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Fo|{\VAin>: 

Tlie  inafîi»'  uliidi  invests  the  City  of 
(^uclx'c,  jiorn  of  its  pictiircsqut'  location, 
its  ronijintic  and  rliivalroiis  liistory.  lias 
so  captured  the  imaiu'ination  of  the  tour- 
ist, traveler  and  writer,  that  they  have 
lost  «iisrht  of  the  fact,  that  it  is  also  a 
frreat  industrial  centre:  a  city  of  main- 
moth  factories,  the  products  of  which 
are  sent  to  all  parts  of  the  civilized 
Morld.  A  city,  which  while  wearinpr  the 
fifarl)  of  the  past,  is  imhued  witli  all  the 
ivsistless  business  enerpy  and  activity 
of  the  present. 

The  lofty  ambition  of  Samuel  de 
rhamplain,  to  make  Quel)eo  the  centre 
of  French  Tatholic  culture  in  the  new 
world  when  he  founded  the  city  in  1608. 
the  great  discoveries  of  ^Marquette,  the 
heroic  suffering»  of  Breboeuf  and  the 
other  Jesuit  Fathers  for  the  conversion 
of  the  Indians;  the  wide  vision  and 
Christian  devotion  of  ^Isrr.  Laval  do 
."Vrontmorency.  the  first  Bishop  of  Que- 
bec, and  founder  of  Quebec  Seminary, 
are  all  achievements  of  which  not  only 
every  citizen  of  Quel>ec.  but  also  of  Can- 
ada, should  be  proud.  They  are  deeds 
worthy  the  pen  of  the  greatest  histo- 
rians, and  should  be  made  the  common 
knowledge  of  the  world  as  they  are  in  a 
special  sense  the  heritage  of  the  people 
of  Quebec. 

But  in  the  contemplation  of  the  deeds 
•f  the  past,  the  activititv?  of  the  present 
should  not  l)e  forgotten.  That  while  we 
view  with  just  pride  the  city's  religious, 
moral  and  political  achievements,  its  in- 
dustrial and  commercial  development 
shoidd  not  be  overlooked. 


EN  AVANT! 

I/air  ('l'enchantement  de  la  Cité  de 
Québec,  résultat  du  caractère  pitto- 
resque de  son  site,  de  l'histoire  ronian- 
tifjue  et  chevaleresfiue  de  la  vieille 
Cité  de  Chaujpain.  a  tellement  em- 
poigné l'imagination  du  touriste,  du 
voyageur  et  de  l'iiomme  de  lettres  (ju'ils 
ont  perdu  de  vue  les  \jns  et  les  autres  le 
fait  important  que  la  Cité  de  Québec  est 
aussi  un  grand  centre  industriel,  qu'elle 
a  de  glandes  usines  dont  les  i)roduits 
vont  aux  (piatre  coins  du  monde  civili- 
sé; (pie  tout  en  portant  le  costume  du 
passé,  !a  Cité  de  Quéliee  »  toute  l'énergie 
industri(»lle,  toute  l'activité  commerciale 
d'une  ville  d(>  notre  temps. 

La  sublime  ambition  de  Sanuiel  de 
Champlain  de  faire  de  Québec  le  centre 
par  excellence  de  la  culture  fran(;aise  et 
cath()li(|ue  dans  le  Xouveau-Monde,  lors- 
(ju'il  jeta  les  fondations  de  la  Cité  de 
Québec  en  l♦i()^!:  les  grandes  découvertes 
de  Marquette,  l'héroïque  inartvre  de 
Brel)oeuf  et  de.s  autres  Pères  Jésuites 
])our  la  conversion  ('es  sauvages;  la  vi- 
sion prophétique  et  le  dévouement  chré- 
tien de  ^Fonseigneur  de  Montmorency- 
Laval,  premier  évê(nie  de  Québec,  et 
fondateur  du  Petit  Séminaire,  ce  sont- 
là  autant  de  hauts  faits  dont  doivent  se 
montrer  fiers  non-seuh^ment  les  citoyens 
de  Québ(M\  mais  le  Canada  tout  (^ntier. 
Ce  sont  des  faits  digni^s  de  la  plume  des 
plus  grands  écrivains,  et  dont  la  con- 
naissance devrait  être  le  partage  du 
monde  civilisé,  comme  ils  sont  d'une  ma- 
nière toute  sp(Viale  le  patrimoine,  l'héri- 
tage de  la  population  de  Québec. 

Mais  dans  la  contemplation  des  actes 
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ST.   JOHN    STREET— RUE    ST-JEAN 


And  it  is  ul'  flic  city's  iiidiisti'iîil  and 
v(,iimicrci;il  iicliicvciin  ills  that  the  t'til- 
Iiiwiiiir  pîi^'cs  }ii'c  the  record.  Tliey  re- 
cnimt  the  city's  |trcs.'iit  iiidusti'i;d  con- 
dition. They  tell  of  its  sclio»»ls.  ciiurche.s. 
stores  {'lid  fjictori!  s.  .imi  «Imt  possihili- 
Tjcs  it  oiVers  for  Itusincss  and  inajnifac- 
liirinjr.  Thcii-  |Hir|>o.se  is  to  impress  tiie 
ri-ader  that  whih-  it  is  a  city  of  shrines. 
of  liattlcMiented  moats  ;ind  walls,  of  his- 
torié .•ind  heroic  memories,  it  is  also  a 
modern  city,  one  that  holds  jxtssihiJities 
of  siicci  ss  t'or  the  amhitions  man.  that 
are  iine(|iialled  anywhere.  ,\  city  which, 
with  foundations  rooted  dec|»ly  mi  the 
past  looks  contid'iitly  forwai'd  into  the 
future  with  the  conviction,  that  hy 
icjison  of  its  i>resent  loc;ition.  its  wealth, 
and  the  wonderful  industi-ial  |>ossil)ili- 
ties  of  the  Pi'ov  illci'  (»f  which  it  is  the 
<'iipital  rity.  is  to  hold  a  place  second 
to  none  in  the  Donunion  as  a  comnu'r- 
ci;il  and  maiinf-icturitiir  centre. 

(jrKi'.Kc 

Located  <>n  ruf\  at  the  foot  of  ("ape 
hiamond  at  the  junction  of  the  Kt. 
<'harles  jiiiil   Si.    Liiwrence   ri\ers,   (.^ue- 


ilu  pass»'',  il  Ile  ffiiit  pas  ouhlier  ceu.\  du 
pi'éscnt.  T(Mit  (  Il  considérant  avt'c 
un  léjritiiiKf  orgueil  hs  liaut.s  faits  de  la 
Cité  de  (Québec,  sous  le  triple  rapport 
rélijricux,  moral  et  polititpit .  il  ne  faut 
pas  iirnorer  son  développement  com- 
merciai  et  indiisti'iel.  par'-e  (pi "en  dé- 
finitive la  richesse  et  la  irrandeur  d'une 
••ité  reposent  sur  l'aetivité  humaine 
dans  le  cliamji  de  l'iniiiistrie.  du  coni- 
iiierce  et  de  la  finance. 

Les  (piehpies  i)a«.'es  (pli  vont  suivre 
sont  un  record  des  exploits  de  la  Cité  de 
<^uéhee  dans  le  conimeree  et  l'industrie. 
Klles  \()llt  vous  dire  (pielle  est  aefuelle- 
ment  la  situation  industrielle  de  la  Cité 
de  <(|uéliec:  elles  voiit  Vous  parler  des 
institutions  sc(»laires  de  la  \ieille  Cité  de 
Champlain.  de  si  s  éirlises.  de  ses  «rrandes 
maisons  de  commerce  et  de  ses  usines,  de 
même  (pie  de  ses  l)ossil)ilités  coiumer- 
eiales  et  industrielles.  Elles  ont  pour 
oh.iet  de  i)énétrer  le  lecteur  de  l'idée 
(pie  fout  (Il  étant  le  sir*jr(>  de  reli(pleS. 
d'antiipies  fortifieations  et  de  souvenirs 
liisfori(pies  et  liéroï(|Ues.  la  Cité  de  Qué- 
Iiec  est  en  même  temps  lllie  ville  mo- 
derne   (pli    a    des    possibilités   de    sueec's 
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ST.    JOSEPH    STREET.— RUE    ST-JOSEPH 


hcc.  a  cit y  nt"  SM.OOO  people,  oeeilpies  one 
of  t|ie  llinst  pietiires(|!ie  siti'S  of  ailV  eity 
i»n  tlH'  Aim  ri«';m  eoiitinnt.  St;;ii(Hiii;- 
on  the  Ijillious  I)lltTel'iu  Terrace 
182  feet  al)OVe  the  LoWer  To\V!l. 
tllv  lielioidei-  i.'azes  ii|)oil  il  Wonderful 
panorama  of  river-,  liay  and  «rreeii  eiii- 
liowered  iiioiifitaiii  slopes.  Milow  runs 
tile  river  St.  I,a\vren'-e.  Iii'(»adeiiiiiir  out 
to  a  wide  liay.  and  .sipaiatinyr  into  two 
ai'iiis  eiieirejiii",'  tile  Island  of  Orlans 
I'lid  iiiei  tiii^  airain  21  miles  further  on 
One  lunnlred  fret  above  is  tli.'  Citadel. 
eoveiiiiLr  10  aeres  ori<iinalIy  huiit  by  the 
Kniieli  and  reeonstriieted  liy  the  liii- 
tish  in  1S2:;.  at  a  cost  of  :i;"2.'».0( )().()( ill. 
At  the  foot  nestles  tile  liOwi  r  Town, 
with  its  wholesale  and  hankintr  houses 
and  alontr  its  wharves  an;  moored  all 
kinds  of  water  crafts,  from  the  smallest 
river  ho;it  to  the  largest  ocean  steaim  is. 
.\ei'oss  the  river  arc  the  liei<rlits  of  lii'vis. 
where  are  located  the  towns  of  Levis, 
IJjenvillc.  Lau/on  and  St.  lÙMiald.  At 
the  hack  of  the  city  wind^  tin  St. 
(,'harles,  upon  wliose  southern  shore  has 
been  built  St.  Hochs.  now  the  most  im- 
portant manufacturinjr  and  retail  (M-ntre 


incomparal>les  pour  riioiiiine  <|iii  a  de 
léjritimis  amititions;  une  ville  tpii.  tout 
en  ayant  <le  pntfondes  racines  dans  le 
passé,  envisajre  l'avenir  avec  confiance, 
convaincue  qu'à  cause  de  son  .site  in- 
comparable et  des  pi'odijrieiises  possibi- 
lités industriellt  s  de  la  Province  dont 
elle  est  la  capitale,  elle  finira  sans  aucun 
doute,  pal"  occuper  une  position  supé- 
dans  la  l'iiissance  du  ('ana<la, 
centr.'   commercial    et    manufac- 


rii'iire 

colliilli 

turier. 


«^rKMHC 


Sisi  sur  et  au.\  |>ieds  du  Cap  Dia- 
iii.int,  au  continent  du  tleiive  St.  Lau- 
rent et  de  la  rivièic  St.  Charli's.  (Quebec, 
ville  .•".'•tuellemillt  de  SM.IKM»  iUlles,  a  le 
site  le  plus  pittoresfpie  d'aucune  viUe 
sur  le  continent  américain.  Du  haut  de 
la  célèbre  Terrasse  i)ut!'crin,  située  à 
2()n  |»ieds  au-(bssus  de  la  partie  basse  de 
la  ville,  le  s|)(  ctateur  a  sous  h  s  yeux  \in 
panot-aiiia  merveilleii.x  de  rivière  et  de 
versants  di  montajrnes  ét"ndus  et  ver- 
do.vants.  Au-dessous  «le  lui  coule  le 
tlciive  St-Laurent  «pii  a  plus  d'un  mille 
de  larjjrciir  et  qui  se  bifurijue  à  distance 
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Crown    St. — Rue  <'c  la   Couronne 

Grande   Allée   Avenue — Avenue   Grande   Allée. 


St.   John   Street. — Rue   St-Jean 
Fabrique    Street.  —  Rue   <'e   la    Fabrique 
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-<if  llic  city.  Across  llic  St.  Cluirlcs  is 
Liiiioilou  ward,  and  l.cyon;!  may  \n>  si-cn 
the  towns  of  Indian  Lorcttc.  Cliarlfs- 
ItotU'};  an(i  IV'aiii)ort,  ah)n<r  country  roads 
Icatlinfï  outward  and  upward  toward  the 
8lo|»cs  of  the  liaurcntian  mountains. 

Kvcr  .since  its  foundation  in  KJOS  tiic 
history  o!'  the  city  lias  1>  en  interwoven 
with  tliat  of  the  Province  of  (^Jueln'i-  anci 
the  Dominion.  It  was  the  eraiHe  of 
New  Kranee  ami  the  civilization  that  ex- 
tends HOW  from  the  Athintic  to  the  I'a- 
<'ifio  Ocean.  In  the  ohi  Jesuit  ('olh'<.'e. 
the  first  institution  of  hitrher  education 
in  Auieriea.  I.ihored  LaHcmand.  Daniel 
Vi()ond.  Noue.  Jofrues.  de  Hrehoeuf  and 
nther  famous  martyrs  whose  lives  \w\'(' 
sacrificed  for  the  conversion  of  the 
North  American  Indians.  It  sheltered 
tlie  veneral)le  Maria  de  rincarnation. 
foundress  of  tiie  ('rsulincs,  and  Mari  ■ 
de  St.  Ifrnacc.  the  foundress  of  the 
Hotel  Dieu.  Within  its  walls  Manpiette 
drew  tile  plans  which  led  to  the  dis- 
<-overy  of  the  .Mississipi  river.  I'lion  the 
lieijrhts  of  Ahraham.  now  a  part  of  the 
eity.  was  fou<rht  in  17.")!>  the  memorahle 
1>attle  of  the  Plains. 

Tt  has  l»een  the  liome  of  eX|»lorei"s.  sol- 
diers, priests  and  martyis.  whose  names 
are  deejilN  writ  in  the  annals  (»f  Can- 
adian histoi-y.  .lacipies  ('artier,  the  dis 
lovenr  of  Canada.  ('h;implain.  the 
foundi'r  of  (^uehic.  liasalle.  Maniiiette. 
•Folictte.  La  Vei'andrye.  tin-  explorers. 
<ouraire(»us  Fi-ontenac  and  infamous 
iiijïot,  .Montcalm.  Wolfe.  Levis.  .Mont- 
uoniery  an«l  Arnold  arc  luimes  closely 
entwind  with  its  f(»rtuni's.  and  invest 
it  with  a  charm  and  intei-cst  possessed 
]iy  no  other  Canadian  or  Amei-ican  city. 

Of  eour.se  since  that  heroic  past  Que- 
})ec  has  underL'one  juany  chanires.  The 
'•ity,  which  at  lirst  ii!elud"d  the  Tiower 
Town  and  the  lieii;h1s  ahove.  emhra<"es 
at  prtseTit  St.  Koehs.  St.  Sauv<  ur  and 
Limoihiu.  roveiiiijr  in  all  :{.")7S  acres. 
The  old  land  marks  are  irradually  <lis 
appeariiii.''  ami  the  location  of  i»laci's  of 
liistoi'ical  interest  ai'e  marked  hy  suit- 
able coiinui-niorative  tahlets.  The  sti-e  ts. 
72  miles  in  len<,'tli.  are  cither  tiiae-xlamiz- 
ed  or  paved,  of  which  tlie  lattei'  con- 
stitutes Di  miles  in  irranite  hlock  an  1 
as|)halt.  Ineludiutr  Montcalmville  and 
Limoilou.  it  has  1<'2  mils  of  «;  wer  pio's 
and  110  niihs  of  water  tuMins  not  in- 
«dudinjr  the   7   miles  to  Imlian   Ijorette. 


en  deux  l)ras  pour  encercler  l'Ile  d'Or- 
léans et  se  réunir  d-  nouveau  vin«rt-et- 
un  nulles  plus  has.  Il  voit  au-dessus  de 
lui  à  une  hauteur  d-'  pins  de  100  |)ieds 
la  citadelle  couvran;  une  étendue  de  40 
acres.  ori«.'inai rement  construite  jiar  les 
Kran(;ais  et  re<'onstruite  par  les  Anjrlais 
en  1S'2M.  au  coût  de  .+2r).0(  10.000.  Aux 
pieds  de  la  citadelle.  re|)ose  coi  nie  dans 
un  nid,  la  hasse  ville  avec  ses  fîrands 
entrepôts  de  iiiarchandis 's  et  ses  han- 
(|Uis.  et  le  lon^  des  «piais  sont  ancrés 
toute  es|)èce  de  vaisseaux.  de|)uis  la  plus 
petite  des  emhareations.  la  plus  modeste 
chaloupe  jus!|u'aux  leviathans  des  mers, 
les  plus  «rrands  vaisseaux  oeéanii|Ues.  Il 
a  en  face  de  lui.  de  l'autre  côté  du 
fleuve,  les  hauteurs  de  Levis,  sièjre  «le  la 
ville  de  Levis  et  des  villa«res  de  liien- 
vilie  et  Lauzon.  Kn  arrière  de  la  <'ité 
serpente  la  rivière  St.  Charles  dont  les 
hords  sont  devenus  le  siè<re  de  St.  Hoch, 
centre  par  excellence  du  commerce  de 
nouveautés  dans  la  Cité  de  (^uéheo  et 
.son  principal  (|uartier  industri<d.  On 
voit  à  distance  de  l'autre  coté  de  la 
Hivière  St-Charles.  îiimoilou.  et  au-delà 
Heauport.  Charleshourjr  l't  Lorette,  si- 
tuées le  lonjr  de  ffrandes  routes  «pli  con- 
duisent .ius(|u'aux  versants  «hs  Lauren- 
tidcs. 

L'hist«)ire  de  la  Cité  de  Quél)ee  «îepuis 
sa  fondation  est  étroitemi-nt  liéi'  à  celle 
de  la  Province  de  Quéhee  et  du  "Do- 
minion." Qnéhee  a  été  le  her«;«»an  «le  la 
Nouvelle-France  et  celle  de  la  civilisa- 
tion ipii  s'étend  actuelicment  de  l'Atlan- 
tidue  au  Paci(i(|ue. 

Les  nnirs  de  l'ancien  collètr»'  des 
•lésnites,  la  première  institution  d'édu- 
cation supérieure  en  Amériipie,  ont  été 
le  thé-Ure  des  laheurs  des  Lallenient, 
Dani'I.  N'ipont.  Noué.  Joerui's.  de  lin^- 
hoeuf  et  autri's  martyrs  illustres  «pii  ont 
sncrilié  leur  vie  pour  la  coîiversion  des 
s:iM\;!tres  de  l'Ann'rinue  du   Nord. 

I.i  s  nuirs  de  la  Cité  de  <^uél)ce  ont 
;  liiité  (h  ux  autres  inunortelhs  héi'oïnrs. 
I;i  vénér;d»le  mère  Marie  de  l'Inearna- 
t'ot!.  fondatric-  des  Cr^ulines  et  .Mère 
.Mîirie  de  St-lL'nace.  fondatrice  «le 
rilôt' l-Dieu.  (''est  <lans  srs  muts  (pie 
Manitiette  a  pi. '-paré  cette  immoi'telle 
expédition  au  cours  de  la<pi«dh>  il  lui  «'st 
arrivé  d(  faire  la  découverte  du  père 
des  eaux,    le   «rraud    tieiive    Mississipi. 

("est  sur  h  s  hauteurs  de  (guettée  (pie 
s'est  livré"  en  17-"»!)  la  mémorahh^  hatailh' 
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It  has  11  fire  and  polioc  stations.  07 
policemen,  126  tirenien  and  44  horses. 
In  fact  its  police  and  fire  service  is  very 
efficient.  It  controls  G  hridjres  over  the 
St.  Charh'S  and  a  pontoon  bridjre  over 
the  St.  Lawrence.  Tiie  City  îiolds  Duf- 
ferin  Terrace  und«>r  a  !>!>  year  lea.se  from 
the  Federal  (Jovernment.  In  May,  'i!)12, 
it  |)ureliased  the  Exhibition  f»  mnds  at 
a  cost  of  .tl!»r),871.00.  The  fir^  Exhibi- 
tion under  the  Civil  Commission  of  Hi 
members,  includinfr  one  Provincial  dele- 
gate and  three  aldermen,  has  proven  a 
preat  success.  During  the  time  it  is  not 
used  for  Exhibition  purposes,  it  will  be 
utilized  as  a  children's  park  and  play 
ground.  If  the  Commission  succeed  in 
enlistinjï  the  favor  of  the  Provincial  and 
Federal  Governments,  as  it  hopes  to,  a 
Dominion  f^xhibition  will  be  held  in  ihv 
future.  In  all  the  City  owns  nearly  $9,- 
§00,000  of  property,  including  water 
works,  parks  and  public  jrardens. 

QUEBEC  ITARROTTt 

Quebec  has  the  larjjest  inland  haibour 
•n  the  American  continent.  It  extends 
a  distance  of  10  miles  from  where  the 
Chaudière  river  empties  into  the  Si. 
Lawrence  on  the  west  to  St.  Patrick's 
Hole  towards  the  east,  with  30  miles  of 
river  frontajrc.  It  is  large  enough  and 
deep  enough  to  acconuiiodate  all  the 
warsliips  of  the  British  Empire,  l)csides 
the  passenger  and  freight  vessels,  large 
and  small,  now  calling  at  the  port.  On 
the  Levis  side  the  river  bank  is  formed 
from  a  solid  ledge  of  rock,  with  the 
water  .'{.")  feet  deep  at  low  tide.  On  the 
Queb(>e  sid(»  the  b(>jicli.  some  200  feet 
lower  than  Cape  Diamond,  is  occupied 
by  what  is  known  as  the  Lower  Town, 
when'  the  wholesale  hou.ses.  banks,  ware- 
houses and  wharves  are  located,  the 
banks  of  which  for  a  distance  of  several 
miles  to  wiiere  the  St.  Charles  empties 
into  it  are  utilized  for  wharfage  and 
shipping  j)urpos(S.  together  with  the 
St.  Charles  river  banks,  along  which 
Miiaives  and  piers  are  located  for  a  dis- 
tance of  2  miles. 

To  1)11  et  tlie  needs  of  ve.ssels.  large  and 
small  which  eali  at  the  port,  the  har- 
bour is  being  constantly  improved.  The 
outer  or  tidal  bjisin.  of  which  the  Pointe- 
a-(^arcy  wharf  forms  the  west  wall,  has 
an  area  of  20  acres,  with  a  quay  frontage 
•f  3,150  feet.  The  inner  basin  or  what  is 


qui  porte  maintenant  dans  l'histoire  le 
nom  de  bataille  des  Plaines  d'Abraham. 

Des  explorateurs,  des  soldats,  des 
apôtres  et  des  martyrs  ont  eu  leurs 
foyei-s  dans  la  Cité  de  Quél)ec  :  Jacques- 
Cartier,  le  découvreur  du  Canada, 
Champlain,  le  fondateur  de  Québec,  les 
explorateurs  Lasalle,  Manpiette,  Joliette 
et  La  Vérandrye.  le  brave  Frontenac  et 
l'infâme  Bigot,  Montcalm,  Wolfe,  Levis, 
^fontgomery.  Arnold,  sont  autant  de 
noms  étroiteuK'ut  liés  aux  grands  événe- 
ments dont  elle  a  été  le  théâtre  et  qui 
prêtci't  à  l'histoire  de  la  Cité  de  Qué- 
bec un  charme  tout  particulier  (jue  ne 
l)os.sède  aucune  autre  Cité  du  ''mada 
et  des  Etats-Unis. 

Depuis  son  liéroïque  passé,  la  Cité  de 
Québec  a  sans  doute  subi  de  nombreux 
eîiangements.  Elle  ne  comjirenait  tout 
d'abord  que  la  Basse-Ville  et  la  Haute- 
Ville.  Elle  comprend  maintenant  St- 
iîoch.  S  <;iuveur  et  Limoilou.  couvrant 
en  tout  -iJûS  acres.  Les  anciennes  et 
historiques  resiliences  de  .iadis  disparais- 
sent graduellement,  mais  on  a  le  soin 
d'en  cons(>rver  le  souvenir  au  moyen  de 
tablettes  commémoratives. 

Les  rues  de  la  Cité  de  Québec  qui  ont 
une  longueur  collective  de  72  milles  sont 
ou  bien  macadamisées  ou  pavées.  La 
chaussée  sur  une  longueur  de  16  milles 
est  couverte  en  blocs  de  granit  ou  en 
asphalt(\  Limoilou  et  Ville  Montcalm 
coTn|)ris.  on  compte  dans  la  Cité  de  Qué- 
bec 102  milli's  de  tuyaux  d'égoût  et  115 
milles  de  <'onduites  (Ueau,  non  compris 
l'aqueduc  de  7  milles  qui  va  de  Lorette 
aux  limites  de  la  Cité.  Québec  ail  pos- 
tes de  pompiei"S  et  d(  police,  97  sergents 
de  ville,  12  pomjiiers  et  44  chevaux.  Son 
service  de  police  et  contre  le  feu  est  très 
efficace.  Québec  a  le  contrôle  dt»  6  ponts 
sur  la  Rivière  St-Charles  et  <le  pontons 
sur  le  St-Laurent.  La  Terrasse  Duf- 
ferin  lui  appartient  en  vertu  d'un  bail 
amphitéoti(|ue  de  !)9  ans  obtenu  des  au- 
torités fédérales.  Au  mois  de  mai  1012. 
(Ile  a  fait  l'acrpiisition  des  terrains  de 
l'Exposition  au  coût  de  if  105.871.  La 
]>re(nière  ex|)ositi()n  (pii  a  eu  lieu  cett<' 
automne  sous  la  .jui'isdietion  d'une  com- 
mission civi(|Ue  composée  de  Itî  mem- 
bres, y  compris  un  délégué  du  gouverne- 
ment provincial  et  trois  échevins.  a  été 
couroiuiée  rl'un  succès  remaniuable. 
Dans  l'intervalle,  entre  les  expositions 
annuelles,    les    terrains    seront    utilisés 
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known  «s  tho  Princess  Louise  Dock  has 
on  urea  <tt'  ;{,')()()  feet  at  a  constant  level 
nf  liifrli  \vat(  r.  The  two  hasins  are  seper- 
ated  hy  a  cn)ss  section  SOU  feet  l(»n<r  and 
ir»()  feet  wide,  over  which  a  rt»ad  leads  to 
the  Princess  Louise  Hiiihanknient  fonii- 
iiiff  the  wall  hetween  the  river  and  the 
Princess  liouise  Dock  and  Tidal  Hasin, 
and  upon  which  ai"e  located  the  in;nu«rra- 
tion  and  other  huildinfrs  for  the  reception 
of  |)assen!;t  rs  and  frei<:ht  from  the  trans- 
atlantic liners  which  doek  alonir  a  pier 
huilt  at  ri'.'ht  anj-'les  to  the  Pririci  ss 
Louise  Kiiiltanknient.  forniinjr  a  hreak- 
waler  extension  2.-'?<!l  fi  ct  lonjr.  wher/ 
four  of  the  lar<rest  oce;in  steamers  may. 
without  the  as.sistance  of  tu»rs,  he  <locked 
or  leave  their  hertlis. 

Within  tin  se  docks  fi'oi>i  "iô  to  -iO  ves- 
sels, witli  a  draufrht  of  ."»()  feet  may  l)e 
accommodated,  at  extreme  low  water. 
The  wharvis  are  provided  with  ample 
sheds  and  railway  sidinjrs,  liirhted  hy 
electricity,  complete  di'aina^'e  systems  t(» 
sujiply  vi  SSI  Is  with  fresh  water,  a  re- 
versible conveyor  connected  with  the 
u'rain  elevator,  a  tlMatiii<r  crane  of  fifty 
tons  capacity  utilized  for  the  loadinir  and 
iinloadinjr  of  heavy  fi'ei«rht.  and  all  the 
other  conveniences  of  a  modernly  ('(pup- 
ped hari)our. 

To  the  west  of  tlie  Poitite-a-Cafcy 
wharf  for  a  distance  of  ;{  iidles  wharves 
have  been  huilt  alon^  the  river  hank. 
and  ar"  utili/ed  hy  the  river  steajiiers. 
hoals,  tiif.'^s  and  ferries  for  the  loadintr 
and  unlo;idin<r  of  passeUL'ers  and  fi'ei<_'ht. 

To  further  improxc  the  harhoui*  the 
rjovei-nmeut  lias  awardeil  conti-acts  for 
the  hiiildinur  of  2  more  i)iers.  ea<'h 
.■>riiixlO(l(»  fei  t  in  size:  a  dam  across  the 
St.  Charles  river,  iii'w  quay  and  a  new 
dock. 

Furthermoi-e.  contracts  are  about  to 
he  awarded  for  the  buildinjr  (»f  a  new 
(iravinir  Dock  12(txl.1(M)  f.  et  and  a  m-w 
sjrrain  elevator:  improvements  which  will 
cost  in  the  nei«rhborhood  of  ^fi.OOO.ODn 
alone. 

The  Corporation  of  the  City  of  Que- 
bec has  also  leased  a  beach  lot  frontinir 
the  St.  Charles  river  neai-  the  foot  of 
Crown  strict,  for  a  lonjr  term  of  years, 
in  order  to  cstai)lish  a  public  market,  to 
replace  the  (dd  Chanii)lain  Market  sold 
to  the  National  Transcontinental  Com- 
mission. The  new  nuirket  is  now  in 
course     of    construction,     and     the    St. 


connue  parc  et  champ  (h-  .jeux  |)our  les 
enfants.  Si  la  Conunission  réussit  à  ob- 
tenir le  patronage  des  autorités  fédé- 
rales et  provinciales,  la  prochaine  ex- 
position aura  le  caractère  d'une  ex|)Osi- 
tion  nationale  ou  de  la  Puissance  du 
(  'anada. 

La  (  ité  de  (^uébe*-  a  actuellement  à 
son  actif  des  projtriétés  pour  une  valeur 
de  près  (h-  ifO.OOO.OiU)  comprenant  l'a- 
queduc, dis  pa'-cs  et  des  jardins  publics. 

LK  ir.WWH   DK  Ql'KIiKC 

Le  Port  de  (^uéi)ec  est  le  p(U't  inté- 
l'icur  le  ))lus  vaste  qu'il  y  ait  sur  h 
cotitini'Ut  américain.  Il  a  1.')  nulles 
d'étendue  depuis  la  rivière  Chaudière, 
l'un  des  alVIuents  du  St-Laurent.  à 
l'Ouest.  .ius(|u'au  Trou  St-Patrice  à 
l'Kst.  et  comprend  un  port  d'iuie  éten- 
due de  trente  milles  .sur  le  St-Lîuirent. 
(Il  comprenant  les  d<'UX  côtés  du  fleuve. 
Il  est  ass(  z  spacieux  et  profond  pour  ac- 
commoder tous  lis  vaisseaux  de  jruerre 
de  l'Empii'e  Mrita'uiiipie.  à  part  les 
nond)r-ux  vaisseaux  de  passajrers  et  de 
marcliau'lises.    petits   (t   «grands,   qui     le 

fréinientelll. 

Du  coté  de  Levis,  les  bords  du  fleuve 
sont  de  roc  vif  avec  une  profondeur 
d'eau  de  .'i.~)  i)ieils  à  mel'  basse.  Du  coté 
lie  <^)uébec  la  .iri'ève  à  UUe  distance  d'uU" 
couple  de  cents  pieds  du  Cap  Diamant 
est  occupi'c  pai"  ce  (pie  l'on  appelle  la 
M;!sse- \'ili'.  où  se  trouvent  situés  les  ma- 
Lrasins  du  conunerce  de  j;ros,  les  bancpies 
et  les  entrepôts.  Les  bords  du  tielive 
de  ce  coté-ci.  sur  UUe  distance  de  |)lu- 
sieurs  mille.s,  .ius(prà  rembouchure  dv 
la  rivière  St-Charhs.  de  même  ^\\>^  les 
bords  de  la  l'ivière  St-Chai'les  elle-même, 
sont  utilisés  par  le  commerce  maritime. 
La  rivière  St-Charles  est  boidée  de 
(plais  sur  une  distance  d'une  couple  de 
milles. 

Pour  ]>rocurer  les  facilités  d'accos- 
\iiixi'  nécessaire  aux  nombreux  vaisseaux 
petits  et  frrands  (pii  fréquentent  le  j)ort 
de  Québec,  on  améliore  constamment  le 
havre  de  (,>uébec.  Le  bassin  extérieur 
qui  subit  l'influence  de  la  marée  et  dont 
h^  <piai  de  la  Pointe-à-Carcy  forme  le 
c(')té  ouest,  a  une  superficie  de  20  acres 
et  est  pourvu  de  facilités  de  (piaiafre 
sur  une  loilfrueur  de  3,L")0  pieds.  Le 
bassin  intérieur  ou  mieux  connu  sous 
le  nom  de  lîassiii  Louise  a  une  superficie 
de  '■].7)(){)  [)ieds.  et  un  niveau  constant  et 
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(1)     The     Basilica. — La     Basilique.      (2)     The     Presbyterian    Church. — L'Eglise     Presbytérienne.      (3)     The 
Anglican    Cathedral. — La   Cathédrale   Anglicaine.      (4)    The   Chapel   of   Our    Lady   of   Victories. — 
La    Chapelle    de     Notre-Dame    des    Victoires.      (5)The     Methodist    Church. — L'Eglist 
Méthodiste.      (6)    St.   Matthew's  Church. — L'Eglise  St-Mathieu 
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Pho!o  bv  Harrv   Ricliards. 


ST.    PETER   STREET.— RUE   ST-PIERRE 


<'liarlt's  river  will    he   (liiininc:!  to  iillow 
the  ]»ass<ip:t'  <>t"  vessels  liavinjr  «i  <lnuij.rht 

♦.f  fifteen    r.-et. 

With  these  illllU'OVeiiK  nts  eoîllpleteil 
and  the  Qudiee  Hriiiire  luiilt.  (^iiehee 
eity  will  havi'  harhoiir  and  transporta- 
tion facilities  e(|ual  to  tlie  best  in  Ani- 
eri<a  :  fnrnisliiiiir  every  facility  to  meet 
the  ti'ade  which  is  e.xpeeted  to  follow 
the  completion  of  the  Transcontinental 
Kailway  and  the  jri-owth  of  the  country 
hoth  to  the  north  and  west,  to  say 
noufjht  of  the  new  industiies  v. Inch  all 
these  improvements  ai"e  hound  to  hrin^ 
to  the  city. 

EXPORTS  AXF)  IMPORTS 

DuriniT  the  year  1011,  404  vessels, 
with  1  .().").■).()()(>  tons  burden  and  employ- 
in».'  .')4.S()2  men.  ari'ived  at  the  Port  of 
t^ueheo.  while  the  out«roinfr  vessels  nuni- 
)>ered  1S8.  with  720. r)S:?  tons  and  2'i.Sr)8 
men.  The  imports  for  lî)ll  amounted  to 
*11.23r).lfiO.  an  increase  of  nearly  4  mil- 
lion dollars  over  the  year  1001. 

The  exports  durin<r  the  .same  time  in- 
«r.-ased  over  two  and  three-quarter  mil- 
lion dollars,  which  i  i  1011  amounted  to 


uniforme  d'eau  i)rofonde.  Les  deux 
hassins  sont  séparés  par  un  imir  trans- 
versal d'une  loiifrueur  de  ,S(H)  |)ieds  et 
d'une  larjreur  de  ]7>i),  sur  le(|upl  un  che- 
min de  voitures  et  de  piétons  conduit  à 
la  Jetéi'  Louise  formant  le  mur  di'  sépa- 
ration entre  la  rivière  et  h'  liassin 
Louise,  de  même  tjue  le  bassin  extérieur. 
11  y  a  sur  cette  Jetée  Louise  les  bureaux 
d'imnujrration,  le  dé|)ôt  des  inuni«rrants, 
et  maintes  autres  bâtis.ses  pour  la  recep- 
tion du  fret  et  des  passacrers.  apporté  et 
amenés  par  hs  fjrrands  pacpiebots 
océani.pies  (pii  accostent  K'  lonjr  d'un 
(|uai  colossal  bâti  à  an^rlcs  droits  avec 
la  Jetée  Louise  et  fornuint  un  brise- 
lames  d'une  étendue  de  2,'M\\  pieds. 
Quatre  des  plus  jrrands  vai^^^eaux  océani- 
ques peuvrîit  y  accoster  à  l'aise  sans 
l'assistance  de  remonpieurs. 

A  mer  t  xtrèjuement  basse,  de  2.")  h  '.iO 
vaisseaux  d'un  tirant  d'eau  de  ."iO  pieds 
peuvent  mouiller  à  l'aise  en  dedans  de 
ces  bassins.  Les  (juais  sont  complète- 
ment i)ourvus  de  hanorars  et  de  voies 
d'évitement  pour  chemins  de  fer;  ils 
sont  éclairés  à  l'électricité,  ont  un  s.vs- 
tème   parfait   d'éfroûts  et   sont   pourvus 
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(1)    Wolfe   Monument. — Le   Monument  <ie   Wolfe.      (2)    Montcalm    Monument. — Le    Monument    Montcalm. 

(3)   Champlain  Monument. — Le   Monument  Champlain.      (4;   Mercier   Monument. — Le   Monument   Mercier. 

(5)   The  Monument  of  the  Braves. — J.r  Monument  des   Braves. 
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j)i<i.H()1.41H  or  a  toi:il  of  *18,0:{fi  <!H7  or 
more  than  "»<>  |n'r  «-.  lit 

Tlit'si'  fi^jiins  ret"  I  oiil.>  to  sliipiiu'iits 
by  watiT.  The  cxports  l>y  rail  an-  cn*- 
Witod  at  pi.rt  of  issiiv  and  arc  cvt-n  lar- 
ger. 

Of  the  iiiort' than  W  iiiillioii  (l<>llars 
iiii|»orts,  .tr),17."),l r)7  coiiic  .  .'oir  <în'at 
liritaiii,  aihl  .+4.4;{4.47.")  from  liw  (nil.'! 
States,  tilt'  lialaiict'  coniin»;  from  otlitr 
count rics.  France  lca<linu  with  $44(),!I44, 
followed  l»y  (Jermany  wilh  :i<:{S4.4SS. 

The  exports  to  (Jreat  Britain  eviii  ex- 
ceed the  imports  from  that  eoiiiitiy, 
anioiintinjr  to  ^r).H18.:>!-i!>,  while  our  ex- 
ports to  the  I'nited  States  an-  hut  .+7ti(>,- 
O.'W.  followed  hy  France  with  .+:)7,2H8 
and  (iermany  with  .+H.24r». 

The  larjrest  imi»orts  from  fîreat  Hri- 
tain  consist  of  settlers"  etfeets  amoiintiiiir 
to  $2,t;H8.r)02  in  1!)11.  followed  hy  cotton 
goods  valued  at  ■'f!44'{.12.'),  and  woollen 
groods  anioiiiitintr  to  $."{7i>..")r)S.  whiii-  the 
exports  consisttd  mainly  of  bullion  sil- 
ver valued  at  *1,(i()r).!Mi2.  white  pine 
aniountin«r  to  $822.302.  spruce  plank 
.$()43,"><i1   and  cheese  valued  at  .*47.i.!Mil. 

The  chief  imports  from  the  I'nited 
States  are  iron  and  steel,  which  amount 
to  .i<1.173.r)40,  followed  liv  cotton  valutd 
at  .l!819.22:{,  coal  $441.712.  lumber  $280.- 
280  and  Itoots  and  shoes  amountin>;  to 
$27!).  104. 

The  chit'f  exports  to  the  I'liited  States 
are  wood  pulp  valind  at  $2'{n.8!t!>.  pulp 
wood  .$4!>3.(!;n  and  salt  herriiijr  amount- 
in};  to  $20.480. 

Tlie  frei<rlit  broui;ht  to  (^uel»ec  over 
the  Quebi  <'  Central  dtirin};  the  [)ast  five 
years  amounted  to  12.4S7  tons,  while  thi- 
amount  sliipi)ed  from  ^^uebec  was  43, !)(>!) 
or  a  total  of  .")(>. 440  toii'^.  The  amount 
forwarded  by  the  Canadian  Pacific  dur- 
infr  1011  was  5.').070  tons,  a  jrain  over  the 
ye.ir  liiOl  of  27.041  tons,  while  t!ic 
freight.  recti ved  amounted  to  103.403 
tons  or  40.023  tons  more  than  in  lOOl. 
The  total  for  1011  was  210.133  tons,  an 
increa.se  of  nearly  'A  per  cent. 

The  freifrlit  liandle<l  by  the  Quebec 
Railway.  Li^rht.  Heat  and  Power  Com- 
pany amounted  in  1011  to  143.0i)f)  tons, 
an  inereas(>  of  110.004  over  the  vcar 
1001.  The  freifrht  handl(>d  in  Quebec  ])y 
the  Î?.  &  O.  Xavijration  Company  durinir 
the  past  five  years  was  132,573  tons,  and 
the  freight  at  Levis  to  and  from  Quebec 


(Fun  a<pieduc  pour  approvisionner  b's 
vaisseaux  d'eau  potable;  on  y  renia npie 
un  élévateur  pour  le  >rraiii.  une  unie 
tiottante  d'une  ca|>acité  de  ôo  tonnes 
•  pr<»n  utilisi'  |M>ur  le  chargement  et  le 
déellar^'ellu•nt.  lorsqu'il  s'agit  de  fret 
tn*s  lourd;  il  y  a  enfin  ttuites  h-s  com- 
modités d'un  havre  outillé  d'une  nia- 
ni»'re  moderne. 

A  l'ouest  de  la  l*ointe-»i-Carcy.  on  a 
eo;istruit  des  quais  sur  un(>  longueur  de 
pl.isiei  -s  milli's.  le  long  du  fleuve  et  ces 
quais  .-■)nt  iililisés  |)ar  les  petits  ba- 
teaux à  vapeur  qui  font  le  eomiiierct>  de 
cabotage,  les  bateaux  de  la  Travei-se. 
des  reimu-queii'  <b's  embarcations  de 
toute  nature. 

Pour  améliorer  I"  havre  davantage,  le 
gouvernement  a  décidé  de  faire  cons- 
tiuii'c  deux  (|Uais  d-  3.")0  par  1.0<H> 
pieds  eliatpie.  ainsi  (prune  écluse  ou  bar- 
ragi'  à  remboMchure  de  la  rivière  St- 
Cliarles.  Li'  gouverneiiu  lit  est  <le  plus  sur 
le  point  <le  faire  faire  dans  le  port  de 
Quéltec  une  liouvelh  eale-sèclie  de  1 20x 
1.100  pieds,  ainsi  qu  r.n  nouvel  élévateur 
p(»ur  le  grain  :  et  s  améliorations  vont 
coûter  environ  .$0.(M)0.(IOO. 

La  Cité  de  (Québec  a  acheté  des  lots 
de  grève  sur  h-s  bords  de  la  l'ivière  St- 
Cliarles.  dans  le  V()isinage  de  la  rue  di' 
la  Couronne,  pour  y  établir  un  marché 
jtublic  en  remplacement  de  l'ancien 
marché  Champlain.  qu'elle  a  vendu  à  la 
('(•mmission  du  Transcontinental  Na- 
tional pour  sa  gare  te>iiiinale. 

Le  nouveau  marché  est  actuellement 
en  voie  de  coiistrui'tioii.  et  I:i  rivière  Sf- 
('harlis.  avec  le  barrage  (|ue  l'on  se  pro- 
pose de  construire  à  son  emboucluire, 
aura  toujours  un  niveau  d'eau  uniforme 
et  une  profondeur  d'tau  sutti«aiite  îi 
toute  marée  jioiir  permettre  le  passage 
de  vaisseaux  à  vapeur  «l'un  tirant  d'eau 
<le  1.'»  pieds. 

Lue  fois  ces  améliorations  parache- 
vées et  le  Pont  de  Québec  construit  et 
oiivert  à  la  ciriMilation.  Quéltec  aura  un 
havre  et  des  facilités  de  transport  rpii 
n'auront  pas  de  su{)érieures  en  Aiiiéri- 
«lue:  il  y  aura  alors  toutes  les  facilités 
désirables  pour  le  traffic  rpie  l'on  s'at- 
ti'ud  de  re<'evoir  du  Transcontini'iital 
National,  dès  (pi 'il  sera  en  oj)ération 
jusiMrau  port  (le  Quéliec,  ainsi  (pie  par 
suite  des  développements  du  pays  au 
nord  et  à   l'ouest,  et  par    les    nouvelles 
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for  till'  yt'ar  1911   iimounted  to  15,6GO 
tons. 

Tilt'  lliirlxinr  ('oiniiiissioiii  i-s'  n-port 
lor  1!M1  niso  shows  tluit  tht'  exports  for 
1!H1  wen.  *4S7.H4()  less  tluin  in  1!I10 
while  the  ini|)orts  hiid  irierejised  +2:{7,- 
:W1.  Outside  of  farm  products  the  ma- 
jority of  the  exports  e{tiisists  of  raw  ma- 
lerial,  whih'  the  imports  are  for  the 
Sfreater  part  matiiifaetiired  artieh-s.  tin- 
kind  that  lire  made  only  in  small  <|uan- 
tities  or  not  at  all.  The  fallin<r  off  there- 
fore of  exports  is  sij;niti<-ant.  It  «loes 
not  show  that  the  Imsiness  of  the  Port 
•  f  (^iiehee  is  decreasing  hilt  that  Canada 
is  ntilizintr  a  lar>.'er  amount  of  its  raw 
materia!  in  its  own  factories,  while  the 
increase  in  the  amount  of  its  imp(M-ts 
sliows  not  only  an  increase  in  popidation 
hut  also  jrreater  [)rosperity.  In  fact 
with  till'  increase  of  manufactiirinrr  in- 
dustries, and  the  constantly  jrrowint: 
population,  there  should  he  a  constantly 
inereasintr  d iff»  ronce  hetween  exports 
and  imports,  in  favor  of  the  latter,  not 
only  at  this  jiort  hut  in  everv  C'anailian 
port.  It  will  he  man.v  years  yet  licfore 
Canada  will  he  an  exportiufr  country  of 
manufactiii'eil  jroods.  At  present  and 
for  man.v  years  to  eomf.  if  imiiii<ri'ation 
'■ontiniics.  tlie  Canadian  people  will  hiiy 
much  more  than  they  pi'oduce  in  manu- 
factured articles,  which  is  only  another 
wa.v  of  sayin«r  that  the  increase  in  im- 
ports Hmws  that  their  enerjries  aro  di- 
rocted  in  other  altlioiiirh  not  m  cessaril.v 
less  profital)l(>  chainiels. 

PrHLIC  PARKS. 

\o  other  Canadian  city  has  so  man.v 
tourists  from  year  to  .vear  as  has  Que- 
hec.  drawn  hither  hy  its  historical  asso- 
ciations, romantic  history  anil  natural 
soenorv.  of  which  the  lattei-  is  not  the 
least  importatit.  The  matchless  view 
from  DufTerin  Terrace,  1.400  feet  lonjr 
and  182  feet  ahov(>  tlu^  streets  of  the 
Lower  Town,  has  called  forth  the  ad- 
miration of  some  of  the  world's  most 
•rifted  writers.  The  hroad  river  crown- 
ed on  one  side  l»y  Cape  Dianumd,  on  the 
other  hy  the  heifrlits  of  Levis  with  the 
Island  of  Orleans  separating»  it  into  two 
channels  :  the  TiOWer  Town  with  its 
warehouses,  puhlie  l)uildinfrs.  wharves 
and  ships:  and  the  mountains  in  the 
distance  present  a  panoramic  jiicture  of 
unequalled  charm  and  heautv  and  to  see 


industries  dont  ces  grandes  am-'liora- 
tioiis  devront  nécessairement  amener  l'é- 
tahlisseiiient  dans  la  Cité  <le  (^uéhee. 

KXPOKTATIONS   KT    LMPOItTA- 
TIOXS 

Kn   uni,  404  vaisseaux,  au   tonnajrcî 

collectif  de  1, (!."»;■). «itiO,  et  avec  un  per- 
sonnel de  r»4.H(»2  hommes,  sont  arrive» 
dans  le  port  de  (^uéhee,  et  IHS  vaisseaux 
au  tonna<re  collectif  de  T'iM.ÔS:}  et  mon- 
tés de  2<i,S(i8  hommes,  sont  partis  de 
t^iiéhcc  pour  reprendre  la  mer. 

liCs  importations  pour  1!M1  ont  été 
d'une  valeur  de  ?|;1 1.2:{r),l(iî>,  soit  une 
augmentation  de  près  de  ipiatre  ndl- 
lions  de  dollars  sur  1!K)1.  Les  exporta- 
tions en  1!»11  ont  été  d'une  valeur  de 
■"^f»,S((1.4lH.  soit  une  au<ruienlation  de 
plus  de  +2.700.000  sur  l'aïuiée  précé- 
dente. liCs  importatiiuis  1 1  les  ex|)orta- 
tions  ont  donc  été  d'une  valeur  de  ^'[H.- 
o:{(i,i;S7,  soit  une  augmentation  de  50 
jtoiir  cent  sur  lîMO.  Ces  chitTres  ne  ré- 
présentent seulement  ipic  la  valeur  de 
marchandis(>s  importées  et  exportées 
|iar  eau.  Les  expoitations  par  chemins 
*h'  fer  sont  mises  au  crédit  du  port  de 
destination.  Klles  sont  lieaucoiip  plus 
«•onsidérahlcs  encore  ipie  celles  que  l'on 
a  faites  à  Quélicc  par  eau. 

Les  importations  en  1!)11  ont  été, 
comme  nous  venons  ih-  le  dire,  d'une 
valeur  de  plus  de  11  millions  de  dollars 
dont  îf;."),  170. 107  proviennent  d'An«rlo- 
t.'rre  et  $4.4:54.47.')  des  Ktats-Cnis: 
.4;44(;.î)44  de  France:  .«|i:îS4.4SS  d 'Alle- 
mande, et  le  reste  de  diverses  autre-s 
contrées. 

Tjcs  exportations  en  Anjrleterrc  ont 
même  dépa.s.sé  la  valeur  des  importa- 
tions anfrlaiscs.  Elles  ont  été  d'une  va- 
leur de  !f!."),H18.:îS0  tandis  que  les  expor- 
tations aux  Etats-Unis  n'ont  été  que 
d'une  valeur  de  .t7^!0.038.  L'exporta- 
tion des  produits  canadii^ns  du  port  de 
(^iiéhee  en  France  n'a  été  en  1011  que 
d'une  valeur  de  .$072,288  et  celh>s  que 
l'on  a  faites  en  Allemajxne  ne  réprésen- 
tent (|u'une  valeur  de  .$8.240. 

Les  importations  anglaises  en  1011  se 
comjiosent  d'articles  appartenant  aux 
immigrants  ou  colons  et  réprésentent 
une  valeur  de  .$2,088. r)02  :  de  cotonnades 
pour  une  valeur  de  $443,125  et  de  lai- 
nages. ])0ur  .$.379.558  ;  tandis  que  les 
exportations  consistent  en  lingots  d'ar- 
gent  pour  une    valeur    de    $1,605,962;. 
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i.hi«'i.    toiiriMfs    liavi'   cuiiii-    t'roin    fvcry 
4-ivili/.*>(i  «'oimtry  uf  tli«'  tflolx'. 

Not  ((Illy  iii-c  the  spots  of  liistofif  in 
ti'i'i'st  (■iiiiiiiii'Mi<)i-;it<Ml  liv  siiit.-ilili  tiil)- 
It'ts  nnti  iiioiiiiiiiciits  ctT'-titl  wln-r- 
<hvtlt  till'  <;r'»it  III'  nitl  mill  wIhtc  licrni-' 
tli'cils  \M  I't'  ilniii'.  Ixit  parks  ninl  ^iinlnis 
liHVf  Imm-i)  hiiti  out  to  fiiHlirin*'  tlirir 
iiiiiiu's.  No  AiiKi'ii-nii  city  is  so  rich  in 
this  iTs|«Tt  lis  is  <^iit'licf.  i)iiiï<-i-iii 
Terrace.  Pliic-  «I 'Amies,  the  Citinlel. 
Moiitiiiorency  I'jirk.  (iniml  Mnttery.  the 
Kiiiiipiirts.  the  Seiiiiniiiy.  ami  the  I'rsii 
line  Convent  (!artle>H.  are  not  only 
parks  aiKJ  piny  trroiinls.  hut  are  places 
1(1'  historic  intercKt  js  well.  Itcsides 
these  there  Is  Victoria  Park  with  its 
beautiful  (lri\es.  kiosks,  conservatories 
and  flower  yanlfiis.  The  sipiares  and 
parks  in  the  city  citvcr  1  J.S.">»;,:{!C! 
.square  feet.  Ill  1!><»H  was  or^aiii/iM|  the 
National  Mattletields  ('oininissioii  Ity  the 
Federal  <  JoVeliiiiient.  with  the  |»lirpoSe 
id"  preservimr  the  Plains  cd*  Aliraliain 
and  the  Cove  Fields  and  transforiiiin<.' 
theiii  into  a  lartre  jiark.  With  tin  lid! 
|>ro(;raiiiiiie  cd"  tin»  Coniiiiissioii  larried 
iiiit.  liaiirier  Avenue,  near  tin-  Drill 
ITall.  and  Wolf.-  Avenue  will  he  paved. 
A  terrace  overlookiiifr  the  St.  Lawrence 
river  and  desi«rned  to  receivp  the  Kinir 
F.dward  inoiiimicnt  nill  he  Itiiilf.  and 
■«Irives  around  the  Merici  property, 
»'iner<rin<r  in  a  transvers  •  avenue  froin 
St.  Louis  lioad  to  St.  Foye  Road  ill  line 
with  the  .Monument  des  Bra^'es  will  he 
1ai<l  nut.  while  aniiind  the  latter  a  12- 
acre  i>ark  will  Ix'  made.  The  total  area 
•»>f  the  Commission  jrrounds  is  2:50' ^ 
acres.  8<)'^.  of  which  i,->m|»rise  the 
Plains  of  Aliraliam  proper,  while  i^-> 
"miles  will  he  devoted  to  drives  and  'il  '._, 
miles  to  walks.  Work  has  been  lieirun 
iiy  the  (.  -nin«r  of  Avenue  des  Braves 
and  the  irradinjr  of  the  Park  on  the  St. 
Fovc  si(h'.  For  th.-  vear  l!n2  *114..")(M 
lias  lieen  voted.  .4;1(I0.(K1()  of  which  will 
l»e  devoted  to  i)ark  work  propi-r.  +(!,()flO 
for  repairinff  Martello  Tower  No.  4.  ami 
The  halanee  for  miscellaneous  expenses 
in  connection  with  the  W(U'k.  When 
■••ompleted  this  will  he  one  of  the  most 
>iia«rnificent  and  historically  interestiiiir 
Varks  on   th.'  .\iiierican  contint  nt. 

SPORTS 

Naturally     with     such     surroundinps. 
the   people   of   Qu.d)ec    devote    much    at- 


eii  pin  Italic  pour  uiie  valeur  de  $822,- 
:{!*2  :  en  planches  d'épitiette  pour  uni> 
valeur  de  .+(>4;{..'>»il  :  i  n  froiiaiK*'  pour  une 
somme  de  .+47:{.!(»il. 

Ii<  s  principales  importations  des  Ktats- 
Fuis  ont   été  du   fry  et   «le   l'acier  pour 

uni-  val '  de  !f!|.17M..">4î'.  du  coton  pour 

une  valeur  di-  .+H1!».22:{.  du  charhon 
polir  une  somme  de  -+441.712.  du  Imus  de 
charpenti  pour  une  valeur  de  .+2H().:if  tî 
et  des  chaussures  pour  une  valeur  de 
■!27!t.H)4. 

L  s  principales  e\p<u'tations  du  port 
•  le  <^uéltec  aux   Ktats-Filis  ont  été  de  la 

piil| Il  pâte  à  pa|>ier  pour  une  somme 

de  .t2-'{<>.8!>!>.  du  itois  de  pulpe  pour  une 
valeur  de  .>|i4!i:{.»i:n,  du  liarenir  salé  pour 
me  somme  de  +2t!.480. 

FiC  eliemin  de  fer  <^uéhec  Central  n 
apporté  à  (^uéltec.  12,4h7  tcuilles  <le  fret 
durant  les  cini|  dernières  années:  tandis 

<|Ue    le     fret    expédié    de    t^lléhec     pa.     ce 

même  chemin  de  fe-  durant  le  iii»''me 
temps  n'a  été  (pie  d'  4:{..{»»0  tonnes,  for- 
mant un  total  de  .")»>. 44(i  tonnes.  I^e  fret 
expédié  de  (^iiéhec  par  le  cheliiili  de  fer 
Pacifi(pie  Canadien  en  PMI  a  été  de  ."».■).- 
♦i7<>  tonnes,  soit  un  jrain  de  27.041  ton- 
nes sur  lîMIl  :  tandis  (pie  le  fret  ajtporté 
à  (^uél)ee  |,ar  cette  même  comi)a<rnie  de 
chemin  de  fer  a  été  de  irt.'{.4»i:{  toiint^s. 
soit  4î),(i2;{  tonnes  de  |)lus  (pi'i  n  PH)1,  ot 
formant  un  total  de  2P',iM.'l.  .soit  uno 
autriiieiitation  de  plus  de  .")4  pour  cent. 

liC  fret  transporté  par  la  Coiiipa<rnie 
(Quebec  Raiiwa.v.  liijrlit.  Ileat  &  Power 
a  été  de  14.^.!)!l(';  t(mnes  en  PMl.  s(»it  une 
aiifjmentation  de  11  !».."»< >4  tonnes  sur 
lOi'l.  Lo  fret  transporté  à  Québec  par 
la  Compagnie  de  .Navijration  Richelieu 
et  Ontario  durant  les  dernières  cin(j  an- 
n«'es  a  été  de  V-\2Jû'i  tonn(»s:  enfin  les 
bateaux-passeurs  ont  transporté  de  Qiié- 
b;'c  à  Levis  et  vic<-  \ersà  «'H  1011,  15,660 
t(mnes  de  marchandises. 

Le  dernier  rapport  des  Commissaires 
du  Havre  indi.pie  (pie  les  exportations 
l'n  lt>ll  ont  été  inférieures  à  celles  de 
inio  pour  une  valeur  de  !i<487.846.  mais 
!|u'il  y  a  eu  aii<rmentation  de  :l<2:i7.:}<Sl 
(ians  les  import;'tions.  A  part  les  pro- 
duits de  fermes,  les  exportations  consis- 
tent surtout  en  matière  brute,  tandis 
(pie  les  imi)ortations  consistent  on 
<;rande  partie  en  certains  produits  nia- 
nufactiin's  (pi 'on  ne  fabri«pie  à  Québec 
(lu'en  petites  (piantités  ou  rpi 'on  ne  fa- 
brirpie  pas.     I.,a  diminution  des  exporta- 
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THE  PRINCIPAL  CATHOLIC  SCHOOLS  IN  THE  CITY  OF  QUEBEC 
LES  PRINCIPALES  ECOLES  CATHOLIQUES  DE  LA  CITE  DE  QUEBEC 

(1)  Académie      des      SS.      de      la      Congrégation      Notre-Dame.      130      Boulevard      Langelier.     Québec. 

(2)  Académie  Jacques  Cartier.   326  rue   St-François.      Direction  Les   Frères   des   Ecoles   Chr<1hiennes. 

(3)  Académie      St-Joseph.      484      rue      St-Jean.      Direction  Les      Frères     des      Ecoles      Chrétiennes. 

(4)  Académie  St-Roch,  256  rue  St  François.  Québec.      Direction  Les  Frères  des  Ecoles  Chrétiennes. 

(5)  Académie   St-Jean-Baptiste.   508  rue   St-Jean,   Québec.    Direction   Soeurs  de  la   Charité. 

(6)  Académie     St-Sauvjur.      137     rue     Massue.      Direction  Les     Frères     des      Ecoles     Chrétiennes. 

(7)  St.    Mary"s    Academy.    Corner    St.    Augustin    &    St.    Joachim    Streets,    Quebec.      Direction      :      Les 
Soeurs  du  Bon  Pasteur. 
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tcntion  to  both  siiimiicr  and  winter 
sports,  lu  fnt't  in  rcffard  to  winter  i)a.s- 
times,  no  other  eity  in  Canada  oflfers  so 
many  attractions.  It  has  fifty  or^nnized 
ehlbs.  siiel:  as  laerosse.  Iieckey,  snow- 
shoeinpr.  skiirifr,  ciirlini.',  hasel»all,  cricket 
au(]  polf.  (^iiel)ec  has  an  amateur  Itid- 
injr  and  Hiintinjr  (Miih.  and  two  horse 
racinjr  associations,  as  well  as  tlie  coju- 
mittee  of  sports  of  the  Provincial  Ex- 
liihition  and  the  Qiiehee  Turf  Dtih. 

The  (^iielx  e  team  n»»w  holds  flie 
world's  hockey  cham|)i(Hiship.  havinfr 
won  the  Stanh'y  Cup  in  11)11-12. 

Not  far  from  the  city  jrood  fishinf»  and 
huntin<r  may  he  had.  And  jroinfr  a  dis- 
tance of  s"venty-five  miles  nortli  the 
s|)ortsman  finds  himself  in  a  mountain 
wilderness  where  trout  and  dt  er  and 
smaller  «ramo  abound. 

IIK.\LTH. 

(^Uehec    is    noted    foi'    its    health.        Its 

lofty  locatioti  and  free  exposition  to  the 
sun  and  l>re<  ze.  its  o|ien  spaces  and 
parks,  makes  it  (»tie  of  tin'  healtlii(  •;t 
cities  w  ("anada.  It  has  an  cxcelli'iit 
domestic  water  and  sewerapre  service. 
Its  public  heallli  department  is  well  or- 
«ranized.  It  has  twi>  expt'Henced  medi- 
cal  ofticefs.   (Hie   baetcrioloo'st.   two  SI  cre- 

tai'iis.  two  veti'i-inary  surireons.  four  in- 
spectors and  an  ambulance.  The  officers 
ha\e  an   iiifelliircut   control  r)ver  all  iu- 

feetious  iliseases.  the  ])ereentaire  of 
deaths  li-om  diphtheria,  scai-let  fevei-. 
smali-|>(ix.  cliiekeii-pox  and  tub.'n-ulosis 
liavin<r  i-onstaiitly  deci-eased  during;  tlv 
j)ast  ten  years.  With  a  po|»ulation  of 
«;S.S-Kl  in'lltOl.  the  birth  rate  per  1  000 
l>opuIatioii  was  ;{()..")(;  [lei-  cent,  and  th.- 
death  rate  2().9:{  per  cent.  With  \\v 
increase  in  population  to  TS.lOO  in  l!)ln 
t!ie  birth  rate  increased  to  :{ti.7ti  per 
cent,     pi  r     1.000    ])0]>.nhition.     but    tlie 

death  rate  decreased  to  1!).S7  pel nt.. 

an  evidem-e  that  scieiic  ■  is  makinir  this 
naturally  healthy  city  even  more  healthy 
ev(  rv  year. 

TAXES 

.Vceordinir  to  the  anmial  report  for 
l!)10-11.  the  assessed  value  of  projterty 
in  the  Citv  of  Quebec  amounts  to  .t4S.- 
222.r)r)n.  of  which  .t:?S.424.000  is  taxed 
and  .+f).70S.4bO  is  unassessed.  the  latter 
comprisinpr  chureli.  school.  Federal  and 
Local  Government  property. 


tions  est  par  consé(pient  très  sijrnifica- 
tive.  Elle  n'indiipie  pas  précisément 
(|ue  les  affaires  aient  dimiinié  dans  le 
l)ort  de  Québec,  nuns  (pie  le  ('ana<la 
utilise  sa  matière  brute  dans  ses  {)i'o[)res 
usines,  beaucoup  plus  (pTautrefois:  tan- 
dis »pie  rau<rmentation  de  la  valeur  des 
im])ortations  indique  non-seuh  nient  une 
aujriiientation  dans  le  chiirre  de  la  po- 
pulation, mais  aussi  une  |>rospérité 
l»eaueoui>  plus  trr.inde.  En  etVet  avec 
['au).'iiientation  des  iiidustriis  manufac- 
tui'ièrcs  et  raujrmentation  «'roissante  de 
la  |)(»pulation.  cette  aufrnientation  des 
impoitations  sur  les  exportations  de\  ra 
nécessairement  aller  croissant  tout  îe 
temps.  non-seuleme!!f  dans  le  port  de 
Québec,  mais  dans  tous  les  ports  cana- 
diens. Le  Canada  ne  sera  certainement 
pas  un  pays  d'txportation  de  produits 
manufacturés  avant  plusieurs  années 
encore.  Tant  rpie  rimiiii<j:ration  se  con- 
tinuera dans  les  i)ro|iortions  actuelles,  le 
('anada  iuiportera  pendant  plusieurs 
années  encore  beauc<iiip  plus  <rHrticles 
manufacturés  ipril  en  exportera,  ce  (|ui 
veut  dif'  en  d'autns  tenues  ipii  la  |>op- 
ulation  cana<lienne  devra  néeessairement 
employer  son  éiierufi  ■.  >on  activité  dans 
d'autres  din  étions,  neii  moins  pi'otital>les 
cependant. 

l'ARcs  pruidcs 

II  n'y  a  pas  de  cité  rpii  aiiiit  autant 
de  t(iUristes,  d'année  mi  année,  ijlle  Qué- 
bec. Ils  y  sont  attirés,  soit  par  ses  so:!- 
veiiirs  historiques,  son  histoire  roman- 
tique. s(»it  par  la  b  auté  du  paysage  (pii 
n'est  pas  |e  moindre  de  ses  attraits.  L'iii- 
comiarable  panorama  dont  on  .jouit  lu 
haut  de  la  Terrasse  Dutlferin  qui  a  1.400 
pieds  de  lolliT  et  (pli  est  située  à  180 
pieds  au  dessus  de  la  liassi  -\'ille.  a  f;iit 
l'admiration  de  plusieurs  des  plus  célè- 
bres littérati'iirs  du  monde.  Xoiis  ne 
saurions  trop  le  rediie;  dis  hauteurs  de 
cette  terras.se  uni(pie,  le  tal)leau  du 
irrand  (leuve  surmonté  d'un  vô\v  par  le 
Cap  Diamant  et  de  l'aiilre  par  h  s  fa- 
laises de  Levis  et  séparé  à  (pielqne  dis- 
tance (n  doux  cheTiS'iix  par  l'Ile  d'Or- 
léans: celui  de  la  ])artie  basse  de  la  ville 
avec  ses  «rrands  entrep(*»ts.  ses  édifices 
l)ublics;  le  tableau  (h  s  (pmis  et  des  vais- 
seaux: celui  dis  montafrnes  (pie  l'on 
aper(;oit  dans  le  lointain:  tout  cela  pré- 
sente un  coup  d'oeil  ravissant  d'un 
charme  itarticiilier  et  irr(''sistible  et  qui 
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Prior  to  tlu»  year  1912  the  rate  of  tax- 

■îition  was  17' o  pi-r  «^cnt,  tin-  business  tax 

12'-  per  cent.,  the  wattT  tax   12'^  p(  r 

^'I'lit.,  and  the  school  tax  fJ  per  cent,  of 

the  rental  value  of  assessed  i)roperty. 

I'nder  tile  new  law  the  «jent  ral  tax  is 
one  por  cent.,  the  water  tax  'o  per  cmt.. 
the  school  tax  '  J  of  om*  per  cent,  on  tiie 
real  value  of  the  j)roperty.  and  the 
business  lax  7'-  per  cent,  of  its  iv  ntal 
value. 

('TIllJCFIKS 

The  City  is  noted  for  its  many  and 
lieautiful  ehurches.  All  ihe  leadin<r 
<'hristian  deiioininations  ai'e  rejtresenl- 
■ed.  The  first  <'hureli  was  built  by 
rhaniplain  shortly  aftei-  the  foundin<_' 
<»f  the  city  and  called  by  hiiu  the 
<'liurcb  of  the  Hecouvranee.  This 
<liurcli  is  not  in  existence  at  present. 
1'he  foundation  of  the  IJasilica  was  laid 
as  early  as  l(i47.  mass  beinfr  first  read  in 
it  in  KîôO.  jind  consecrated  in  lti(i»>  by 
Mprr.  Laval,  the  first  lîisliop  of  (Quebec. 
Tlie  edifice  is  2Ui  feet  lon^r  and  110  feet 
wide  and  can  a<*coinm()datc  4.(HI0  wor- 
sliippeis.  Adjoininj;  it  is  the  Seminary 
Chapel,  wlticli  contains  some  valuable 
works  of  art.  includinjr  a  portion  of  the 
True  Cross.  Seamless  Robe.  Crown  of 
Thorns  and  a  ^.lO.lMIO  rclicpiary  present- 
ed to  tile  Seminai-y  by  I'opc  Leo  XML 
The  otliei"  Catholic  Churches  are  St. 
John  the  lîiiptist,  a  lar^''  and  im|)osinfr 
structure.  St.  Patrick's  Ciiurch.  found- 
ed in  18:}2.  St.  Roch's  Church,  St.  Sau- 
veur, Notre  Dame  de  Jac(|ucs  Cartii  r. 
Notre  Dame  de  la  (ianle,  St.  Malo 
Ohnreli.  St.  Charles  de  Fiimoilou.  St. 
Zephirin  de  Stadacona.  Notre  Dame  d.' 
Chemin  Churcli,  and  Notre  Dame  des 
Vietoires.  built  in  l(îS8.  near  the  site  of 
the  original  riiamplain  luibitation.  and 
dnlieated  to  Our  Lady  of  Victories  in 
cojnmemoration  <»f  the  succ  ssful  re- 
pulse of  the  Enirlisli  under  Sir  William 
Phipi^s  by  Count  Frontenac.  thiMi  (iov- 
ernor  of  New  France. 

Amonjï  Protestant  Chui-ches  tlu^  old- 
est is  the  Cathedral  or  Church  of  the 
TToly  Tronity.  built  in  1S(I4  on  the  si*e 
oeenpied  by  the  first  Church  of  the  Re- 
collet  Fathers,  and  destroyed  by  fire  in 
17n(i.  The  Antrlican  (^hurch  is  repr-- 
se.nted  Itv  three  otlier  coJilT'-etrations. 
namely.  Trinity  Church,  St.  ^Fatthew's 
Hnireh   and   St.   P.>ter's.     The   Presbv- 


attire  les  touristes  de  toutes  les  parties 
du  monde  civilisé. 

On  a  non-seulement  ecmnnémoré  au 
moyen  de  tablettes  et  de  motunuents  les 
actes  d'un  intérêt  histori<|Ut  et  le  sou- 
v<'nir  des  «rrands  honuiies,  nuiis  on  a 
donné  le  nom  de  ces  héros  à  des  parcs, 
des  .ja»-uins  ou  d<  s  i)laces  *  publi(|ues 
p<»ur  conunémorei-  leur  mémoire.  Il  n'y 
pas  de  ville  sur  le  continent  américain 
(|ui  soit  aussi  riche  (pie  la  Cité  de  (Québec 
sous  ce  rapport.  I..a  Terrasse  DuttVrin, 
la  Place  d'Armes,  la  Citadelle,  le  Parc 
-Montmorency,  la  G;"an<le  Batterie,  les 
Ueiiiparts.  hs  jardins  du  Séminaire  et 
du  couvent  des  l'rsulines  sont  non- 
seulement  autant  de  parcs  et  de  lieux 
de  récréation,  mais  ce  sont  en  mênn' 
temps  des  places  d'intérêt  histori<iue.  A 
part  cela,  il  .v  a  le  Parc  Victoria  avec  ses 
majrnifi(|ues  et  éléj^ants  pavilhms.  ses 
serres-chaudes,  ses  riches  pelouses,  .son 
.jardin  tie  fleurs  et  (jui  couvre  une  éten- 
due de  plus  de  200  acres  »  n  superficie. 
Les  parcs  et  les  places  pub!i(pies  de  la 
Cité  de  (Québec  couvrent  ll.8rwJ.303 
pieds  cai-rés. 

En  1!I08.  la  Commission  des  Champs 
de  Uataille  Nationt-ux  était  orjranisee 
par  le  «rouvernement  fédéral  dans  le  but 
de  préserver  les  Plaines  d'Abraham.ain- 
si  <pie  les  Huttes  à  Neveu,  et  de  les  trans- 
former en  vaste  parc  public.  D'après 
le  protrrannue  de  c(»tte  importante  <'om- 
mission.  l'Avenut^  Laurier,  près  du 
Manècre  et  l'Avenue  Wolfe  vont  être 
pavées.  Fne  terrass(^  va  être  construite 
au  bord  du  cap  du  côté  du  fleuve  et  on 
.V  ériprera  un  monument  en  Flionneur 
d'Edouard  VIL  T"ne  route  carrossable 
fera  le  tour  de  la  propriété  Mérici  et 
aboutira  à  une  avenue  transversale  (>ntre 
le  chemin  St-Louis  et  le  chemin  St-Fo.ve, 
(  n  Hirni  avec  le  Monument  des  liraves 
(|ui  sera  entouré  d'un  i>arc  d'une  éten- 
due de  12  acres  en  superficie.  Les  ter- 
r-ains  sous  le  contrê)le  de  la  Commission 
du  Parc  des  Champs  de  Bataille  Na- 
tionaux couvrent  une  su|)ei'ficie  de  230t'o 
acres,  dont  8()'j  comprennent  les  Plaines 
d'Abraham  proprement  dites.  Il  y  aura 
;'.  travers  ce  «rrand  parc,  4  1-2  milles  de 
loiites  cari'o.ss;ables  et  5' ._.  milles  de  sen- 
tiers et  avenues  pour  piétons.  Les  tra- 
vaux .sont  commencés.  Tj 'Avenue  des 
Prav(  s  est  ouverte  et  on  <'St  à  niveler  le 
terrain  du  côté  du  chemin  Ste-Foye. 
Le  parlement  fédéral  a  voté  jiour  les  tra- 
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terian  dcnoinination  has  two  Eiifjlish 
and  one  French  Church,  while  Metho- 
dists and  Baptists  have  eacli  attractive 
church  huihliucrs. 

CHARITABLE  INSTITUTIONS 

In  lfi93  the  Duehess  D'Aiguillon,  a 
niec(  'if  Cardinal  Richelieu,  who  brou<.'ht 
to  Canada  the  TTospitalieros  Nuns, 
founded  the  Hotel  Dieu  Convent  and 
Hospital,  the  oldest  institution  of  its 
kind  in  America.  Besides  heint;  one  of 
the  largest  and  best  equipped  hospitals 
in  the  country,  it  contains  many  famous 
paintinprs  and  relics.  Another  lonjr  es- 
tablished institution  is  the  Ceneral  Hos- 
pital Nunnery,  founded  by  tiie  second 
Bishop  of  Quebec.  .Mjrr.  de  St.  Va  lier  as 
an  asylum  for  incurable  diseases,  and 
placed  by  him  in  cliar<re  of  the  Hos- 
pitalière Nuns. 

Tliese  with  the  JefT'cry  Hale  Hospital, 
for  Protestant  patients  and  seaiinn.  tiie 
Immiirration  Hospital,  the  Hotel  Dieu 
du  S.'icfc  CcMir  de  Jesus.  Hospice  St. 
Charles.  TTosiiicc  de  la  .Aris(M-icord<\  Hos- 
pice St.  Antoiiu\  house  of  refusre  for  old 
men  and  women,  the  Cood  Shepherd 
Asylum,  the  Sisters  of  Charity.  ^NIc- 
Kenzie  "^^emorial.  Ladies'  Protestant 
Home,  the  Church  of  England  Female 
Orphan  Asvluni  and  othcM-s  show  what 
Quebec  is  doins  to  meet  the  charitable 
needs  of  her  citizens. 

EDUCATION. 

The  first  institution  for  hiirlier  educa- 
tum  in  America,  known  as  the  .T(  suit  col 
le<.':e  was  established  in  Quebec  in  K)^'). 
one  year  before  Harvard  Collefre  was 
founded.  In  M'^iV-l  Mpr.  T.aval  de  ;Mon1- 
morency  first  Bishop  of  Quel)i'<'  founded 
Quebec  Seminary  which  at  present  has 
nearly  SOO  students.  Laval  T^niversity  is 
an  oMtjri'owth  of  the  Si minary.  It  occu- 
pies a  six  story  buildinir  2r)Ox70  feet 
Ituilt  upon  an  eminence  200  feet  above 
the  St.  Lawrence,  and  a  special  buildine 
for  the  medical  clas.scs.  It  embraces  the 
four  facidties  of  .Vrt  Law.  Medicine  and 
Theolo<ry.  It  has  07  professors  and 
nearly  ilOO  students.  Eijrhteen  other  col- 
leges and  seminaries  are  affiliated  with 
the  University.  It  has  a  very  lar^e  mu- 
seum, and  a  library  rich  in  books  and 
manuscri|)ts  of  historic  interest,  whih» 
its  art  erallery  is  the  most  magnificent  in 
Canada.  containin<r  man.v  paintin»rs    of 


vaux  à  faire  en  lî)12  un  crédit  de  $114,- 
000,  dont  $100,000  pour  les  travaiix  du 
parc  proprement  dit,  $fi,000  pour  la  ré- 
paration d<'  la  Tour  Martello  No.  4  et  la 
balance  pour  diverses  autres  dépenses. 
Une  fois  termin»'.  le  Parc  des  Champs  de 
Bataille  Nationaux  sera  sans  contredit 
l'un  des  parcs  le  plus  beaux  et  les  plus 
intéressants  du  continent  sous  le  rap- 
port historique. 

DIVERTISSEMENTS 

La  population  de  Quéltec  aime  les  di- 
vertis.seiiieiits.  les  .ieux,  les  amusements 
d'hiver  et  d'été,  et  il  va  sans  dire  que, 
favorisée  comme  elle  l'est  d'environs 
aussi  propices,  elle  ne  néprlif?e  rien 
de  ce  côté-là.  Il  e.s'  de  fait  que  quant 
aux  passe-temps,  aux  divertissements 
d'hiver  il  n'.v  a  certainement  pas  de 
ville  îui  ^'anada  ((ui  offre  autant  d'at- 
traits. On  y  compte  plus  de  50  clubs 
ré<.'ulièrement  or<,M!usés  ])our  cela,  clubs 
de  hockey,  clubs  di'  lacrosse,  clubs  de 
raquettes,  clubs  de  jrlissades  en  skis,  de 
"curlincr."  de  balle  à  main  et  de  polf. 
Québec  a  de  plus  un  club  de  chasse  à 
courre  admirablement  orjranisé,  deux 
associations  de  courses  de  clievaux  ;  le 
comité  des  jeux  de  l'exposition  provin- 
ciale et  le  "Quebec  Turf  Club."  Le 
club  de  hockey  de  Québec  a  ffajrné  le 
championnat  du  monde  avec  la  coupe 
Stîinley  en  1011-12. 

Les  amateurs  de  chasse  et  pêche  peu- 
vent se  livrer  à  leur  divertissement  fa- 
vori et  s'en  donner  à  coeur-.ioie  à  peu  de 
distance  de  la  Cité  de  Quél)ec:  et  à  ^uère 
plus  de  7")  milles  de  distance,  le  chas.seur 
se  trouve  en  |)leine  foret  friboyeuse  où 
le  chevreuil  et  l'ori*ïnal  abondent,  ainsi 
(|Ut^  dans  le  voisinatre  de  superbes  lacs 
où  le  poisson  foisonne. 

SANTE 

Québec  a  une  réputation  enviable  de 
salubrité.  Son  sit(>  élevé,  son  exposition 
au  soleil  et  à  la  bris(\  ses  parcs  et  ses 
espaces  libres  en  font  l'une  des  villes  les 
plus  salubres  en  Canada.  Un  excellent 
aqueduc  lui  apporte  une  eau  excellente 
et  très  pure  pour  tins  domestiques,  et 
elle  a  un  excellent  service  d'égoûts. 

Son  département  de  santé  est  par- 
faitement orfranisé.  Il  se  compose  de 
deux  officiers  de  santé  de  haute  expé- 
rience,   d'un    bactériolofriste.    de    deux 
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tru'Jit  vjilur  liroii^rlit  lierc  hy   tin-  Fn-ric'i  sccrctfiirfs.    »lc    dt'ux    iiu'dt'ciiis    vétéri- 

prii'sts  <iiiiiii«;  tin-  Uci^n  <>♦"  Tt'i-ntr.   Tlir  imin-s.  «it-  4  inspect»  iirs  «t  (I'mif  }uul)ii- 

ijaval    Normal    Scliool.    trains    tfadicrs  lance.      Les   officiers    de    ce    l)iireau    «le 

for  tlie  teacliinj;  profession,  and  the  Coni-  santé  ex»  n*ent   une  surveillance    et    uu 

Miercial  Academy,  under  the  direction  of  contrôle  intellijrents  sur  toutes  les  mala- 

f he  Christian  MrotlKTs,  prepares  students  dii  s   d'un    caractèn-   eontajrieux,   et     on 

Un-  a    hiisiness   career.      The    Provincial  [u-ut  dire  ici  (pie  le  pourcentatre  des  mor- 

(i«.vernment  has  also  estahlislied  a  Tech-  taiit.-s  du  's  à  la  diphlérie,  à  la  scarlatine. 

nical    School    in   gueliec,   with   day   and  :,    |;,    tuln-rculose  ({.'"croit  d'une   manière 

eveninjr  classes,  attended  hy  nearly  2<>n  ..(.nstante  drpuis  10  ans.     Avec  une  pc- 

students.   whde   the  school   of   arts  and  pidation   de    (iS..S4(>   âmes   en    1!K»1.    les 

iiianufaclures  has  2>;i   pupils.  ^  nais.sances    |)ar    mille    Ames    (-taient    do 

The  Catholie  ( 'onuiiissioners  (.t    Kdu-  ;{(,-,,;  ,„„„.  ,,,.„^  ,.^  |,.j,  mortalit('s  (-taient 

cation    have    contr.»l    over    4(1    Catholic  ,|,.  oo.îi.j  p„„r  n-nt.      La   populati.m  en 

Schools  and    Aca(h'mH'S.    includin<r    the  ,,,,,,  ,-.^.,1^  ,„.  y_^j,„,     ,.^    ,,„    c.m.statait 

JacMpies  Cartier  School    the  (;o..d  Sheph-  .,,,„.^  ,|,„.    ,.,    p,,,,,,,,.^!^,^   ,i,^    uai.ssances 

(jd  Academy  and  the   .Mallet  Academy         .,..  ,„j,|,.  .-„„,^  -^.,i^  ,,,.  _.{,; j-  ,^^ 

T  u-se    Schools     have    2.,4    teachers,    o  ..^  ,^,  proportion  des  mortalités  avait 

whom  41  an-Lay  an.    21.5  Kehtrious.  and  ,,i,„i,j,„,  ,^  ^,^^-  ^,^^^  .^^    j,^. 

are  att.-m  ed  hy  12  MIO  pupds.  The  vahi-  ,,i„.,„,,,,,.  ,„  ...j,.,,,..  ,,  j-^.ij  ,,,.  (^,„,. 

o\  the  (  atl.ohc  School  property  has  ,n-  ,,,.,.        ■  ,.^^   „„„,..,|,  ,„.,„t  tn^s  saluhre. 

''I'l''^^''^^  1^  };';  V'^^f  ^^''' y':^Y       T  f     I'  """    ^i"-    'J'»"t    I"    salul.rité    s'am.-liore 

U(H    to  *  .(rn.SO.)  to  u  Inch  n.ust  he  ad-  ,.,„.,,,.,.  ,,.  „^,.  ,„^,„.,,.,.  „,,^^,,,,,.  ,,.„„.  ^,^^. 

(led  .f  <'>.4.)8.  spent  tor  sciiool   i)uildinfîs  „-..  .  i'....^,.,. 
on  St.  Amahle,  St.  Auijustin  and  (  aril- 
Ion  Sts.  LHS  TAXKS 

The  Protestant  School   Commissionei's 
und<  r  their  supervision  have  17  teachers  D'après  le  rajiport  du  tn'.soriei"  de  la 

and    ')2()   pupils.     While   the   lunuher  of  Cité  de  i^uéhec  pour  l!>1(M!n  1,  la  valeur 

pupils    durinir    the    past  in   years   were  de   la   propriété   immohilière  était   alors 

auirmentcd  only  l>y  44.  Ihe  projierty  in-  de    .>*;4S.22(>..")Ô!)    dont     .+:?S.424.()!»!)     im- 

creased    in    value    from   .+2". (100   to  (»ver  posahle  et  >[<!(. 7!I(S,.")»)0  exempte  (rimpi'its  : 

."tifiO.OOO.  les    pro|)riétt''s   exemptes   des   cotisations 

In   i.ddiiion   to   these,   the  city   has  a  municipales   compr»  nant   les  éirlises.   les 

numhe  •     of  private     and     indei»endent  écoh  s  et  les  propi'iétés  du  jïouvernemeiit 

schools.     to<rether     with     .Morin    CoUejr"  fédéral  et  du   itrouvernement  provincial. 
founde<l  ity  Dr.  Morin.  a  foi-iiier  Mayor  Avant  l'année  1fM2,  le  taux  des  cotisa- 

of  <^uel  'c.  and  now  at1"illiated  with  Me-  tions  était  de  17C,  pour  cent  de  la  va- 

(iill    Cniversity:   the  Crsuline   ('(Uivent  hur   locative   de   îa    |)i'opriété;    la    taxe 

•lesus  Mai'ie  Convent,  and  others  makinff  d'atl'aires   était    de    12'.;    |)our   cent,    la 

Quelxe  one  of  the  educational  centers  of  taxe  d'I'au  d(>  12' -'pour  cent  et  la  taxe 

the  Dominion.  scolaire  de  (I  jxtur  cent,  toujours  sur  la 

LABOR  CONDITIONS.  valeur  locative. 

,     ,      .  1  D'ajin-'s  le  nouveau  rèplenK  nt  r-ivi(|ue 

The   (yueh.c    I^nhorin^^  dass.s  are   re-  .j,,;    ,.^^    ,.„^,.,;   ,.„    .iirueur  en    1012.    les 

coirni/ed  ior  their  intelligence,  skil    and  ,.„ti.s5,tions  trénérales  sont  au  taux  d'un 
industry,  alfhou-h    th.-   wa-.  s   p:,id   are  ^.^.^^^  ^,^.  ,.,  ^..,,^.^,,.  ^.^,^.„^.  ^^^,  ,.,  ^^,.^, 

not  .pute  so  In-h  as  m  otiier  centers.    .\,l  ..^.  .    ,.,   j.,^,.  ,,.,..„,    ,,.,„j  ^j,.,,,; 

.•lnss.s  ..t    lahor  are  availahle  .si.e.ia  !y  ,.,.„^  ,.^  ,.,  j.,^,.  ,,„|^„,,,,  ,!•„„     ^.^^t  pour 

u.teliir.^nt     and     elhcct     Içmale     h  •  ...  ,.^.,^^  ^    ,.,    ,^,    ^^,^^.   d'atraires   est    de    71-. 
\N  Iule  there  are  occasional  lal.or  trouhhs  ^.  ,^^^  ^j^.  ,^^  ^.^^,^^^^^.  ,^^^.^^^.^.^. 

as  must  necissaniy  iollow  wnere  thous- 
ands of  people  are  eiiiiiloyed.  they  ;ire  as  ETiLTSF^S 
a   rule  amii-ahly   a.l.i'i-t:  d    Iflwe  n   em- 
ployers and  eniployi.s.                                         La  Cité  de  (^uéhe.-  est  renommée  pour 

The  shoe  industry  is  an  instance.     In  s.s    n.mihri  usis   et    inairniti.pies    .'irlises. 

the  various  factories  lo.-ated  in  (^iiehec  Toiit.s    les     principales    dénominations 

SOUK   (îOOO  |>rople  are  employed,  the  ma-  .•hrétiemn  s  sont    i-epivsentées.      La    |>re- 

jority  of  whom  are  union  workers.    Fo!-  mière  éjrlise  a  été  .-onstruite  par  Samuel 
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lowing  soin»'  Ijilnjr  tlilTiciiltics.  the  <'jn- 
ploycrs  and  workers  orjjaiii/.tMl  m  Hoard 
■•f  conciliation  to  settle  any  dilViciiltics 
that  initrlil  arise  lictwccn  tliem.  Tliis 
lioard  consists  of  nine  inannfactiirei's 
und  three  nienihers  From  each  I'nion  who 
annually  elect  a  president  and  secretary. 
All  complaints  and  ditViculties  which  «-an 
not  he  settled  hy  the  otTieers  of  the  I'n- 
ions  are  snltndtted  to  this  Hoard  for  ad- 
justment, whose  decisions  are  final. 

To  further  advance  the  interests  of 
the  lal)orin<r  piople  and  at  the  same  time 
to  assist  the  employers  to  «ret  etVicient 
workmen,  the  Provincial  jrovernment 
j>assed  an  act.  durinpr  the  leirislative  ses- 
sion of  l!)1(l  estalilisinnfj  Free  Empiov- 
ment  llureaus  throiiiihont  the   I'r(»viiice 

of  (^Ueltec.  under  tile  r(»!ltnti  oT  the  .^',n- 

ister  of  Pul'lic  W(»rks  and  Lalior. 

Siui-e  the  |)assa«re  of  tliis  law.  Bureaus 
hHve  heen  opened  in  .^^ontreal.  Sher- 
brooke, and  <^ueliec.  the  latter  liavinjr 
heen  opened  in  April.  1!tll,  at  No.  24»! 
St.  .loseph  Street,  in  the  Theodore  Lt  c 
1ère  Hlock  imder  the  immediate  direction 
of  Mr.  Felix  Mai'ois.  Besides  the  otTices 
of  the  superintendent  and  assistants,  it 
lias  separate  ri  i-epiinu  looiiis  fur  emphty- 
^rs,  malt'  and  female  applicants. 

Any  pers(ui  disiriuir  employment,  or 
those  wishiufT  to  hire,  retristei-  their 
Jiames,  references,  and  the  natui-e  of  the 
work  desiri'd.  The  work  for  which  ap- 
l)lieants  ai-e  wanted  is  written  on  a  lar<re 
itlack  hoard  in  the  office.  an<l  the  pros- 
])eetive  lahorer  can  see  for  himself  the 
nature  of  the  var-ancies  to  he  filltd.  If 
the  ap|>licant  is  satisfied  employer  and 
employee  meet  to  strike  a  har<,'ain. 

As  the  name  of  the  Bureau,  implies 
that  there  are  n(»  fees  to  pa.v  either  hy 
«Muployee  or  employer.  The  «rovernmcnt 
pays  all  costs,  the  superintendent  and  his 
assistants  hein»;  «rovernmcnt  employees. 
All  strikes  and  lockouts  an-  made  kn(»wn 
to  applicants,  and  every  cH^'ort  is  jnade 
to  satisfy  hoth  cMuployers  and  employees. 

Durinj;  the  year  IIHO.  ir).;î2M  applica- 
tions were  made  for  workers,  while  11,- 
''88  persons  applied  for  work.  During 
that  time  7,605  positions  were  filled.  The 
applications  for  help  included  many  re- 
quests for  {rood  servants,  which  the  bur- 
eau was  unable  to  fill  as  the  lar^rer  num- 
ber of  ^irls  seeking  employment  prefer 
work  in  factories,  stores  and  offices.  This 
fact  largely  explains  the  difTerence  exist- 


de  C'hamplain.  pen  de  temps  après  la 
f<»ndalion  de  (^uéh(c.  Il  lui  avait  donné 
le  nom  d'Kjrlise  de  Notre-Dame  de  la 
iiccduvrance.  Cette  écriise  n'existe  |»lus. 
La  construction  de  la  |{asili(|ue  remonte 
à  l(i47.  On  y  disait  la  messe  pour  la 
première  fois  en  IfiôO  et  elle  était  con- 
sacrée eu  KKKi  ])ar  Monseijrneur  de 
Laval,  i)remier  évèrpie  de  (Québec,  ("est 
un  édifice  de  21(;  pieds  de  lonp  et  de  108 
pieds  de  lar<re  et  (|ui  |)eut  contenir  4."00 
fidèles.  lia  cliapi-lle  du  Séunnaire 
l'avoisine.  Cette  chapelle  confient  «les 
oeuvi-(S  d'art  rémar(|ual»les  et  des  re- 
li<|Ues  précieuses,  entre  autres  une  re- 
Iii|Ue  de  la  vraie  eroix,  de  la  tunitpie  du 
Sauveur  du  monde,  de  la  couronne 
d'Kpims.  et  un  reli!|uaire  de  .^ÔO.OOO 
présenté  au  Séminaire  par  le  Pa|)e  Léon 
XIII.  Les  aufi'ts  étrlises  catholi(|ues  de 
(Québec  s(mt  l'éprlise  St-Jean-Baptiste, 
l'éirlise  St-Patrick,  fondée  en  18:J2,  l 'éfïli- 
se  St-|{oeh,  ré«.'lise  Sf-Sauveur.  IV'jîlise 
.\ofi-e-|)ame  de  .Iac(|iies-( 'artier,  l'éfrlise 
.Votn-Dame  d.-  la  (îarde.  l'éfîlise  de  St- 
•Malo.  de  Sf-Charles  de  Limoilou.  de  St- 
Zéphyrin  de  Stadacona,  de  Notre-Dame 
dii  Chemin,  et  de  Notre-Dame  des  Vic- 
toires, coustniifi  en  1088,  près  du  site 
de  la  pi'emière  habitation  de  Champlain, 
t't  dédiée  à  Noti-e-Diinie  des  Victoires 
pour  commémoi-er  la  défaite  des  Anglais 
sous  la  coiiduite  de  Sir  William  Piiipps, 
par  le  comte  de  Front(  nac  <pd  était  alors 
irouverneiir  de  la  Nouvelle  France. 

La  plus  importante  et  la  plus  ancienne 
des  églises  protestantes  est  la  Cathédrale, 
l'éfrlise  de  la  Sainte  Trinité,  ((mstruite 
en  1804  sur  le  site  occupé  par  la  pre- 
mière éirlise  des  Pères  Récolh'ts  réduite 
en  cendres  en  17!M).  L'Ktjlise  Anfrlieane 
est  aussi  représentée  par  d'autn^s  eon- 
trré<rations.  entre 'autres  l'éjrlise  de  la 
Trinité.  St-:\ratthews  et  St-Pierre.  La 
dénomination  Presbytérienne  compte 
deux  églises  an<rlaisi-s  et  une  française; 
les  Méthodistes  et  les  Baptistes  ont  cha- 
cune de  très  beaux  temples. 

INSTITFTTONS   DE   CHARITE 

En  1()03,  la  duchesse  d 'Aiguillon, 
nièce  du  Cardinal  Richelieu,  qui  avait 
amené  au  Canada  des  réli^rieuses  hospi- 
talières, fondait  le  eouvent  et  l'hôpital 
de  riIôtel-Dien.  la  plus  ancienne  insti- 
tution du  jrenre  en  Amérique.  C'est 
sans    conteste    l'un    des    hôpitaux    les 
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iriy  in  tli.'  miin'M'r  nf  (|i-tiiiiii<ls  for  woi-k-  mit'Ux  jMiu'nnif/'N.  les  plus  vjisti'S  «'t  !••« 
«TH,  :iii<l  tlif  actual  [Htsitioiis  tillftl.  nii*Mi\  outillt'-s  du  pays:  mais  le  inoims- 
Tluri"  is  nu  doultt  that  flu-  lliin-au  will  ten*  (It-  l'Ilôtt-l-DifU  rotitit-nt  à  part  ffla 
III' of  irrcal  assistain-i' liofli  fit  tliosc  si-i'k-  un  u'land  nnniliri'  «li-  n  lipirs  rf  ili-  fa- 
in^ ialionrs,  ati<l  to  those  seeking  <  tii-  lijcaux  (•t''li''l>n'S.  II  y  a  un  autn-  iiôpital 
ploynii'Tit.  It  takes  the  plai-f  of  the  pii-  «lout  la  fondation  renionti-  aux  eoni- 
vale  eniployimrit    liureaii.   often  sue'i   a  uieneeiiients  de  la  eolonie,  l'hôpital  <m'- 

soui if  dissatisfaction  hoth  to  enipl'V  néral   (|ui  a   »''t»''  fondé   par  le  deuxicnic 

er  and  eniidoycr.  évê<|ue  de  (^uéliec.   Monseigneur  de  St. 

It  is  a  lalior  ehariuL'  house,  and    oiire  Valier.  jmur  si  rvir  d'!is\le  aux  malades 

its   jiurpose  to  aiil   disinterestedly   hoth  incurahles.   et   (|ui   a    ét«'    |ilaeé    par   lui 

»'m|>loy«r  and  eniployi'é  iMconics  clearly  sous  les  aus|»ices  dt-s  so«'urs  hospitalières. 

understood,  it  will  lie  i ouni/ed  us  one  Csdeiix  «rramls  hôpitaux,  avec  l'hôpital 

of  the  most  etlieiellf  ajjelieies  to  pmilK  te  ,I,.tV,.|.v    Hale    pour   les   protestants  et    les 

the  sjiirit  of  <roo<lwill  hetweeii  those  \vl:o  ,„.,,.ii,'s.       l'hôpital       des       Immitrrants. 

seek    elVieiefU    help   and    those    who    are  l'IIAt.  l-Dieii    du    Sacrc-Coeur   de   .li'-SUS, 

lookini:  for  .'hiployiiienl.  rhosjiice     Sf-Cliarhs.     l'hospice    de    la 

.Miséiieui'de.    l'hospice    St-.Nntoiiie,   mai- 
si  n  de  lefuL'e  pour  Ics  vieillai'tls  et  les 
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Quehee  is  one  of  the  trniiinals  for  the  vieillis,   l'asyle   du    lîon    Pasteur,    riios- 

Caiiadian    l'acitic    Uailway   < 'o..   the   ter-  pice   dis    Soi  iirs   de    la    Charité,    le    .Me- 

miinis  for  the  (^»ui  bec  and  Lake  St.  .lohii  l\eti/ie   Memorial."   le  ■liadies'   l'rotes- 

Kailniad.    the    Canadian    Northern    and  tant    Ifome."    h-   n  fuL'e  de    r.\rmé'    du 

the    (^pehcc    Railway.    Mf-'ht.    Heal    and  Salut,  l'asyle   Kinhiy.  l'asyle  des  orphe- 

l»ower  Company's  lines.     With  Ih im-  lins  sous  les  ausjiiei  s  de  l'Kirlise  An<;le 

|>letiiin   of  the   «^ueliec    ISridiTe  over  the  terre,   et    maintes  autres   institutions  de 

St.    Lawrence    rivi  r  it    will    also   he   the  ehaiité.  montrent   pie  1 'mi    f.iit   dans 

terminus  of  the  Cratid    Trunk  Pacitic  or  la    lionne    vieille    Cité    de    «^iiéliee    pour 

National  Transcoiitin- ntal.  the  jntereolo-  venir  .n  aide  aux  néiT^siti  iix. 
niai,  the  Crand  'rruiik.  the  (^iielicc  Cen- 
tral, the  South  Shore  and  the  Delaware  KDCCKTION. 
and    Hudson     Kailmads.       These    lines 

connect  the  eity  li.v  rail  to  all  parts  of  La  pn  mière  institution  d'éducation 
Canada  and  the  I'tiited  States,  and  olTcr  supérieure  en  Améri:|ue.  h  Collée;,'  des 
uninterrupted  communication  from  the  .iésuites.  était  étahlie  à  «^iiélicc  cii  lH;ir>. 
.\tlantic  to  the  Pacific  sealioards.  With  mi  au  axant  la  t'ondatimi  du  collèire  Ifar- 
llie  (iraiid  'riiink  Pacifie  eoinpleted  it  \;iril.  Lu  ItHi^i.  .\|er.  de  Montmorency 
will  lie  the  nearist  casti'rn  seajiort  to  Laval,  premier  évêipu  «le  (^>uél)e<' fondait 
Winnipeir  and  the  Pacific  Coast.  It  will  |..  Sémiiiaire  de  <^uéliee  ipii  compte  ac- 
he l.")!»  miles  nearer-  to  the  Western  Mieliei(ie»it  plus  de  SOn  élèves.  F^e  petit 
wheat  fields  than  .Montreal  and  will  he  .Séminaire  de  (^iiéluc  a  donné  naissance, 
in  a  position  to  vie  in  eheapnes,s  of  ,.||  L^^.'ri.  à  ITiiiveisité  Laval.  LTniver- 
fn  i<rlit  rates  with  any  city  in  the  site  oeeiipe  un  édifiée  de  2ô(l  x  TD  pieds 
Dominion.  i,ii,-  ;i  six  étay:es.  et  <|ui  est  situé  à  une 

(hie  of  the  most   iinportîint   facloi-s  in  hauteur  de  2iH»  pieds  au  dessus  du   St. 

the  irrowth  of   (,|uel)ec   is   the  Canadian  Laurent:  elle  a  aussi   un  édifice  spécial 

Northern     (^iiehec     Railway,     formerly  pour  la  faculté  de  niédecine.    LTnivers- 

known   as  the  (ireat    N'orthein    Uailway  ité    La\al    a    ipialie    facultés:   celles  «lis 

of   Cannda.    which    hr<;an    opcialiutr    in  .\r1s.  du   Droit,  de  la   .Médeciin'  et  de  la 

19(K).    from   IJiviel-e  a    Pierre,   touchée,   'o  Théoloyie.        F-'lle     a      ÔT   professeurs     et 

Trawkeshur.v.  Ont.,     a  distance     of   ITÔ  eiimiite  près  de  .">(>()  étudiants.    Dix-huit 

mil. 'S.    and    suhseipiently    extended     to  aiitn  s  coUèefcs  et  Séminaires  sont  afTiliés 

^fontreal  and  Queiii  c.  à  rCniversifé  Fiaval.    I>'édifice  de  l'Uni- 

Tn  ISfiD  the  (Juehec  and  (îosford  Rail-  versité  contient  un  musée  considénihlc  et 

wa.v.  with  14  miles  of  wooden  rails  was  une  hihliothèipic  très  riche  en  ouvrais 

huilt.     This  roa<l  formed  the  hasis  of  the  ei  manuscripts  d'une  irrande  importance 

Québec  &  Laki'     St.  John  Railway    and  histori(|ue.     Il   contient   de  plus  la  plus 

which   was  extended  to  Lake  St.  John,  helle  et  la  plus  riche  ir.'derie  d(>  peintures 
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Kolicival  hikI  ('liicoiitiiiii  u  cliMtanc)*  ot 
•JH,"»  mills.  Siin-f  1!)()7.  this  nmtl  has 
hi'i'U  coiiti-ollt'd  l»y  tlif  Canailiaii  N'ortli- 
^rn,  thus  jrivinjr  thr  lattt-r.  with  its  var- 
ious ItniiH'hts  iH-arly  7(Kt  mil' h  of  roa'l 
bed  ill  till'  I'nivim-i'  of  '^iii'm  c.  With 
the  lini'S  I'oiiipirtiMl  hi'twccn  Ottawa  aiiil 
Toronto,  ami  httwi-i  ii  Port   Arthur  ami 

Sudhiiry.  (^ii  I will   liavi-  ilii-i  it  i-oii 

nt'ction  to  Port  Arthur.  'jViriniiM'jr.  Sas- 
katonii.  ami  as  a  iiiatti-r  of  tai't.  with  tin- 
ulioli'  of  till'  t'rrat  wistrni  loiiiitry. 

Till'  coiiipaiiy  I  mploys  at  this  |»oiiit 
420  iiii'ti.  anil  hrsidis  thi'  iiassintri-r  anil 
tVrij.'ht  station  has  huilt  at  Linioiloii  ;; 
rournl-hoiisi'  of  1."i  stalls  with  provision 
for  2~>  mon*.  It  has  huilt  a  luarliin' 
shop,  car  shop,  I'astiiii;  slio|),  an  o:l  hous<>. 
'•oal  cinitrs.  store  Ituihlintr  ."ii<l  J»  sti'<l 
wati'r  tank  ><<►  fi  I't  hit:h  with  a  fa|)arity 
•f  r)().(MK>  «.'allons.  a!iil  tin-  only  sti-l 
wati'r  tank  in  operation  in  Canaila.  The 
kuililin<:s  and  grounds  cover  20  acn  s. 

FRKKJIIT  KATKS 

The  freifrht  rates  on  coal  in  carloads 
at  present  from  Pittshurfrh  to  (^uchec  is 
$4.2<!.  On  steel  201  o  cents.  The  fr,-i<.'ht 
rntcs  from  (^uehee  to  Halifax,  .seeond 
olass,  is  4ti  cents;  sixth  class,  24  cents. 
To  Toronto,  second  class,  is  47  cents; 
>tixtli  cla.ss.  2')  cents.  To  Montreal  (suni- 
mor).  2<)  cents:  sixth  class.  14  cents. 
fn  winter  the  second  class  rate  is  :{() 
cents;  sixth  class,  !.">  cents.  To  Windsor 
second  class  rate  is  (i(>  cents;  sixth  class. 
32  cents.  W^innii>e<r,  all  rail  second  class 
is.tl.48;  sixth  class,  71  cents.  \Viiinipi<r 
frail  and  water")  second  class  is  ;|<1.2S; 
sixth  clas.s.  <><»  cents.  Vancouver  (all 
rain  second  class  is  .*2.Sr)  ;  sixth  class  is 
$1.73.  Vancouver  (rail  and  water")  si'c- 
•nd  cla«s  is  $2.78  ;  sixth  clas.s  is  $1  .fiS. 

K I V  E  K    T  I?  A  N  S  PO  R  T  A  T 1  OX 

Closely  identified  with  tho  river  tran.s- 
portation  of  the  eity  of  Quebec  is  the 
Tîii'hclioi  and  (Ontario  N'avifTîition  Com- 
pany, whose  headipiartei-s  arc  located  in 
llontreal,  where  thi  y  occupy  a  larse  7 
Ktory  huildin<r  on  McfJill  Street,  facinir 
Victoria  Scpiaro. 

The  Company  was  organized  in  1840. 
and  froTn  that  date  to  tlie  ]>rcspnt,  their 
business  both  as  freijrht  and  passenirer 
carriers,  has  constantly  grown,  so  that 
to-day,   thoy  occupy  tho  Icadinp  place 


du  Cana<la.  Cette  galerie  de  peintures 
renferme  de  nombreux  tableaux  d" 
grande  vah-ur  ipii  ont  été  apjtortés  h 
Quéttec  durant  le  rèune  de  la  Terreur,  en 
France. 

Au  nombre  dos  nuusons  d'éducation 
supérieure  à  (Québec,  oti  compte  encore 
TKcole  Normale  Laval  i|ui  forme  des 
profesMiurs  pour  l'enseiîJrnement  ;  ;iinsi 
i|ue  l'Académie  Commerciale,  sous  la 
direction  des  Krèns  di'  la  Doctrine  Chré- 
tienne, qui  prépare  les  élèves  à  la  car- 
rière des  atVain  s.  I.e  youvernement  |»ro- 
vincial  a  aussi  établi  une  Kcole  Tecli- 
nipie  dont  les  elassi  s  sont  ouvertes  lo 
jour  et  le  soir,  et  ipli  est  fré:|Uenté»'  par 
près  de  2(10  élèves;  il  y  n  encore  l'école 
du  Conseil  des  Arts  et  Manufactuns  «jui 
com|>te  2t»l  élèves, 

lii  s  coniniissairos  d'écoles  catholiipies 
ont  s;)US  leur  contrôle  40  éeoles  et  acadé- 
mies, y  compris  l'Kcole  Jac(pies-Cartier, 
lAcadémie  St.  Louis,  sous  la  direction 
des  reli>rieusis  du  Hon  Pasteur,  l'Acadô- 
iiiie  .Mallet.  Ces  diverses  écoles  ont  254 
professeurs  dont  41  laYques  et  213  Reli- 
J.'ieuses,  et  elles  .sont  f réipli  ntées  par  plus 
de  12,(K)()  élèv<'s.  La  valeur  (les  pro- 
priétés scolaires  sous  le  eontiôle  de  la 
("onunission  des  Ecoles  catholiipies  a  aug- 
menté depuis  dix  ans  do  -ttîtlti.OOO  à  $1,- 
111.2ÔS,  y  compris  $7n.4ôS  dépensées, 
cette  année,  j)our  de  nouveaux  édifices 
scolaires  rues  St.  Anuible,  St.  Augustin 
et  Carillon. 

Les  écoles  sous  le  contrôle  de  la  Com- 
Mii.ssion  scolaire  protestante  comprennon* 
des  ôpolos  supérieures  pour  les  filles  et 
pour  les  gari'ons,  etc.  Ces  écoles  .sont 
tréi|Uentéi  s  par  i>rès  de  fî(Ml  élèves  ot  ont 
17  profes.seurs.  Lo  nombre  des  élèves, 
depuis  une  dizaine  il'années,  n'a  aug- 
menté (|ue  de  44  j)our  cent,  mais  la  valeur 
de  la  propriété  scolaire  a  augmenté  de 
.f20,000  à  pbis  de  $00.000. 

A  part  ces  diverses  institutions,  il  y  a 
dans  la  cité  de  Québec  un  grand  nombre 
d'écoles  privées  et  indépendantes;  le  eol- 
lè.re  moi'rin  ipii  a  été  t'ondé  ])ar  le  T^r. 
•Morrin,  ancien  Maire  de  Québec  et  qui 
est  actuellement  affilié  à  l'Université  Me- 
fJill.  les  pensionnats  des  Ursulines,  de 
•fésus-^Lnrie  de  Bellevue  et  autres. 

Ces  différentes  institutions  font  de 
Québec  un  des  grands  centres  d'éduca- 
tion du  Dominion. 
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■;iiiionjr  tlic  luhnid  iiavi]Lr;iti(iii  ( 'om|iaiiii's 
plying  tlif  St.  Lawrence  river. 

During'  till-  siumiKT  îiiontlis.  Ixcits  niv 
run  ihiily  froni  Tonmtt»  to  Montreal,  via 
lake  Ontario,  tlie  American  ('liannd  liy 
•Inyliiilit  an<l  all  the  ni|)i(ls.  At  Montreal, 
pass    11:1  rs  may  t-lianire  to  the  steann-rs 
that   niti  (hiily  to  <^)u«'hec.  an<l  eontiniii' 
■on   to  the   Sa<rui'iiay.     The   whole   route 
from    liake   Ontario  to   the   (luit"  of  St 
Lawreiiee.    is   one    replete    with    historié 
interest,  anil  can  he  taken  at  a  \ery  moil 
•i-ate  cost. 

To  give  some  idi-a  of  the  niaLMiitmle  of 
The  Company's  operations,  it  may  he 
mentioned  that  the  Company  is  capitali/- 
êfl  at  .tlO.dOO.ooo.OO  and  owns  si  venty 
hoats. 

I.lCITTv^.  I'OWKir 

'^Meliei-  is  exceptitmally  well  suppliiil 
with  liiiht  and  power.  The  (^iielne  Ifail- 
".vay.  liiLrhl.  ileat  and  I'ower  ( 'omp.ipy 
lias  two  power  stations  at  .Montmor.'riev 
Kails,  one  at  Chaudière  Falls,  one  at 
-raeipies  Cai'tii  I'  Falls,  and  a  steam  plaîit 
at   St.    Malo.    whieji   develop   at    present 


LHS  CONDITIONS  DC  TUAVAIL. 

lia  classe  ouvrit^'re  de  Qiiéhee  est  re- 
iiommée  pour  son  intelli<rence.  sou  liahi- 
■été  et  son  caractère  industrieux.  On 
pi  lit  oliteiiir  des  oiivi'ieis  dans  n'im|»orte 
.jiielle  liy:ne.  et  eu  i>a rt iciil iei".  l'assistance 
d'ouvriers  tivs  ctVicaces  et  très  intelli- 
î^eiits.  liien  ipi'il  sili'^i.sse  de  temps  à 
;iiti-is  des  malentendus  ipi'on  ne  peut 
•_'iière  éviter,  au  milieu  d'une  population 
uu\rière  de  jilusieiirs  mille  âmes,  rèirle 
eéiiérale.  ces  pi'tites  ditVieiiltés  sont  lii"n- 
tôt  réirlées  à  l'amialtle  entre  patr<»ns  et 
(  mployés. 

Citons   par     exemple   l'industrie     des 

•haiissiires.  Les  diverses  fal>ii<|ues  do 
chaussures  en  opération  à  (^Miéhee  eomp- 
teiit  plus  de  Ô.IKîO  ouvriers,  la  majorité 
de  ces  ouvriers  sont  membres  d'unions. 
-V  la  suite  de  tlitVicultt''s  <tuvrières.  em- 
ployés et  patrons  ont  ortranisé  un  Hiireau 
i!e  loneiliatioji  pour  léirler  les  malen- 
tendus ipii  poui'raiciit  surjrir  chez  onx 
à   l'a vi  nil'.     Ce   Bureau  de  Conciliation 

ompreiid  neuf  maniifaetuiMers  et  trois 
memhres   de   cliaiitie   union,   ipii   élisent 
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ir)(),()(K)  II.P..  and  wliich  arc  ('a[)abl«'  of 
di'volopin^  tii()ii<;li  power  alne  to  incct 
all  the  (It'inands  of  tlif  city  for  years  to 
come. 

The  Qiiehee  Railway,  Li^ht,  Hear  & 
Power  ('oiiii)any,  also  owns  -tS  iti!l"s  of 
gas  pipe,  and  is  selling  gas  at  .*1.20  per 
1,0()0  feet.  It  also  operates  17' j  irnles 
of  street  oar  lines  in  the  city  and  Tv»  inil»  s 
in  the  country  of  Quebec  and  is  giving 
the  city  an  exceptionally  efficient  street 
car  «ervice. 

Ov  May  1st,  100!),  hi  Conipagniv'  FAoo- 
tri  , lie  Dorchester  was  incorporate!}  un- 
der a  Dominion  Charter.  It  owns  a 
steam  electric  station  at  the  corner  of 
Grant  and  Prince  Edward  streels,  and  a 
large  office  building  at  tlie  corner  of 
Crown  and  Charost  streets. 

Th(>  i)ow(  r  station  occupies  a  building 
7r)x!)4  f(('t,  and  is  (Mpiipped  with  Tur- 
bo-generators, generator  panels,  boilers 
and  condensers,  v.hieh  with  poles  switel:- 
boai'ds  tiansfoniiers  meters  and  connec- 
tions, n'presents  an  outla.v  of  .$31:^220,- 
000  and  with  property  and  office  build- 
ings is  altout  .*i;47(),0()0'. 

Tlie  plant  has  at  present  generating 
capacity  of  2r)0()  K.W.  (in  a  -l  i>hase  2300 
volt.  ()0  cycle  apparatus')  with  sufficient 
space  for  an  additional  unit  of  1000 
K.W. 

The  company  has  tlie  contract  for 
ligliting  the  cit.v's  streets  and  ]iublic 
buildings,  beside  a  large  number  of  con- 
tracts from  private  concerns. 

The  Poard  of  Directors  with  Mr. 
James  Robinson  of  Montreal  as  pi-esidt  iit 
and  W.  T.  Wilson.  ^lanaging  Director, 
and  J.  C.  ITyde,  den  M  Siupt..  includes 
such  names  as  TTon.  N.  Garn(\TU.  Vice- 
President.  Hon.  A.  Chavean,  G.  Protean. 
F.  (Î.  Lvman.  W.  D.  Hart.  L.  A.  Cannon, 
J.  Gosselin.  J.  De  G.  Bosse  and  G.  E. 
Tanguay.  K.C..  and  is  assurance  to  the 
public»  that  the  Company  will  live  up  to 
all  its  ])romises  to  give  the  city  an  effec- 
tive lighting  and  power  sy.stem. 

BANKS  &  BANKING. 

Since  the  founding  of  tlie  Quebec 
Bank,  established  in  181S.  the  second 
Canadian  bank  (the  Bank  of  ^Fontreal 
having  been  founded  in  1817^  Quebec 
banking  facilities  have  eonstantl.v  in- 
creased, with  the  result  that  to-day  fif- 
teen chartered  banks  operate  within  its 
limit.s,  four  of  which,  the  Banque  Na- 
tionale.  Quebec   Bank.   Union   Bank  of 


annuelli  inei;t  un  Président  et  un  Secre- 
taire. Toutes  les  plaintes  et  les  difficul- 
tés (|ui  ne  peuvent  être  réglées  par  les 
oft'iciers  des  unions  sont  soumises  à  ce 
bureau  de  conciliation  et  ses  décisions 
sont  finales. 

i'our  f)romouvoir  davantage  les  intiî- 
rêts  lie  la  classe  ouvrièi'c  et  en  mèm»; 
temps  aider  hs  patrons  à  obtenir  de  bons 
(mvriers,  le  gouvernement  provincial  a 
ad(»pté  une  loi  durant  la  session  de  la 
Législature  en  1!>10,  établissant  des 
bureaux  de  placements  par  toute  la  Pro- 
vince de  Québec,  sous  le  contrôle  du 
ministre  des  Travaux  i'ublics  et  du  Tra- 
vail. 

Depuis  l'adoption  de  cette  loi.  des 
Bun-aiix  de  Placements  ont  élé  établis  à. 
.\rontréal.  :,  silierbrooke  et  à  Quéîiec.  Le 
l)iireau  de  Québec  est  ouvert  depuis  le 
mois  d'août  1!)11.  au  No.  24(i  rue  St. 
Joseph,  dans  le  lîloc  Théodore  L.vlere, 
sous  la  direction  immédiate  de  Mr.  Félix 
^Fai'ois.  A  part  \o  eal)inet  du  surinten- 
dant et  de  ses  assistants,  il  .v  a  dans  ce 
bureau  de  j)lai*ements  des  chambres  de 
réception  séparées  pour  les  patrons  ainsi 
que  pour  les  solliciteurs  des  deux  sexes. 

Les  personnes  (pli  désirent  de  l'em- 
ploi et  ceux  (jui  veulent  eiigagei'  des 
ouvriers  enregistrent  leurs  noms,  h  urs 
l'éférences  et  la  nature  de  l'ouvrage  dé- 
siré. TiC  genre  de  travail  pour  lequel  on 
demande  des  ouvriers  est  inscrit  sur  un 
grand  tableau  noir  dans  le  bureau,  et 
l'ouvrier  (pli  est  à  la  recherche  d'ou- 
vrage |)eut  ainsi  voir  (juclles  sont  les 
vaeaiie(  s  à  remplii*.  Si  le  solliciteur  est 
satisfait,  patron  et  employé  se  rencon- 
trent alors  pour  conclure  l'engagi'ment. 

Comme  le  nom  du  bureau  l'indique,  il 
n'.v  a  aucun  honoi-aire  à  ])ayer  soit  par 
l'employé,  soit  i)ar  le  patron.  T^e  gou- 
verncMiient  paye  tous  les  frais  du  bureau; 
1e  surintendant  et  ses  assistants  sont  des 
employés  du  gouvernement:  le  solliciteur 
(  st  mis  au  courant  des  grèves  et  des  sus- 
pensions d'ouvrage;  eiiiin  les  chosis  s'ar- 
vaiiirent  dans  ces  bureaux  de  placements 
de  manière  à  donner  satisfaction  tant 
aux  patrons  «pi 'aux  employt's. 

En  i:n().  à  Québec,  il  y  a  eu  13.323  de- 
mjindes  lie  faites  i);ir  dis  patrons  et  11,- 
3<S(î  autres  par  des  ouvriers,  en  ipiête 
d'ouvrage.  Durant  le  même  temps,  le 
bureau  de  placements  a  trouvé  moyen 
de  pourvoir  à  7.f)05  vacances.  Dans  les 
demandis  d'aidis.  il  v  en  avait  un  grand 
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'Canada  find  ("aissc  (rEcoiioniii .  witli  a 
.omhintMl  «•.•ipilal  of  $1!>.()(I(MM»0  and 
four  hundred  and  four  Itranclics  arc 
Qu«'l)pf  institutions.  Of  tlit-sc  four 
hanks,  till'  r'aissc  d'KcotKnidt'  is  a  loi^al 
institution.  Iiavin^r  five  liranclics  in  Quf- 
boo  and  two  in  Levis.  Tin-  total  luini- 
her  of  hankinjr  brandies  in  (^iiebee  is 
tliirty-two.  The  other  bjinks  w  liii-li  have 
branches  in  Qucliec  are  the  iJaiik  of 
British  North  America,  the  Rank  of 
Moiitrejil.  >rolsons  Hank,  lîaiik  of  Xovi 
Scotia.  Impérial  Rank  of  Canada.  H.inlc 
of  Coiiuiiercc.  Mercliants  Tîank.  Ban.|Ue 
d'lTocheh'i^M.  Tîoyal  Tîank  of  Canada. 
Royal  Trust  Company  and  tlii-  liaiKjU'' 
Tnternatioualo  du  C;inada. 

La  P>anf|ue  Nationale  was  founded  in 
1^^(10,  with  a  subscribed  capital  of  .i;L()0(K- 
nOO.  and  owes  its  inception  to  a  «rroiip  of 
leading  French-Canadian  finani-icrs.  who 
felt  tile  need  of- a  new  bank  for  the  city 
and  surroiindinsr  territory.  Since  then 
th^  pai<1-up  capital  stock  has  I»een  raised 
to  .^2.00(1.000.  nnd  the  aiitliori/ed  capital 
stock  to  .+Ô.000.000  with  a  reserve  fund 
uf  .«j;L40(M)(M)  jind  immediately  available 
resources  fif  .+7.083. ITtL  Its  deposits  in 
1!)12  amounted  to  .t1Ô.SL").»;ss.  and  its 
stock    holders    received    S    per   cent,    in 

•  lividends. 

Resides  the  head  office,  the  institution 
has  2  branch  banks  in  the  city.  110  of- 
fices in  th(^  Province  of  (Quebec  and  a 
bram-li  in  Paris.  France,  with  the  num- 
ber constantly  «rrowinsr  as  it  is  ont  of  the 
most  prcsperons  bankinp  institutions  in 
t  'anada. 

.V  study  of  till'  Quebei-  Ranks  clear- 
iiiirs  shows  an  im-rease  fi-om  $ô(),4.">!M<i2 
in  1901  to  ;};ia:5.:n!».17r)  in  llMl  (»r  mo;e 
tlian    164    per    cent.      Since    1001     the 

•  learintrs  show  a  steady  incri'ase  one 
year  over  the  other  until  the  year  liUl. 
when  the  ch'arintrs  exceeded  thosr  o!  tiie 
]»rcvious  year  by  7.20  per  ce!it. 

Resides  these  banks  (Quebec  has  120 
.ioint  stock  companies  i-epresentin-i  a 
eapital  of  .t2S.!)7S.7:{7.  It  is  the  reco^rni/.- 

•  d  insurance,  mortjrajre  and  h>an  c'-ntre 
for  the  eastern  i>art  of  the  Province.  It 
has  more  than  four  hundred  commei-cial 
travellers.  On  :\rarch  :Ust.  1002.  the  P.ell 
Telci)hone  Co.  of  Canada  had  l.!>21 
subscribei-s.  Ten  yeai"s  later  the  number 
had  increased  to  r).40.').  Seventeen  auto- 
mobiles were  reiristered  in  1!M)7.  Four 
v.'jirs   later   the   numbei-   had    increa.sed 


nombre  jtour  de  bonnes  s  rvantes.  Mais 
le  bureau  de  placements  n'a  pas  pu  y 
pourvoi!',  parce  (|iie  la  plus  <;rande  par- 
tie des  tilles  en  <|iiête  d"ouvraf-'i  ne  vou- 
laient d'emploi  (|ue  dans  h  s  manufac- 
furcs.  les  ma^'asins  et  les  bureaux.  C'est 
(I  (pli  expliiple  la  dittefeiiee  considérable 
»iue  l'on  remar(|iii'  i  ntre  le  nombre  d«'S 
demandes  d'ouvriers  et  celui  des  posi- 
tions i|Uf  l 'on  a  pu  donner. 

Il  n'y  a  |)as  de  doute  (|Ue  ces  bureaux 
di'  idaeements  vont  être  d'une  «rrandi' 
assistance,  tant  pour  ceux  (pli  sont  à  la 
recherche  d'emplois  (pie  pour  ceux  rpii 
sont  en  (iiiêti  (Co'i'Ti  ■!•<.  Ils  remplacent 
;i\  anta<reusement  les  liiireaux  de  place- 
ments piiv(''s  qui  sont  souvent  une  source 
di'  malenteiidiis  tant  pour  !  "ouvrier  que 
pour  le  patron. 

Les  Rureaux  de  Placements  du  Gou- 
vernement Provincial  sont  de  vrais  liii- 
ivaux  de  compensation  pour  le  tra\ail. 
et  une  fois  (pi'on  aura  bien  compris  leur 
mission,  celle  d'aid(>r  d'une  manière  dé- 
sint('res.s('e  h»  patron  et  roiivrier.  on  rc- 
connaitra  alors  (|U 'ils  sont  rt-ellcmcnt  une 
(h's  aircnces  les  y)lus  etl'icaces  pour  pro- 
l'KMivoir  un  bon  espi-it.  de  la  bonne  vo- 
lonté, entre  ceux  (pii  sont  à  la  recherche 
de  J»ons  eniployt's  et  ceux  ipii  sont  en 
i!U(''ti'  d'emjdoi. 

CHEMINS   1)F   FER 

Québec  est  Fun  d(  s  terminus  de  la 
Compaîrnie  du  Paciticpie  Canadien,  le 
terminus  du  chemin  (le  fer  Québec  et 
Lac  St-.Tcan.  du  ''Canadian  Northern"' 
et  des  diverses  lip-nes  de  la  compasrnic 
Quebec  Railway.  Li«.'lit.  Ileat  &  Power 
.\vec  le  parachèvement  du  Pont  de  Qué- 
bec sur  le  St-Lauri'nt.  elle  deviendra  h' 
terminus  du  (iraiid  Tronc  Pacifiijue  on 
(In  Transcontinental  National,  de  Fln- 
tei-colonial.  du  Québec  Central,  de  lu 
('ompasnie  du  chemin  de  fer  di  la  Rivi 
Sud  et  du  Delaware  (S:  Hudson.  Ces 
di\('rses  lij.'nes  mettront  la  Cité  de  Qué- 
bec en  coinnuinication  directe  par  che- 
mins de  fer  avec  toutes  les  parties  du 
< 'anada  et  des  Etats-T'nis.  et  de  l'Atlan- 
tique au  Pacifique  les  communications  à 
(j|uébec  seront  ininterrompues.  Avec  le 
parachèvement  du  (Jrand-Tronc-Paci- 
tiqiie.  (Québec  sera  le  |>ort  de  nier  de 
FEst  le  {tins  rapproché  de  Winnipepr  et 
de  la  Côte  du  Pacifi(pie.  La  Cité  de 
Québec  va  se  trouv(  i-  alors  de  lôO  milh^s 
plus  J>r(''s  des  cliaiii|)S  de  blé  de  F(^uest 
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l*liri!o   liy    Harry    Kitlianls. 

Interior  ST.   LAWRENCE  GLOVE  WORKS  Intérieur 

Manufacturers  of  Gloves  and  Mittens  535  St.  Valier         Manufacturiers  de  gants  et  de  mitaines 
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to  208,  and  it  is  I'stiinatcd  that  the  nuin- 
biT  for  1912  will  be  400. 

Thf  Post  Office  receipts  for  1!)10  wen- 
$152,324,  an  increase  of  $110,(102  in  ten 
years.  All  these  figures  show  a  steady 
growth  of  business  and  developing 
prosperity. 

l.XDrSTHlES 

One  of  the  largest  tobacco  firms  in 
Canada  is  the  Hock  City  Tobacco  Co., 
Ltd.,  iucorjmrated  in  18!)0,  with  a  capi- 
tal stock  of  .$100,000,  and  now  controll- 
ing an  investment  of  more  than  $500,- 
000.  The  industry  is  a  close  corporation, 
of  which  Mr.  Nap.  Drouin,  the  present 
mayor  of  Quel)ee.  is  President,  and  Mr. 
Jos.  Picard,  inanjiging  director. 

The  industry  occupies  a  5-story  build- 
ing 250  X  .'}50  feet,  comprising  about 
437.500  .S(iuare  feet  of  floor  space,  de- 
voted to  the  manufacture  of  cigarettes, 
cut  and  plug  tobacco,  for  smoking  and 
chewing.  Besides  this  they  control  the 
Rock  City  (Mgar  Co..  Ltd.,  in  the  town 
of  Levis. 

Among  their  various  brands  of  smok- 
ing tobacco,  the  Rose  Qut'sni'l,  and 
Master  Mason  have  achieved  a  natiomd 
reputation.  Among  the  chewing  tobac- 
co, their  "King  Ceorge  Navy  Plug," 
and  "Maple  Sugar"  are  widely  known. 
Tbev  are  t!ie  manufacturers  of  the 
"Polo,"  "Rose  of  Eg.vpt"  and  "Bri- 
tannia" cigarettes,  as  well  as  the  famous 
Laurier  and  Camillo,  10  cent  cigars,  and 
of  the  not  less  renowned  "Check,"  a  ^\'e 
cent  cigar,  the  demand  for  which  far 
outruns  the  supply. 

The  factory  is  equipped  v.ith  the  very 
best  machinery  known  to  the  trade.  From 
250  to  300  people  are  employai  to  whom 
are  paid  in  wages  annually  ovr  $00,000. 
The  yearly  output  of  man'» Pictured  [tro- 
duots  is  about  1,750.000  poumH  amount- 
ing close  on  to  $1.000.000  and  sold 
throughout  Canada  by  soui^  25  travel- 
lers. 

The  Company  also  conducts  a  box 
factory  which  utilizes  2,000,000  feet  of 
timber  one  half  of  wliich  goes  into  boxes 
used  by  themselves,  and  the  other  half  is 
sold  in  boxes  and  crates  to  shoe  and 
corset  manufacturers. 

The  large  iron  industry  of  F.  X.  Dro- 
let  covere  an  area  of  90,000  square 
feet,  upon  which  is  a  machine  shop 
84  X  200   feet,   including   pattern   shop, 


(jue  .Montréal  ;  elle  sera  par  eonsé<|uent 
en  position  de  faire  une  eoneurrenee 
avantageuse  à  aucune  autre  <'ité  du  Do- 
minion sous  le  rapport  dii  bon  marché 
des  taux  de  fret. 

L'un  des  facteurs  les  plus  importants 
du  progrès  de  (Québec  est  le  ebc-min  de 
fer  Canadian  Nortliern-(^uebec,  Ce 
chemin  de  fer  portait  autrefois  le  nom 
de  (irand  Nord.  Le  (îrand  Nord  était 
m  opérations  entre  Rivière  à  Pierre  et 
Tlawkesliury,  Ont.,  en  lOOO.  uni'  distance 
de  175  milles;  le  Canadian  Northern- 
C^iu'bec  va  maintenant  d<'  Québec  à 
Montréal. 

En  IHdO,  on  construisait  le  eheiuin  de 
*"er  (Québec  et  (Josfonl,  un  cluMviu  de  fer 
d'une  étendue  de  14  milles  avec  rails  en 
bois.  Cette  voie  ferrée  était  le  point  de 
•  îépart  du  Chemin  de  fer  (Québec  et  Lac 
"-'t-.Tean  qui  va  maintenanf  de  Québec  au 
lae  St-.Tean,  à  Rolterval  et  Chicoutirai, 
distance  de  2S5  milles.  Depuis  1907,  le 
elcmin  d«'  fer  Qiu''bec  et  Lac  St-Tean  est 
sous  le  contrôle  du  Canadien  Northern, 
ce  qui  don'ie  à  cette  C()mpa'j:ni.'  a\ec  ses 
diverses  voies  de  raccordement,  près  de 
7(M)  milles  de  voie  ferrée  dans  l-i  Pro- 
•ince  de  Quél)ee.  Lorsque  Is  voies  fer- 
rées du  Canadian  Northern  s'-ront  ter- 
minées entre  Ottawa  et  Toronto,  et  entro 
Port  Arthur  et  Sudbury,  Québec  sera  en 
communication  directe  i)ar  chemin  de 
fer  avec  Port  .\rtliur,  Winnipeg.  Sa.ska- 
toon.  et  lie  fait  avec  tout  le  Nord-Ouest. 

La  Compagnie  Canadian  Northern- 
Quebec  emploie  ici  420  hommes,  et  à  part 
la  gare  pour  les  passages  et  le  fret 
qii  'elle  ])os.sède  au  Palais,  elle  a  construit 
à  Limoilou  de  grandes  usines,  une 
"rotonde"  de  (piinze  comparti- 
ments et  faite  de  manière  à  pouvoir  en 
contenir  25  autres,  une  Imutiijue  de  ma- 
ehincs.  une  usine  pour  la  construction  et 
la  réparati(ui  des  wagons,  une  fonderie, 
une  huilerie,  des  chutes  à  charbon,  des 
entrepots  et  nn  réservoir  en  acier  de  80 
pieds  de  hauteur  et  d'une  capacité  de 
00.000  gallons,  le  seul  réservoir  en  acier 
pour  eau  qu'il  y  ait  actuellement  on 
(  'anada  :  ces  divei-ses  l)Atisses  couvrent 
une  étendue  de  20  acres. 

TAUX  DE  FRET 

Les  taux  de  fret  pour  le  transport  du 
charbon  par  voie  ferrée  de  Pittsburg  à 
Québec  sont  actuellement  de  .$4.26  par 
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Q    V    K  n    i:    r *'> 

«Iraiiijlitiiij:    rtioiii    an*!    ofticr.    »     Uirjrt-  toiiin-.    sur    liicii-f  ,!<•  2.')i.j   ciiits.      liCS 

t'orpt'    nxdii    40    x    HO  t'l'ct.    a    stcfl  and  taux  di-  fnf  df  (^ii(''Im'('  à    Halifax  sctiit 

iron     t'oiiiidry     SO    x    SO     fcft.     furnace  di-   4»i   imts   ikmii-  sffoiidr   dassc.   ct   24 

room  .")()  X  40  fi  I't,  and  cnjjinf  room  ;{0  x  <•<  tits  |>our  sixirim-  dassc     lits  taux  df 

40   I'tMt.  all    iiru    a-id    niodcrn   liuildiiiirs  fret  pour  Toronto  sont  de  47  fcnts  pour 

<'quipj>t'<i  with  tlu'  latest  and  Ix'st  iiiadi-  iiiarrliaiidis  s  de  di-uxir-iiii'  i-iassc  (  t    di- 

incry  known  to  till-  trade.     Tlif  imlustry  2.'»  ciiits  pour  niarcliandist-s  de  sixit'iiie 

was  founded   in    1870.     The   new    plant  classe.     F.es  taux  de  fret  pour  .Montréjil 

with  its  present  modern  e(piipiiients  was  (tn  ét«'')  sdiit  de  2«i  (  ents  pour  deuxi«'iiie 

bnilt  4  years  apo.    Connected  with  it  al-  classe:  sixit-me  elas.se,  14  i-ents.  Kn  hiver, 

so  is  a  yard   with   twn   patent   slips   for  mi   paye  ;{0  eents  p<,ur  niarchatidi.ses  de 

rei»airin«r  ships  and  Ixwits.    The  liusiness  seconde  classe  et  \'t  cents  pour  inarehan- 

is  di'Voted  to  marine  and  «relierai  repair  discs  de  sixième  classe. 

machin."  work  of  all  kinds  and  the  manu-  ,,,„,,.    wimls.n-,    «i nts    pour    mar- 

facturinj;  of  machinery  to. ,nh'r.  ehandises  d."  .jeuxième  .-lasse:   :{2  .-.-nts 

rii.-  plant  .-mploys  8.»  m.-n.  altli.Miirh  |„,„,.  ^i^i-.,,,,.  ,.|.,^se. 

it  is  lar<;e    onouirh    to  .'iiiplov  200    and  ,,  .„.  •     .-       -      i 

•  1,     j.-n  Ann   i  -  iHif  \\innip.'<:.  l>ar  \.>i.-  t.'ir.'.'  .l.-iix- 

pavs  in  wafï.s  annuallv  $.)0.000  doinsr  a  .,  ,  j.i  7Ù       •    •■  i  -i 

I      ■•  <•  .,  'd.llnnnn  ICIll.'      t-JasSI'.      .+  1.48:      SIXiellK'      .'la.SS.'.         l] 

husiiiess  of  more  than  .fl40.000.  '  .... 

,,,,  *    ■     I     .  1-    I        /  ••  <-i-nts.     I  .nir  \\  mnip.'îr,  par  voie  terre.-. 

I  111'    pi-oimnent    ii!(lusti\-    .>l     lia    (  le        ^  ,        ..'■",'         j.,  oo 

,.,,'.      i>  *    I  •     •«■'  .1  ct   par  .-au.  d.-uxiem.»  elas.s.-.  +1.28;  six- 

(  liarles   A.    1  aiiiiet    liimitee    was   estai»-  .«    •      ,  ,.,. 

,.   ,      1    •       lOHi"  I  •      i-  l.'liie  .*las.se,  ()♦)(*. 

Iish.-d    III    l8!Ki   as   a    sales  oi<ranizati.>n. 

for  th.-  sah-  of  .-nirin.-s.  hoil.-rs  shaftinjr.  '''"""     V'Oicoiivi-r     par     vol.-     l.-rr.-e. 

heltin<r.  wat.-r  work  suppli.-s.  .lairv  and  <l"-'iMcni.-    -lass.-.    *2.8«,  :    sixi.'iiie    .-lasse. 

w(»oil    \vi>rkinf.r    ma.-hin.'ry    aii.l    u'eiieral  •.'.<•>• 

ma. -hint-  suppli.-s  of  all  kinds.    l'ri»s|).-r-  i'<'iir  Vaii.-.mv.-r.  par  .-au  .-I    par  yni.- 

infr  it  was  in  1î»t2  oriraiiiz.-d  into  a  lim-  ferr.'-e.   d.-uxii^'iii.-   .-lasse.   .+2.78:   si-    ^me 

it.-.l    .-onipanv    with    a    capital    sto.-k    .»f  .lasse.  .+1.<i8. 

:<;r.00.000     in"    18!M;.     with     rharl-s     A.  tp  \  \X,m  iI'T  VTH.\    1>  \l>    K  \r 

Pa.pi.-t   th.-    f.nindi-r  as   Pivsident    an.]  I  K A.\sl  OK  I  A  I  l(»N    I  AK    KAI 

^rana!.'i-r.  and  J.   IF.-rvi.-  Pacuir-t  as  Sec-  ,  ,  •      i     .,      •,.,:.,,  i>:   i,   i:  .,, 

,,,  ,.        .    '  .  La  .-oiii  pauni.- .!.-  iia\  iirali.m  l>i.-lieli.-u 

r.tarv-    reasurer.  iiiakinf'  it  a  inanuTa.^-  ,    ,x.,     •••,.;♦.     .,♦    i;- 

.  •  ,,  ,,.'^  .     ,.  V.V    Ontan.i.   si    el  r.nt.-m.-nt    lice   au    .-.mi- 

tnrinfr  as  well  as  a  sel  ins  orjranization.  i     .      .         .♦  ....    i     i.  i-u'.  ,i . 

,,,,  "^  •      1  ^        Ar     ^  III. -Ill'  .It-  trans». >it  par  eau  .!.-  la  <  ite  d.* 

I  h..y  aerpur...!  tn.    M.»ntma«ny  manu-  ,,,,.,.   ^,  ^,,^    ',„,,i.-rs  ..M-n.'-raux  à  .M..n- 

fa.-tunntr  .'ompany  wh.-r.-  are  manufa.--  ,^  ,,    „•,  ,.„,.  ,,,.,.,.  „„  j,,,,,,,,,,,,  ,',,iH,, 

ur."d    th.-    îrr.-ati-r    i.art    o      the    jro.»ds  ;,  7   -,,.„^„.,.  ,,..-  M.-«  lill.  .  n  fa.-e  ,lu  Carn' 

haiidl.-.l,  althou.'h   iiianv  otlur  ra.'tori.-s  ...  , 

,,,,':  •    ,  .  ,    ,.  \  i<-t.»ria. 

in  an. I  .>ut   <^ii.-l>«-.-  are  dointr  w.nk    t.»r 

till  111   iin<l.-r  .•.infract.  ''.-ft.-    .-ompairni.-    .'-taif    .»r<ranis.'.-    .-11 

The     ^rontmajriiy     Shops     o.-.-iipy     7  l^-^'>•     «'t  depuis    .-eft.'     .laf.-     jus.prau- 

acres.  ir,8  p.-.»ple  an-  emplov.-.l  wli.)  iv  .i.)nrd'hui.  s.-s  opérations  pour  I.-  irans- 

.-.-iv.'  ill  wair.-s  .+  l.t;s()  w.-.-klv.  V'*r\  des  passa^'.-rs  et  du  fivt  sur  le  St- 

Th.-  sal.'srooms  in  tlip  citv  an-  100  x  '.JHirenf.  iroiil  .-ess.'-  de  [.i-oi:r.-sser  ou  .].- 

35  feet.  2  st.»ri,  s  hifrh  and  .'arrv  a  vorv  ^''  <Icv.-I.»i»p.  r.  <!'•  s..rt.'  <|u  .-II.-  ...-.-up.'  an 

heavv  sto.-k    .»f  -.)ods    f..r  th.-".-..nv.-n-  .îour.rhiii     un.'      p..siti..n      pr.».-min.-n1.' 

i.^nc.'  of  their  manv  .-ustom.-rs  .)f  which  I'"'"""  '''^  c.. m  pa. 1:11 1.  s  .1.-  navi^^ilmii  .l.mt 

th.-  nmiili.-r  is  iie.-.rly  2:{00.      hi  this  .h-  '''^  hat.-aux  cir.-ul.-nf  sur  I.-  Si-I.auivnt. 
partmont    12  peoi)le  are  emi»loyeil    wl  •  Durant   r»'t»'.   l.-s  hat.-aux   .1.-   la   .-om- 

rocfive   .+240   weekly    in   wajrcs.      From  pafrnie    Kichelieii    iJc    Ontari.»    voyajr.'iit 

this  it  may  he  s.-.-n  that  th.-y  pav  out  th.-  t.ms  les  jours  .-ntr."  T.ironf.»  .  t  .M.>ntréa!, 

larsre    sum    of    more    than    ^lO.l.OOO    in  via  h-  la.- Oiifari.».  .-f  1.-  .-h.  iial  améri.-ain 

waffos  annually.  ct   |»assenf  de  jour  par  tons  l.-s  rapid. -s. 

Th.>   ('onii)any   d.»es  a    irross  business  A  M.infr.'al  h-s  passay:.-rs  peuv.-nt  pr.-n- 

of  more  than  .+r)00.000  yearly  and  sells  .Ire  passai;.'  à  h.ml  de  hat.-aux  à  vap.'ur 

its  product  throufrhout  the  Dominion  of  d.'  la  même  .-ompatrnic  «pii  voya<r.'iit  tous 

(^ana.la.     They    ar<>  the    patantcs    and  l.-s  jours  eiitr.'   (^m'-hec   et    .Monfival.  .-t 

manufa.-tur.  rs  of  fho    ^fontcalm    Ston.-  .•ontinu.-r    i-nsuife    justpTau     Sajruenay. 

Crush. -r.   a    ma.-hin"    whose    capacity    is  C'est  un  voya^rc  <les  plus  inr(^r.ssanT  er 
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BOSWELLS   BREWERY— BRASSERIE 
The  National  Breweries  Limited,  92,  St-Valier 


Photo  by  Harry  Richards.       THE  FOX  HEAD  BREWERY— BRASSERIE 

The  National  Breweries  Limited,  Arago 
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twice  tliHt  of  HTiy  iiiHiliint'  of  tMnml 
wt'ijïht  on  tin-  iiuirkct.  It  hiis  sevcriil 
«liHtinct  ftjitiirfs,  siich  as  that  w«'ari!ijr 
parts  art'  cov»  n-d  tiirlitly,  and  that  tin- 
jaws  may  Im-  tak»  i;  out  instantly  by 
nii'ans  of  an  t'<'(M'ntri<'  h'ViT  a  dcviec 
which  only  this  niachino  lias.  The  mach- 
ine is  havintr  a  wide  sale  and  is  t;reatly 
extendinir  the  reputation  of  the  Com- 
pany where  hijrh  class  and  well  made 
«.'oods  arc  desired,  for  it  is  l>y  making 
such  they  have  laid  the  foundation  for 
a  husiiiess  which  in  !•>  years  has  jriven 
them  first  place  amonjr  machinery  man- 
ufacturers in  Quebec. 

The  La  Conipajrnie  ('.  II.  Lepajre.  Lim- 
itée, is  the  residt  of  the  expcrienee  and 
observations  of  Mr.  ('.  II.  I;ep;ij:e.  who 
while  sellinpr  stoves  tliroiiplioiit  the  Prov- 
ince of  (Quebec,  notice<l  that  the  stoVes 
sold  bad  a  too  small  (ire  box.  He  there- 
fore concluded  that  if  he  coidd  maiuifac- 
tnro  a  stove  with  a  larjre  fire  1m)x  com- 
bined with  other  advantapes.  it  woidd 
meet  with  a  rea<ly  sale. 

Accordingly  La  Compagnie  ('.  JI.  Le- 
l)atro.  Limit«»p.  was  orpani/cd  with  an 
authorized  capital  of  !i!4r).()(»(»  jmd  with 
C.  II.  Lepapo  President  and  (ieneral 
Manapor. 

The  foundry  occupies  in  builditips  and 
yards  25,000  sfpiare  feet.  It  em|)]oys  HO 
to  no  pooi)le  and  pays  in  wapes  nearly 
$r)8,000  yearly. 

The  Company  is  devoted  to  the  manu- 
facture of  stoves,  and  sells  pazoline  enp- 
ines.  oil  enpincs  and  douph  mixers.  Its 
leader  amonp  stoves  is  called  "Crnnd 
Feu"  for  wood  and  coal,  with  a  fire  box 
double  the  size  of  the  ordinary  stove. 

Resides  sellinp  to  jobbt  rs.  the  com- 
])any  omj^loys  T).")!),  apents  located  maiidy 
throuphout  the  Province  of  Quebec,  and 
does  an  annual  business  more  than  ;i;200.- 
000. 

The  Ross  Ritle  Company  the  only  rifle 
manufacturinp  industry  in  Canada  was 
established  in  Quebec  in  December.  1002. 
and  occupies  a  factory  coverinp  50,000 
square  feet  of  floor  space,  on  the  historic 
Plains  of  Abraham,  devoted  to  the  pro- 
duction of  ^lilitary  and  sportinp  rifles 
ba.vonets  and  amunition.  The  industry 
employs  from  '^50  to  500  persons.  an<l 
pays  in  wapes  the  larpc  sum  of  !}i250.000 
per  annum. 

The  Ross  Rifle  is  the  invention  of  Sir 
Charles  Ross,  Baronet  of  Scotland,  who 


très  instructif  sous  le  rapport  histori({ne 
et  i|Ue  l'on  |»<  ut  faire  à  un  pi-ix  relative- 
riieiit  très  nio«léré. 

l'oiir  avoir  une  idée  de  l'étendue  et  de 
l'importance  des  opérations  de  la  Com- 
papnie,  il  suffit  de  savoir  que  la  i-oin- 
|)apnie  est  capitalisée  au  montant  dt" 
$l(>.(Kin.()0(»  et  qu'elle  pos.sède  soixunty  et 
dix  bateau.x  à  vapeur. 

Lr.MIKUK  KT  KNK1{(JH-:  KLEC- 
THIQCK. 

Québec  est  pourvue  d'une  manière  ex- 
ceptionnelle d'éclairape  et  de  force  élec- 
trique. La  eoiiipapiiie  Québec  Railway, 
Liplit,  Meat  iV:  i'ower  a  deux  usines  aux 
chûtes  .Montmorency,  une  autres  aux 
(  liùtes  de  la  Chaudière  et  une  autre  aux 
Chûtes  de  la  rivière  .laeipics-Cartier, 
iiinsi  qu'urj  établissement  à  St-.Malo, 
pour  la  production  de  la  f(»rce  électrique 
au  moyen  de  machines  à  vapeur.  Ces 
diverses  usines  pour  la  production  de 
l'énperpie  électrique  dévelo|)pent  actuel- 
le nient  une  force  do  150.()(l()  U.V.  Klles 
peuvent  en  dévelof)per  davautape  et  en 
(piantité  siilVisaiite  pour  pocrvoir  si  ules 
aux  besoins  de  la  Cité  de  (Québec  pour  de 
nombreuses  années  à  venir. 

La  Coiupapnie  (Québec  Railway.  Lipht 
Ilcîit  i^  Power  possède  aussi  4S.0O()  milles 
de  conduites  pour  le  paz  et  vend  le  paz 
{"i  raison  de  ^^<1.50  le  mille  pieds,  moins 
20  ]).e.  d'escompte  J)our  «'eux  (pli  j)ayent 
à  date.  Elle  a  aus.si  en  opération 
dans  (Québec,  un  .service  de  tramways 
dont  la  voie  ferrée  dans  la  cité  a  une 
étendue  de  17  1-2  milles,  et  en  dehors  d(^s 
li'iiites  de  la  Cité,  une  étt-ndue  de  50 
milles;  le  service  de  ce  tramway  dans  la 
Cité  comme  en  dehors  de  ses  limit«'S  est 
exceptionnellement  efficace. 

Le  l(>r  mai  1!)()0,  la  Compapnie  Elec- 
trique Dorchester  était  .iuridiquement 
constituée  ])ar  charte  fédérale.  Ses  usines 
sont  situées  au  coin  des  rues  Orant  et 
Prince-Edouard,  et  ses  bureaux  au  coin 
des  rues  de  la  Couronne  et  Charest. 

Ses  usines  occupent  une  bâtisse  de  75x 
04  pieds:  elles  sont  pourvues  de  turbo- 
pénérateurs,  de  bouilloires  et  de  conden- 
seurs, ce  qui  représente  avec  les  pôles, 
les  tableaux  d'aipuillape.  les  "transfor- 
meurs.  les  compteurs  et  les  connections, 
le  coût  de  la  bâtisse  ell(>-niême  et  celui  de 
l'ameublement  des  bureaux,  une  dépense 
(l 'environ  $470.000. 

L'établissement  de  la  compapnie  élec- 
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PliKto   liy    llnrry    Kiili.ir.K. 

CHAMPLAIN  BREWEkY   LIMITED— LA  BRASSERIE  CHAMPLAIN   LIMITEE 

1 58  <!e  la  Couronne 


I'lioto   l>y    Harry    KnlianK. 
Glove    ft    Mitten    Manufacturer. 


A.    LELOUP 
108    des    Commissaire' 


Manufacturier    tie    gants    et    mitaines 
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IM...t. 


Il.trrv    Kulianls. 


ST.    LAWRENCE   VINEGAR   MANUFACTURING   Co..    Renaud   Ave 


Vinegar    Manufacturers. 

is  n'c(>j;tii/i'»l  jis  oiii-  of  tlu'  world's  It-atl- 
in^f  rifle  ♦-.xpcrts,  nini  is  iilso  the  sole 
«wnt-r  of  the  industry  l»i'arii)<r  his  iiiinii-. 

TIh'  Koss  rifles  are  rej^jirdcd  l>.v  experts 
us  tilt'  supi-rittr  nï  any  rifles  inanut'a<*tiir- 
ed,  ill  ra litre,  velocity,  eiieriry.  penetra- 
tion and  tra.jeetory.  At  the  [•]iij.'lisli 
\'lll.  a  nieetiiitr  held  at  (iiiilford.  Kntr- 
land.  .May,  l!tl2.  every  event  was  won 
with  the  Ko.ss  Rifle  and  Uoss  aiiiiinition. 
At  Misl.y,  1!M2.  the  Ross  KiHr  and  lioss 
aiiiiniinition  cleaned  up  evervthiii<r  in 
sitrlit  in  the  match  conipetifioiis. 

The  Hoss  .Military  rifle  is  the  SServici- 
Rifle  of  The  ('anadiaii  (ioverniiient  lor 
its  permanent  forcis.  .\orfii  West  .Mount- 
ed Police  and  .Militia.  The  Ross  s|»ortin<r 
rifle,  liirht  in  wei<;|it.  ca|  aide  of  the 
jrrcatcst  rapidity  of  fire,  with  the  hest 
sijrhts  and  easy  to  operate  is  sold 
tlir()ii«rliout  the  world,  incliidiiij;  (Jer- 
niany.  France,  India,  South  .\frica.  the 
Tnited  States  and  other  countries.  The 
industry  Itesides  ammiiiiition  aiitl  bayo- 
nets iiiannfactures  alioiif  2ô(i()  rifles  an- 
nuall}'. 

The  Ko.val  Paper  liox  Co.,  I.iniited, 
was  started  in  l!l()0.  l)y  its  present  own- 
ers with  .Mr.  .\ap.  Kirttiiac,  President. 
and  J.  A.  Cote,  Vice-President  and  .Man- 
airer,  which  positions  they  hold  to-day. 


Manufacturiers  de  vinaigre. 

tri(|ije  Dorchester  a  une  capacité  di-  *2.')(I0 
K.W.  avec  un  appareil  de  <iO  cycles  cii 
trois  |)hases  de  2;{(>0  volts  clia(|iie:  et  il 
y  a  tout  lespace  nécessaire  |)oiir  uii'.' 
unité  additionnelle  de  l()(l(»  K.W. 

La  eompairnie  a  ohteiin  le  contrat  pour 
I  éclaira^."  «les  nies  et  des  éditiees  pii- 
hlics  de  la  Cité  de  (^iiéhe»'  :  elle  a  obtenu 
(le  ]i|us  le  coiifrat  pour  l'édairatre  d'un 
trrand  iiomi)re  <ie  résidences  privées. 

Le  président  du  lîunaii  «le  direction 
est  .Ml.  .lames  Rohinson,  di'  .Montréal,  et 
les  directeiii's  .sont  riioii.  .\.  (îameau, 
l'hon.  .\.  ('"'aiiveau.  .Messieurs  (î.  Pro- 
leaii.  y.  il.  ,yman,  W.  1).  llarf,  L.  A. 
Cannon.  .1.  (iosselin,  .1.  de  S.  Mos.sé  et  (r. 
K.  Tantmay.  Le  din cteur-trérant  de  la 
compatrnie  est  .Mr.  W.  P.  Wilson,  et  lo 
siiiinfeiidant  <rénéral  est  .Mr.  d.  C.  Ily- 
der.  .\\ic  un  pareil  hiireau  de  direction, 
on  peut  être  sùr  <|Ue  la  coiiipa<;nie  rem- 
l'iira  Cl  ntraireiiient  (|u'elle  a  pris  de  pro- 
curer à  la  Cité  de  (Québec,  un  sy.stènit» 
efVicace  d'éclairatre  et  d'énerjrie  élcc- 
1ri([ue. 

liA.\(^rHS  ET  AFFAIRES  DE  BAX- 
QFES 

i);'puis  la  fondation  de  la  Jian(iuo 
Québec,  (|ui  remonte  à  1818  et  qui  vient 
par   conséquent    en    deuxicino   lieu    par 
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M.   TIMMONS   &   SON.    92.   Côte  d'Abraham 
Manufacturers    of   the   famous    Claire    Fontaine   and   other   areated    waters 
Manufacturiers   de   l'Eau   Claire    Fontaine   et   de  toutes  les  sortes   d'eaux   gazeuses 


l'Ilot.)   I>y    Harry    Ricliarcls. 

LA   CIE    L'ECONOMIQUE   Ltée,   29-31    Avenue    Renaud.    52-60   rue    Ste-Agnès 

Clot!  ing   Manufacturer. — Manufacturiers   de  vêtements,   fondée   ^n   190S  par  J.    A.    Ferland. 

Pour  Dames   :  Jupes.  Manteaux  et  Costumes.       Pour  Messieurs   :   Pardessus,   Habits  et   Pantalons 
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The  factory  is  100x105  f»et,  4  stories 
Viiph  and  is  equipped  with  the  very  best 
maehinery  known  to  the  paper  box 
trade.  One  hundred  and  forty  five  ))eo- 
ph'  are  emi)1uyed  to  whom  are  paid  in 
wages  $30,U(M)  annually,  and  who  pro- 
duce 40,000  boxes  per  day  or  more  than 
12,000,000  larpe  and  small  boxes  yearly 
which  with  pai)er  board  stock  sold  to 
•ther  factories  amout  to  -tlOO.OOO. 

The  company  is  also  ♦he  patentee  and 
manufacturer  of  a  collapseable  nox 
which  is  meetinpr  with  jrreat  demand 
from  tailors  milliners,  laundries  and 
general  stores  and  of  whieh  tlse  com- 
pany is  produeinjr  a  constantly  increas- 
ing number. 

The  Parisian  Manufacturing  Co.  Lted 
Corset  Factory  was  established  in  1804. 
In  1!)()."{  the  business  was  charten>d  as  a 
LI.MITI.  OMPANY  with  Mr.  E. 
Ernest  Kdss  as  I^resident.  In  the  year 
1910  his  two  sons,  Ernest  E.  Ross,  Jr., 
and  (iordon  A.  Ro.ss  joined  the  Compa- 
ny, the  former  beeominjr  Vice-President 
and  til.    latter  Secretary-Treasurer. 

The  Factory  occupies  a  three-story 
feuildinjr  aiul  basement,  fully  equipped 
with  the  latest  and  best  machinery  for 
the  production  of  Corsets.  Corset 
Waists,  Corset  Clasps,  Shoulder  lîraces 
and  Tlose  Supporters.  Two  hundred 
people  are  employed,  to  whom  are  paid 
weekly  in  wages  ;J;1 ,200,00.  Tn  addition 
to  this  the  Company  employs  twelve 
trav"llin:  men,  who  carrv  exclusivelv 
"P.  C.  CORSET"  samples,  besides  seli- 
ing  to  agents,  jobbers  and  the  general 
trade  throughout  the  Dominion  and 
Newfoundland. 

The  Company  is  the  ^^Fanu facturer  of 
the  famous  ''  1».  C.  CORSET."  a 
special  brand  manufactured  exclusively 
by  them,  which  on  account  of  its  great 
and  cver-inereasiniî  demand,  is  not  onlv 
making  the  PARISIAN  CORSET 
Manufacturing  Com])any  Limited  wid(>- 
ly  known,  but  also  giving  Quebec  an 
ever-growing  reputation  as  a  Corset 
Centre. 

The  Quebec  Pnserving  Co.,  was  es- 
tablished in  1002.  by  Louis  Létourneau. 
lil.P.P.,  and  Elzear  L«Hourneau  and  oc- 
cupies a  large  4  story  factory  on  Smith 
street  extending  to  Des  Va  rennes  be- 
sides a  number  of  warehouses.  The  out- 
put of  the  factory  consists  of  jams,  jel- 
lies, mustard  and  syrup,  of  wliich  they 


ordre  d'ancienneté  dans  la  liste  des  ins- 
titutions financières,  parce  que  la  fon- 
dation de  la  Banque  de  Montréal  re- 
monte à  1817,  les  facilités  de  banques  à 
Québec  n'ont  fait  qu'augmenter  au 
point  qu'il  existe  aujourd'hui  dans  les 
limites  de  la  Cité  de  Québec  15  banques 
régulières,  enregistrées  ou  pourvues  de 
chartes,  dont  quatre:  la  Banque  Na- 
tionale, la  Banque  de  Québec,  la  Banque 
Union  et  la  Caisse  d'Economie  sont  des 
institutions  qui  ont  été  fondées  à  Qué- 
bec même.  Le  capital  social  collectif 
de  ces  quatres  institutions  financières 
Québécoises  est  de  -tl  0,000.000  et  elles 
ont  404  succursales.  La  Caisse  d'Eco- 
nomie Notre-Dame  que  nous  avons  mise 
au  nombre  de  ces  quatre  puissantes  ban- 
ques Québécoises  est  un<»  institution  lo- 
cale qui  compte  cinq  succursales  dans 
Québec  et  deux  à  Levis. 

Le  total  des  succursales  de  Banques 
dans  les  limites  de  la  Cité  de  Québec  est 
de  32.  Les  autres  banques  qui  ont  des 
succursales  à  Québec  sont  la  Banque 
Molson.  la  Banque  Briti.sh  Norîh  Ameri- 
ca, la  Banque  de  Montréal,  la  Banque  de 
la  Nouvelle-Ecosse,  la  Banque  Impériale 
du  Canada,  la  Banque  du  Commerce,  la 
Banque  des  ^Marchands,  la  Banque 
d'ITochelaga.  la  Banque  Royale  du  Ca- 
'nada.  la  Bantjue  Internationale  du  Ca- 
nada et  la  Banque  des  Cantons  de  l 'Est. 

Les  compensations  des  Banques  ont 
augmenté  de  $50.450.702  en  1001  à 
$13.3.310.17fi  en  1011  ou  de  plus  de  164 
pour  cent.  Elles  ont  augmenté  d'une 
manière  constante  d'un(>  année  à  l'autre 
depuis  1001;  en  1011  l'augmentation  a 
été  de  7.20  pour  cent  sur  le  résultat  de 
l'année  précédente. 

La  Banque  Nationale  était  fondée  en 
1860  avec  un  capital  souscrit  de  .I^I.OOO,- 
000. 

Sa  fouflation  était  due  au  louabh»  es- 
prit (l'initiative  d'un  certain  nombre  de 
capitalistes  canadiens-fi-ançais.  qui  éprou 
valent  depuis  longtemps  le  besoin  d'une 
nouvelle  institution  de  Banque  pour  la 
Cité  et  le  district  de  Québec. 

Depuis  ce  temps-là.  le  capital  payé  de 
cette  flori.ssante  institution  a  été  porté 
à  $2.000,000  et  le  capital  autorisé  à  $5.- 
000.000.  Le  fonds  de  réserve  est  actuel- 
lement de  $1.400.000,  et  les  ressources 
immédiatement  disponibles  ou  réalisables 
représentent  une  valeur  de  .$7.88.3,161. 

Ses  dépôts  représentaient  en  1012  une 
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I'll,. I..   I, y    Ilarrv    Kirliarils 
Glue   Manufacturer 


F.  CANAC-MARQUIS 

St-Malo 


Manufacturier   de   colle-forte 


THE  GARDNER  CLOTHING  MANUFACTURING  Co. 
Clothing   Manufacturers  64S  St.  Valier  Manufacturiers  de  Hardes  Faites 
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sell  more  than  $")()().()()()  annually.  Be- 
sides "M  employees  to  whom  are  paid 
weekly  .t4r)().  in  wa^res,  the  Company 
•employs  (i  travellers  who  eover  the  |)rov- 
inees  of  (^iiel)ee.  Ontario.  \e\v  Bruns- 
wick and  Nova  Seotia  sellin<r  mostly  lo 
the  wholesale  trade. 

The  St.  Lawrenee  Clothinjr  .Marnifae- 
turinj;  ('om|»any.  eontroled  hy  Ilari'y  and 
M.  Lax  was  estahlished  10  years  ago,  is 
loeate<l  at  No.  77  St.  l)oiinni(|Ue  Street. 
ofcupies  a  4  story  huildinf;  40  .\  M.')  Icct 
and  is  ''iiiii|>ped  with  the  latest  maehiiie- 
ry  for  the  prixiuetion  of  men's  clotliinj; 
of  a  very  superior  ipiality.  The  industry 
employ  7(*  people  ineludinj;  2  travellers, 
and  the  out-put  is  sold  throu^'hout  tiie 
<^uelM  e  and  the  Western  Provinces. 

In  the  hoilcr  works  of  Alexander  Mc- 
Kay, Quel)ee  enjoys  an  industry  which 
is  es|)t cially  noted  foi  the  supi'rior  work 
it  turns  out.  Established  in  187.").  hy 
Alexander  ^McKay,  a  man  of  exceptional 
craftsmanship,  he  impressed  upon  it  the 
stamp  <»f  his  exactiii».'  «renins  and  now 
conducted  hy  Hoht.  Mcdvay  it  executi's 
the  same  hifrh  class  work. 

The  i)roperty  occupies  some  12.000 
square  feet,  and  the  people  ejuployed  hy 
the  factory  'nnnher  from  :?0  to  !H)  ni<'n 
accordiii};  to  i  he  sej  son  and  are  paid  in 
wapres  some  .<|«2:{,0<)0  yearly. 

The  industry  is  devoted  to  the  manu- 
factur-  of  mariiir  and  land  hoilei*s 
penstocks,  tînmes,  tanks,  sheet  iron  work, 
ireneral  Maek  smithinjr  an«l  boiler  and 
marine  i-epairing  of  all  kinds.  It  also 
carries  in  stock  second  hand  enfrines  and 
boilers.  A  specialt.v  is  made  of  marin(> 
work,  and  in  this  connection  it  nia.v  be 
interesting;  to  know  that  some  of  the 
larfre.st  boilers  use<l  in  Canatla  have  been 
man\ifactnred  on  its  premises. 

The  machine  shop  of  Theo.  Dorval 
is  locate.l  at  4»i7-4<;7i  o-4«;0  St.  Valier 
strci't,  which  occupies  a  series  of  build- 
in«rs  eoverinjr  some  lO.SOO  s(|uare  feet 
of  floor  space  e(pii|>ped  with  the  latest 
and  most  up-to-date  plant  for  the 
manufacture  of  machiner.v  and  repair 
work  of  all  kinds. 

The  industrv  einplo.vs  20  people  and 
pa.vs  weekly  in  wapes  about  .t2.')0  or 
about  $15.000  annuall.v. 

Mr.  Dorval  is  also  the  manufacturer 
of  a  brick  machine  wliich  altho  onl.v  a 
short  tinie  on  the  market,  is  meetinfr 
Avith  a   readv  sale  and  for  which  he  an- 


valeur  de  .+l."),v  et  ses  actionnaires 

ont  reçu  cette  "  un  dividenth'  de  8 

pour  cent. 

A  part  son  bureau  j)rincipal,  la 
Ban(|Ue  Nationale  a  deux  grandes  suc- 
cursales à  (^u»''bec.  110  autres  succursah'S 
dans  la  I*rovinee,  et  un  comptoir  à  Paris, 
France,  ("est  une  des  institutions  finan- 
cières les  plus  tlori.ssantes  du  Canada. 

(Québec  «'ompte  120  eompafrnies  à 
fonds  social  avec  un  capital  i'olle<'tif  de 
*2S.!(7S.7:{7.  Québec  est  reconnu  connue 
le  centre  par  excelh  née  des  coinpa<rniea 
d'assurance,  de  prêts  h.v|)othécaires  et 
autre  i)o'ir  la  partie  orientale  de  la  Pro- 
vince. KUe  compte  pus  de  400  vo.va- 
•reurs  de  conunerce. 

Le  .'îl  nuirs  1012,  la  compagnie  de 
Téléphone  Bell  <lu  Canada  comptait 
1,921  souscripteurs  dans  les  limites  de 
la  Cité  de  Québec.  Elles  en  compte 
au.iourd'hui  i),^9'},  soit  une  augmenta- 
tion de  plus  de  trois  mille  cin(|  cents 
.souscripteurs  dans  les  dix  dernières 
années. 

En  1007  il  n'.v  avait  d'enregistrés 
dans  les  limites  de  la  Cité  de  Québec  (pie 
17  automobiles.  En  1011,  c'est-à-dire 
(piatre  ans  a|>rès  on  en  comptait  208  et 
il  en  existe  actuellement  au  moins  400. 

Les  recettes  du  Bureau  de  Postes  en 
1910  étaient  de  .+1  .^2,824.  soit  une  aug- 
mentation de  110.(i02  dans  les  dix  der- 
nières années.  Toutes  ces  statistitpies 
indi(pient  un  progrès  constant  (pli  ne 
fait  que  se  développer  sans  interrui)tion. 

INDUSTRIES 

La  Kock  City  Tobacco  Co.  (Ltd.)  est 
l'une  des  fabricpies  (le  tabac  les  plus  con- 
sidérabli  s  d  i  Canada.  Constituée  en 
1S99  avec  un  capital  social  de  .$1 00.000, 
elle  contrôle  maintenant  un  placement 
de  plus  d'un  demi-million  de  dollare. 
Le  Président  de  la  Rock  Cit.v  Tobacco 
Co.  (Ltée.1  t^st  ^Ir.  Nap.  Drouin.  le 
Maire  actuel  de  Québec,  et  son  direc- 
teur-gérant est  ^Fr.  Jos.  Picard. 

Cette  grande  industrie  occupe  une  bâ- 
tiss;'  à  .">  étages  de  2.")0  pieds  par  -l'yO. 
comprenant  environ  4:i7..")0O  pieds  car- 
ivs  de  plancher. 

La  Rock  City  Tobacco  Co..  Ltd.  fa- 
brifpie  les  cigaretTes,  le  tabac  à  fumer  et 
à  chiquer.  A  part  cela,  elle  a  h»  contrôle 
de  la  Rock  Cit.v  Cigar  Co.,  à  Levis. 

Au  nombre  des  diverses  manpu^s  de 
tabac  à  fumer  de  la  Rock  City  Tobacco 
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Photo  by   Harry   Richarils. 
Manufacturing- Jewelers 


CIE  RAVAUX  &  ALAIN  Ltée 

980   St.    Valier 


Fabricants  de   Bijouteries 
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Ptu.to  liy   n.  H.   WiSoii. 

BROOKSIDE   DAIRY    FARM 
J.  A.  J.  and  T.  L.   Corrigan,  Prop.   Depot  2U   St.  John.   St.   Louis   Road 
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tioipatos  a  very  larfrc  demand,  as  it  is 
one  of  tlif  most  efficient  and  rapid  hriek 
pressing;  and  manufacturing  machines 
known. 

The  St.  Lawrence  Glove  Wofks  was 
established  in  1900,  by  Laroeliell.'  & 
Picher,  whom  the  present  proprietors. 
Jlossrs.  Mahv  &  Hébert  succeeded  in 
lOOfi. 

The  business  is  devoted  exclusively  to 
the  nianufactuH'  of  jrloves  and  mitts,  in 
suedes,  kids,  buckskins,  nudeskins,  horse- 
skin,  etc.,  including  the  output  of  not 
only  the  finest  j;lovi  s  for  men  and  wo- 
men but  workinirmen's  gloves  of  all  des- 
eription. 

The  firm  employs  about  f>(>  people,  the 
majority  f'-male  help,  to  whom  they  jiay 
in  wages  annually  some  !f;2(>.()()(>.(H).  their 
•utput  running  in  round  numbers  t4> 
about  ii^lOO.OOn.  which  tliey  sell  exclu- 
sively to  wholesale  glove  and  drygoods 
houses,  and  .jobbers  throughout  the  Do- 
minion of  Canada. 

The  fir'u  of  II.  La  force  &  Frère  was 
established  as  early  as  1872,  by  M.  P. 
Laforce.  In  1^02  it  passed  into  the  con- 
trol of  the  prt  scut  pcoprit  tors  Mr.  II.  La- 
force  Brotlier.  The  pn-mises  on  St.  Jo- 
seph streit  occupy  (10  x  IIS  feet  devoted 
to  the  cutting  of  monument  and  building 
«tones  of  all  kinds,  the  greater  part  of 
which  are  mined  from  their  own  (piarry 
near  St.  Marks  de  Carrières,  about  60 
miles  from  Quebec. 

The  firm  docs  general  stone  contract- 
ing work,  for  cemeteries,  public  and 
private  buildings,  and  deal  in  building 
stones  of  all  kinds,  employing  about  2') 
people  and  doing  on  an  average,  a  yearly 
business  of  about  .$50.000. 

Hoswell's  brewery  is  located  on  the  site 
of  the  Intendeiits  Palace,  the  cellars  of 
which  with  walls  S  feet  thick  are 
u.sed  for  storage  purf^oscs.  It  was  lîere 
that  Jean  T;don  the  Intcndent  of  Xew 
France  during  the  nign  of  Louis  XIV 
estalilislied  a  brewery  in  MiSH.  . 

In  1S44  J.  II.  lîoswill  purchased  a 
brewery  of  John  Race,  located  on  St. 
Paid  Street,  and  in  1S."):{  moved  it  to  its 
present  location.  Tin-  Mosw<'ll  Brewery 
is  one  of  the  b(  st  ecpiipped  breweriis  in 
Canada,  with  an  annunl  output  of  (!r>(i.- 
000  Imperial  gallons.  Tiie  Jiialt  hou'-e 
was  built  in  1SS!)  ami  lias  a  <'a|)acity  o!' 
32,000  bushels. 

Altho  managed  I»v  the  Uoswell  Bros,. 


Co.,  il  y  a  le  "Rose  Que-snel"  et  le  "Mas- 
ter Mason,"  (pii  ont  une  réputation  na- 
tionale. Parmi  ses  tabacs  à  chiipier,  il  y 
a  le  -'King  (Seorge,"  le  "Navy  Plug" 
«'t  le  .Maple  Sugar,"  qui  sont  très 
populaires.  La  Rock  City  Tobacco 
Co.  fabricpie  au.s.si  les  cigarettes  "Polo," 
"Rose  of  Egypt"  et  "Britannia"  de 
même  <pie  h  s  célèbres  cigares  Laurier  et 
Caiidllo.  cigares  à  10  cents,  ainsi  que  le 
"Check"  <|ui  est  un  cigare  non  moins 
populain    à  .">  cents. 

lia  Rcx'k  City  Tobacco  Co  peut  à  peine 
produire  suffisamiuent  pour  faire  face 
à  la  demande  croissante  de  ses  tabacs, 
cigares  et  cigarettes. 

Les  usines  de  la  Rock  City  Tobacco 
Co.  sont  pourvues  des  uKMllcures  ma- 
chines (pie  l'on  connais.se.  Elles  em- 
ploient de  2.')0  à  :?.")0  personnes  dont  les 
gaires  sont  annuellem»  iit  d'une  somme 
collective  de  .+1)0.000.  La  Rock  City  To- 
bacco Co.  i)roduit  |)ar  année  environ 
l,7r)0.000  livres  de  tabacs  représentant 
une  valeur  de  près  d'un  million  de  dol- 
lars, et  que  veîidt  nt  par  tout  le  Canada 
2")  voyageurs  de  commerce  qu'elle  a  à 
son  service. 

La  Rock  City  Tohacco  Co.  a  aussi  sous 
sa  dir.  cfion  une  grandi'  fabriipie  de 
boîtes  nui  emploie  environ  2.000.000  de 
pieds  de  bois  par  année.  Elle  utilise 
pour  rem|»a(|Uetage  de  ses  tabacs  la 
moitié  du  rendement  de  c.'tte  fabrication 
<le  boit»  s  et  elle  vend  le  reste  aux  fabri- 
cants   de     chaussures,     de   coi"sets,     etc. 

L'innin  use  fonderie  de  ^I.  F.  X.  Dro- 
let  couvre  en  supertieie  !)0.000  pieds  car- 
rés de  plancher.  Il  y  a  d'abord  une  fa- 
brifpie  de  machines  de  S4  par  2^0  pieds 
comprenant  un  atelier  pour  la  fabrica- 
tion des  patrons,  le  bureau  des  dessina- 
teurs, les  biii'eaux  de  comptabilité,  une 
forge  de  40  par  SO  |)ieds.  une  fonderie 
de  fer  et  d'acier  de  SO  x  SO  |>ieds.  la 
chambre  de  la  fournaise  oui  a  40  x  80 
jiieds.  la  chambre  dt  s  maciiims  h  vapeur 
qui  a  ;îO  pieds  par  40;  autant  de  bà- 
tissi'S  parfaitem«>nt  outillées  et  pourvues 
(i(>s  machines  les  |»lus  modernes.  L'in- 
dustrie de  M.  F.  X.  Drolet  a  été  fondée 
en  IST.").  Le  nouvel  établissement  a  été 
construit  il  y  a  quatre  ans. 

A  part  l'usine,  il  v  a  une  innuense 
cour  avec  deux  pbui^  inclinés:  cette  <  our 
est  un  chanti<'r  maritime  pour  la  répara- 
tion des  vaisseaux.  On  s'occupe  surtout 
dans  cette  imm  ns"   usine  de  M.    F.    X. 
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Manufacturer  of  bags. 


S-^.   LAWRENCE  PAPER   BAG  CO. 
73.   Sauit  au    MatcUt 


Manufacturiers   de   sacs   de   papier 


it  has  Ix't'ii  .since  1!»()!>.  ni('r{r«'(l  witli  tl'.e 
Natioriiil  I5ri  wcrii  s.  Limitcil.  hciiiir  ono 
■of  the  two  coiif rolcd  l»y  the  lattrp  in  tlii' 
«ity  of  (^iicJx'c. 

Tilt'  Fox  Head  Hrcwcry  wms  cstaMisli- 
•«'il  in  ISS»)  by  Cote  &  Aniyot.  Hijrlitcrn 
months  latt  r,  tlir  tirni  was  cliantJtMl  to 
Aniyot  &  (iiiiivin  l)icoiiiin<;  a  part  of  the 
National   lirtw.  rii  s  Liiiiitcd  in  lOOS. 

Tlic  Imsincss  ()c('U|)i('s  prcniisis  4')()x 
120  feet  of  wliicli  tlic  lircwi'i-y  luiiMiiiirs 
vovcrs  about  one  half.  'Plif  plani  lias  a 
vapacity  .i.'i.OOO  «jallnns  per  «lay.  niami- 
fat'turin<:  al< .  porter  an<l  the  B.li.  Lajrer 
^vlli(•ll  is  favoiahly  known  and  widely 
sold  tliroiiirhoiit  the  city  and  province. 
The  brewery  employs  from  2.")  to  40  peo- 
ide.  pays  in  wa«res  .4:2.").()(1()  annually  and 
does  a  yearly  business  of  .+  1. ")(».(  100. 

The  ('liani|)lain  lîrewery  was  estal)lish- 
*'d  in  litll.  with  a  eni)ital  of  s2.')0.(Miit 
and  oeeu|»ies  a  pro|)erty  of  IS.OOO  s<|uare 
feet  at  tht  corner  of  ha  ('ouri»nne  & 
I'rince  IMward  Streets,  and  is  ei|ni|)|)e(l 
with  the  best  machinery  known  to  the 
Itrewiny  trade. 

The  brewery  has  l)een  in  oi)eration 
since  Febi-aury  1st.  I!n2.  and  has  a  ca|)a- 
city  of  12")  barrels  per  day.  Its  product 
is  labeled  Cliaiiiplain  Al  •  an<I  Porter 
shipped  in  bottles  and  wood.  The  indus- 
try emj)l<)ys  at  present  50  peoplo. 


Drolet  de  réparations  de  machines  de 
toute  espt'ce.  de  réparation  de  vaisseaux 
et  de  la  fabrication  de  machines  sur  com- 
mande. 

On  emploie  S")  hommes  mais  les  di- 
mensions d(^  l 'établi.ssenient  sont  assez 
considérables  |)our  qu'on  y  i-mploie  à  la 
fois  une  couple  de  cents  ouvriers.  On 
l)aye  .fr)0.0(io  <le  «rajres  par  année  et  le 
cliitï're  des  atVaires  est  actuellement  de 
plus  de  .fUO.OOO. 

La  fondation  de  l 'établissi ment  Chas. 
A.  Pa:|iii't  Ltée  remonte  à  l(S!)t>.  Il  était 
alors  or<j:anisé  |)our  la  vente  de  toute  es- 
pèce de  machines  à  vapeur  et  de  leurs 
acces^oii'cs.  de  courroies,  d'arbres  dr 
couche,  de  conduites  d'eau,  de  ma- 
cliitiis  pour  la  faltrication  dis  pro- 
duits de  laiterie,  pour  sci<  rii  s.  en  lOi  mot 
de  toute  espèce  de  machines.  Fil  l*'l)2 
après  avoir  .joui  de  prospérité  tout  le 
temps  dejniis  sa  fondation,  la  maison 
était  orjranisée  en  une  eompairnie  limitée 
au  capital  social  de  .tr)OO,0(K>,  avec  M. 
Chai'les  A.  Paciuet.  .son  fondatiMir. 
comme  président  et  gérant,  et  ^I.  J. 
TTeiiri  Paipiet  comme  Secrétaire-Tréso- 
rier. File  devenait  alors  non-seulement 
une  maison  pour  la  vente  mais  pour  la 
fabrication  d<'S  machines. 

File  faisait  de  suite  rac(piisition  de 
rin<lustrie    de  la  Compafrnie    Manufae- 
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Photo  hy  Harry  Richards. 
Contractor-  Roofer 


EUGENE  FALARDEAU 
308.   rue   de  la    Reine 


Entrepreneur-Couvreur 


Photo   by    Harry    Kicîiari-. 
Building   Stone  and    Monuments 


LAFORCE  &  FRERE 
308  St.  Joseph 


Entrepreneurs   Marbriers 
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Tlic  intn  connected  with  the  industry 
incliuic,  A.  V.  K()l)itaill<',  Sccrt'tary  jind 
(Jcnrnil  MannK'T,  P.  V.  Itoy,  Hn'w  Mas- 
t<'r  and  J.  (}.  Hlondf'au,  Selling  Manager, 
who  have  been  nssoriatcd  with  the  largest 
breweries  in  this  eity,  wliih>  the  Presi- 
dent, Raoul  H.  Fiergevin,  and  Vice-Presi- 
dent, Theo.  Leelere  with  the  Board  of 
«lireetors.  are  praetical  business  men, 
whose  ability  assures  not  only  a  i)roduet 
of  the  highest  (juality  but  a  sueecssful 
career  of  growth  for  this  new  industry. 

The  A.  S.  Pf.-ifl'cr  &  Co.,  laundry  'is 
reeognized  as  one  of  the  best  eiiuipped 
laundries  in  the  Donunion  of  Canada. 
Kstablishod  as  early  as  18^3,  by  M.  Lor- 
nian  as  a  dyeing  plant  the  business  was 
pureliased  fi  years  later  by  A.  S.  PfeiflFer 
3k  Co.  Tn  1805  a  laundry  department 
was  added  and  the  plant  enlarged  raid 
improved  from  year  to  year  until  it  oc- 
cupies to-day  premises  118  x  82  feet  3 
stories  and  basement  equiiipcd  with  the 
best  machinery  known  to  the  laundry 
trade.  All  machinery  is  run  by  individ- 
ual electric  motors,  thus  dispensing  with 
bolting  and  shafting  and  making  the 
work  rooms  not  only  less  dangerous,  but 
also  lighter  and  more  sanitary. 

Not  only  is  all  kinds  of  laundry  work 
executed,  of  the  mo.st  delicate  nature  but 
connected  with  the  plant  are  depart- 
ments for  dyeing  and  cleaning;  feather 
cleaning,  carpet  cleaning,  lace  curtain 
cleaning,  valet  service,  a  towel  service, 
the  work  of  which  is  done  with  the  great- 
est care  and  at  very  reasonable  prices.  In 
fact  it  is  this  constant  ambition  to  turn 
out  the  best  work  that  has  given  the 
PfeifTer  laundry  its  leading  position. 
Some  2,500  parcels  passes  weekly 
through  the  laundry,  in  which  are  em- 
ployed fi5  peoi)le  who  receive  in  wages 
$23,400  annually  doing  a  business  of 
sonu»  $f;0,000  yearly. 

The  foundation  of  the  firm  of  M.  Tim- 
mons  &  Son,  manufacturers  of  Ginger 
Ale,  Soda  "Water,  Lindithia.  Cider. 
Cream  Soda,  Tonomead,  Dry  Cinger 
Ale,  and  all  kinds  of  Carbonated  bever- 
ages, was  founded  by  ^\.  Timmons. 

Tn  the  seventies  his  son,  James  J.  Tim- 
mons, joined  the  firm,  and  as  ^\.  Tim- 
mons and  Son  it  continues  to-day.  al- 
though the  senior  member  retired  from 
the  business  in  l.SOr). 

The  Timmons  factory  consists  of  a 
main  building  of  three  flats  and  a  base- 


turière  de  Montiiiagny  où  elle  fabrique- 
maintenant  la  plus  grande  partie  de» 
nuichines  «ju'elle  vend.  A  part  cela, 
maintes  autres  petites  usines  dans  Qué- 
bec et  en  dehors  de  Qu»''bec  travaillent 
à  l'année  pour  elle  sous  contrat. 

L'usine  de  Montmagny  occupe  un  ter- 
rain de  7  acres  en  superficie.  Elle  em- 
ploie iJiH  hommes  (pii  re(|oivent  en 
moyenne  par  semaine  collectivement 
près  de  .$1,700  de  gages. 

li 'établissement  de  la  Compagnie 
Charles  A.  Parpiet  pour  la  vente  des 
machines  à  Québec  a  100  pieds  par  35 
et  est  H  deux  étages.  Il  contient  un  as- 
sortiment considérable  pour  l'avantage 
des  clients  de  la  mai.wn  qui  sont  actuel- 
lement au  nombre  de  2300.  11  y  a  dans 
ce  grand  magasin  de  machines.  12  em- 
ployés qui  reçoivent  en  moy<'nne  par 
semaine  $240.00  de  gages.  On  voit  donc 
que  la  Compagnie  Charles  A.  Paquet 
paye  annuellement  en  salaires  une 
soimne  de  $105,000  en  chiffres  ronds. 

La  compagnie  fait  des  affaires  pour 
plus  d'un  demi  million  de  dollars  par 
année.  Elle  vend  ses  produits  par  toute 
la  Piiissance  du  Canaila.  La  compagnie 
Charles  A.  Paquet  est  propriétaire  du 
l)revet  d'invention  pour  la  ral)ricatiou 
de  la  fameuse  machine  à  broyer  la  pierre 
Montcalm;  c'est  une  machine  d'une 
capacité  deux  fois  plus  considérable  que 
n'importe  <pielle  autre  machine  de  même 
poids  sur  le  marché.  Cette  machine  a 
plusieurs  cpudités  eharactéristi<iues,  par 
exemple,  les  parties  qui  s'usent  le  [)lus 
par  le  frottement  sont  parfaitiMiient  cou- 
vertes ou  protégées,  et  on  |>eUt  cil  enlever 
les  pièces  d'une  manière  presqu 'instan- 
tanée au  moy<'n  d'un  levier  excentrique; 
(  'est  la  seule  maciiine  du  g;'iire.  (^'tte^ 
machine  est  devenue  très  populaire,  se 
vend  très  bien  et  propag<'  d'une  manière 
considérable,  la  réputation  et  le  nom  de 
la  com|)agnie  partout  où  on  tient  à  avoir 
des  macbines  d'une  qualité  supérieure. 
On  ne  fabrique  que  des  nuH-hines  de 
nature  à  donner  parfait  satisfaction;  la 
Com[)agnie  Charles  A.  PtcfUet  a  ainsi 
progressé  depuis  Ifi  ans  au  point  qu'elle 
(tccupe  aujourd'hui  le  |tremii'r  rang 
j>armi  les  fabriques  de  machines  au 
Canada. 

La  lîoss  Rifle  Co.,  la  .seule  compagnie 
<iui  existe  au  Canada  pour  la  fabricatio'i 
«Its  armes  à  feu  était  établie  à  Québec 
en  1002. 
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Lumber  Merchant 


C     PLOUIN 
100  Langelier  Boulevard 


Marchand  de  Bois 


Plinti)   1)V    Il.inv    Kiclianl-. 

THEO    DORVAL 
Mechanical   Engineer,   Machinist. 

Ingénieur-mécanicien,   machiniste 
467-469,    St.    Valier 


LA  CIE  P.  P.  GIGUERE  LTEE 
Plumbers  and  Electricians       Plombiers  et   Electriciens 
56  Des  Fosses 
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Heating.  Plumbing  é  Electrical  work 


CHARLES   VEZINA 

Plomberie.   Chauffage.   Lumière   et  cloches  électriques 
119  du   Pont 


nient  SO  X  :{()  feet,  and  two  winps,  rcs- 
IX'ctivfly  ").">  X  ").")  tVi't  and  'M)  x  2")  f»'«'t, 
t-acli  with  :i  floors  and  l)a.st'ni<'nt  covering; 
l:^;}?")  s(|iiai'<'  feet  of  floor  sjiacc.  equip- 
ped witli  tlie  most  njoth'rn  and  up-to- 
date  Miaeliinery  known  to  tlie  trade. 

On  tile  Timinons  property  To  feet 
altove  river  I»  vel  is  also  located  the  min- 
eral sprinj;  271  feet  deep  one  of  the  four 
nia{;netie  sprin*rs  of  the  world,  produe- 
injr  the  famous  Claire  Fontaine  mineral 
water.  Well  know  both  in  Canada  and 
the  I'nited  States.  This  water  aeeord- 
intr  to  the  report  of  Dr.  M.  J.  Mersey. 
Provincial  (iovernment  Analyst,  is  not 
only  an  unei|uale(l  table  water  but  |)os- 
sessos  rare  medicina!  <pialiti<'s,  as  has 
been  pi'oveii  by  the  many  chronic  cases 
of  ki(lney  trouble,  and  (liabetes  it  has 
cured. 

This  water,  clear  refreshinjr  and  pleas- 
ant to  the  taste,  is  used  in  all  the  bev«'r- 
apros  mamifactur(>d  at  the  Timmons  fac- 
tory. It  is  what  makes  their  ai>|)le  Juice 
and  Dry  (iinirei*  Ale  more  palatable  than 
other  productions  of  this  kind,  and  jrives 
to  tlu'ir  well    known    heverajre..    Tono- 


Les  liatiments  <|u'elle  occupe  siii'  le.s. 
jtlaines  d'Abraham  couvrent  .')!).(»()(> 
I»ieds  carrés  de  plancher  et  ils  sont  coni- 
pléti  ment  consacrés  à  la  fabrication  de 
fusils  militaires  et  de  chas.se.  ainsi  »|ue  ih-^ 
bayoniiettes  et  de  munitions.  Klle  em- 
ploie de  '.]'}{)  à  .")(>(»  ouvriers  et  leur  paye^ 
I  li  salaires  la  somme  substantielle  de 
:^-2r)<>.(l(Ml  par  année. 

iiC  fusil  Ross  <  st  une  itivention  <le  Sir 
Chas,  iioss.  baronet  d'Kcosse.  et  (|ui  est 
i-ec<)nnii  co!inne  l'un  des  principau.x  ex- 
perts du  monde  pour  <•«'  (pii  re«rarde  la 
labrication  des  fusils.  Sir  ("liarles  Hoss 
«•st  aussi  le  seul  i)ro|)riétaire  de  l'indus- 
trie «lui  porte  son  nom. 

Les  fusils  Ross  sont  n'jjardés  par  les 
liomnies  d'expérience  comme  supérieurs 
à  tous  les  fusils  (|ui  existent,  sous  le  rap- 
port de  la  portée,  de  la  vélocité,  de  la 
force  de  [)énétration  et  de  la  tra.iectoire. 
Au  ■■Kn<rlisli  VII  ".  cone(»urs  de  tir  (|ui  a 
(  u  lieu  à  Guilford.  Anjrh'teri'e.  au  mois 
lie  mai"s  lî)12.  on  n'a  fait  usajre  (jue  de  la 
raraliiui'  et  dis  munitions  Uoss.  A 
lîisley.  cette  année,  c'est  le  fusil  Woss  et 
les  iiiuniticuis  lîoss  <|ui  l'ont  emporté 
dans  tous  les  concours. 
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Plumbers  and  Steam  Fitters 


O.  PICARD  4  FILS 

199  St-Jean  Plombiers,  Gaziers,   Ferblantiers,  etc. 


Photo  by   Harry   Ricliaids. 

Lumber  Merchant  and  Manufacturer 


NAPOLEON  GIGNAC 
68  Lallemant 


Marchand  et  manufacturier  de  bois 
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Tncad,  its  itrvnt  tunii-  <|ualitit.s.  and  to 
<>v«'ry  product  tlif  t'aftory  produces  its 
<1istinctivc  value  above  that  of  other 
manufacturers. 

Another  well  known  and  jrrowinp  in- 
dustry is  that  owned  and  conducted  hy 
Kujreiie  Kalnrdejiu  for  the  |)iist  It»  years, 
■who  devotes  himself  entirely  to  roofing 
contraetinjr,  doitiir  husiness  not  only  in 
touchée  hut  throuu'hoMt  the  I'rovinee.    Tie 

lias  larjre  contracts  underway  in  Mont- 
real, (Jas|)e  Basin,  «'uraipict.  Chieoutinii 
and  other  cmters.    The  |»liinf  in  <^uehc(' 

«Ci'Upies  Hi  X  77  feet  of  floor  space,  where 

«re  located  workshops  and  stock  room. 

lie  employs  40  null,  payiiiir  in  wafres 
«bout  .+4')0  per  week  or  nion-  than  $22.- 
âOO  per  year,  and  dots  an  ainiual  busi- 
ness of  iiKU-e  than  !f,^( ».(•<•<>. 

The  Caiiadiiin  S|)ic('  Mills  was  estab- 
lished in  1!HI7  by  li.  K.  Tlioinpson.  and 
in  1!H(>.  was  IxmV'ht  by  P.  A.  and  1).  H. 
Nadeau.  who  carry  on  the  business  at 
present. 

The  firm  manufactun'rs  spices  of  nil 
kinds,  bakinjr  powders  extracts  and  .iel- 
lies.  besides  roastinp  peanuts  and  coffee. 

The  product  is  sold  throughout  the 
city  and  surroundinjr  towns,  and  the 
output  of  the  firm  is  constantly  increas- 
inj;  under  the  mnnafremont  of  its  younp 
and  active  proprietors. 

The  St.  Lawrence  Paper  Rapr  <^'o..  of 
which  J.  A.  Dery  is  proprietor,  was  es- 
tablished in  1M04  and  is  the  only  factory 
of  its  kind  in  (Quebec,  its  produ«'t  bein»; 
.sold  from  Halifax  to  Vancouver,  having 
aprents  in  the  principal  citirs  of  the 
Donnnion. 

The  industry  occui)ies  larpre  premises 
at  No.  7.')  Sault-au-Matt  lot  street,  in- 
rludinjr  three  warehouses  and  factory 
equipped  with  the  latest  machinery  for 
the  nuinufacture  of  paper  bajrs  of  all 
kinds. 

The  St.  Tiawrenee  Vincfjar  Manufac- 
turinfr  (V>.  was  estalilished  in  IDOf»,  and 
occupies  up-to-date  ('(piijipcd  premises  at 
the  Corner  of  Avenue  Renaud  and  St. 
Leon  streets  devoted  to  the  manufacttire 
«f  hifrh  «jrade  vine«;ar,  in  the  production 
of  which  tli(>  company  (Mujdoys  14  people. 
Tile  product  is  sold  by  3  travelers  large- 
ly through  the  Province  of  Quebec. 

All  the  members  of  the  firm  are  young 
men.  active  and  energetic  and  have  laid 
the  foundation  for  an  industry  which  in 


Le  fusil  militaire  Horn  est  le  fusil  de 
Her\-ice  danH  les  *roupe8  régulières  ou 
pirmatietites  du  goiiverneiiu'nt  cana<lien, 
dans  la  Prolice  montée  et  la  Milice.  I^e 
fusil  de  «•ha.sNc  UosN,  <pii  est  léger,  de  la 
plus  grande  rapidité  est  tr«''s  facile  à  opé- 
rer et  se  Vend  dans  le  monde  entier,  y 
compris  l 'Allemagne,  la  FVance,  les 
Indes.  l'Afritpie  Sud.  les  Etats-l'nis  et 
aiitr.  s  contrées.  La  fabriipie  de  fusils 
lioss.  à  part  des  munit ioii.s  et  des  hayon- 
nettes,  fait  environ  2r)(l()  fusils  par  an- 
née. 

La  lioyal  Paper  Ftox  Co..  Ltd.  a  com- 
mencé .ses  opérations  (  ii  1!KM).  Klle  a  été 
fondée  à  cette  époipic  par  ses  proprié- 
lair»  s  aetpels,  iiicssieiii-s  .\ap.  (î.  Kirouac, 
son  Président  et  J.  A.  Coté,  .son  Vice- 
Président  et  (Jérant. 

La  fabri(pie  de  la  I\oyal  Paper  Box  Co. 
occupe  une  bâtisse  de  lOO  pieds  par  1().> 
à  4  étages,  et  elle  est  pourvue  de  l'outil- 
lage le  plus  perfeetionné  (pie  l'on  con- 
naisse pour  la  fabrication  des  boîtes  en 
carton. 

La  Koyal  Pa|)er  Box  Co  emploie  150 
per.soniies,  aiix(juelles  elle  paye  annuel- 
iem  -nt  en  .salaires  le  sonnne  substartielle 
de  .t:}().()00. 

Kll.'  fabricpie  4f).()00  boîtes  i)ar  jour  ou 
plus  de  12.0()(MI<)0  de  lK)îtes.  grandes  et 
petites,  par  année,  et  fait  des  affaires 
pour  plus  (le  .+  100.000  par  année. 

La  compagnie  a  le  brevet  d'invention 
des  boîtes  pliantes  dites  "collapsible"  et 
les  fabri(pie.  Ces  boîtes  sont  en  grande 
demande  chez  les  tailleurs,  les  modistes, 
(ians  les  buanderies  et  dans  les  magasins 
{;énéraux.  Elles  sont  devenu»  s  tellement 
populaires  que  la  Hoyal  Pajx'r  Bo.x  Co. 
est  forcée  d'en  augmenter  la  production 
tous  les  jours. 

La  Cie  Parisian  Corset  Ltée  était 
établie  en  18!)4.  En  l!»o:{  la  compagnie 
était  constituée  par  charte  spéciale  en 
compagnie  limitée  sous  la  Pn*sidence  de 
Mr.  E.  Ernest  Ross.  En  lîMO  les  deux 
fils  du  Président,  Messrs.  Ernest  E. 
Ross.  Jnr.  et  Cordon  A.  Ro.ss,  joignaient 
la  compagnie  et  le  premier  en  devenait 
le  Vice-Président  et  le  dernier  le  Secré- 
taire-Trésorier. 

La  Parisian  Corset  occupe  une  bâtisse 
à  trois  étages  et  sous-sol,  parfaitement 
outillée,  pourAnie  des  machines  les  plus 
améliorées,  les  meilleures  qu'il  y  ait  (Ians 
le  marché  pour  la  fabrication  des  cor- 
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Glover's   L    eing  ft  Cleaning  Works 


397    St.    Valier 


Teinturerie   et    Nettoyage- 


F'iu.to  liy   Il.iiry   I<iili;i!  1  v       THE  LOUIS  GAUTHIER  Co.  LIMITED 
Boot  and   Shoe  Manufacturer  Charest  &   St.   ^iistlme  Manufacturiers  de   chaussures. 
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J.   H.  GIGNAC    LIMITEE 
Manufacturer.    Lumber    Merchant   and    Buildins    Contractors. 

Manufacturiers.   Marchands  de   Bcis  it   Ent' epreneurs. 
142  rue  de  I" Eglise 


time  is  Ixmnd  to  (K-ciipy  ;i  lii^li  plm-v 
ainoii};  tln'  city '.s  iiianufaftiiriu};  indus- 
tries. 

In  liKCi.  .Mr.  A.  I.  loup  fstiiLlislK-d  tli.- 
glove  faetoi-y  wliieli  hears  liis  uainc.  The 
industry  at  present  occupies  a  -i  .story 
huildinfr  42  .\  2.")  feet  einhracinjr  '.\\7yi) 
square  tVet  of  tloor  space  devoted  to  tile 

nianufacture  of  hijrh  md  iiiediuin  jrrade 
gloves  and  mittens.  Forty  people  are 
employed  to  whom  are  paid  fi-om  +22.') 
to  .t2."»(i  in  wajrt's  wei'klv. 

The  full  output  of  the  factory  is  sold 
throuy:h  (ieoi:ge  E.  Ross  &  Co.,  of  Mont- 
real, who  are  his  .selling  agents  for  the 
Dominion  of  Canada. 

The  lumher  industry  of  J.  11.  CJignao 
Limited  was  (stahlished  in  1SH4.  It 
occupies  at  present  11!l.(l(H»  scpiar.'  feet 
of  ground  sjiaee.  and  !t7.(l(t()  stpiare  fe.'t 
of  lloor  space  in  liiiildin»rs.  It  has  sid- 
ing eonni  étions  with  the  C.  \*.  U..  Cana- 
dian .Vorthern.  and  Lake  St.  John  rail- 
roads, and  a  wharf  on  the  St  Charles 
river. 

The  Company  conducts  a  i)lanin«r 
mill.  Ito.x  factory  ami  dry  kiln.  It  pro- 
duces mouldings,  sashe  •,  dooi-s  hiinds. 
show  cases,  counters.  l»ar  fixtures  and 
toboggans. 

The  Company  also  docs  gi'Ucral  con- 
tracting, and  has  erected  some  of  the 
largest  huildings  in  and  ahout  Qiiehee. 
Jt   employs    in    its    various    o])crations 


srts.  dis  '•  Cois't  Wai^its  "  ou  corsets 
nt.n-halcinés.  dis  hiistcs.  des  hntcllcs  et 
d<'s  jarretières. 

La  I'arisian  Cor.sit  Co.  eiiiploie  200 
ouvriers  au<|Uels  elle  paye  .+1.200  de 
gages  par  semaine.  Hlle  a  de  plus  à  son 
•Si'rviee  exclusif  12  voyageurs  de  com- 
merce (|ui  n'ont  alisolument  tiue  des 
échantillons  de  l;i  ••Parisian  Coiset*"  a 
faire  valoir.  Klle  vend  ses  produits  |)ar 
tout  le  Dominion  et  à  Terri'neuve. 

La  Compagnie  fal»ri(|ue  le  célèhre 
Corstt  I*.  C.  Cette  manpie  spt'ciale  de 
C<u-set  n  *(  st  fahri(|U»'e  (pie  jtar  elle.  Com- 
me la  ('emantle  du  ('««i-sct  P.C.  augmente 
d'un*'  manière  extraordinaire  et  cons- 
tante, non-.senlenient  elle  fait  connaitre 
avantageusement  partout  la  i'arisian 
Corset  .Manufacturing  Co..  Ltd..  mais 
elle  eontrilnie  à  répandre  la  haute  répu- 
tation dont  .jouit  la  Cité  de  Quéhee 
coiimie  un  centre  «le  la  plus  haute  im- 
portance pour  la  fahrication  des  corsets. 

L;i  ■•(^uehec  Preserving  Co."  était 
étal»! it  en  1*KI2.  par  .Mr.  Louis  Letour- 
Meau.  .M. P. P..  et  Mr.  Ll/éar  I^efourneau. 

Klle  occupe  act'.iellcment  une  bâtisse 
considéi'jible  ;'•  4  étap  s.  sur  la  iiie  Smith; 
ce  <>  oâtisse  s'étend  de  la  rue  Smith  à  la 
i'ile  Des  N'arennes;  elle  occupe^  de  plus  un 
certain  noMd)rc  de  grands  (  ntre|>ôts.  La 
(Quebec  Preserving  Co  ]>roduit  d«'s 
i;elées  de  fruits,  dis  confitures,  de  la 
iiioutarde  et  du  sirop.    Elle  vend  de  ces 
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gome  200  people  pnys  in  wapcs  nearly 
$15(),(M)(),  and  does  a  };ross  business  of 
more  than  $4()(),(M),). 

The  luiiilier  industry  of  Napoleon 
Gignac,  was  estaldislu  1  in  \HW,  and  in- 
cludes two  Inniher  yards,  a  saw  and 
plaininp  iiiill.  and  .joiner's  shoj),  devoted 
to  tiie  Ilia nu facture  of  sash,  doors, 
blinds,  niouldinjrs.  flooring,  show  ease.s, 
and  bar  filtinjrs  for  banks,  stores  and 
offices  and  tlie  preparation  of  dry  kiln 
lumber  of  all  kinds.  The  plaining  mill 
is  80  X  50  feet,  and  tlie  business  occupies 
a  premises  of  17.0"0  sipian»  feet,  doing 
$160,000  business  annually. 

A  siding  conneets  tlie  mill  with  the 
C.P.R.  Railroad,  over  which,  as  well  as 
by  boat,  lumber  is  shipped,  handling 
more  than  200.000  feet  of  lumber  per 
year. 

Forty-eight  people  are  employed,  who 
receive  in  wages  yearly  over  $25.000. 

The  O.  Clialifour  Lumber  industry 
was  established  as  early  as  1872  by  the 
man  whose  name  it  bears,  and  is  now 
carried  on  by  the  estate,  under  the  man- 
agement of  J.  ().  ("halifonr.  who  took 
charge  following  his  fathers  death  early 
in  1912.  The  industry  includes  a 
yard  carrying  constantly,  1,000.000 
feet  of  lumber,  besides  a  modernly 
equipped  saw  and  plaining  mill  100  x 
60  feet  in  size.  From  -iô  to  40  people 
are  employed  and  the  wage  roll  amounts 
to  about  $25.000  yearly. 

The  firm  are  not  only  lumber  merch- 
ants but  manufacturers  also  of  mould- 
ings and  building  lumber  of  all  kinds 
and  dimensions. 

Mr.  O.  Clialifour  was  the  inventor  of  a 
series  of  machines  for  the  manufacture 
of  wooden  shoe  pegs,  and  as  a  result  the 
industry  does  a  large  business  in  this 
product  ;  being  one  of  two  manufactur- 
«rs  of  shoe  pegs  in  Canada,  the  firm 
practically  produces  all  that  is  required 
in  the  Province  of  Quebec,  ])esides  sup- 
plying some  of  the  shoe  factories  in 
otlier  parts  of  Canada  and  the  T^nited 
States. 

The  plaining  :^lill  of  L.  IT.  Peters, 
builder  and  contractor  was  established 
in  1901  and  occupies  a  4  story  building 
84x44  feet  devoted  to  the  manufacture 
of  doors,  sashes,  blinds,  office  and  shop 
fittings  and  all  kinds  of  interior  trim- 
mings. 

He  is  also  the  patentee  and  manufac- 


produits  pour  plus  de  $500,000  par  an- 
1  ée.  A  part  M5  employes  auxijuels  elle 
paye  $450.(M)  de  gages  jiar  semaine,  cette 
ilorissante  compagnie  a  h  son  service  6 
voyageurs  de  commerce  qui  parcourent 
I'S  Provinces  de  Quebec,  d'Ontario,  du 
Nouveau  Brunswick  et  de  la  Nouvelle 
Ecosse,  et  vendent  surtout  aux  mar- 
chands de  gros. 

La  St-Lawrence  Clothing  Co..  qui  est 
sous  le  contrôle  et  la  direction  de  ^les- 
sieurs  Harry  et  Max  Lax,  compte  dix  ans 
d'existence.  Elle  a  ses  quartiers  au  No 
77  rue  St.  Dominifjue  et  occupe  une  bâ 
tisse  de  40x.'i5  pieds  à  quatre  étages.  Elle 
est  parfaitement  outillée  ou  pourvue  des 
machines  les  plus  nouvelles  et  fabrique 
des  vêtements  d'une  qualité  réelle 
ment  sui)érieure  pour  hommes.  Elle  em- 
l)loie  70  ouvriers,  y  compris  deux  voya- 
i:eurs  de  commerce,  et  elle  vend  tout  ce 
qu'elle  i)roduit  dans  la  Province  de  Qué- 
bec et  les  Provinces  do  l'Ouest. 

La  fabrique  de  bouilloires  de  Alexai» 
dre  ^IcKny,  Québec  .iouit  d'une  réputa 
tion  réell"ment  enviable  quant  à  la  su- 
périorité de  ses  produits.  Elle  était 
étalilie  en  1875  par  M.  Alexandre  Mc- 
Kay, un  homme  d'une  habileté  excep- 
tionnelb',  dont  les  produits  ont  tout.iours 
été  regardés  comme  le  nec  plus  ultra  de 
la  perfection  dans  le  genre.  Cette  fa- 
brique est  maintenant  sous  la  direction 
de  .son  fils  M.  Robert  ^NlcKay  qui  s'ef- 
force de  marcher  sur  les  traces  de  son 
père,  de  continuer  les  hautes  traditions 
de  la  maison  et  de  ne  produire  par  consé- 
quent que  des  articles  de  haute  classe. 

L'usine  Alex.  McKay,  occupe  12.000 
pieds  carrés  de  plancher,  elle  emploie, 
suivant  la  saison,  de  30  à  90  hommes  et 
paye  en  gages  une  somme  d'environ  $23,- 
000  par  année. 

Elle  fabrique  des  bouilloires  pour  les 
machines  à  vapeur  flottantes  et  station- 
naires,  des  conduits  d'eau  en  fonte,  des 
réservoirs,  toute  espèce  d'ouvrage  en 
tôle,  elle  répare  les  machines  à  vapeur  de 
toute  espèce.  Elle  a  constamment  un  as- 
sortiment de  machines  à  vapeur  et  de 
bouilloires  de  second  main.  Sa  clientèle 
est  en  grande  partie  locale.  Elle  ffit  une 
spécialité  de  la  fabrication  de  machines 
à  vapeur  pour  la  marine,  et  disons  ici 
qu'un  grand  nombre  des  bouilloires  les 
plus  considérables  en  usage  en  Canada, 
sont  sorties  de  l'usine  d'Alex.  McKay. 
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tun-r  of  Peters  Water  Kxelndiii'r  liar 
for  easeimnt  saslus.  the  most  perfect  on 
the  market  an<l  f«»r  whieli  he  is  havintr 
i\  large  salo. 

In  his  operations  Mr.  Peters  employs 
120  peopli-  to  whom  lie  pays  in  waj^is 
$1. .")((((  weekly  «loin};  a  frross  business  of 
.+  l:>r),()on  annually. 

The  plumhi!i}r  industry  of  O.  Pieard 
&  Fils  was  estahlisln  (1  nearly  00  years 
ajro  Ity  ().  Pieanl  the  tVther  of  the  pres- 
ent |»ropiieloi'  A.  Pieaiil.  The  premises 
at  l!>!t!>  Si.  .lohn  Street  are  large  an<l 
the  rooM's  for  the  (lis|)lay  of  hath  numi 
>-(|lli|)m<  tits  liave  no  etpiai  in  (.^llehee. 
Large,  artistieally  (lee()rate(l.  they  show 
a  eojiipiete  range  of  the  most  modern 
Itath  room  re((uisites  eleetrieal  and 
]>lumliing  su|)plies. 

The  linii  is  devoted  to  high  ela^s 
pluml)ing  and  handles  as  a  rule  only 
large  eoiitraets.  It  has  installed  the 
heating  and  plumhirsg  for  the  Parlia- 
ment liioar.v.  the  I  rsuliiie  (  'onvent.  (ii-cy 
Xuns  <  "onvent,  the  (^ui'hee  Railway, 
l.iglit.  Heat  &  Power's  hloek  and  other 
liuildiiigs. 

.Mr.  Pie.ii'd  is  al.so  a  director  of  the 
«^ui'hec  lOlcetrie  Company,  and  other 
companii  s,  an*l  takes  an  active  inter. -st 
in  (^iieliie's  industrial  devi-lopmeut. 

The  large  plumhing  estahlishment  of 
A'andry  tSi:  .Matte  Ueg'd.  was  estji  >hed 
as  early  as  ISÔti.  In  1S!»1  .Messrs.  \'an- 
ilry  &  .Matte  hought  it.  and  two  years 
latei-  it  passed  into  the  control  of  Mr. 
.Matte. 

The  husiiiess  occupies  premises  21  x 
111?  feet,  four  stories,  and  touches  St. 
Johns.  D'Youville.  and  .loachim  Sts.. 
devoted  to  the  installation  of  hot  ail",  «ind 
hot  waler  systt'Uis.  electrical  and  gas 
construction,  ventilation,  roofing,  and 
oontraet  plumhing  work  of  all  kinds. 

The  husiness  emplo.vs  40  pe«»ple  who 
receive  ill  wages  more  than  .+."»()()  weekly 
or  over  .■f.'>2,00<>  annuall.v.  The  firm  has 
installed  the  plumhing.  heating  and  ven- 
tilation for  the  Arehhishop's  palace, 
Fran<-iscan  Sister's  convent,  the  Audi- 
torium. (Jrand  Allée  Apartments,  The 
Dominion  Fish  &  Fruit  Co.,  La  Caisse 
D'Economie  and  other  large  hiiildings 
and  do  a  husiness  annually  of  .$120.000. 

La  Cii'  P.  P.  (Jiguere  Ltd  was 
••stahlished  more  than  fifty  yeai*s 
ago  l).v  P.  P.  (iiguere.  In  1!>10  it  was 
organized  int<»  a  slock  compan.v,  having 


Une  autre  jfrande  et  importante  fa- 
hriipie  de  niacliines  est  celle  de  .Mr.  Théo. 
Dorval.  située  aux  .\'os.  4(i7,  4(i7i  o  et  4(i!> 
rue  St-Valier.  Elle  occupe  toute  une 
série  de  l>Atis.ses  ipii  donnent  près  de  11,- 
000  i»ieds  carrés  de  plancher,  et  elle  a  le 
meilleur  outillage  «(ue  l'on  puisse  avoir 
pour  la  fabrication  et  la  réparation  des 
machin<'s. 

Elle  emploie  20  ouvriers  et  leur  pa.ve 
par  semaine  !f;2r)0  <le  gages  ou  environ 
.iiir).i»00  [)ar  année. 

Mr.  Dorval  fahriipie  au.ssi  une  ma- 
chine à  faire  la  hrirpie.  (\'tte  ma- 
chine n'est  dans  le  marché  (|ue  de|)uis 
«|Ueh|Ue  temps  et  cependant  elle  est  «lé.jà 
(levctuie  très  populaire.  On  a  tout  lieu 
de  croire  qu'elle  va  être  avant  longtemps 
fort  «'U  d( mande,  parce  rpie  c'est  une  <les 
machines  les  plus  efîica<*es  et  les  plus 
rapides  (|iie  l'on  ait  .jamais  faites  pour 
fahritpier  et  j)re.s.ser  la  brique. 

La  St-Lawren<'e  (Jlove  Works  était 
établie  en  1!)00  par  Tiaroehelle  et  Pi<'her, 
Ses  propriétaires  depuis  1!)0ti  sont  Mes- 
sieurs Mahy  et  Tlébert. 

La  St-Lawrence  <!li»ve  Works  ne  fa- 
brii(ue  (pie  des  gants  et  mitaines  en 
suè<le.  elievreau,  peaux  de  mouton  de 
mulet  et  de  cheval,  etc..  et  sa  i)roduction 
comprend  non-seulement  les  gants  de 
chevreau  les  plus  tins  pour  hommes  et 
femmes,  mais  aussi  des  gants  de  toutes 
s«trtes  pour  les  ouvriers. 

Elle  emploie  environ  bO  ouvriers,  des 
filles  ]>our  la  plupart  et  elle  leur  pa.ve 
annuellement  $20,000  de  gages.  Le  ren- 
dement annuel  de  la  St-Lawrenee  Glove 
Works  représ!'nte  en  chiffres  ronds  la 
valeur  de  ^f;100.000  et  elle  ne  vend  ses 
jtroduits  qu'aux  maisons  de  nouveautés 
et  de  gants  (pli  font  le  coininenv  en  gros, 
par  toute  la  Puissance. 

La  maison  IL  Laforee  &  Frère,  tail- 
leurs de  |)ierre  et  sculpteurs,  dont  les 
opérations  consistent  dans  la  i)réparation 
ou  taillage  de  toute  espèce  de  pierres 
pour  la  construction,  ainsi  (pie  dans  la  fa- 
brication et  la  V(^nte  de  monuments  funé- 
raires de  toute  espèce,  étr.it  établie  en 
1H72  par  "Sï.  IL  Laforee.  En  1902  elle 
pas.sait  sous  le  contrôle  di'  ses  ])roprié- 
taires  actuels  ÎL  Laforee  &  Frère.  Ses 
ateliers  sur  la  rue  St-.Toseph  ont  une 
étendue  de  HO  x  118  jiieds.  Elle  possède 
une  importante  carrière  de  pierre  jirès 
de  St-^^are  d(>s  Carrières  à  une  distance 
de  fiO  milles  de  Québec;  la  pierre  qu'elle 
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a  capital  of  .+2(),(M)().on.  with  P.  V. 
G'\t:\u'V('  jis  rtcsiil»  lit,  J.  A.  (JitrutTf 
Vi(M'-I*rtsi»l»iit,  and  J.  L.  Li-tarti-,  Secrc- 
tary-Trcasurcr, 

The  ('(nn|)any  docs  pliunhinfr,  roof- 
inp,  clt'ctrical  work,  and  installs  hot 
wattT  and  steam  jdants  for  l»iiildin<rs  of 
all  kintls  Iti'sidis  dcalinjr  in  electrical 
and  hath   room  and  pl'inihin»;  supplies. 

From  twenty-tive  to  ;U(  people  are 
constantly  (Mnployed.  wlio  n-ceive  week- 
ly in  wniirs  from  .fiDO.OO  to  .+2r)(t.0(). 
<h>in^'  an  annual  husincss  of  $75,()()()  tu 
$80,(  )()(>. 

The  pliimhin«r  i'stal)lislniient  of  Charles 
Vezina  was  estahlished  in  lH7«i.  I'he 
premisi  s  (iO  x  11'»  feet  have  not  only  a 
larfTc  phinihin<r  shop  hut  lar«re  show 
rooms  carryin<r  a  wide  raiijre  of  stoves, 
gas  and  electri<al  su|>plics  of  all  kinds. 
More  than  40  m<  n  are  employed  to  whom 
are  paid  in  wayes  yearly  more  than  .>L'i).- 
()(M).  SoHi''  of  the  most  pn»minent  C^uehee 
hiiildin<rs  liave  had  the  plumhinir  'u-at- 
in«r  and  eh ctrical  installments  made  hy 
him.  The  firm  do  s  a  hiisimss  of  .•*(1(H»,- 
(MM(  yearly  and  is  one  of  the  important 
industries  of  the  city. 

The  laT«re  Canadian  Manufacturinjr 
industry  known  as  the  Steel  and  Radia- 
tion liimite<i  whose  head  offices  are  in 
Toronto,  with  factories  in  several  Can- 
adian cities,  in  1!H2.  located  a  hraneh 
oflTice  at  No.  K»!  St.  John  Street.  Mr. 
Art.  Kvanturel  heinpr  the  local  rei)resen- 
tative. 

The  Coni|)any  manufactures  the  Kin<r 
Hot  Water  Moil.  IS.  the  Royal  Sectional 
Boilers  for  hot  water  and  steam,  the 
Royal  RouikI  Hoi'ers  for  steam.  Kin<r 
Radiatm^   l!()t  water  and  steam.  Fenestra 

solid  I       s<islirs.       stei'l       cl'ete.       ex- 

pandeo  metal.  Diamond  and  S(|uare 
mesh  lath,  steel  lockers,  window  «rmnds 
and  other  metalie  lines.  Itesides  Porce- 
lain hiiths.  hasins  and  lavatory  supplies. 
The  goods  of  the  Steel  and  R;idiation 
Conipany  are  not  oidy  of  the  hij;hest 
(piality.  hut  the  most  modern  and  eco- 
nomical, and  are  recognized  as  such  hy 
all  lejiding  huilding  and  plunihing  ex- 
|>erfs  and  are  guiiantied  to  Id-  exictiN 
all  that  is  claimed  for  them.  Since  locat- 
ing in  (^uehee  they  havi'  met  with  great 
success  and  many  of  the  largest  huild- 
ings  are  e(piipped  with  their  hoilei-s  and 
heaters. 


pn'-pare  pour  la  con.struction  ou  qu'elle 
convertit  en  monuments  funéraires  est 
en  grande  pîirtie  extraite  de  cette  car- 
rière. 

La  trunson  H.  Laforce  &  Frère  fait  des 
affaires  c(»nsidérahles.  Klle  entrepn-nd 
des  constructions  «le  toute  espèce  en 
I)ierre  et  emploie  2.")  ouvriers.  Son 
chilTre  d'affaires  e.st  il 'environ  $50,000 
l»ar  année. 

La  Mrasserie  Hoswell  oi-eup.'  un  em- 
placement historique,  celui  du  palais  du 
famcMX  Inttiidant  Uigot.  Le.--  caves  de 
l'ancien  palais  de  l'Intendant,  dont  Ls 
unirs  ont  S  pieds  (ré|)aisstur  .servent  ;\ 
remmagasitiîige  des  produits  df  la  Rras- 
.serie.  Sur  le  iiirMiic  site.  Jean  Talon, 
autre  intendant  de  la  Xouvell(  P^-ance 
sous  le  règne  de  I^ouis  XIV,  étfihli.ssait 
une  hrasserie  en  lt)8S. 

Kn  1S44.  .Mr.  J.  H.  Hoswelî  faisait 
l'acipiisition  de  la  hrasserie  de  Mr.  -John 
Race  <pii  était  située  sur  la  rue  St-Paul, 
et  en  lS."i:{  il  étahlissait  ses  quartiers  à 
l'endroit  qu'ils  n'(»nt  ees.sé  d'occuper 
depuis  ce  temps-là  jusi|U 'aujourd'hui. 

La  lîrasserie  Moswell  est  sans  contre- 
dit l'une  des  l»ra«series  les  mi.'ux  outil- 
lées du  Camula.  Son  rendement  est  de 
(i.")0,(l(IO  galons  im|)éi-iaux  par  année.  Le 
hâtiment  où  on  fait  le  malt  a  été  con- 
struit en  ISS!»  (  t  il  a  une  capacité  de  32,- 
(M'O  hoissiaux  de  malt. 

Mil  n  qu'encore  sous  la  direction  im- 
médiate de  Moswell  Mros.  elle  fa't  partie 
depuis  l!Ml!>  de  i-'  qu'on  appell.»  'La" 
.\atirnal  Mi'i  werie<.  Limited;"  elle  est 
l'une  dt  s  deux  grandis  hrassenes  que 
c(  tte  importante  eomhinaison  contrôle  à 
<^uéhe  '. 

L.i  Mrji.ssi  l'ie  ■■  Fox  Head"  a  été  étahlie 
(Il  ISSd  par  Coté  &  Amyot.  Dix-huit-mois 
plus  tanl  elle  deveiiîiit  la  propriété  de 
.\myot  (S:  Cauviii;  elle  fait  |)artie  niaiu- 
t.  n.int  d  puis  lî>(l!>  de  la  National  Brew- 
cii  s.  Ltil. 

Lt  s  hàtiitcnts  occupés  pour  h  s  o|)éra- 
fions  de  hi  Mrassirie  Fox  îlead  ont  une 
éfeiidui'  di'  4n()x12i>  |>ieds.  et  la  l'iMSserie 
propr  ii'cnt  dite  <n  oecu|>e  au  nu.-ins  la 
moitié.  La  hrasserie  Fox  Head  a  une 
lapacilé  de  o.l.OOO  l)arils  par  .jou;*  Elle 
produit  •■l'.Me"  h-  "Porter"  et  le 
"Lager  M. M. M."  t|ui  •  st  deveii'i  à  .iust» 
titre  si  populaire,  et  »iue  l'on  vend  en 
quantités  cotioidérnhles.  non  seul  'Mient  ;*i 
Uuéhei-  itilis  pir  toute  la  Province.  La 
Uras.serie  Fox  Head  a  <le  2.'»  à  40  hommes 
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I'l.ol.i   li>     lliiirv    U'.-liar.!- 
Boot  and  Shoe   Manufacturer 


LUDGER  DUCHAINE 
593    St.    Valier 


Manufacturier  de  chaussures 


TIh'  ("oiiii){iny  is  ijicorponittMl  for  $0.- 
<MM».(l()0.  iuul  hits  :{  I'actorit's  at  Toronto, 
and  ont'  at  St.  ('atlu'riric.  Ix'sidcs  salts 
otVift's  in  all  li'adinj;  fitii-s  of  Canada. 

Tilt'  Hoard  t»t"  Dini-tors  is  ft)iii|>t>si'd  of 
Sir  Ift'nry  I't'ilt't.  the  wfll  knt»\vn  niil- 
lionairc.  Pn'siilcnt  :  Sir  .It)|in  .M.  (iih- 
son.  1st  \'ifi'  I'rtsidt  !it  ;  Ki'i'dfrif 
Nif!i(»lls,  2ntl  Vift'-Pn'sidi'iit  aJid  Cwn- 
<ral  .Manairt-r  of  tlic  Canada  Fountlrv 
i^o..  and  till'  Canadian  (Ji-ncral  Kltctrif 
Company.  .Sir  Win.  .Mat-kfiizii'  of  Mat'- 
Ki'nzii'  &  Mann,  owin'rs  of  tlif  Canadian 
Nortliirn  Ky.  :  (Jtirtlon  I't'i-ry.  tlin-ctt)!' 
îTt'nt'ral  of  tlif  National  Iron  Wtirks: 
llulit'rt  If.  .Mat-na.  dirt'ctt)!-  ami  iiiana- 
iji'i'  of  tlif  CoIt)nial  Land  »!i  .Sccuritit's 
Co..  l.ftl.:  Ca|)t.  Kt-jrinal  I'.'llat.  t.f  I'.'ll  it 
&  I't'llat.  Samiit'l  Trcfs.  lar^f  mamifao- 
tiirt-r  ;  Thomas  Sontli\v(*rtli  r»'|)ri'st'nt- 
in«r  the  owner  of  tlu»  J.  O'Britn  mines: 
(îrant  Fliiirli  lîrown.  and  many  otht-r 
h'adiiifr  finain-ifrs  of  Xcw  York  City. 

R.  J.  Cliitî  tlif  frt'nt'ral  mana<ri'r  is  th«' 
mvnt'r  of  tlif  Cliitf  P.rt)s.  S.  \V.  Iltmard 
is  st'cri'tary  and  «rt'iifral  salt's  manajrt'r  : 
John  J.  .Mt'iîiiirt'  is  tn-asiircr  :  Mr.  E. 
W«'st  is  the  Montreal  manajrer.  and  Ma- 


à  son  servii't'.  t'llf  paye  en  salî'.in's  tn- 
virttn  .>i;2.").()(Mt  par  annt'-t'  et  fait  •icisiicll'  - 
iiH'iit  lit  s  affaires  pour  if  1. ")().( )()((. 

La  [{rassi'rie  Cliamplain  a  et'  <''t:ililiiî 
I'll  1!>11.  avt'f  un  fai)ital  social  d'  •'f'2')(),- 
<'<M).  L;i  pri>|)rit''t»''  tprelh'  oeeupe  anx 
foins  tics  rues  tlf  la  Ct»iironne.  Prinee- 
Kdouanl  ft  di's  Ctdiimis.sain's  a  18,000 
pieds  earrt's. 

Ct'ttt'  iiiiportanti'  ItrassfHi'  est  ''ii  ope- 
ration ili'pnis  le  février.  1!>12.  Kile  pent 
produire  12.")  barils  tie  bière  par  .jt)ur.  Si's 
prinlnits  stmt  i'li<|Ut'1t's  •■liit'-ri'  ft  I'ttrtei- 
Cliamplain"  et  stmt  f.\pt''tlit''s  en  li.iiiii-il- 
ies  ft  en  b.trils.  Kile  emplttif  ai'tuelle- 
iiifiit  .")()  pi'rsonnes. 

Cftti  l>ras.serie  i  st  stuis  la  tlireetion  im- 
mt'-dialf  tie  .Messifin-s  .\.  P.  Rohitaille, 
Set'rftaire  ft  CM'rant-(Jt''m''ral,  P.  P.  Roy, 
maitrf-l)ras.sfur  et  d.  (J.  Hlondeau.  surin- 
tendant di'S  ventes.  Ce  sont  des  ofTieiers 
de  la  plus  haute  ft)mpt''tenet'  et  (|ui  ont 
af(|uis  leur  i  .xpé-rienee  reet>nnut'  au  ser- 
viee  des  brasseries  Ifs  plus  eoiisitlt'rables 
de  (^iu''l»ee. 

Le  Pivsiilfiit  tlu  lîiireau  ilf  tliret-tion 
.^Ir.  Katml  1{.  l>fr«.'evin,  le  Viet'-Prt''sident 
Mr.  Théo.  îjeelere.  tt  tous  les  directeurs, 
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Shoe  Manufacturera 


J.    H.    LAROCHELLE   &    FILS 
533  St.  Valier  &  Des  Voltigeurs 


Manufacturiers  de  chaussures 


Plioto  by   Ilany   Richards. 
Boot  and  Shoe  Manufacturer 


O.   GOULET 
575    St.    Valier 


Manufacturier   de    chaussure» 
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jor  A.  Kvcntun  I  is  inanH^cr  ot  tin*  (^uc- 
b*>tt  Hraiifli. 

Tilt'  (JardntT  Clofliitif?  Manufjictur- 
ioK  ('«t.,  WHN  foini<li-(i  ill  IHDl),  occiipyiiiK 
a  4  story  hiiildint;  '>()  x  *M)  feet  nt 
64:{,  «54').  <;47  St.  Vali.'r  StPM-t.  .'x- 
tendin^  to  28  to  :}2  Dciirts  St.  «'ovfriiiK 
18,(K)0  H(|iiar('  U'vt  of  floor  spacc  devot- 
ed to  the  iiianuractiirt'  of  iiiciis  clotli- 
inff  of  iiiKiiuiii  ^radc.  Tiics*'  (;ariii*-nt.s, 
well  iiiadf  and  stylish,  arc  of  n  very 
high  i|uality  and  an*  finding  an  <>Vi>r 
incn-asin^  salt'. 

The  product  is  sold  t«)  johln-rs  and 
retailers  throughout  tlit*  Dominion  of 
Canada. 

Thi'  industry  nuploys  12ô  pocpic, 
besides  6  travelers  and  pays  in  wages 
more  than  !fr)2,0(M)  yearly  doin^r  a  gross 
business  ')f  .tUlO.OUO.  with  the  prospect 
of  increasing  it  to  double  the  amount 
la  the  next  two  years. 

Following  a  numufaeturing  experienot- 
of  10  years  Mr.  J.  A.  Ferlantl  began 
the  manufacture  of  clothing  for  men  and 
women  on  his  own  account  in  1005  under 
the  name  of  L'Kconomicpie.  He  at  once 
met  with  great  success  as  the  lines  pro- 
duced are  distinguished  by  high  cla.ss 
tailoring,  distinction,  style  and  perfect 
finish. 

The  business  increasing  from  year  to 
year  it  was  converted  into  a  stock  com- 
pany in  1912  under  the  name  of  La  Cie 
L'Economique  Limitée,  and  occupies  at 
present  a  large  ',i  story  building,  comp- 
rising 10,000  s(piare  feet  of  floor  space, 
equipped  with  best  and  latest  machinery 
and  employing  100  people. 

The  large  glue  factory  of  F.  Canac- 
^larqui.s  was  established  20  years  ago 
by  its  present  owner.  It  occupies  pre- 
mises of  r)2..'{r)0  square  feet  with  ni0(lern 
up  to  date  buihiings.  equipped  with  the 
best  machinery  known  to  the  trade  for 
the  manufacturing  of  all  grades  of  glue, 
size,  and  neat's  Foot  and  Fish  Oil.  Of 
glue  be  manufacturers  2.")  different  gra- 
des. He  also  deals  in  horns,  fertilizers 
bones,  tallow,  tankage,  hairs,  sulphuric 
and  muriatic  acid,  and  other  i)roduct8. 
The  factory  produces  over  1.500.000 
pounds  of  glue  per  year,  which  he  sells 
to  furniture  and  wall  paper  manufac- 
turers and  hardware  and  other  dealers 
throughout   Canada. 

The  industry  enq)loys  about  60  men 


t'ont  (it H  homiiii's  d'affaires  pratitpies  et 
«l'une  habili>tt'>  ineontestaltle.  Avec  una 
dirtctittn  tie  cette  nature,  les  protluits  de 
la  brasserie  Champlain  ne  peuvent  être 
autrement  «|U 'excellents  et  on  ne  peut 
entretenir  aucun  lituite  t|ue|coni|ue  sur 
st>ri  avenir. 

La  buantlerie  A.  S.  IM'eiffer  &  Co.,  est 
reconnue  comme  Tune  des  buandries  les 
mieux  oufilltMS  du  Canatla.  Fitablie  en 
IHti.'J,  par  .M.  Lorman  ct>uune  établisse- 
ment de  ttinturerie.  elle  était  achetée 
six  ans  plus  tard  par  A.  S.  Pfeiffer  & 
Co. 

En  1895,  on  ajoutait  à  la  teinturerie 
une  buanderie.  I^a  teinturerie  et  la  buan- 
derie de  A.  S.  PfeitTer  &  Ct).  se  sont 
développées  «lepuis,  «l'une  année  à 
l'autre,  d'une  manièrt>  inces.sante.  L'é- 
fablissenjent  occupe  aujounrhui  une  bâ- 
tis.se  de  IIH  x  32  pieds  à  trois  étages 
avec  sous-sol,  et  elle  est  pourvue  des 
machines  les  plus  modernes.  La  ma- 
chinerie est  mue  par  l'électricité;  on  est 
ainsi  dispensé  tl'arbres  de  couche  et  de 
courroies;  ainsi  les  chambres  tl'ttpera- 
tit)ii  oti'renf  non-seulement  beaucoup 
mt)ins  de  tlanger.  mais  sont  beaucoup 
mieux  éclairées  et  beaucoup  plus  salu- 
bre.s. 

On  pxé'  *e  tlans  cette  nuignifitpie 
buantlerie  mderne,  l'ouvrage  le  plus 
délicat  (pi.  .f  à  ce  tpii  concerne  les  opé- 
rations tlt>  blaiiehissage:  il  y  a  de  plus 
dans  ce  superbe  établissement  une  excel- 
lente teinturerie,  une  section  spéciale 
pour  le  nettoyage  tics  plumes,  des  tapis, 
des  ritleaux  en  dentelle;  il  y  a  encore  ce 
(pie  l'on  appelle  un  service  spécial  pour 
le  nettoyage  et  pressage  des  vêtements, 
autrement  dit  un  "valet  service,"  et  un 
service  pour  le  i)Ianchissage  et  la  distri- 
bution des  serviettes  dans  les  bureaux. 
L'ouvrage  est  ext'cufé  avec  le  plus  grand 
soin.  Les  prix  sont  très  motlén's.  La 
buanderie  Pfeiffer  doit  en  effet  la  haute 
réputation  dont  elle  jouit  à  la  légitime 
ambition  qui  a  toujours  animé  son  pro- 
priétaire; celle  d'en  faire  un  éfablis.se- 
iiient  irréprochable  st)us  le  rapport  de 
rex«''cution  de  rouvrapr. 

En  mt>yenne  tleiix  mille  cinq  cents 
pa!|Uefs  de  linge  pour  le  blanchissage 
passt  nt  par  la  buanderie  par  seiiiîiine.  La 
buanderie  s-ule  emploit  05  personnes 
dont  It^s  gages  se  montent  annuellement 
à  la  somme  de  .*}i23,400.    L'établissement 
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Plioto   by   Harry    Riiliar.ls. 
Boot  and  Shoe  Manufacture! 


LUC   ROUTIER 
56  Colomb 


Manufacturier  de  chaussures 


n.  .  '  '  '  Y'L""'  >i 


tliiili""!!-- 


Boot  &   Shoe  Manufacturers 


TOURIGNY   ft    MARDIS 
1-12   Arago 


Manufacturiers   de   chaussures 
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iinii  hoVN  to  w'hoMi  an-  paid  iftiOO,  in 
wa^i-H  wrfkly.  and  «Iih'h  a  itnwH  IxiMiiu-MN 
of  iiion-  tliiin   +2."»(t.(MH»  jinmially. 

Tlir  <Jlovrr  Dvfiiijr  and  Clraiiin^ 
Works  lorat.d  at  No.  .VXi  St.  Vali.-r 
StrtM't  was  loiiiidi'd  in  1H!I2  l».v  .Mr.  Win. 
(Jlovt-r.  tlif  |»rt'scnt  (twin  r.  It  orcupics 
a  two  Mtory  Itiiildin^  4."»  .\  »m  t'i'ct  t'<|iii|>- 
l»fd  with  tin-  lust  Miarliiiicry  for  dye- 
ing' and  clranint;  all  kinds  of  faltrics. 
It  is  tlif  only  I'slaMislinii-nt  in  tin  City 
drvotrd  cxchi.sivt'ly  to  dyt-iiijr  and  rlt-an- 
inj;.  Its  linsiiifss  is  not  only  i-onlini-d  to 
flic  City  of  (^ih'Imc.  hut  rxti-nds  to 
•  very   important   town   in  tin*   Province. 

Th.'  tirni  of  Wavaiix  &  Alain  Co.  Ltd.. 
loratf<l  at  !IS(I  St.  Vallcr  Stnrt.  and 
rjipitali/.ed  at  .+.'>!  t.!  H  M  Ml.  an-  niainifactnr- 
(•rs  of  solid  trol<l  .ji'Wflry  of  all  descrip- 
tion. Tlicy  occupy  a  floor  spai-'  of 
:{.:{(KM>  feet,  and  employ  some   14  men. 

The  Kavanx  &  Alain  Co.  Ltd  ar-  oiv 
of  the  most  luotlern  manufacturers,  and 
from  their  foundry,  are  turned  out  all 
the  most  uiii(pie  dcsijrns.  as  the  newest 
and  liest  pntcesses  are  used  only,  enah- 
lin<f  the  Company  to  produce  in  »'vcry 
metal,  designs  of  an  incomparahle  and 
artistii-  finish.  The  Conijiany  makes  a 
speciality  of  rin«;s  of  all  kinds. 

SIIOK   AND  LKATIIKR    INDISTKV. 

For  many  years  Quehec  has  been  a 
trreat  sIm»'  manufacturing  centre,  and  at 
one  time  it  had  more  shoe  factitries  than 
any  other  city  in  the  Dominion.  The 
industrial  d(  velopment  of  .Montreal.  To- 
ronto. Hamilton  and  other  cities,  the 
«jrowth  of  the  west  and  the  consecpient 
sliiftinp  of  the  c«'ntre  of  pojiulation  has 
somewhat  reduced  the  nund»er  of  its  shoe 
factories,  hut  that  it  is  still  a  <;reat  shoe 
manufacturin<;  city,  i.s  evidenced  l>y  the 
fact  that  mori'  tlia.n  :?.").(((M)pcop|c  are  de- 
l)endent  U|)on  its  shoe  output. 

Keferrinjr  hrieHy  to  its  early  history 
it  may  he  stated  that  Queltee's  first  slioe 
factory  was  estal)lishe(l  l»y  Cote  &  Bresse 
in  the  late  fifties,  followed  closely  hy 
•Tames  &  Joseph  Woodhy.  who  were  the 
first  to  manufacture  shoes  on  a  large 
scale  and  who  for  a  number  of  years 
conducted  perhaps  the  largest  shoo  fac- 
tory in  Canada. 

Tho  Woodlcy  shoe  imlustry  was  the 
forerunner  of  the  Jolui  Kitchie  shoe  fac- 
tory established  in  187S,  in  two  flats 
about   one  half  the  size  of  his  present 


fait  dcH  'ip«''rationH  pour  une  valeur  d» 
plus  de  .+«>ti.(MM)  par  ann«''e. 

La  maison  Tiiiunons  &  Son,  fabricants 
de  Mière  de  (iingeinbre.  (linger  Ale, 
Soda  Water.  Limlithia,  Cidre.  Cream 
Soda.  "Dry  «Jinger  Aie."  t-t  de  tout»' 
I  spèce  de  liipieurs  et  «l'caux  gazeuses  a 
«'té  fondée  |)Hr  M.  JamcM  Tiiiunons. 

l'n  pi  u  plus  tard  son  fils,  .laines  .T. 
Timmons  était  a|»pelé  à  faire  partie  de 
la  maison  ipii  piriiait  alors  le  nom  de  M. 
Timmons  &  Son.  Le  fondateur  de  la 
maison  se  retirait  des  atTaires  en  1S!»(5  et 
.M.  dames  •].  Timmons  a  continué  depuis 
ce  tenipR  les  o[iérations  sous  le  même 
nom. 

La  bâtis.se  principale  di-  la  fabriipie 
d'eaux  gazeuses  <le  M.  .L  Timmons  a  80 
X  .'!(!  pieds;  elle  a  trois  étages,  un  sous- 
sol  et  deux  ailes,  l'une  de  ,V)  X  •"».")  pieds. 
et  l'autre  de  'M)  \  2'»  pieds,  de  trois 
étages  chacune,  avec  .sous-.sol.  couvrant 
en  tout  L{..'{7."»  pifds  «le  plancher.  L'usine 
a  l'outillage  l«'  [)lus  nm«lerne  «'t  le  plus 
perfectionné  «pie  l'on  coniunsse  pour 
l'exploitation  «h'  cette  industrie  de  li- 
qn«'urs  «louées  et  «l'enux  gazeuses. 

On  remanpie  sur  la  propriété  Tim- 
mons. à  une  hauteur  de  70  jyicds  aiides- 
sus  «lu  niveau  «lu  fieuv«'.  une  .sf>uree  dVau 
minérale  d'une  profonde»jr  de  271  pieds. 
C'est  l'une  «les  «piatn'S  s«)urc«'S  «IVau 
magnéti«pn'  du  monde.  Elle  ()roduit  la 
fameuse  eau  minérale  Claire  Fontaiui 
si  populaire  au  Canada  et  aux  Ktats- 
Fnis.  Cett«'  «'au  d'apn^'s.  h-  ivipport  «lu 
Dr.  M.  .T.  ITersey.  analysTe  du  gouverno- 
ment  provin<"ial.  est  non  M'ulement  une 
I  au  potable  sans  i-ivale.  mais  elle  pos- 
s«\le  de  rares  (|ualit('s  médicinali  s  ou 
curativfs.  Kllc  a  à  son  l'ivdit  un  grand 
nombre  de  giiérisons  «le  cas  «le  mala«lie 
chronicpie  des  rogn«)ns.  «liabt't»'.  etc. 

C«'tte  eau  <|ui  est  t ivs  fraîche  et  «l'un 
goût  très  agréable  sert  de  bas«'  à  tonte» 
les  litpieiirs  «louées  «'t  eaux  gazeuses  qui 
sorteni  de  l'usine  de  M.  J.  Timmons  & 
Son.  C'est  c«'tt«'  «-au  particulière  «pu 
don»M'  au  Cidre  et  au  Dry  Oinger  Aie 
«le  la  Tinmions  &  Son.  ce  goût  «lelicieux 
(|u'on  ne  peut  retrouver  «lans  aucun 
des  antres  produits  «le  même  nature  fa- 
briqués ailleurs:  eVst  encore  elle  «pii 
donne  au  breuvage  si  populaire  qui  a 
nom  "Ton«>mead"  ses  remaniuabh^s 
«pialitf's  comme  tonitpie;  c't^st  elle  enfin 
qui  donne  à  tout«»s  h'S  liqueurs  o\  eaux 
gazeuses  de  la  maison  Tinunons  &  Son 
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factory  employing  at  the  time  from  70 
to  HO  people.  To-day  the  faetory  oeeu- 
pies  a  five  story  huiUling  'Mi  x  200  feet 
to  which  during  tiie  eoming  year  a  5 
story  wing  05  x  70  feet  is  to  be  added, 
espeeially  devoted  to  tlie  production  of 
goodyear  welts,  a  department  gradually 
encroaching  on  their  output  of  standard 
screw  and  McKay  made  shoes. 

The  faetory  has  a  capacity  to  produce 
from  1500  to  ISOO  pairs  of  shots  weekly. 
It  employs  350  peopl'",  wlio  receive  an- 
^lually  in  wages  ahotit  .tl50.(M)0.  Its  out- 
l)ut  consists  of  footwear  for  men,  wo- 
men and  hoys,  and  is  r.old  to  johlting 
houses  and  (lepartment  stores. 

In  April,  189H,  the  industry  was  in- 
corporated, with  a  capital  stock  of  j^^IOO.- 
000  under  tlie  name  of  John  Ritchie  Co  , 
Tiimited,  with  .lohn  Ritchie  the  founder 
as  Président.  It  may  he  of  interest  to 
know  that  it  has  not  oii\y  hecii  in  con- 
tinuous operatic»)  since  1S78,  hut, 
is  also  one  of  the  oldest  of  the  existing 
shoe  industries  in  Quehee  an('  one  of  the 
most  imjiortant. 

Quebec's  largest  shoe  factory  is  that 
of  the  Wm.  A.  ^farsh  Co.,  Limitetl. 
which  occupies  a  0  story  building  280  x 
45  feet,  with  one  0  story  wing  200  x  25 
feet  and  another  2  story  wing  200  x  20 
feet  equipped  with  the  best  machinery 
known  to  the  trade.  Five  Hundred  and 
Fifty  people  are  constantly  em|)loyed 
who  produce  02,000  pairs  of  shoes  per 
week,  or  nearly  500,000  pairs  annually 
from  a  range  of  500  samples,  for  juen. 
women,  youths,  mis.ses  and  children,  and 
sold  to  jobbers  throughout  the  Domin- 
ion. 

The  Wm.  A.  March  Com|)any  was 
among  the  first  in  Canada,  and  the  first 
in  Qut  bee  to  manufacture  high  grade 
boots  and  shoes  for  he  jol)bing  trade. 
The  industry  devotes  .!self  exelusivf-ly 
to  machine  sewed  and  Goodyear  welt 
shoes  of  superior  quality  with  the  result 
that  it  ranks  among  the  leading  manu- 
facturers of  fine  footwear  in  Canada. 

One  of  the  largest  of  the  many  shoe 
factories  which  are  located  in  Quebec 
ia  that  of  Tourigny  and  Marois  establish- 
ed in  1898.  In  January,  lf)12,  the  busi- 
ness passed  into  the  control  of  Mr.  A.  E. 
Marois,  who  for  the  past  14  years  was 
aanociated  with  Mr.  Tourigny. 

The  business  started  in  a  small  way 
with  fiO  eni|)loyees  in  very  limited  quar- 


leur  caractère,  leur  valeur  distinctive, 
leur  supériorité  en  un  mot  sur  tout  ce 
qui  se  fabriqu(>  ailleurs  dans  le  même 
genre. 

Une  autre  industrie  bien  c<;nnue  et 
(|ui  progi'csse  d'une  manière  i-cnstante 
est  celle  que  dirige  M.  Eugène  Falar- 
deau,  depuis  ui.v  ..'linzaine  d'années  et 
qui  lui  appartient.  M.  Eugène  Falar- 
deau  est  un  coiivreur  des  plus  actifs  qui 
entrepn'nd  d'importants  travaux  de 
couverture  non-.seulement  à  Québec, 
mais  par  toute  la  Province.  Il  a  actuelle- 
ment d'importantes  enl reprises  de  cette 
nature  en  voie  d'exécution  à  Montréal, 
au  lîassin  de  Oaspé.  à  Caraquct.  à  Chi- 
coutimi  et  autres  centres  de  population 
dans  la  Province. 

.M.  Kugèiie  Kalanh'au  occjipe  pour  ses 
{itelicrs  v't  ses  matériaux  une  espace  de 
87  X  77  pieds  de  plancher.  Il  emploit 
40  honniies  e;  leur  paye  .^450.00  de  gages 
par  semaine,  en  moyenne,  ou  plus  de 
.^22.500  par  année,  et  ses  opérations  re- 
présentent annuellement  une  valeur  de 
plus  de  $80,000. 

La  "  Canadian  Spice  Mills  "  était 
établie  en  1007  par  M.  L.  E.  Thompson, 
et  en  1010  ses  propriétaires  actuels  Mes- 
sieurs P.  A.  et  t).  R.  Nadeau  en  faisaient 
l'actiuisition. 

La  "Canadian  Spice  ^Mills''  fabrique 
des  épices  de  to\jte  espèce,  des  poudres 
à  pâte,  des  extraits,  des  gelé. '.s,  et  à  part 
cela  elle  rôtit  les  "peanuts"  et  le  café. 

Elle  vend  ses  produits  à  Québec  et 
aux  environs,  et  ses  opérations  sous  la 
direction  de  ses  .jeunes  et  actifs  i)ro- 
priétaires  augmentent  ou  se  dévelop- 
pent d 'une  manière  incessante. 

La  St-Lawrence  Paper  Bag  Co.  dont 
^fr.  J.  A.  Déry  est  le  propriétaire,  était 
établie  en  1004.  C'est  la  seule  fabrique 
du  genre  à  Québec.  Elle  vend  ses  pro- 
duits depuis  Halifax  .jusqu'à  Vancou- 
ver. Elle  a  des  agents  dans  les  prin- 
cipales villes  du  Dominion. 

Cette  industrie  occupe  un  local  con- 
sidérable au  No.  75,  rue  Sault-au-Mate- 
lot.  Co  local  comprend  trois  entrepôts, 
et  la  fabrique  qui  est  parfaicement  outil- 
lée est  pounue  de  ce  qu'il  peut  y  avoir 
de  plus  moderne  en  machines  potir  la 
fabrication  des  sacs  en  papier  de  toutes 
sortes. 

La  St.  Lawrence  Vinegar  ^ffg.  Com- 
pany était  établie  en  lOOfî.  La  bâtis.se 
qu'elle  occupe  au  coin  de  l'avenue  Re- 
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tcrs.  T()-(l;iy  it  occiipirs  a  .1  flat  hiiihUn»; 
210  X  40  feet  covering  some  42,000 
square  feet  of  floor  ispace,  and  employs 

4."iO    people    wilt)    |)|-(>(llln'    2.')Iin    pair    of 

shoes  per  (lay  or  l.'j.OOO  shoes  jxr  week 
and  to  whom  are  paid  in  wajjes  from 
.t:{,(HM»  to  +4.000  weekly. 

A  medimri  jjrach'  MeKay  and  Stand- 
ard screw  shoe  of  goat  and  ealfskin  is 
pnxhieed  whieh  is  sold  entirely  to  the 
johhinj;  trade  the  jrross  husint  ss  aiuoiint- 
injr  yearly  to  $800.000. 

Tlie  t'oimdation  of  the  shoe  manufae- 
tiirinj;  Imsine.ss  of  ().  (Joulet  was  laid  in 
1S!»4.  when  (Joulet  and  (îarand  formed 
a  partnei-ship.  jiiid  in  a  modest  way  he- 
pan  the  manufaeturin»;  of  shoes.  startin<r 
with  (>0  pi  o|)le. 

The  partnership  continued  until  1909, 
when  the  entire  husiness  passed  into  the 
control  of  Mr.  (Joulet. 

The  factory  o<'etipies  some  20,000 
square  feet  of  tloor  space  e(pii|>pe<l  with 
the  verv  hest  shoi'  niachiiiei-y.  The  husi- 
ness employs  front  2Ô0  to  -VyO  people 
who  n  eeive  in  watres  ahout  .+7.').00()  year- 
ly urnin<r  out  T.")!»)  pairs  of  shoi  s  week- 
ly, of  medium  grade  .MeKa.v  standanl 
screw,  pegged  and  (Joodyear  welts  valu- 
ed at  more  than  .'|!;{»iO,ÔOO  sold  to  .iohhers 
and  wholesalers  thi-oughout  Canada. 
Mr.  (loulet  is  assisted  hv  his  son  J.  li. 
(loulet  who  has  charge  of  the  financial 
affairs  of  the  business. 

Tlie  shoe  faefory  of  Duihaine  &  Per- 
kins was  (stahlished  in  IHTt»  Ity  Thomas 
Duchaine  who  eondueted  the  husiness 
for  :{0  years.  In  lS!Hi.  it  was  puselias  ■(! 
by  Duchauie  &  Perkins.  At  that  time 
100  pe(»|»|f  were  employed.  Ill  1!M)S.  the 
factory  waN  etdarged,  to  a  •">  story  liuild- 
ing  40  .\  ISO  feet  in  size  occ.ipying  MS.- 
000  s(|Uari'  feet  of  floor-  space,  represent- 
ing an  inv.'stm«'nt  of  +200.000.  McKay 
and  Standartl  screw  shoes  of  medium 
grade  for  men.  women,  hoys,  misses  and 
.'hildren.  as  well  as  heavy  boots  for  sea- 
men and  lumhermt  n  are  maiuifactured. 
which  ai"e  s(»ld  exclusiv»  ly  to  .iohh -rs. 

The  firm  employs  200  peo|)le.  who  re- 
eeicc  yearly  in  wages  +100.000  and  pro- 
du;  :^  400,000  pairs  of  shoes,  annuall.v 
valued  at  one-half  million  dollars. 

The  shoe  fai'toi'.v  known  as  Klie  .lohin 
Liiiiitt'-e  was  founded  2."»  years  ago  by 
Jnhin  &  Koehette.  In  May  1911.  it  pas.s- 
ed  under  the  control  of  Mr.  Klie  dobin 
and  now  as  F^lie  Jobin,  Limitée,  witii  j; 


naud  et  de  la  rue  St-I/'on  •  st  admirable- 
ment outillée.  La  St-Lawrence  Manufac- 
turing Co.,  ne  fahri(pu^  que  (hi  vinaigre 
de  haute  tpudité  et  elle  a  à  son  service 
pour  <'ela  14  ouvriers. 

Elle  emploie  pour  la  vente  de  ses  pro- 
duits par  toute  la  Provi  >■  de  (Québec 
trois  voyageuis  de  commerce. 

La  St-liawH'nce  Vinegar  Maïuifactur- 
ing  Co..  est  composée  de  jeunes  gens 
actifs  et  énergi(iurs.  On  peut  dire  (jue 
la  maison  ipTils  ont  fondée  est  destinée 
à  <levenir  sous  leur  habile  dinction  l'iuie 
des  industries  les  plus  florissantes  de  la 
Cité  de  (Québec. 

M.  A.  Leioui  établissait  en  190.1  la 
ganterie  (pii  |)orte  son  nom.  Son  indus- 
trie occupe  une  bâti.s.se  à  •'?  étages  de  i2 
X  2.")  pieds  (  t  (pii  «'ontient  'U')()  pieds 
carrés  de  plancher.  M.  Leloup  fabri(|ue 
des  gants  et  des  mitaines  de  haute  et  de 
mo.venne  qualité.  Il  emploie  40  per- 
.sonnes  et  leur  pa.ve  de  .+220  à  +2")0  par 
seuudne  de  gages. 

(Jeorge  E.  Ro.ss  &  Cie.  de  ^lontréal 
sont  les  seuls  agents  pour  la  vente  des 
produits  <le  la  ganterie.  A.  Leloup  pour 
toute  la  Puissance. 

L''tablissement  dis  grandes  scieries 
de  M.  J.  IL  (îignac  remonte  à  l.S,S4. 
Cette  fh)ri.ssante  et  belle  industrie  occu- 
|ie  11!>.000  pie«ls  carrés  de  terrain  et  ÎI7.- 

000   [)ieds  de   plancher.      Fille  a   des   Vcties 

d'évitement  avec  le  C.  P,  R..  le  Canadian 
Northern  et  le  Chemin  de  fer  Québec  & 
Lac  St-.Ieau.  ainsi  qu'un  (piai  sur  les 
bords  de  la  rivière  St-Cliarles. 

La  Compagnie  (îignac  a  en  opération 
toute  espèce  de  scit  ries,  un  uiouliu  j)la- 
ner.  une  fabricjue  de  boîtes,  une  chauffe- 
rie :  elle  fait  des  moulures,  des  châssis, 
d(  s  |»ortes,  des  pe|-siennes,  des  comptoirs, 
des  vitrints  «l'étalage,  des  ameuldements 
de  bureaux  et  de  buvettes,  des  traîms 
sauvages,  eti*.,  etc. 

La  Compagnie  entreprend  aussi  d'Mne 
manière  générale  toute  espèce  de  tra- 
vaux. Elle  a  déjà  fait  à  (Québec  cl  aux 
environs  des  eonsfructicuis  de  la  i>lus 
haute  inq>ortance.  Elle  enq>loie  dans 
ses  opérations  multiples  plus  de  200  ou- 
vriers auxfjuels  elle  distribue  pj>i'  année 
l)rès  <le  +i:)0,(H)0  en  salaires.  Elle  fait 
pour  près  d'un  «Icmi  ndllion  de  dollars 
d'afVairi  s  par  atuiée. 

L'iucbistrie  du  bois  de  charpiiite  de 
Napoléon  (Jignac  était  établit'  en  1898. 
Elle  eompr  nd  actucllemenf  deux  cours 
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C}ij)ital  stock  of  $ir)(),()(tO  is  doing  a  larg- 
er iMisim-ss  than  rvcr  licforc. 

The  induâtry  occupies  a  4  story  build- 
ing 100  X  80  feet  and  employs  120  peo- 
ple who  receive  yearly  in  wages  about 
$.•{5.000.  In  addition  $12,000  more  are 
paid  to  six  travelers  which  the  eoiiipr'ny 
employs,  being  the  only  Quebec  shoe  fac- 
tory who  sells  the  vhole.of  its  product 
directly  to  retail  merchants.  More  than 
12.3,000  pairs  of  shoes  valued  at  $100.000. 
are  prodiiced  annuall.v. 

The  output  consists  of  Goodyear  welts, 
^fcKay.  Standard  screw  and  pegged 
shoes  of  which  more  than  400  varieties 
are  manufactured,  including  all  kinds 
of  shoes  for  the  country  trade,  both 
heavy  an<l  light  for  men.  women,  girls, 
boys,  youths  and  children,  sold  almo.st 
«•ntirely  throughout  the  Province  of 
Quebec. 

The  ('.  E.  McKeen  Company  was  es- 
tablished in  189(),  by  the  senior  member 
of  the  firm,  and  occupies  at  present  a  5 
story  building  120  x  80  feet,  thoroughl.v 
organized  and  equipped  for  the  produc- 
tion of  goodyear  welt  shoes  for  men, 
young  men  and  boys. 

The  factory  employes  1.50  people  to 
whoF»  are  paid  in  wages  yearly  tht»  large 
sum  of  $r)7.fi00,  and  who  prod\ice  annu- 
ally 182.000  pairs  of  shoes  valued  in 
round  numbers  to  $^00.000,  which  are 
sold  to  the  retail  trau  throughout  Can- 
ada. 

The  firm  are  also  jobbers  and  are  the 
Canadian  Agents  for  C.  H.  Aborn  & 
Company,  manufacturers  of  women's 
welts  of  which  with  other  makes  they  sell 
a  large  amount,  employing  for  their  sale 
8  travelling  men. 

The  Company  also  conducts  4  large 
retail  stores  in  the  West  directly  under 
the  charge  of  ^Ir.  C.  E.  McKeen  himself, 
who  ni  present  is  iriving  up  a  large  part 
of  his  time  toward  the  development  and 
extension  of  their  western  trade,  while 
the  management  of  Ihe  factory  devolves 
upon  Frank  W.  McKeen,  who  has  a 
thorough  and  wide  experience  in  the 
manufacture  of  high  grade  shoe  pro- 
ducts. 

Tn  190.T  M.  Luc  Routhier  took  charge 
as  proprietor  of  the  large  shoe  factory 
which  bears  his  name,  having  been  for  a 
number  of  .rears  its  superintendent  and 
manager. 


à  bois,  un  moulin  à  scier  et  à  planer,  un 
atelier  tic  menuiserie.  Elle  fabricjue  des 
portes,  fenêtres,  persiennes,  moulures, 
plan«'hers.  vitrines.  (•omj)toirs.  tablettes, 
etc.,  pour  buvettes,  banques,  magasins  et 
bureaux  ;  elle  a  une  chaufferie  pour 
sécher  le  bois  de  charpente,  etc.,  etc.  Son 
moulin  à  planer  a  80  pieds  par  50;  elle 
occupe  en  un  mot  pour  sa  fabrication  et 
ses  op»'»rations  17,000  ]>ieds  carrés  de 
plan<'her.  Son  chiffre  d'affaires  est  de 
$H;0.000  environ  par  année. 

Elle  peut  expédier  très  facilement  ses 
produits  par  le  chemin  de  fer  du  Paci- 
fifjue  Canadien  au  moyen  d'une  voie 
d'éviteiiieiit  qu'elle  a  à  sa  disposition, 
ainsi  que  |)ar  eau.  Elle  fabricpie  et  ex- 
pédie plus  de  200.000  ])ieds  de  bois  par 
année. 

Elle  a  48  ouvriers  à  son  service  qui 
reçoivent  plus  de  ,$25.000  de  gages  par 
année. 

Les  scieries  O.  Chalifour  étaient  éta- 
blies en  1872  par  celui  dont  elles  portent 
le  nom.  Elles  appartiennent  maintenant 
à  la  succession  de  celui  qui  les  a  établies 
et  sont  sous  la  direction  du  fils  du  fonda- 
teur de  rétablissement  M.  J.  O.  Chali- 
four, depuis  la  m(»rt  de  ^I.  O.  Chalifour, 
au  conMn<'nce?nent  de  l'année.  Cette  in- 
dustrie prospère  comprend  une  cour  con- 
tenant constaunnent  en  moyenne  1,000.- 
000  de  pieds  di' l»ois  de  construction.  Elle 
comprend  de  ]>lus  un  moulin  à  scie  et  à 
planer  parfaitement  outillé,  d'i'uc  éten- 
due de  100  X  fîOO  j)ieds.  Elle  emploie 
de  35  à  40  personnes  à  l'année  et  les 
gages  s'élèvent  à  une  souuiie  d'environ 
$25.000  par  année. 

Les  propriétaires  de  cette  importante 
scierie  font  non-seulement  le  commerce 
de  bois  de  eon.st ruction,  mais  ils  fabri- 
quent aussi  des  moulures  et  du  bois  de 
charpente  de  toute  espèce  et  de  toutes 
les  dimensions.  Feu  "M.  O.  Clialifour,  le 
fondateur  de  la  maisiui.  avait  inventé 
toute  une  série  de  machines  pour  la 
fabrication  des  chevilles  en  bois  pour  la 
chaussure  de  même  que  pour  la  fabrica- 
tion de  formes  de  chaussures. 

La  maison  Chalifour  fait  d'impor- 
tantes opérations  quant  à  ce  qui  con- 
cerne la  fabrication  des  chevilles  en  bois 
pour  la  chaussure.  Il  n'.v  a  que  deux 
fabriques  de  chevilles  en  bois  pour  la 
chaussure  en  Canada  :  la  scierie  Chali- 
four produit  virtuelh  nient  toutes  l-'S 
clievilles  dont  on  peut  avoir  besoin  pour 
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ELIE  TUKCEON 

422-423   Si.   Valier 
Tanner  and   Leather   Merchant 

Tanneur  et  marchand  de  cuir 
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RICHARD  &  CIE 
Shoe  Stifieners 
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Cuir  et  Fibre 
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I.ACHANCE  &  TANGUAY 
Biganuette   Ave 
Boot  &     .   te   Manufacturers 

Manufacturiers  de   Chaussures 


l'Iioto  liy  Ha'ry  Richards. 

NAZAIKE  PORTIER 
SIS  St.  Vaiier 
Tanner  and  Leather  Merchant 

Tanneur  et  Marchun'  de  Cuir 


Q    U    E    BEC      — 


-8.' 


Till'  Ixiildin^s  two  in  luiiiihcr  !in  rcs- 
pt'ctivi'ly  41»  x  :!(i  feet  iilid  tiO  X  20  feet 
anil  4  stories  liifrli  ()cfnpyi!i<r  lOôfiU 
|iiari'  fft't  of  door  spaci',  tMHiippt'd  witli 
ill'  hit  'st  iiiMcliiiii-ry  for  the  production 
of  intdiiiiii  jrradc  Mi-Khv  jind  standard 
scri'W  sliois  for  men.  youths  and  l)oys 
and  littii*  p'nts. 

The  factory  cnipUjys  on  an  avcrafr»'  00 
p('oj)h'  the  ycai'  aioiind  who  riM'civf  in 
watrcs  the  sum  of  +;{0.000  yearly  and 
wlio  produce  alunit  :{0.000  pairs  of  slioes 
îinnuîdly  vahied  at  .4;12.').000  soI<l  to  joh- 
l)(  IS  tliroiiirhout  the  Dominion. 

A  h'ailinjr  shov  i»idustry  of  (^iielx-o  is 
that  (>f  l.aehanee  and  Tanjruay  whieli 
was  rt  cioved  here  from  Lorette  '.\  years 
iipro,  havin<r  been  estahlislied  in  the  hitter 
town  4  vi  ars. 

To  meet  the  needs  of  their  husinoss 
thoy  built  a  new  factory  40  x  140  feet 
three  stories  hifrli.  wliieh  faces  thn-e 
streets,  and  on  the  forth  side  has  a  wi(h' 
yard,  so  that  it  has  the  air  and  siinlifrlit 
from  all  sides  inakin<i  it  one  of  the  most 
sanitary  fact(»ries  in  the  city.  It  is  ecjuip- 
l)e«l  with  modern  machinery  driven  by 
ob'ctric  power  for  the  manufacture  of 
^fcKay  and  standard  medium  ^rrado 
shoes  for  men.  women,  boys,  misses  and 
cliildrcn.  The  inihistry  employs  100  peo- 
jde  and  pays  in  \\.i<ris  yearly  .t(i2.400. 
Tlie  '  iitpilt  is  100  cases  of  shoes  per 
week.  The  product  is  sold  exclusively 
to  .iobbors  throu}rhoiit  Canada,  and  they 
do  a  preneral  business  of  about  jf-'J^H^.Oi^O 
annually. 

AmonfT  tlh'  most  progressive  of  the 
city's  shoi'  factories  is  that  of  the  Louis 
(lauthit  r  Company.  Limited,  established 
in  1!)04.  by  liouis  (Jauthier.  Four  years 
later  tlio  business  was  turned  into  a 
stock  company  with  a  capital  of  .^1 00.000 
under  the  nawie  of  tlie  Louis  fJaiithier 
Company.  Limited,  with  Louis  Gauthier 
as  President  and  (îeneral  Manajrer. 
which  position  h(>  held  up  to  the  time  of 
his  death  in  March  fi.  1012.  foUowinjr 
which  rjiorpre  Fex  !>ecame  ^lanajjer. 

In  the  S  years  of  its  existence  the  com- 
pany made  ra|)id  strides.  Startiiii;  with 
150  employ<-es  it  has  to-day  300.  to  wiiom 
are  paid  in  wages  weekly  ^|>.'^.■)00  or  the 
largrc  sum  of  .«|!l82.n00  annually. 

The  business  is  devo*od  exelusively  to 
the  production  of  high  gradt  «roo  Iv  •'• 
welts  for  men,  wotncn.  i..isses.  youths 
and  childr.  n  of  whii'li  tin  v  manufacture 


1.    fabrication    des   chaussures    dans    la 

l'nn  inee    de    (^n»''l ;    elle    en    fabricpKi 

aussi  pour  tin  urand  nombre  d'autres 
«•entres  de  populations  importants  du 
Canada  <•>  des  Ktats-l'nis. 

L'importante  scierie  de  .Mr.  L.  IL  Pe- 
ters, const  rueteiir  et  entrepr.iieiir,  existe 
depuis  1001.  Klle  occupe  une  bâtisse  à 
4  étafjes  de  M4x44  pieds,  et  on  y  fabrique 
des  porti  S  et  <les  fenêtres;  on  y  prépare 
tout  le  bois  n«'<'e.ssaire  pour  bureaux, 
comptoirs,  ainsi  (pie  des  boiseries  de 
toute  nature  [tour  l'intérieur  d'iini'  bâ- 
tisse (juelconque,  résidences  privées  ou 
autres. 

Mr.  Peters  est  aussi  l'inventeur  et 
fabricant  sous  brevet  d'une  barre  de 
natiin'  à  empêcher  l'eau  de  pénétrer  à 
1  ravers  le  cadre  d'une  fenêtre,  la  plus  ef- 
licaee  des  inventions  du  frenre  (hms  le 
marché  et  dont  ia  vente  est  devenue  très 
considérable. 

Mr.  Peters  a  à  son  service  120  ouvriers 
.uix((uels  il  i»aye  environ  ;|<l..")fM)  de  ffages 
par  semaine.  Il  fait  (hs  affaires  jumr  une 
somme  de  :|n1  35,000  par  année. 

La  maison  «le  ().  Picard  &  Fils 
était  établie  il  y  a  près  de  cin«piante  ans 
par  ^L  ().  Picanl,  le  père  du  proprié- 
taire actuel,  M.  A.  Picard.  La  bîitisse 
(|u'elle  occupe  au  No.  190  rue  St-Jeau 
est  considérable  et  les  salles  d'étalage 
sont  .sauN  rivales  à  (^uéi)ec.  Elles  sont 
grandes,  «lécorées  avec  art  et  on  y  voit 
un  as.sortiment  considéraltle.  et  varié  de 
tout  ce  qui  pei:t-êtr.'  requis  dans  une 
chambre  de  bîdn.  ainsi  (pie  d'appareils 
électriques  et  de  plomberie. 

I  ;>  li'jMsoM  (  ».  IMcard  &  Fils  ne  fait  ipie 
des  travaux  de  plomlierie  de  haute  clas.se 
et  règle  générale  elle  ne  prend  que  des 
contrats  importants.  Elle  a  été  chargée 
des  travaux  de  plomberie  et  de  l'instal- 
lation des  appareils  de  chaiifTage  et  des 
calnri fèn  s  dans  le  nouvel  édifice  de  la 
Bibliotliè(pie  du  Parlement,  aux  Cou- 
vents des  Frsulines  et  des  Soeurs  Grise.s, 
dans  le  grand  édifice  de  la  Compagnie 
(Vuébec  Railway.  Light.  îleat  &  Power 
ainsi  que  dans  d'autres  édifices  impor- 
tants. 

"SI.  A.  Picard  •  st  un  des  <lireeteurs  de 
la  Qllébi'c  Elect  ic  Co..  et  de  J)liisieurs 
autres  compagnies.  Il  est  le  ruésident  de 
la  Commissi(»n  di"  l'Ecole  Techni«pie  et 
s'intéres.-,e  d'une  niani"re  toute  particu- 
lière à  tout  ce  (|iii  touche  au  développe- 
iin  ni  in<lustritl  de  la  Cité  de  (Jiiébee. 
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Boot  &  Shoe  Manufacturers 


ELIE  JOBIN    LIMITEE 
35  ColoiTib 


Manufacturiers  de  chai  ssures 
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LAMONTAGNE  &  RACINE 
Manufacturers  of  Shoe-stiiTeners  US   Arago 


Manufacturiers  ile  contre-foris 
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9,000  naii-s  w.'.kly  or  some  400,000 
pairs  a  yt-ar.  sold  cxcliisivfly  to  jobbers 
throughout  th*'  Doniiiiion  of  Canada  and 
pinountiiifr  yearly  to  more  than  !|*i>00,0()0. 

The  premises  oeeupied  by  the  industry 
is  moch'rn  in  eonstnu'tion  180x70  feet  in 
size  4  stories  high  rnd  has  some  50,400 
square  fei't  of  floor  spaee. 

The  founchition  of  J.  II.  Laroehelh' 
&  Fils  was  laid  in  1S!>2  by  J.  IT.  La- 
roehelle,  eontinuiufr  to  l!)Or>.  \vli<'u  in 
conntM'tion  with  his  son  he  entci-iMJ  into 
the  jobbinfr  and  wholes;de  trade.  In 
1011  the  iiiarnifaet\irin^  busim-ss  was 
resumed  with  tln'  result  that  tin-y  em- 
ploy at  present.  125  people,  who  |»r'"duei' 
yearly  aI>oiit  100, ()(K)  pail's  of  sh(MN.  and 
to  whom  are  paid  a  larpe  sum  in  wa;,'<'s 
yearly. 

They  manufacture  prineipally  lii-avy 
pe^Tfjed  shoes  for  lalmrers,  farmers  ami 
lumber  men.  In  fact  they  are  one  of  the 
best  known  produei-rs  of  this  .^Inss  of 
gods  in  Canada,  for  which  they  have 
achieved  a  distinct  reputation.  It  is 
because  they  use  only  the  l).'s1  leather 
■  in  their  jroods.  which  are  noted  for  tlieir 
high  wearin<;  quality,  that  the  Larochellc 
Product  is  so  well  known  and  deniande<l 
^  throufrhout  (Quebec  and  Maritime  Prov- 
inces which  take  their  whole  output. 

Their  lines  brand(^d  "Lion"  ar;'  well 
known  to  the  trade  and  appreciat"d  for 
the  guarantee  whicli  every  pair  of  shoes 
carries  with  it. 

They  .sell  to  the  retail  trade  employ- 
ing  S  travellers.  They  expect  very  sliort- 
ly  to  enlarge  the  business  and  enter  also 
on  the  manufacture  of  fine  Mackays  and 
Stan<lar<l  Screw,  etc. 

Prominent  among  bather  industries 
of  Qui'bee  anil  Canada-  is  the  factory 
of  Lucien  Horne.  who  besides  conduct- 
ing one  of  its  largest  tanneries  is  the 
pioneer  in  Canada,  for  the  manufacture 
of  Crome  tanned  leather  having  been 
established  in  Quebec  since  1872. 

The  tannery  together  with  warehou- 
Rcs  and  yards  occupy  15S.0O0  spiare 
feet  and  is  ('(piippcil  with  the  best  ma- 
chinery known  to  the  tanning  trade, 
devoted  exclusively  te  the  mami facture 
of  Chrome,  I)»tngola.  calf  and  sheep 
leatheis  of  which  from  15  to  20  grades 
are  produced.  From  (iO  to  75  poepl^- 
are  employed  who  n  ceive  in  wages 
weekly  from  .^700  to  !|<!)0(),  and  who  pre- 
pare more  than  ;50(>,000  skins  annually. 


La  fondation  de  l'importante  plom- 
berie de  N'andry  &  Matte  remonte  à  1856. 
Messieurs  Varxlry  &  Mutte  en  fai.saient 
l'ai'quisition  en  IHÎM,  et  deux  ans  |)liis 
tard  elle  passait  .sous  la  dire<'tion  et  le 
contiâlc  du  propriétaire  .i-tuel  Mr. 
Matte.  Kile  occupe  une  bâtisse  de  21  X 
107  pieds,  à  quatre  étages  <pii  fait  le  coin 
des  rues  Si-. Il  au.  d' Von  ville  et  St- 
Joai'him.  La  maison  Vandry  &  blatte 
entrepend  des  travaux  di'  plomberie  et 
de  couverture  de  t(tute  espèce,  et  s'occupe 
d'installation  de  systèmes  de  ehaufîage 
à  air  chaud  et  à  eau  cliaude,  de  venti- 
lation ainsi  (Uic  d'éclairage  électrique  et 
au  gaz. 

Elle  em|)loie  40  ouvriers  dont  les  gages 
sont  d"  |)lus  :<!500.()0  par  semaine,  ou 
|»lus  de  .>t«25.(l(l(»  |)ar  année.  La  nuii- 
son  Vandry  &  Matte  a  fait  les  travaux  de 
plomberie  et  po.sé  les  systèmes  de  chauf- 
fage et  de  ventilation  du  Palais  Archi- 
piscopal.  du  couvent  des  Soeurs  Fran- 
ciscaines, de  l'Auditorium,  du  nouvel  et 
grand  édifice  à  appartements  de 
l'Avenue  (Jrande  Allée,  de  rentre|)ôt 
frigorifi<pie  de  la  Dominion  Fish  &  Fruit 
Co..  de  la  Caisse  d'Fconomie  de  Notre- 
Dame  et  de  maints  autres  édifices.  Elle 
fait  des  affaires  pour  pbis  de  .^1 20,000 
par  année. 

La  fondation  de  la  Cie  P.  P.  rîiguère 
Ltée,  était  établie  il  v  a  plus  de  cin(|uan- 
te  ans  par  .M.  P.  P.  (îiguère.  En  1910.  la 
maison  était  réorganisée  en  une  com- 
pagnie à  fonds  social  avec  un  capital  de 
$20.0()0.(»().  Le  fondateur  de  la  maison 
Mr.  P.  P.  Ciiguère  en  devenait  le  Pré»si- 
dent.  .Mr.  J.  A.  Ciiguère  le  Vice-Prési- 
dent et  Mr.  J.  L.  Letarte,  le  Secrétaire- 
Trésorier. 

La  c(»mj>aîrnie  s'ocetjpe  de  travaux  de 
plomberie.  <le  couveiti'.res,  d'installations 
d'appareils  électricpies.  de  systèmes  de 
chaufTasre  à  eau  chaude  et  à  vapeur,  dans 
toute  (  spèee  de  bâtis.ses:  à  i)art  cela  elle 
fait  le  conuiiercc  d'appareils  éleetri<|ues, 
d'accessoires  pour  clwnnbres  de  bains,  et 
de  nuitériaux  de  plomberie  et  elle  entre- 
prend des  travaux  de  plomiteri  •  et  de 
j)osage  de  systèmes  de  chauffage  dans  et 
en  dehors  de  Québec. 

Elle  emploie  const.nnm»  nt  de  25  à  .'10 
personnes  (pu  re(;oivent  <le  •t<2<H)  à  $250 
de  gages  par  st maine.  Elle  fait  di's  af- 
faires pour  }|«75,000  à  .t80.(H)0  par  année. 
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Hioto  liy  Harry  Richards. 
Wholesale  grocers 


DROUIN    FRERES   ft   RATTRAY   LTEE 
52.    St.    Paul 


Epiciers    en    gros 
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Wholesale  groceries  à  provisions 


J.    B.    RENAUD   &   CIE 

126  St.    Paul  Farine,   provisions  et  épiceries  en  gros 


whif'h  are  sold  to  shoe  iiiiinufactunTs 
tliroufjlioiit  the  Dominion  of  Cnnjitla. 

The  ^-ciK  r.il  ofticc  jintl  warchousf  are 
locatt'd  at  4!»1  St.  ValiiT  St.,  where  are 
eari'ied  not  only  his  own  nianufaeture. 
but  the  |>n)(tuet  ol"  other  I'aetories  as 
well. 

The  firm  also  ha.s  a  hraîn-h  house  at 
24S  licnioim  St.  .Montreal.  un<ier  the 
direetion  of  Paul  Hoy,  for  tlie  eonve- 
ni.^iiee  of  M(»n«real  j»atrous  and  the 
farther  western  tn'tle. 

The  .shoe  nianufa.-turini;  iiuhistry  of 
Lud«:er  Diieliaine  was  tstahlishetl  in 
1)^0»),  and  oreu|»ie.<  at  presi  nt  a  four- 
storey  huildiii^r  42x1(10  tect.  The  faetory 
employs  10(>  people  and  pays  in  wajres 
from  !+!»{»0  to  .H^l.OdO,  weekly,  producint; 
medium  MeKay  and  Imitation  iiood- 
year  welt.s,  for  men,  women,  youths,  and 
infants. 

.Mr.  hiiehaiiie  recently  purchased  tih 
3  story  .ianies  .Muir  factory  (iOxK).")  feet 
to  which  he  will  move  shortly.  With  the 
hirjrer  premises,  modern  and  up-to-date 
in  all  e<|iiipmenls,  he  expects  to  iiKU'e 
than  douhh    his  business  both  in  the  oiit- 


L 'important  »''tablissement  de  plom- 
berie de  .Mr.  Chas.  Vézina.  était  fondé 
(  n  lS7)i.  La  l>âtisse  (|U 'occupe  r»'*ta blis.se- 
r:ient  en  (piestion  a  (!0  par  110  pieds.  On 
y  trouve  non-seulement  ur.  atelier  de 
plomberie  paifaitement  outilb',  mais  nn 
^'rand  magasin  (pii  contient  un  inmiense 
a.s.s(»rtiment  de  poêles  de  toutes  sort»'S, 
ainsi  (pie  d'appareils  de  toute  espèce 
j^our  l'édairajre  au  jraz  et  à  l'éleetrieité. 
Mr.  Chas.  \'ézina  emploie  plus  de  10 
hommes  et  leur  j)aye  plus  de  .>^20,(M)0  de 
^M^rcs  par  année.  M?-.  Vézina  a  été  eliarfïé 
dt  rexéeiition  des  travaux  de  plomberie 
j'insi  «|ue  de  la  pose  de  i'alorifèns  et 
Cappareils  d*éclaira»e  éleetri<|ue  dans 
lUi  «rrand  nombre  de  iKitisses  très  im- 
j)ortantrs  de  (^iiélx  c  La  maison  Vézina 
fait  des  affaires  jtoiir  :f<10().000  par  année. 
(  "t  st  sans  contredit  l'une  des  plomberies 
les  plus  achatlhindét  s  de  (Québec. 

La  Steel  and  Radiation  Ltd.  dont  les 
biii'eaux  principaux  sont  à  Toronto,  a 
établi  à  (Quebec  en  1!M2  une  importante 
succursale  actiiellemi  nt  situé"  au  Xo. 
loi  rue  St-  Jean.  Le  représentant  loeal 
de  cette  «rrande  et  puissante  .  Mupafrnie 
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DOMINION   FISH   &   FRUIT   LTD 
Fruits,    Fresh   &      alt   Fish  Fruits,    Voisson    Fra-s,    Salés   et    Fumés 

Oysters  in  season,   Champlain  Market.  Kuttres  dur.:nt  !a  saison.   Marché  Champ'ain 
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Furriers,   Wholesale  and    Retail 


HOLT.   RENFREW  &  Co.    Ltd. 
35   Buade 


Fourrures.    Gros   et   Détail 


put  and  number  of  people  employed  and 
to  have  one  of  the  newest  and  up-to-date 
shoe  factories  in  the  city. 

The  foiiiidatioii  of  tile  leatiier  indus- 
try of  Wilfrid  Cantin  was  laid  by  Ulric 
Cantin,  in  ]S!)2.  wliich  soiiietiine  later 
heeaiue  the  ('antin  N'arnish  Leather 
Company,  and  four  years  ago  Wilfrid 
Cantin. 

The  Iniildins:  occupied  by  the  indus- 
try is  172  X  .'Ui  feet,  two  stories  liigh.  is 
e(piipped  with  the  latest  machinery,  de- 
voted entirely  to  the  manufacture  of 
patent  leather  of  which  they  produce 
250  hides  weekly,  ])einsr  the  larjjest  pat- 
ent leather  factory  in  <he  city  of  Que- 
bec. 

The  industry  employs  30  people  and 
pays  yearly  in  wapres  about  .^20.000.  The 
greater  part  of  their  product  is  sold  in 
Aiontreal.  although  they  sell  also  fac- 
tories situated  at  other  point.s  doinp'  a 
business  of  from  $100,000  to  $120.000 
annually. 

The  foundation  of  the  Tannimr  In- 
dustry of  J.  Ouay  &  l-'"'ils  was  hiid  as 
early  as  38GO,  by  Julien  &  (Juay.   Wiieii 


(St  M.  Arthur  Kvanturel. 

La  Steel  and  Radiation  (Ltd.)  fa- 
l)ri<iue  les  fournaist-s  King  à  eau  chaude, 
les  Fournaises  Seetionnelles  à  vapeur 
dites  Royales,  les  Radiateurs  King  à  eau 
chaude  et  à  vapc  ur:  dt>s  chà.ssis  en  acier 
solide,  des  treillis  en  acier  pour  renforcer 
le  béton,  la  latte  métalliciue  k  mailles 
carrées  ou  triangulaires,  des  gardes- 
robi  s  ou  cal)inets  en  acier,  des  gri'^ages 
pour  fenêtres  et  maints  autres  articles 
métallirpies:  elle  fabricpie  de  plus  des 
bains  et  bassins  et  des  accessoires  sani- 
taires en  porcelaine 

Les  produits  de  la  Steel  and  Radia- 
tion sont  non-seulement  d'une  qualité 
exceptionnelle,  mais  ils  sont  reconnus  par 
tous  les  princii)aux  experts  en  construc- 
tion et  en  plomberie  comme  les  plus 
économiques  et  les  plus  modernes  qu'il 
.V  ait  dans  le  marché,  et  ils  sont  garantis 
pour  être  en  tout  et  partout  exacte- 
ment ce  qu'oT.  i>rétend  qu'ils  sont.  De- 
puis (|ue  la  Stet  1  and  Radiation  Limited 
a  é<abli  une  sr.ecursale  à  Québec,  elle 
a  eu  beaucoup  de  succès  et  un  «rrand  nom- 
bre des  bâtisses  les  plus  im|)ortantes  de 
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Flour  Merchants 


Wm.   CARRIER  &   FILS 
138   Dalhousie 


Marchands  de  Farine 


^fr.  .Tiiliiii  (lit'il.  Mr.  (îiiay  •onliiiin'i! 
l)Usiii(ss  with  the  present  owuei-.  Mr. 
Louis  (iiuiy  under  tin*  name  J.  (ixuxy  &. 
¥'\\s,  tile  illustrations  on  anotiiei-  ]>;'<::.■ 
sliowiiifr  its  «ri'owtli  from  its  tirst  incep- 
tion to  the  i)res('nt  time. 

The  new  factory  I»uil1  in  lilOO  is  4-)  hy 
120  feet  h)n«r.  two  stories  hi«rh  an-d  oc- 
cupies !)»i(H)  square  t'cet  of  floor  spac, 
e(iuippe(l  with  the  most  ui)-to-(late  'iiach- 
iiiery.  for  the  proiluetion  of  Clirom" 
Patent  Side  Leather,  as  well  as  Wliile 
and  Colored  Leatht  rs  Ity  the  Cl'rome 
Process  of  which  they  make  a  specially. 

The  industry  employs  2i)  people  v  ho 
receive  in  wair<s  +220.00  weekly  or  ovei' 
ii!H.700.(!0  ytarly.  Their  yearly  oitpiii 
is  al>out  2  iOO  siiles  per  year,  valued  at 
from  .^SO.OOO.OO  to  $100.000.00  which 
they  sell  to  shoe  factories  from  TLdinix 
to  Toronto. 

The  hather  inductry  of  VA'u'  Tiu'gcon 
was  cstjdilishcd  as  early  as  1815,  by 
(liarhs  Lemie\ix.  foliowjnjr  whom  F^lic 
Tur-reon  (  )ntro!!ed  il.  and  for  the  pa.-it 
1.")  years  it  is  owned  l)y  Z.  O.  Turgeon, 
under  the  firm  name  of  Hlie  Turjr.on. 


(^uélxMî  sont  pourvues  de  ses  fournaivses 
et  calorifères. 

Cette  compajîuie  pos.sède  un  capital  de 
(in  I  millions  et  a  trois  usines  à  Toronto, 
et  une  autre  à  St-('athei  inc.  ainsi  que  des 
s;iccursal(s  dans  toutes  les  priucii»ales 
villi  s  du  (anitda. 

Son  hurejiu  de  direction  se  compose 
de  Sir  Henry  Pellat.  Présidi-nt,  million- 
naire bien  connu:  Sir  John  ^L  Gibson, 
1er  Vice-Président:  Frédéric  Xicholls, 
2ème  Vice-Président  et  Géraat-Cîéuéral 
de  la  Canada  Foundry  Co.  et  de  la  Ca- 
nadian (îeui  !-al  Khctric  Company:  Sir 
William  MacKenzie,  de  MacKeiizie  & 
>r;in!i.  propriétaires  du  Grand  Nord; 
(iordon  P«>rry,  directeur  (îérant  de  la 
National  iron  Forks:  ITubert  IT.  Macrae, 
Directeui-  et  (iéi'aut  de  la  British  & 
Colonial  liand  &  Securities  Co.,  Ltd.; 
Capt.  K'e«.nnald  Pellatt.  de  P.-llatt  &  Pel- 
latt.  i-ourtieis:  Sauniel  Trees,  «rrand 
mainifacturiei':  Thomas  Southworth, 
représentant  du  ^nnid  propriétaire  de 
i::iiiis  .[.  O.HrifU;  (J!;in  Hugh  Brown, 
un  dt  s  plus  iîrands  tinanciers  de  New 
York. 


G.  A.  CARETTE  &  CIE 
100  St.  Paul 
Engines,  dynamos,  batteries,  saw  mill  and  farm  machinery  and  acLcssories  of  all  kinds 

Engins,  dynamos,  batteries,   mouUns  à  scie,  machineries  pour  la  ferme  et  accessoires  de  toutes  sortes 
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The  building  in  which  the  husinrss  is 
«onductt'd  is  m-w,  and  is  175  x  .")(>  feet  in 
sizf,  t'(iuipped  with  the  most  up-to-date 
tanning  iiuichincry  for  tlie  pro(hi<*tion  of 
lifiiilock  liiirk  fanned  rough  waterproof 
h-athcr.  mostly  for  moccasins  and  hog- 
gings. Till-  tiriu  also  buys  sheepskins  and 
prepares  raw  wool  for  clothing  manu- 
facturers. 

The  industry  employs  12  men,  the 
same  nnnil)er  having  been  employed 
yearly  for  the  past  .■{")  years  and  longer, 
who  receive  Weekly  in  wages  about 
$175.(X)  and  who  ])roduee  leather  which 
soils  for  from  $175,000  to  $200,000  an- 
nually. 

The  Well  known  firm  of  Richard  &  Co. 
was  established  as  early  as  18S2,  by  Mr. 
Richard.  The  premises  occupied  eonsi.sts 
of  a  main  building  '•)  stories  high.  (iO  x 
30  feet,  and  a  second  building  (iO  x  .'{0 
feet.  3  st<»ries  high,  devoted  to  the  manu- 
facture of  leather  l)oard,  boot  and  shoe 
<'Ounters  rubber  cement,  shoe  stock  and 
packing  boxes.  Connected  with  the  fac- 
tory is  a  nuichinc  shop,  and  a  saw  Jiiill 
at  Petit  Pré.  Aug;'  Cardicn.  P.Q. 

The  industry  employs  50  people,  wlio 
receive  weekly  in  wages  .$.300.00  and  the 
product  turned  out  is  sold  for  the  most 
part  to  the  shoe  manufacturers  in  the 
eity  of  Quebec. 

The  firm  recently  erected  a  new  build- 
ing which  is  one  of  the  nicest  brick  struc- 
tures along  Arago  street. 

Resides  the  factories  mentioned  the 
City  has  a  number  of  other  industries, 
which  with  the  Dominion  Corset  Co.. 
<'mploying  000  persons,  give  employ- 
ment to  thousands  of  people,  making  it 
one  of  the  leading  industrial  centers  in 
the  Dominion. 

WHOLESALE 

The  firm  of  Drouin  Fn  res  &  Rattray, 
litd.,  was  originally  founded  by  ^Ir. 
Oliver  Dronin.  Father  of  the  present 
Drouin  Brothers,  who  owned  and  kept 
a  retail  grocery  store  in  Smith  street  in 
1873. 

After  the  death  of  ^fr.  Oliver  Drouin. 
the  busin<'ss  was  continued  })y  the  thre*' 
sons,  ^[essrs.  Napoleon,  Edmond  & 
Alaxis  Drouin. 

Their  business  prospered  so  under 
their  carefully  management  that  larger 
premises  were  necessary.  Tn  1805  they 
removed  to  Lower  Town,  purchasing  î^he 
premises  thoy  now   occupy   and  at   the 


]{.  J.  Clutf,  le  Gérant-Général  de  la 
compagnie  est  le  propriétaire  dv  (Tuff 
Bros;  S.  \V.  Howard  est  le  Secretaire  et 
le  gérant-général  des  ventes;  -lolin  .1. 
McGuire  en  est  le  Trésorier;  \V.  E.  West 
en  est  le  gérant  à  Montréal;  1 1  le  Ma.ior 
A.  Evanturel  est  le  gérant  de  la  succur- 
sale de  Québec. 

La  "  Gardner  (Tothing  Manufactur- 
ing Co."  était  fondée  en  18!(0  et  n'occu- 
l>ait  alors  ipie  11.000  pieds  carrés  de 
plancher.  La  bâti.sse  qu'elle  occupe  ac- 
tuellement aux  Nos  043-t)45  et  t)47  rue 
St-Valier  a  4  étages,  50  x  !>()  iiieds,  s'é- 
tend .jusqu'aux  Nos.  28  et  32  rue  De- 
niers et  «ouvre  18,000  pieds  carrés  de 
plancher.  Elle  est  exclusivement  con- 
sacrée à  la  fabrication  de  vêlements 
pour  hommes.  Ses  vêtements  (jui  sont 
i)ien  faits,  très  élégants  et  d'excellente 
(pialité  sont  généralement  très  recher- 
chés. La  vente  en  augmente  tout  le 
temps. 

La  Gardner  Clothing  ^ranufacturing 
Co  vend  ses  produits  aux  marchands  en 
gros  et  aux  marchands-détailleiirs  par 
tout  le  Canatla. 

Elle  emploie  125  ouvriers,  à  part  six 
voyageurs  de  commerce  et  leur  jiaye  plus 
de  .$52,000  de  salaires  par  année. 

Elle  fait  des  atïaires  pour  plus  de 
$150.000  et  s'attend  à  doubler  ce  chiffre 
d'ici  à  deux  ans. 

L'Economique,  c'est  le  nom  d'une  des 
plus  importantes  et  des  plus  tlorissantes 
fabricpies  de  jupes,  manteaux  et  costu- 
mes pour  dames  ainsi  (pie  de  pardessus, 
dTiabits  et  de  pantalons  i>our  hommes 
qu'il  y  ait  à  Québec.  Elle  était  fondée 
en  1005  par  ^I.  J.  A.  Ferland  et  ses 
quartiers  étaient  établis  aux  Nos.  29-31 
Avenue  Renaud  et  52-60  rue  Ste-Agnès. 

M.  J.  A.  Ferland  aj^rès  avoir  travaillé 
au  service  de  fabricants  de  confections 
pour  hommes  et  pour  femmes  pendant 
une  <lizaine  d'années  s'établissait  à  son 
propre  compte  en  1005  sous  le  nom  so- 
cial de  L'Economiijue. 

L'Economique  ne  tarda  pas  à  faire  sa 
marque  sous  le  rapport  de  l'excellence 
de  la  coupe,  de  l'élégance  du  genre  et 
de  la  perfection  du  fini,  et  ses  vête- 
ments eurent  de  suite  une  popularité  en- 
viable. 

Constatant  que  ses  opérations  allant 
croissantes  d'année  en  année,  M.  J.  A. 
Ferland  n'hésita  pas  à  se  taire  construi- 
re uni'  inanr. facture  parfaitement  outiL 
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fiivoRhS  ^-Cleaners  dyers 


Steam   Laundry  &  Dye  Works 


A.   S.  PFEIFFER  &  CO. 
4   McMahon 


Buanderie   à  vapeur   et    établissement   de   teinturerie 


Branch. — Succursale    :    287    St.    Joseph 


Lumber  Man.tacturer  and  Merchant 


O.   CHALIFOUR 
126  Prince  Edward 


Manufacturier-  et  maiLhand  de  bois 
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fanw  tiin*-  tlu-y  liniiichrd  ont  as  whole- 
sale (îroccrs. 

In  lîMO.  .Mr.  K.  K.  H.  Hatfray  w»is  ad- 
mitted into  the  firm  ,ind  tin-  husiness  put 
int(»  a  ''oiiipany.  The  linn  hesidcs  liandl- 
in*;  all  lines  of  j^roceries,  do  a  lar^e  im- 
port and  export  hiisiness.  their  export 
business  hein^  partieiilarly  in  fish,  |ol>- 
sters  and  fish  oils. 

The  President  of  the  company,  Mr. 
Nap.  Dnmin.  has  lar<;e  eommercial  in- 
terests in  the  rity  of  (^iieltee.  hesides 
beint;  .Mi.yor  of  the  City  for  the  last 
three  years,  dnrinj;  which  tenure  of  office 
his  shrewed  business  ability  has  been 
much  «dmir«'d. 

The  Dominion  Fish  &  Fruit  Ltd.  was 
started  in  1!>(>2,  by  I.  .Montreuil,  .Josci)h 
Siniard  and  J.  X.  Beaumont. 

The  buildinf;s  near  the  Champlain 
Market  are  devoted  to  shippiner  of  fruit, 
fish,  butter,  egps  and  vegretables,  which 
they  sell  at  wholesale. 

They  also  control  a  cold  storage  plant 
5  stories  high,  !>Ox!)l  feet,  situated  on  St. 
Paul  Street,  near  St.  Peter  Street,  which 
is  the  largest  i)lant  of  its  kind  in  the  city, 
and  are  the  owners  of  a  new  10  story 
building  known  as  the  Dominion  Tiuihl- 
ing  on  St.  Peter  Street,  which  is  the  tall- 
est ofTice  building  in  Quebec,  a  j)ieturc 
of  which  appears  on  another  page. 

One  reason  of  their  success  may  be 
attributed  to  the  fact  that  they  constant- 
ly import  vegetables  antl  fruits  and 
other  provisions  and  sell  them  before 
they  become  ^reneral  in  the  market,  thus 
assuring  their  patrons  all  delicacies  of 
that  nature  as  early  in  the  season  as  pos- 
sible. 

The  wholesale  house  of  Joseph  Côté 
was  established  in  1887,  and  occupies 
premises,  consisting  of  a  main  building 
59  X  ()()  feet,  with  two  wings  respective- 
ly 3()  X  24  feet  and  24  x  24  feet,  compris- 
ing in  all  about  15,000  square  feet  of 
floor  space.  It  is  one  of  the  best  situated 
establishments  in  the  city  as  a  railroad 
line  passes,  close  to  building,  besides 
having  access  to  two  streets. 

The  business  is  devoted  to  the  import- 
ing and  wholesaling  of  leaf  tobacco,  ci- 
gars, pipes  and  smokers  supplies  and 
confectionery  and  biscuits  of  all  kinds. 

Besides  24  people  in  the  wholesale 
house,  7  travelers  are  employed  who  sell 
throughout  the  Province  of  Quebec. 


lee  (lu'i!  mit  à  la  disposition  de  la  ''  Cie 
Kconomi<|ue  l.tée  ".  et  .sa  fabrication  n'a 
fait  <|ue  s'accroître  depuis.  La  fabrique 
de  L'Kconomi(pie  couvre  lO.iNM)  |)ieds 
carrés  de  plancher.  Klle  a  aujourd'hui 
à  son  service  un  personnel  de  plus  de 
KKI  ouvriers,  et  ses  machines  sont  les 
plus  perfect ionn«''es  qui  existent.  Elh^ 
est  plus  en  état  ({\u'  .jamais  de  soutenir 
l'excellente  réputation  dont  elle  jouit  à 
bon  droit. 

La  grande  fabricpie  de  colle-forte  de 
F.  ('anac-,Mar(|uis  était  établie,  il  y  a 
une  vingtaine  d'années.  |)ar  son  proprié- 
taire actuel.  Klle  occupe  un  terrain  de 
')2.'{")0  pieds  carrés  avec  des  construc- 
tions ou  bâtiments  d'allure  moderne,  ad- 
mirablcMK  nt  outillés,  pourvus  des  ma- 
chines les  plus  améliorées  q»ie  l'on  con- 
naisse pour  la  fabrication  de  la  colle- 
forte,  lie  la  gélatine,  d'huile  de  poisson, 
etc.  St  s|)écialité  est  la  colle-forte  et 
elle  en  fabricpie  de  25  qualités  différen- 
tes. .M.  F.  ('anac-Mar(|uis  fait  aussi  un 
conuncrce  coasidérable  de  cornes,  d'en- 
grais, d'os,  de  suif,  de  crin,  d'acide  sul- 
phericjue  et  nuinati(|ue  ainsi  que  de 
maints  autres  produits.  La  fabrique  de 
M.  Manpiis  produit  plus  de  1,500,000  li- 
vres de  colie-forte  par  année.  On  la  vend 
aux  fabricants  de  meubles  et  de  papiers- 
peints  ainsi  (pi'aux  marchands  de  fer- 
ronnerie, etc.,  par  tout  le  Canada. 

M.  ^Marquis  emploie  environ  60  ou- 
vriers à  Tannée,  auxquels  il  paye  $600.- 
00  de  salaire  par  semaine.  Il  fait  des 
affaires  pour  plus  de  $250,000  par  an- 
née. 

La  teinturerie  et  les  ateliers  de  net- 
toyage de  cette  excellente  maison  sont 
situés  au  No.  393  rue  St-Valier  ;  l'éta- 
blis.sement  compte  vingt  ans  d'existence. 
Il  était  fondé  en  1892  par  Mr.  Wm.  Glo- 
v<>r,  le  propriétaire  actuel.  Il  occupe 
une  bâtis.se  à  deux  étages  de  45  pieds  par 
165,  parfaitement  outillée,  pourvue  des 
meilleures  machines  connues  pour  tein- 
dre et  nettoyer  toute  espèce  de  tissus. 
C'est  le  seul  établissement  à  Québec  ex- 
clusivement consacré  aux  travaux  de 
teinturerie  et  de  nettoyage.  Il  compte 
de  nombreux  clients  non-seulement  dans 
la  Cité  de  Québec  mais  dans  tous  les 
centres  importants  de  population  de  la 
Province. 

La  Maison  Ravaux,  Alain  &  Cie.  Ltée 
a  ses  quartiers  au  Xo.  980  rue  St-Valier, 
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Photo  by  Harry   Richards. 
Buggies,    Harness  and   Grain. 


EUGENE  JULIEN  &  CIE  Ltée 
1230    St.    Valier 


Voitures,   Harnais  et  Grain. 


Mr.  Cote  duriiifr  the  past  14  veal's  has 
opened  successively  3  retail  pipe  and 
tobacco  stores,  one  at  170  St.  Joseph 
street,  a  second  at  18  St.  John  St..  and  a 
third  at  212  St.  John  St.,  which  are  re- 
cognized among  the  finest  retail  tobacco 
stores  in  the  city. 

The  business  is  rapidly  growing  having 
increased  its  output  from  25  to  30  per 
cent  annually, 

^Fr.  Côté  takes  a  great  interest  in  pub- 
lic affairs.  For  the  past  two  y(>ars  he 
lias  represented  St.  Koch's  waril  in  the 
City  Council  and  ha.s  been  re-elected  last 
Febiuary  for  a  second  term. 

Among  the  wholesale  establishments 
of  Quebec,  that  of  Louis  Beaubien  occu- 
pies a  leading  place.  'Mr.  Heaubien  for 
25  years  a  leading  retail  shoe  dealer  of 
the  city  established  in  1000,  the  whole- 
sale shoe  business  which  bears  his  name. 
The  busine.ss  occupies  at  present  a  build- 
ing 30  X  130  feet,  4  stories  high,  stocked 
with  shoes,  for  men,  women  and  chil- 
dren, rubbers,  mitts  and  socks,  agsrregat- 
ing  from  $40,000  to  $100.000  in  value, 
which  he  sells  largely  throughout  the 


et  est  capitalisée  au  montant  de  $59.900. 
Kile  fabri(|Ue  des  bijou.x  de  toute  des- 
cription en  or  pur.  P^lle  occupe  pour 
ses  opérations  l'espace  de  3,300  pieds 
carrés  de  plancher  et  a  à  son  service  14 
ouvriers.  La  Maison  Ravaux,  Alain  & 
Cie.  est  admirablement  outillée  et  les  bi- 
joux <|ue  l'on  produit  dans  ses  ateliers 
sont  remanpiables  par  la  nouveauté  et 
l'originalité  du  dessin,  de  même  (juc  par 
leur  (pialité  et  leur  cachet  a^'tistique. 

Elle  fabri(jue  des  bijoux  dans  tous  les 
métaux  en  usage  pour  cela,  et  comme  elle 
n'emploie  que  les  procédés  les  plus  nou- 
veaux et  les  plus  perfectionnés,  sts  pro- 
duits .s(mt  d'un  fini  réellement  remar- 
(juable.  La  fabrication  des  anneaux  de 
fian(;ailles  et  autres  est  une  spécialité  de 
la  maison  Ravaux,  Alain  &  Cie. 

La  fondation  de  la  maison  Ravaux, 
Alain  &  Cie  est  de  date  relativement  ré- 
cente, mais  on  peut  dire  cependant  que 
le  suceès  chez  elle  a  devancé  les  années. 

L'LXDUSTRIE  DE  LA  CHAUSSURE 
ET  DU  CUIR. 

Québec  a  été  pendant  plusieurs  années 
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GAGNON.  GARANT   Limitée 
222   St.    Valier 
V/hoIesale  grocers  and  syrup  manufacturers 

Epiciers  en  gros  et   manufacturiers  de  sirop 


CANADIAN   SPICE  MILLS 
Corner   Sous-le-Cap  &    St.   James 

Coin  ''es  rues  Sous-le-Cap  et   St-Jacques 


q    U     E    B    E    C 


-101 


J.  H.  Begin  Enrg. 
Wholesale  boot  and  Shoe  Merchant       Couronne  &  Ste-Marguerite 


Marchand  de  chaussures  en  gros 
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Photo  !)>•    Harry   Ridiar.U  L'HEUREUX   &     GAUVIN 

Dry  GooHs  and   Novelties  183-185.   St.   Joseph  Importateurs  rie   Nouveautés 

Agents  of   the   Sen- i- Ready   Ltd.   Clothing.  Agents  de   Semi- Ready   Ltd.    Hardes   Faites 


Province  of  (^ucht  c.  Ili.s  "]j.  B.  Hritiul" 
of  shoes  an-  lii<rli!.v  ]>riz<'(l  and  have 
acliicvtMl  a  distinct  reputation  for  tlicir 
exceptional  <iuality  and  .style.  lie  em- 
ploys IM  travelers,  and  tlie  jren»  ral  Imsi- 
ness  done  amounts  to  more  than  .+2Ô0,- 
000  yearly. 

The  foundation  of  the  famous  fur 
house  of  Holt.  Itenfrew  &  Co.  was  laid  in 
18;{7.  hy  W.  S.  Henderson  and  suei-'ssi- 
vely  eondiieted  hy  .lohn  Hentirrson  & 
Co..  Henderson.  Reiifrew  &  Co.  H'nfrew 
&  Marsli  Co..  (J.  U.  R>  nfr;'\v  &  Co..  until 
in  ISilS.  wht  n  it  was  ortranized  .nto  a 
stock  company  uiiîler  the  name  of 
Holt.  Renfrew  &  C<t..  Limitid.  with  a 
rai)ital  of  :f<l. ()()!).( KM)  witli  -lohn  -1.  Holt, 
President.  A.  K.  H-nfrcw.  \'ie, -Presi- 
dent. R.  B.  Lindsay,  Treasurer,  and  .1.  1'. 
T^veedell.  Secretary. 

The  company  deals  in  raw  furs,  and 
nianufacturi  s  all  kinds  of  fur  jrannents 
and  fur  specialties  of  the  hifrhest  (juality 
doinjr  hoth  j:  retail  and  wholesale  husi- 
ness. 

It  maintains  four  factories,  respective 
ly  at  ^rontreal.  Toronto,  Winnipi»;  and 


un  centre  important  pour  la  fahrication 
des  chaussures.  Le  d»'velop;)ement  de 
Montn'^al,  Toronto,  Hamilton  et  autres 
cités  du  Dominion,  le  ptojtrrès  de  l'Ouest, 
et  t  n  eonséiiueiîc;'.  le  déi)lacement  (lu 
centre  de  la  |)oi)ulation  du  pays,  a  en 
(juehiue  sorte  rt''d  lit  le  no"il»r.'  de  ses 
fahricpies  de  chaussr.res  Mais  (^uél)ee 
n'en  t  st  pas  leoins  encore  une  des  villes 
h  s  plus  iniportantes  du  Dotninion  (piant 
à  ce  (pli  rejjrard  >  la  fahrication  des  chaus- 
sures, c'est  prouvé  à  révidence  par  le 
fait  (|Ui'  «piatie  a  cinj  mille  ouvriers 
vivi  nt  din ctemi'nt  de  cette  industrie. 

l'n  mot  maintenant  d  s  commence- 
ments de  cette  «rrande  industrie  dans  la 
Cité  de  Quéhec.  La  piemièr.'  fahricjue 
de  chaussures  était  étahlie  il  y  a  une 
ein;|uantaine  d'aiinéis  jiar  Côté  et 
lin  .sse.  La  deuxiènie  était  étahlie  peu 
de  temps  a|>iès  |>av  Jaiins  et  Joseph 
Woodley  (pii  ont  été  les  preii.iers  à  faire 
des  opérations  r^ur  UTie  trrande  échelle  et 
ont  été  peu  huit  plusieurs  années  h  s  pro- 
priétains  de  la  fahripie  de  chaussures 
la  |)lus  considérahle  du  nays. 

La  grande  fahricpie  de  chaussures  de 
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Photo  bv    Harry    Ricnarils. 
Wholesale  and   Retail    Pharmacy 


W.   BRUNET  &   CIE 
139-141    St.   Joseph 


Pharmacies  en  gros  et  en  détail 


Quebec,  oceiipyln»  at  this  jxiiiit  a  prem- 
ises witli  ()r).()(H)  square  feet  of  floor 
space  ami  «  inployins  200  peoi»le  payin»; 
in  wajres  $;5.r)U0  weekly  or  close  to  $175.- 
000  annually. 

The  raw  fui-s  utilized  are  l)oiijrht  for 
the  most  part  direetlv  from  trappers  and 
hunters  an<l  la  rarely  from  the  coast  of 
Labrador,  althoujrh  they  import  larsrely 
from  liussia  and  other  fur  centers. 

Tn  connection  with  the  business  a 
silver  t"o.\  farm  is  maintained  in  the 
vicinity  of  Quebec,  wIhti'  tliey  raise  tliis 
valuable  fur  bearintr  animal  a  pair  of 
them  ranirinjr  as  hisrii  as  •i<4.000.  In  ad- 
dition the  (^ompany  maintains  a  collec- 
tion of  Canadian  wild  animals  and  }>irds. 
at  ^lont  Moreney  Falls,  wliieh  fftrins  a 
museum  that  has  become  one  of  the  show 
places  of  the  city. 

The  company  manufactures  at  ail  the 
points  where  it  has  stores,  eniployin«r  in 
all  more  than  ÔDO  pcoplr,  and  do  on  ■  of 
the  larjrest  fur  busiiiessess  in  tlie  Do- 
minion of  Canada. 

One  of  the  Icoilinjr  Canadian  fur  hous- 
es located  in  Qu(  bee  is  that  of  d.  H.  La- 


Woodley  a  été  pour  ainsi  dire  le  pré- 
curseur de  la  fabricpie  de  chaussures 
John  Ritchie.  La  John  Ritchie  com- 
men(;ait  ses  opérations  en  1878,  dans  un 
local  (|ui  était  à  peu  près  la  moitié  de 
celui  qu'elle  occupe  actuellement,  et  avec 
de  70  à  80  ouvriers.  La  fabrique  de  la 
John  Ritchie  Co..  Ltd..  occupe  aujour, 
d'hiii  une  bâtisse  de  cinq  étapes  de  3fi  x 
200  ])ieds  (pii  va  être  agrandie  l'été 
prochain  d'une  aile  d'autant  d'étajïcs  et 
de  f).")  X  70  pieds. 

Cette  aile  va  être  spécialement  con- 
sacrée à  la  fabrication  de  chaussures  à 
trépointe  "Goodyear,''  chaussures  dont 
la  fabrication  aujrmente  tout  le  temps  et 
(|ui  emi>iète  graduellement  sur  leur  pro- 
ductiotî  de  eliaussures  IMcKay  et  "Stan- 
(];>!■  I  Sen  w"  ou  eliaussures  pointées. 

La  fabvicjue  John  Ritchie  peut  pro- 
duire de  L5,000  à  18.000  paires  de  chaus- 
sures par  semaine.  Elle  emploie  350 
ouvriers  dont  les  pi^es  représentent  an- 
nuelleimnt  une  valeur  de  .^1 50.000.  Ses 
produits  consistent  en  chaussures  pour 
hommes,  femmes  et  <?ar(:onnets  et  on  les 
vend  aux  marchands  en  jrros  et  aux  pro- 
priétaires de  mapasins  à  rayons. 
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liberté,  (staMislicd  in  IStiT.  The  business 
occupies  extensive  premises,  as  tlie  pie- 
ture  on  another  pajre  sIkmvs,  eo\ers  some 
15,000  square  feet  of  floor  space  devoted 
to  the  manufacture  of  furs,  hats,  caps, 
railroad  and  military  uniforms.  The  raw 
furs  utilized  are  im{)orted  from  all  parts 
of  the  world.  The  firm  also  does  a  lartje 
retail  and  wholesale  l)usiness.  employing 
250  people,  besides  10  travelei's. 

Mr.  Laliberté  is  one  of  the  city's  most 
progressive  business  men.  In  IRDf!  he 
was  appointed  the  eliairman  of  the  Har- 
bor Commission,  which  he  held  for  15 
years,  lie  is  a  direetor  of  La  Banque 
Nationale,  The  (Quebec  Bridge  Co.,  and 
the  Canadian  Northern  Railway  Com- 
pany, and  takes  an  aetive  interest  in  all 
that  mak(S  for  the  advancement  of  Que- 
bec, 

In  ISlfi  J.  B.  Renaud  establish.n.  the 
business,  now  known  as  J.  B.  Renaud 
&  Co.,  recognized  as  one  of  the  leading 
wholesale  grain,  Hour,  provision  and 
grocery  houses  in  the  Province  of  Que- 
bec, 

TÎ1C  premises  occupied  by  the  business 
includes  some  3!),500  square  feet  of  flour 
space  from  118  to  150  St.  Paul  Street, 
and  is  devoted  to  the  sale  of  flour,  grain, 
provisions,  oil,  sugar,  tobacco,  cigars 
and  groceries  of  all  kinds. 

The  business  covers  the  Province  of 
Quebec  as  far  as  Montreal,  and  extends 
east  into  the  Maritime  Provinces. 

Besides  the  8  travellers  (two  in  the 
cit.v  and  six  on  tlie  road),  the  firm  em- 
ploys 130  people,  with  a  wage  roll  o*" 
$2,000.00  per  week,  doing  .^3,000.000 
business  annually. 

The  business  is  owned  by  Gaspard  Le- 
moine,  and  Victor  Chateauvert,  both 
leading  business  men  of  the  city. 
The  former  is  director  of  the  Que- 
bec Bank,  and  up  to  its  absorption  by 
the  Canadian  Northern,  was  President  of 
the  Quebec  &  Lake  St.  John  Railway. 
IMr.  Chateauvert  is  a  director  of  the  Bank 
Nationale,  and  was  President  of  the 
Quebec  Harbor  Board  until  Oct.  18th. 
1912. 

A  large  and  progressive  wholesale  firm 
of  this  city  is  Cagnon  &  Garant,  Li- 
mitée, the  foundation  of  which  was  laid 
by  J.  A.  Gagnon,  the  manager  of  the 
present  Company  in  1897.  In  1909  it 
was  organized  into  a  stock  company  un- 
der  a  federal   charter   as  the    Gagnon, 


Au  mois  d'août  1898,  la  maison  était 
transformée  en  une  comjiagnie  à  fonds 
soeial  sous  le  nom  de  "John  Ritchie  Co., 
(Limited)"  et  avec  un  capital  de  $100,- 
000;  c'est  son  fondateur,  Mr.  John 
Ritchie  qui  en  est  le  Présideni  II  n'est 
pas  sans  intérêt  de  savoir  que  la  maison 
Ritchie  est  en  opérations  continues  de- 
puis 1878,  qu'elle  est  par  conséquent  la 
doyenne  des  fabri<|ues  de  chaussures  de 
Quebec  et  l'une  de  ses  nlus  importantes. 

La  plus  considérable  des  fabriques  de 
chaussures  de  Québec  est  actuellement 
celle  de  la  Wm.  A.  Marsh  Co.,  (Limited) 
Elle  occupe  une  bâti.sse  de  6  étages  et  de 
280  pieds  par  45,  avec  une  aile  d'autant 
d'étages  que  le  corps  principal  et  de  200 
pieds  par  25,  et  une  autre  aile  de  2 
étages  et  de  200  pieds  par  20.  Elle  est 
admirablement  outillée  ou  pourvue  des 
meilleures  machines  connues.  Elle  em- 
ploie constamment  en  moyenne  550 
ouvriers  et  produit  92,000  paires  de 
chaussures  par  semaine  ou  près  d'un 
demi  million  de  paires  par  années. 

La  variété  de  ses  chaussures  dépasse 
l'ordinaire.  Elle  comprend  une  série  de 
500  échantillons:  ce  sont  des  chaussures 
pour  hommes,  femmes,  garçonnets,  fil- 
lettes et  enfants.  On  les  vend  en  gros 
par  tout  le  Dominion. 

La  compajrnie  Wm.  A.  ]\Iarsh  est  la 
|)ren»i«^re  (pli*  ait  entrepris  à  Québec  la 
fabrication  des  chaussures  fines  ou  des 
bottines  et  souliers  de  haute  qualité,  pour 
le  conuuerce  de  gros.  La  fal)rique  de  la 
Wm.  A.  Marsh  Co.,  Limited,  est  exclu- 
sivement consacrée  à  la  fabrication  des 
chaussures  de  qualité  snpérîi,.i:  eousu.'S 
à  la  machine  et  à  trépointe  Goodyear: 
elle  occupe  en  conséquence  le  premier 
rang  parmi  les  principales  fabriques  de 
chaussures  fines  en  Canada. 

La  fabrique  Tourigny  et  Marois  est 
l'une  des  fabriques  de  chaussures  les 
plus  considérables  de  Québec.  Elle  a  été 
établie  en  1898.  En  janvier  1912  les 
affaires  passaient  sous  le  contrôle  ex- 
clusif de  ^Ir.  A.  E.  ^Marois  qui  était  as- 
socié à  ^Ir.  Tourigny  depuis  14  ans. 

^lessieurs  Tourigny  &  !Marois  débu- 
taient en  1898  sur  une  très  petite  échelle 
avec  fiO-ouvriers  et  dans  des  quartiers 
très  restreints.  La  fabrique  Tourigny  et 
^larois  occupe  au.iourd'hui  une  bâtisse  à 
cinq  étages  de  210  pieds  par  40  couvrant 
une  sup(>rficie  d'environ  42,000  pieds  de 
plancher  et  elle  emploie  430  ouvriers  qui 
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Grocer  and  Wine  Merchant 


A.  GRENIER 
94-96  StJohB 


Epicier  et  marchand  de  vins 


Garant,  Limité»',  with  a  capital  stock  of 
$15(),()0()  with  V.  Garant.  President,  J. 
A.  Gagnon,  Vice-President  and  S.  C, 
Gagnon,  Secretary-Treasurer. 

The  (-'oinpany  does  a  general  wholesale 
grocery  business,  handling  groceries, 
provisions,  biscuits,  candies  &  cigars, 
b<^ides  manufacturing  (îagnon's  Super- 
ior syrup,  selling  throughout  the  Prov- 
ince of  Quebec. 

The  Company  employs  4  travelers  in 
addition  to  the  30  people  engaged  in  the 
offices  and  warehouses,  paying  in  wages 
some  $350  weekly  and  doing  a  growing 
business  which  last  year  amounted  to 
$278,000  and  this  vear  will  run  close  to 
$400,000. 

The  wholesale  house  of  G.  A.  Carette 
&  Cie.  devoted  to  the  sale  of  gasoline, 
marine  and  other  engines,  saw  mill  mach- 
inery, dynamos,  batteries,  farm  and  gen- 
eral machinery  and  accessories  of  all 
kinds  was  founded  in  1008  by  ^Ir.  G.  A. 
Carette,  and  occupies  at  present  a  ">  story 
building  31x135  feet,  besides  several 
ware  houses.  Some  knowledge  of  the  size 
of  their  operation  may  be  gained  by  stat- 
ing that  the  company  employs  300  agents 
besides  0  travellers,  and  that  they  do  the 
largest  business  in  gasoline  engines  of 


produisent  2500  paires  de  chaussures 
par  jour  ou  15,000  paires  de  chaussures 
par  semaine,  et  auxquelles  l'on  paie  des 
gages  qui  s'élèvent  à  une  somme  de  $3,- 
000  à  $4,500  par  semaine  ou  de  $150,000, 
à  $200,000  par  année. 

La  fabrique  Tourigny  et  Marois  pro- 
duit comme  spécialité  une  chaussure  Mc- 
Kay et  "Standard  Screw^''  de  qualité, 
moyenne  en  chèvre  et  en  peau  de  veau, 
qu'on  ne  vend  qu'aux  marchands  en 
gros.  Son  chiffre  brut  d'affaires  par 
année  est  d'environ  $800,000. 

La  fondation  de  la  fabrique  de  chaus- 
sures de  'M.  Onésime  Goulet,  remonte  à 
18î)4.  Elle  était  alors  organisée  par  Mes- 
sieurs Onésime  Goulet  et  Villebon  Garant 
qui  étaient  entrés  en  société  pour  cela,  et 
elle  commençait  ses  opérations  d'une 
manière  très  modeste  avec  60  ouvriers. 

La  société  (Joulct  et  Garant  a  existé 
.ius(|u*en  1909.  La  maison  est  alors  pas- 
sée sous  le  contrôle  de  Mr.  Goult  t  qui  eu 
est  actuellement  le  seul  propriétaire  et 
gérant. 

La  fabrique  de  ]\Ir.  Onésime  Goulet 
occupe  environ  25,000  pieds  carrés  de 
plancher,  et  elle  est  pourvue  des  meil- 
leures machines  que  l'on  connaisse.  Elle 
emploie  de  25I)  à  350  ouvriers  auxquels 
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Photo  by  Harry  Richards. 
Books  and  Stationery 


J.  A.  LANGLAIS  &  FILS  (La  Cie) 
177   St.  Joseph 


Libraires 


any  tinn  in  Canada.  Tlic  Company  st'll. 
Ihroupliout  Canada  and  docs  at  iircscnt 
an  annual  luisincss  of  niorc  tlian  $500,- 
0(10.  and  whifli  is  ronstantly  irrowlnj;. 

J.  L.  Lacliancc,  Limité»',  was  cliartcr- 
o(\  in  lîX),").  havinj:  a  capital  of  .$20,00(1 
with  J.  L.  Lacliancc,  President,  and 
George  I.  Lacliancc.  Manajrer,  The  Com- 
pany deals  in  ccnicrt,  drawn  pipes, 
lirieks,  plaster,  lime,  aiid  all  kinds  of 
huildinjr  material.  It  is  the  best  equi|>- 
ped  company  in  the  city  for  the  sale  of 
Imildci-s  supplies.  It  employs  20  iinu 
and  does  an  annual  business  of  more 
than  .$20.000. 

Tliesc  .vounor  men  are  also  the  orjianiz- 
ers  of  Cie.  de  Sable  T'nion.  Limitée,  hav- 
ing a  eaj>ital  of  .$20.000  of  which  J.  li. 
Lachanee  is  President  and  ^lanacrtT  and 
Oeorjre  L  Lachanee  Scoy-Treasurer.  The 
Company  owns  a  wharf  on  the  St.  Char- 
les river,  from  which  they  draw  the 
sand  by  means  of  dredges,  employing  l") 
men  in  its  operations.  The  sand  is  of 
a  superior  quality  and  is  sold  largely  in 
Quebec  and  surrounding  towns. 

They  have  also  underway  the  organiza- 
tion of  a  Brick  (^mpany  which  will  b-' 
in  operation  shortly. 


elle  paye  environ  $75,(KX)  de  gages  par 
année.  Elle  fabrique  environ  7,500 
paires  de  chaussures  par  semaine  de 
«lualité  moyenne  "•.McKay  et  Standard 
Sen  w.  "  chevillées,  et  à  trépointe  Good- 
year, évaluées  tout  à  près  de  $3G0.00  et 
que  l'on  vend  à  tous  les  marchands  en 
gros,  en  Canada.  ^Fr.  Goulet  est  assisté 
de  son  fils  Mr.  J.  B.  Goulet,  qui  a  charge 
des  affaires  financières  de  la  maison. 

La  fabrique  de  Diichaine  &  Perkins 
était  établie  en  187(i  par  M.  Thomas 
Diichaine  (pii  en  a  eu  seul  la  di- 
rection pendan  vingt  ans.  Elle  était 
achetée  en  ISflfi  par  Duehaine  &  Per- 
kins. Elle  n'employait  alors  qu'une  cen- 
taine d'ouvriers.  La  fabrique  était 
a  grandie  deti.x  ans  ajjfès.  Elle  occupe 
actuellement  une  bâtisse  de  cinq  étages 
de  40  pieds  par  180  ou  88,000  pieds  car- 
rés de  plancher  et  représente  un  place- 
ment de  $200,000.  Elle  fabrique  des 
chaussures  IVFcKay  et  Standard  Screw  de 
qualité  moyenne  pour  hommes,  femmes 
garçonnets,  fillettes  et  enfants,  ainsi  que 
des  grosses  bottines  pour  les  marins  et 
les  bûcherons,  et  ses  chau.ssures  ne  sont 
vendues  qu'aux  marchands  en  gros. 

La  maison  Duchaine    &  Perkins    em- 
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Automobiles   Amplex,    Kissel    Kar.    Pulnian,    319    St.    Joseph 
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Kiim'-iif  .lulii'ii  &  ('if  Limitée  wa.s 
charter»'»!  in  .Mjinh,  1!>1(>,  liiivinjf  a 
capitnl  St..  -k  of  .«fil(>0,(l(K)  with  F.  Canac 
Maninis,  rnsiih'iit,  ami  Kii^i'-ne  .Iiilieii, 
Manager,  wh«)  estahlishi-d  the  hiisint>ti.s 
in  IS!»,-). 

The  hiiHllleNH  at  Quehec  oeeupies 
premises  of  4H,;>r)H  s(]uare  feet  situated 
near  the  (M'.H.  with  wliiel»  it  is  oon- 
neeted  by  a  |)rivate  nidiiij»  not  inchidinj; 
the  hranehes  h)eated  at  ♦)  (liflTerent  jmints 
throughout  the  Province  of  (^uehee. 

Th((  eonipany  sells,  fertilizers,  sewinp 
maehiiieH.  <'arna{;es  of  all  kinds,  stoves, 
gazoline  enjriries,  wire  feneinp,  Thomas 
phosphates,  •.vashini;  maehinery,  trucks, 
pianos,  orpans,  {rramoi)hone8,  dioto- 
phones,  furs  and  other  products,  through 
a  series  of  ageticies  and  has  agents  work- 
ing throughout  the  Province  of  Quel)ec. 

f'onneoted  with  the  business  are  some 
40  employees  including  13  travelers,  12 
general  service  men.  and  office  staff  of 
15  persons  who.  it  may  he  interesting  to 
know  ui-io  in  their  correspondence  10 
dictophone  machines. 

From  its  first  inception  the  business 
developed  constantly,  doing  last  year,  a 
business  of  ïf!2r)0,000  and  this  year  it  will 
crowd  very  closely  the  $400.000  mark, 
from  which  it  may  be  seen  it  is  making 
rapid  strides  in  becoming  one  of  the 
largest  industries  of  its  kind  in  Quebec. 

J.  ir.  REUIN,  ENRECt.,  was  estab- 
lished in  18ÎX»,  by  J.  IT.  Begin,  and  after 
his  death  passed  into  the  possession  of 
Mr.  Octave  Feuiltault.  who  is  its  present 
owner  and  under  whose  able  manage- 
ment is  expending  to  even  larger  propor- 
tions. 

The  new  building  occupied  by  the 
business  is  70  x  55  feet  4  stories  and 
basement  containing  in  all  18750  square 
feet  of  floor  space,  devoted  to  boots  and 
shoes  and  footwear  of  all  kinds,  for  men, 
women  and  children. 

The  business  employs  5  travelers  sell- 
ing throughout  the  province  of  Quebec 
in  addition  16  other  people. 

Connected  with  the  business  is  also 
a  retail  store  on  St.  Joseph  Street  where 
a  business  of  more  than  $40,000  is  done 
yearly  in  addition  to  the  wholesale 
which  amounts  to  nearly  .$250,000. 

Tlit>  foundation  of  the  firm  of  A.  J. 
T\irootte  &  Fils  was  laid  more  than  30 
yeai-s  ago  by  the  senior  member  of  the 
firs.     Two  years  ago  his  son  Adj.  Tur- 


ploie  2(M(  ouvriers.  Ils  n-eoivent  aniuiel- 
lement  .$1(M),(M)(»  de  gages  I't  produisent 
par  année  4(M).(Mi(>  puin-s  de  chaussures 
évaluées  à  un  demi  million  de  dollars. 

Cette  fabri(jue  de  chaussures  était  fon- 
(h'e,  il  y  a  2.">  ains.  par  .F<>l»in  &  Roehette. 
Au  mois  de  mai  1!>11,  elle  pa.sHait  sous 
le  contrôle  de  .Mr.  Elie  .Fobin  et  mainte, 
ant.  sous  la  direction  d'une  compagnie  à 
fonds  sttcial  <|ui  porte  le  nom  de  Elie 
Jol»in.  Limitée,  et  (h)nt  le  capital  ist  de 
$  1. ")(».( H i(»,  «'lie  fait  plus  d'affaires  <iu'elle 
n'en  a  jamais  fait. 

La  fabricpie  occupe  une  bâtisse  de  4 
étages  de  100  pieds  par  HO  et  elle  emploie 
125  ouvriers  auxquels,  elle  paye  annu- 
ellement $35.000  de  gages.  Elle  paye  de 
plus  $12,000  à  six  voyageurs  de  com- 
merce (|u'elle  a  à  son  service.  C'est  la 
seule  fabri(|ue  de  chaus.sures  à  Québec 
qui  vende  directement  ses  produits  aux 
marchands  en  détail.  Elle  produit  par 
année  125,000  paires  de  chaus-sures 
écaluées  à  une  centaine  de  mille  dollars. 

Ses  produits  consistent  en  chaussures 
à  tréi)ointe  (îoodyear.  "'  McKay  ""Stand- 
ard Screw"  et  chevillées.  Les  variétés 
de  chaussures  <|u'elle  fabri(jue  sont  au 
nombre  de  400;  elles  comprennent  toute 
espèce  de  chaussures  tant  pesantes  que 
leg^'res.  pour  hommes,  femmes,  garçon- 
nets, fillettes  et  enfants.  T^a  fabrique  Elie 
Jo])in,  Limitée  vend  ses  chaussures 
presque  eomplèt»'ment  dans  la  Province 
de  Québec. 

La  grande  fabrique  de  chaussures  de 
la  Compagnie  C.  E.  McKeen  était  établie 
en  1896  par  le  doyen  de  la  maison,  Mr. 
C.  E.  McKeen.  Elle  occupe  actuellement 
une  bâtisse  à  5  étages  et  de  120  pieds  par 
80,  parfaitement  outillée  et  organisée 
pour  la  production  de  la  chaussure  à 
trépointe  Goodyear,  pour  hommes,  ado- 
lescents et  enfants. 

Elle  emploie  150  ouvriers  dont  les 
gages  s'élèvent  annuellement  à  la  somme 
de  .$67,600  et  qui  prodiiisent  par  année 
182,000  paires  de  chaussures  évaluées  en 
chiffres  ronds  à  $350.000  et  que  l'on 
vend  au  commerce  de  détail  par  tout  le 
Canada. 

La  compagnie  C.  E.  McKeen  fait  aussi 
le  commerce  de  chaussures  en  gros  et 
elle  représente  en  Canada  la  maison  C. 
TI.  Aborn  &  Co.,  fabricants  de  chaussures 
à  trépointe  pour  femmes.  Elle  fait  un 
commerce  considérable,  et  elle  a  à  son 
sen'ice  8  voyageurs  de  commerce. 
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FALARDEAU   &   CIE  Résidence 

238  St,  Joseph  Importateurs   et  marchands   de  charbon 
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cotte  joined  him,  and  as  A.  J.  Turcotte 
&  Fils  they  moved  to  tht-ir  present  loca- 
tion vviiere  they  oceiipy  premises  IJO  x 
120  feet  stocked  vvitli  all  kinds  of  wines, 
and  liipiors,  both  donu'stic  and  foreign 
which  they  sell  at  wholesale  throufjhout 
the  city  and  Eastern  section  of  the  Pro- 
vince of  Quebec. 

The  larjje  whoh'sale  house  of  Georpe 
Taufîuay  was  established  by  Georjre 
Tantruay.  the  father  of  the  |)resent  own- 
er, Mr.  (Jeorge  Tanjruay.  who  took  full 
charge  of  the  business  in  IHSti,  which 
then  as  now  was  located  with  offices 
at  48  Ht.  Paul  Street  and  wareliouscs  at 
33-:?4-'{r)  and  'Mi  St.  Andrews  Street,  and 
contain  all  together  40,00  sipuire  feet  of 
floor  space,  devoted  to  the  sale  of  gro- 
■ceries,  provisions,  flour  and  fertilizer. 

^r.  Tanguay  takes  a  deep  interest  in 
public  affairs.  In  l.S!)4  he  was  eh  cted 
alderman  and  served  as  chairman  of 
the  Finance  Committee  in  whieli  posi- 
tion he  continued  until  he  was  elected 
mayor  in  190»!.  lie  repn  sented  the  coun- 
ty of  Lake  St.  John  in  the  Provincial 
Parliament  from  liMMi  to  lîKiH.  He  serv- 
ed two  terms  as  president  of  the  Board 
of  Trade,  was  a  member  of  the  Harbor 
Commission  from  1!M>1  to  1011  and  is 
at  present  a  director  of  the  Quel»ec  Au- 
ditorium and  a  director  of  the  Quebec 
^  Lake  St.  John  Railway. 

The  wholesale  house  bearing  the  name» 
me  of  William  Carrier  &  Fils  Register- 
ed was  estal)lislied  in  1S7()  by  Mr.  Wil- 
liam Carrier.  On  October  1.  1!>12  the 
business  was  purchased  by  P.  E.  Emile 
Bélanger.  N.  P..  of  Quebec,  who  has 
been  .ioint  nuinager  with  Léon  M.  Car- 
rier since  Mr.  William  Carriers'  death 
in  l!)0;j,  up  to  April  1909  when  follow- 
ing Mr.  liéon  Carriers'  death  he  contin- 
ued alone  as  manager  until  he  bought  the 
business  in  1912. 

Tiie  business  occupies  a  'i  story  build- 
ing with  2.700  square  feet  of  floor  space, 
and  is  devoted  to  the  sale  of  flour,  grain 
and  prepared  cereals,  which  are  sold  to 
J)akers.  retail  grain  and  flour  dealers, 
in  the  City  and  Province  of  Quebec. 

Their  special  lirand  "  F  ",  a  flour 
for  bakers,  is  widely  known,  and  has 
achievid  a  distinct  re|>ufation  among 
the  trade,  for  its  high  tpiality  and 
soniewliat  lower  ])riee.  than  other  bakers 
flour.     They  control  the  full  output  of 


A  part  cela,  la  compagnie  a  quatre 
grands  magasins  de  detail  dans  l'Ouest; 
ces  magasins  sont  sous  la  direction  spé- 
ciale de  Mr.  C.  E.  McKeen  lui-même  qui 
actuelletrtent  s'occupe  d'une  manière 
toute  spéciale  du  développement  du  com- 
merce de  la  nmison  dans  cette  direction. 
.Mr.  Frank  W.  McKeen  (pli  a  une  grande 
expedience  dans  la  fabrication  des  chaus- 
sures de  haute  qualité  dirige  la  manu- 
facture. 

En  1903,  M.  Luc  Routhier  prenais 
charge  comme  propriétaire  de  la  grande 
fabrique  de  chaussures  qui  porte  son 
nom.  Il  en  avait  été  auparavant  le  sur- 
intendant et  le  gérant  pendant  plusieurs 
années.  ^ 

La  fabrique  de  chaussures  de  M.  Rou- 
thier occupe  deux  bâtisses,  l'une  de  40 
pieds  par  36  pieds  et  l'autre  de  60  par 
20  pieds.  Elles  sont  à  4  étages  chacune, 
et  donnent  10.560  pieds  carrés  de  plan- 
cher. Elles  sont  pourvues  de  machines 
les  plus  modernes  pour  la  fabrication  des 
chaussures  de  qualité  moyenne  McKay 
et  Standard  Screw,  pour  hommes, 
femmes,  garçonnets,  fillettes  et  enfants. 
Cette  fabriqtie  de  chaussures  emploie  90 
ouvriers  à  l'année,  ces  ouvriers  reçoivent 
environ  $30,000  de  gages  annuellement 
et  produisent  par  année  environ  30.000 
paires  de  chaussures  qui  sont  vendues 
aux  marchands  en  gros  par  tout  le  Do- 
minion. 

La  fabrique  de  chaussures  de  Lachance 
&  Tanguay  compte  au  nombre  des  prin- 
cipales fabriques  de  chaussures  de  Qué- 
bec. Après  quatre  ans  d'opérations  à 
Lorette,  elle  était  transportée  à  Québec 
il  y  a  trois  ans. 

Pour  faire  face  aux  besoins  de  leur 
clientèle.  ^Messieurs  Lachance  &  Tanguay 
se  sont  construits  ici  de  nouveaux  quar- 
tiers, une  bâtisse  à  trois  étages,  de 
40  X  140  pie«ls.  faisant  face  sur 
trois  rues.  Sur  le  quatrième  côté 
de  la  pro]iriété,  il  y  a  une  vaste 
cour;  de  sorte  qu'il  y  a  de  l'air  et  du 
soleil  de  tous  les  cotés;  c'est  certaine- 
ment l'une  des  usines  les  plus  saines  et 
les  plus  salubres  de  Québec.  Elle  est 
pourvue  de  machines  mordernes,  mues 
par  l'électricité,  et  on  y  fabrique  des 
chaussures  ^fcKay  et  Standard  Screw  de 
qualité  moyenne  pour  hommes,  femmes, 
garçonnets,  fillettes  et  enfants.  Ln  fab- 
rique de  chaussures  Lachance  et  Tan- 
guay emploie  150  ouvriers,  auxquels  elle 
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Flour,   Provisions,   Groceries. 
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Farines.  Provisions,   Epiceries 


QUEBEC 


-119 


Photo  by  Harry   Riclianls. 
Books  and  Stationery 


LIBRAIRIE   DU   CLERGE 
37  Buade 


Librairies 


tins  |»i-»)(lu('t,  tlie  demand  for  wliich  is 
fastly  ^'n.wiîîK- 

Tli«'  Icatlicr  tannin^:  factory  of  Na- 
zairt'  Fortici"  &  Co.  was  cstalilislit'd  in 
iHl'.i  hy  tlu'  man  whose  name  it  hears. 
The  Imsiness  oeeupies,  a  4  story  build- 
ing 20  X  100  feet  ecjuipped  with  the 
best  niaeiiinery  known  1o  the  tanning 
trade  for  tlie  manufaeture  of  chrome 
and  bark  tanned  leather  of  the  lii«;hest 
grade  for  shoe  manufaeturers. 

The  factory  employs  42  pei)[»le.  who 
receive  in  wages  yearly  about  !J«2.ti(><). 
fiirni,shin«r  al>out  :].(»()(»  sides  per  week. 
The  prociuet  which  amount.«  yearly  to 
more  than  :i;4(>,(K)()  is  sold  in  and  out  ot 
the  City  of  (Quebec. 

Mr.  Fortier  is  a  director  of  La  Han- 
que  Nationale  and  a  shareholder  in  a 
number  of  other  cor|>()rations. 

The  factory  of  Lamontasme  and  Ra- 
cine was  established  in  liXMi  at  the  c(»r- 
ner  of  Crown  and  I'rinc-  Kdward 
Streets  and  in  VU]  was  moved  to  its 
present   location    lir>   Arairo  Stn-et. 

The  business  occupies  a  building  liav- 
ing  2.")  X  -b)  feet  equipped  witil  the  b  st 
iiiacliineiy    for    the    production    of   slioe 


paie  annuellement  plus  de  .ttiO.OdO  de 
gages.  Elle  produit  100  cais.ses  de  chaus- 
suns  par  semaine.  Ce.s  chaussures  ex- 
clusivement viudues  aux  marchands  en 
gros  par  tout  le  Canatla.  Lachance  & 
Tanguay  font  les  afli'aires  pour  environ 
.J^:{()(),( )(!(')  par  année. 

La  fabrique  de  chaussures  de  la  Louis 
Gauthier  Co..  Tiimited  peut  être  i-angée 
au  nombre  des  fabri(|Ues  les  plus  pro- 
gressives d"  (Québec.  Elle  a  été  établie 
en  1M<'4  par  Louis  (Ja)itliier.  <t  quatre 
ans  plus  ta!'d  elle  était  organisé»'  en  com- 
pagnie à  fonds  social  avec  un  cajiital  de 
.«i<l(l(!.('(lO.  sous  le  nom  de  ■"  Louis 
(Jautliici'  Co..  Ltd."  avec  .M.  Louis 
(iauthier.  le  fondateur  de  la  inaison, 
comme  Présicient  et  r;érant-<îénéral, 
position  que  M.  Tiouis  (iauthier  a  occupée 
juscpiïi  i^on  décès  préiiuituré,  le  (!  mars 
dernier. 

IjC  gérant  de  la  mai>>on.  depuis  ce 
temps-là.  I  st    M.   (Jeorgi     F(t\. 

Dans  les  huit  anné' s  de  son  existence, 
la  cojiipagnie  a  pris  de  rapides  l't  extra- 
onlinaires  dével(q>pements.  Elle  dé- 
butait (U  li»()4  avec  l-")!»  <'mi)loyés.    Elle 
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Funera!  Director  and  Embniirer  Entrepreneur  de  Pompes  Funèbres  et  Embaumeur 
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counttTs.  inner  soles,  box  toes  (inakin» 
a  specialty  of  tli»'  latter)  and  jreneral 
shoe  findings,  wliieli  are  sold  to  sUot> 
manufacturers  throufrlioiit  the  Domi- 
nion. Th»'  factory  employs  2.">  people, 
pays  in  wapes  al)out  $200  per  week  and 
does  an   annual    l)usiness  of  some  $:?(!.- 

mo. 

RETAIL  Rl'SINESS. 

A  plance  at  the  illustrations  will  show 
that  Quelx'C  has  a  larjjc  number  of  largo 
and  attractive  retail  establislunents,  com- 
paring favorably  with  similar  stores  in 
cities  of  the  same  size  and  some  of  them 
enjoying  a  national  reputation  not  only 
for  tlie  very  high  class  of  goods  they 
carry,  but  also  for  the  up-to-date  meth- 
ods under  which  they  are  conducted. 

Among  these  establishments,  that  of 
the  ParpK't  Company.  Limited,  is  a  lead- 
er being  not  only  the  largest  l)ei)art- 
mental  store  in  Quebec.  l»ut  one  of  the 
most  progressive  in  Canada. 

The  foundation  of  the  business  was 
laid  as  early  as  ISôO,  l)y  Z.  Paqui^  in  a 
small  store  in  St.  Sauveur.  Following  a 
fire  in  ISHG,  it  was  moved  to  its  present 
location  on  St.  Jose])h  street.  In  1876, 
the  stock  and  building  of  the  late  M.  Car- 
rier, 1()5  St.  Joseph  St.,  was  ]>urchased 
and  from  this  date  began  its  rapid  ex- 
pansion. Tn  1870.  the  four  story  build- 
ing where  is  now  the  main  entrance  was 
built.  Tn  1800.  the  immense  six  story 
building  was  erecli d.  and  the  next  year 
the  three  story  annex  was  added,  iiuiking 
a  total  frontage  on  St.  Joseph  street  of 
181  feet,  with  a  total  floor  space  of  125,- 
000  s(|uare  feet. 

The  store  has  38  departments,  includ- 
ing Silks  and  Velvets.  Black  Dress  Goods. 
Colored  Dress  Goods.  Ladies  ^fantles, 
IMillinery,  Underwear  and  C'orsets,  Mus- 
lins and  Wash  Goods,  Quilts  and  Hlan- 
kets.  Staples,  Ladies'  Gloves,  Ladies' 
and  Children's  Hosiery.  Embroideries 
and  Laces,  Handkerchiefs  and  Ribbons. 
Soaps,  Perfumes  and  Leather  Novelties 
Notions.  Parasols,  Men's  Tfats,  Glen's 
Furnishings,  Custom  Tailoring.  TTouse- 
furnishings,  Carpt^ts,  ButfiM-ick  Patterns. 
Men's  and  Roys'  Clothing.  Trunks  and 
Travelling  Goods.  Boots  and  Shoes,  Pic- 
tures. Silverwar<>,  China,  Crockery  and 
Glassware,  Cigars  and  Tobaccos.  Confec- 
tionery,    Optical    Goods.     Phonographs, 


en  a  actuellement  300,  auxipiels  elle  paie 
par  semaine  $.3,5(X)  de  salaire,  soit  la 
somme  considérable  de  $182,000  par 
année. 

Ses  opérations  sont  exclusivement  con- 
sacrées à  la  fabricjition  de  chaussures  de 
hante  qualité  o».  de  chaussures  fines  à 
trépointes  '"Good.vear"  pour  hommes, 
femmes,  garçonnets,  fillettes  et  enfants. 
Elle  en  fabri(iuc  0.000  paires  par  se- 
maine ou  4()(),(K)0  paires  par  année:  elles 
sont  exclusivement  vendues  aux  mar- 
chands en  gros,  |)ar  toute  la  Puissance  du 
Canada  et  rcprésenferit  une  valeur  an- 
nuelle de  plus  d'un  (1  ui-million  de  dol- 
lars. 

T^a  bâtisse  occupée  par  cette  impor- 
tante fabri(jue  de  chaussures  est  une  con- 
struction moderne  de  180  pieds  jiar  70, 
à  4  étages  et  donnant  ."')().4()0  pied»  car- 
rés de  j^lanclier. 

La  grande  fabri(pic  de  chaussures  de 
J.  II.  Laroelielle  &  Fils  a  été  fondée  en 
lSi»2  |)ar  .Mr.  J.  II.  Laroelielle.  En  lOOG, 
.Mr.  J.  IL  Laroelielle  entreprenait  avec 
son  fils,  le  conmieree  de  chaussures  en 
gros.  En  lOll.  la  maison  J.  IL  Laro- 
elielle &  Fils  K'prenait  la  fabrication  des 
chaussuns:  elle  a  aetuellenK  nt  à  son  ser- 
vie ■  12")  i'iii|)loyés  (|iii  produisent  annuel- 
Ifinent  100.000  |)iiires  de  chaussures  et 
dont  les  sala  ris  réunis  s'élèvent  à  une 
.somme  considérable. 

La  maison  J.  IL  Laroelielle  &  Fils 
fabriciiie  surtout  les  gross,  s  chaussures  à 
(  lievilles  pour  les  ouvriers,  les  cultiva- 
teurs 't  lis  buelierons.  C'est  certaine- 
ment la  maison  la  plus  avantageus  'ment 
connue  en  Canada  pour  la  fabrication  de 
cette  classe  spéciale  d  •  eluiiissures.  Elle 
jouit  pour  cela  d'une  réputation  très 
étendue  et  surtout  très  méritée.  La  mai- 
son J.  IL  Laroelielle  &  Fils  n'emploie  en 
effet  que  le  meilleur  c"ir  pour  ses  pro- 
duits et  ses  chaussures  (»nt  la  réputation 
de  durer  très  longtemps;  rien  d'étonnant 
aloi-s  qu'elles  soient  si  recherchées  par 
tout  ■  la  Province  de  Quéliec  e+  les  Pro- 
vinces Maritimes. 

Leur  ligne  de  chau.ssures  qui  porte  la 
marque  "Lion"  est  en  haute  estime  dans 
le  commerce,  parce  qu'on  sait  (pie  la  soli- 
dité en  est  garantie. 

On  peut  dire  sans  hésiter  que  la  mé- 
gisserie de  ^L  Lucien  Borne  occupe  le 
premier  rang  au  Canada  diins  l'indus- 
trie de  cuir  au  chrome. 
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Exterior 
Booto  &   Shoe   Merchant 


\'hnU,    i  >      II.     II.     W:    -.P. 

Undertaker   in<\    Embalmer 


L.    F.    FALARDEAU 

124   St.   Joseph 


Interior 
Marchand  de  chaussures 


GERMAIN   LEPINE 
283    St-   Valier 


Entrepreneur   de   poinpes   funèbres 
et    ETbai'n:ci;r 
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A.   C.    ROUTIER 
Jeweler  Bijoutier 

52,    Mountain   Hill — Côte   Lamontagne 


A.  J.   TURCOTTE  &   FILS 
Manufacturers  Agent.  Wine  and  Liquors 

Agents  de  Manufactures.  Vins  et  Liqueur» 
76  St.  Paul 


Wall  Paper,  Furniture.  Cliureli  Orna- 
ments, Furs,  and  Kit»  lienwaic. 

Tl'.ere  are  six  lar^e  airy  workrooms 
whore  are  mainii'aetured  Ladies'  Hats, 
Ladies  Suits  and  Skirts. 

An  European  l)u.ver  is  niaintained, 
wlio  is  constantly  Iookin<r  for  new  novel- 
ties. The  store  employs  about  ")()() 
people. 

Another  leadinjr  dry  froods  and  gentle- 
men's furnisliin«r  store,  is  that  of  L'lleu- 
reux  &  Ctauvin.  which  was  established  in 
190.'}.  The  business  occujyies  premises 
containin»;  lO.OOO  s(|uare  feet  of  tloor 
space,  devoted  to  d?'y  poods,  notions  cos- 
tumes and  larjies'  wear  of  all  kinds, 
men's  clothinjr  and  a  special  «xentlemen's 
furnishinfr  department. 

The  fui-s  are  under  the  manajrement 
of  Mr.  Ephrem  Ti'lleureux  who  lias  been 
in  the  business  f(tr  over  :{.">  years,  and  he 
is  considered  an  expert  in  this  line. 

Mr.  Jules  (iaiivin  who  is  above  all  a 
business  man.  looks  after  the  other  d''- 
partments.  A  skilful  management  and  the 
iimin'U^e  |)r<!jrress  of  the  house,  since  it's 
foundation,  answers  for  the  lii<>:li  Hnan»'- 
ial  standinj;  of  the  firm. 


L'établissemenl  de  cette  importante 
méjrisserie  remonte  îi   1S72. 

La  tannerie  avec  ses  entrepôts  et  ses 
cours  occupe  une  espace  de  lôH.CHM)  pieds 
carrt'*s  et  elle  a  l'outillatre  le  plus  |)erfec- 
tionné  (pie  l'on  connaisse  dans  l'indus- 
trie du  cuir.  La  im''pis.serie  de  ^L  L. 
lîorne  est  exclusivement  consacr«*e  à  la 
fabrication  de  la  ciievr",  du  veau  et  du 
mouton  au  chrome.  Elle  en  fabriipie 
de  1')  à  20  ipialitt's  différentes.  .M.  Borne 
emploie  de  (id  à  Tô  personnes,  auxcpi»  lle^s 
il  paye  de  ^H)i)  à  $!)()()  par  semaine.  La 
méfrisserie  de  M.  lîorne  i)roduit  par  an- 
née plus  de  :J()(I.(M)()  côtés  de  cuir  (|u"ell(^ 
vcncl  à  tous  les  principaux  fabricants 
de  chaussures  par  tout  le  Canada. 

Ijcs  bureaux  et  maj^asins  de  la  mégis- 
serie de  .M.  L.  iiorne  sont  situés  ni  No. 
4î)l  rue  St-Valier.  'SI.  Borne  a  dans  ses 
entrepôts  non-seulement  des  ju'odiiits  de 
sa  mégisserie,  mais  il  a  en  même  temps 
un  assortiment  considérable  de  cuirs  ta- 
bri(piés  dans  maintes  autres  tanneries 
imi)ortantt's. 

yi.  Borne,  sous  la  directit>n  de  .M.  l'aiil 
Koy  a  une  succursale  au  Xo.  248  rue  Le- 
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Tlit'V  îiri'  tlic  (^ik'Ihm'  représentatives 
l'or  tlif  Well  known  ■•Semi-Ki  atly"  elotli- 
injî,  noted  for  their  distinetive  styles,  of 
whii'li  tliey  earry  a  <  ompleto  line. 

Tliey  employ  llo  people  to  whom  are 
paid  in  wajfes  wei'kly  $4<)().(M)  or  about 
}i;2<MHM»  annually. 

The  lar^e  paintinj;,  wall  paper  and 
deeoratinj;  t  stahlisliment  of  ha  Compa- 
gnie (Jaiithier  &  Frère  lin-.,  was  founded 
as  eaily  as  iHfiS  hy  .I()se|>h  anil  Ovide 
(Jauthier.  In  the  year  liM».')  it  was  orjran- 
ized  into  a  stock  Company  with  a  eapital 
of  .+.")(»,()()(»,  the  ori<.'i!ial  owneis,  .losepli 
(Jauthier  heeominj?  President  and  O. 
(Jauthier,  Viee-President. 

The  size  of  the  l)uildinfr  is  ♦!()  x  125 
feet  having  a  paintiui;,  deeoratinj;,  fram- 
ing, and  gilding  department,  as  well  as 
a  Stain»  (I  Art  (Jlass  Department,  ineliid- 
inga  hevellinfï  and  all  kinds  of  leaded 
copper  work  j)lant.  Silvering;  glass  for 
mirrors  forms  a  special  feature  of  the 
business. 

The  firm  employs  100  people,  pays  in 
waj.'es  annually  more  than  ij^.lO.OOO  and 
does  a  <;ross  l)usiness  of  over  $150,000. 

The  Company  have  decorated  more 
than  250  churches  throutrhout  the  Prov- 
inces of  Quelx'c.  Ontario  and  New 
Brunswick,  l)esides  the  principal  public 
buildings  in  the  city  of  Quebec. 

The  Company  carries  the  largest  stock 
of  wall  paper,  paints,  oils,  frames  and 
mouldings  among  decorating  firms 
in  Eastern  Quebec,  embracing  a  com- 
plete line  in  everything  for  painters  and 
decorator's  use. 

The  dry  goods  house  of  Faguy,  Lep- 
inay  and  Frere  was  established  in  1894, 
by  the  present  owners.  Tt  occupies  a  3 
story  building  85x02  feet  devoted  to  the 
sale  of  high  class  dress  goods,  dry  goods, 
carpets,  clothing  and  furnishings  of  all 
kinds,  of  the  very  highest  quality  both 
for  men  and  women.  The  firm  carries 
the  finest  Canadian  dress  goods  and  is 
a  heavy  importer  of  European  and  Am- 
erican dress  goods  and  novelties. 

The  business  employs  40  people,  pays 
in  wages  yearly  more  than  .'|!20,000  and 
does  a  business  of  more  than  $250,000 
annually. 

The  foundation  of  the  retail  coal 
business  of  C.  X.  Falardeau  &  Cie  was 
laid  in  Sillery  in  1002.  The  follow- 
ing year  a  coal  office  was  opened 
in      St.    Roch's,    on    the    banks  of  the 


nmine,  à  .Montréal,  |«)ur  l'avantage  de 
ses  nombreux  clients  de  la  métropole 
ainsi  que  de  l'Ouest. 

La  fal>ri(|Ue  de  chaussures  de  M.  liUd- 
ger  Duchaine  était  établie  en  iHiMi.  Elle 
occupe  actuellement  une  bâtisse  à  (plâ- 
tre étages  et  de  42  pieds  de  front  par 
lOO  pieds  de  profondeur.  Ellr  emploie 
cent  ouvriei-s  et  paye  (h'  .>)!!»00.00  à  ^],{)m 
par  semaine  en  salaires.  Elle  fabricpie 
des  chaussures  medium  .McKay  ainsi  »pu* 
des  chaussures  imitation  de  trépointe 
(J(MMlyear,  pour  hommes,  femmes,  ado- 
lesci  nts  et  enfants. 

.M.  Duchaine  a  acheté  dernièrement  la 
fal)ri(|ue  de  M.  «lames  .Muir  une  bàtisst* 
de  HO   pieds   par   l«i5,  et  à   ){   étages   et   il 

doit  y  transpoi"ter  son  étal)lissement  pro- 
chainement. Connue  il  aura  maintenant 
des  (juartiers  Ix-aucoup  j)lus  grands,  ainsi 
(|u'un  outillage  absolument  moderne,  il 
se  propose  d'augmenter  .ses  opérations 
du  double,  de  redoubler  par  consétpient 
sa  production  et  le  nombre  de  ses  em- 
|)loyés.  Son  intention  est  de  faire  de  sa 
fal)riiiue  de  chaussures,  l'établissement 
le  mieux  outillé,  le  mieux  monté  de  Qué- 
l.ei'  (|;in-;  le  gi  lir". 

L'importante  fabri(|ue  de  cuir  de  "SI. 
ririe  Cantin  était  fondée  en  1892.  Elle 
|)renait  «pielque  temps  après  le  nom  de 
('ompagnie  de  cuir  verni  Cantin,  et  qua- 
tre ans  plus  tard  elle  passait  sous  la 
direction  de  .M.  Wilfrid  Cantin. 

Cette  industrie  occupe  une  bâtisse  de 
172  pieds  par  26  à  deux  étages.  Elle  est 
pourvue  de  l'outillage  le  plus  moderne 
et  le  plus  perfectionné.  Elle  ne  fabrique 
que  le  cuir  verni  ;  elle  en  produit  250 
cotés  par  semaine.  C'est  sans  conteste  la 
plus  grande  fabrique  de  cuir  verni  de 
Québec. 

Elle  emploie  30  ouvriers  et  leur  paye 
$20,000  de  gages  par  année.  EU»  vend  à 
Montréal  la  plus  grande  partie  de  ses 
produits  ;  elle  en  vend  aussi  à  un  certain 
nombre  de  fabriques  de  chaussuns 
établies  ailleurs.  Son  chiffre  d'atVaires 
est  de_$l 00.000  à  $125,000  par  année. 

L'établis.sement  de  l'importante  tan- 
ricrie  de  J.  Guay  &  Fils  remonte  à  1860. 
Il  était  alors  fondé  par  Julien  &  Guay 
Après  la  mort  de  ^îr.  Julien.  ^Fr.  Guay 
a  continué  les  affaires  avec  le  proprié- 
tiiire  actuel  ^Fr.  Louis  Guay.  sous  le  nom 
de  J.  Guay  &  Fils.  Nous  publions  dans 
une  autre  page  des  vignettes  qui  repré- 
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Grocer  ft  wine  merchant 


ELZEAk   TURCOTTE 
Des  Posses  &  Grant 


Epicier  et  marchand  de  vins 


8t.  ("harU'S  river,  wlierc  tlu^v  l)uilt  a 
wharf  of  20,000  square  fi'«'t,  heinp  the 
first  dealers  to  ship  eoal  ahmj;  that 
stream.  The  wharf  is  eapahh'  of  earry- 
injï  4,000  tons  at  one  time.  They  handle 
more  than  12,00(1  tons  yearly,  eompris- 
inj;  anthraeite.  trrate,  e<;<;.  stove  and 
chestnut  eoal,  as  well  as  Anieriean 
Pittshurfr  steam.  for<rt ,  and  \VeIister">< 
smithinfjr  eoal.  which  tliey  sell  at  retail 
throufrhoiit  the  city. 

In  1012  they  moved  to  2:{S  St.  Joseph 
Street,  where  they  oeeupy  tine  offices. 

yir.  C.  N.  Falardeau  is  a  larjre  pro- 
perty owner  and  is  interesti'd  in  a  nuin- 
hei  of  companies,  amotif;  which  are  the 
La  Cie.  Hotel  St.  Roch  and  La  Com- 
pafrnie  St.  Foy  Limited,  in  hoth  of 
which  he  is  a  director,  the  latter  com- 
pany owninj;  over  400  acres  of  real  es- 
tato  in  St.  Foy  Parish  on  St.  Louis 
Road,  which  will  shortly  he  suhdivided 
into  ]»uildinj;  lots. 

Amon<r  the  oldest  and  most  successful 
of  the  Quehec  business  houses,  is  the 
romi»afrnie  ]\rartineau.  Ltd.,  of  which 
J.  E.  ]\rartineau  is  President  and  TL  O. 
^Martineau,  Vice-President  and  Manager. 


M'Utent  la  maison  à  toutes  les  phases  de 
son  d«''veloppement,  depuis  son  com- 
mencement .jusipi  'au.jourd  "liui. 

La  nouvelle  tannerie  de  J.  (Juay  &  Fils 
)|ui  a  été  construite  (  ti  IDO.'t.  ji  40  pieds 
(ie  h)r<reur  par  120  d  •  jji-ofondeur.  Elle 
a  deux  étaires  et  !h)(l((  pi  -ds  carrés  de 
j)lancher.  Elle  est  pourvue  des  machines 
les  plus  améliiuvis  pour  la  fabrication 
d(  s  cotés  de  cuii-  verni,  de  même  (|Ue  des 
cuirs  MaïK's  et  de  couleur  au  moyen  du 
chronic;  c'est  sa  spécialité. 

La  imiison  J.  (iuay  &  Fils  a  à  son  ser- 
'ice  dans  son  importante  industrie  20 
ciiiployés  auxriuels  elle  |)aye  +22."). 00  par 
semaine,  <le  <:a5.'es.ou  plus  de  $ll.(HX)par 
iiiniée.  Le  rendement  annuel  de  la  tan- 
j.erie  .F.  (îuay  <S:  Fils  est  d'environ  26,- 
000  cotés  de  cuir,  représentant  nno  va- 
leur de  .«f;S0.000  à  -tlOO.OOO  et  que  l'on 
veml  aux  faluicants  de  chaussures,  de- 
jtuis  Halifax  jusiju'à  T(U'onto. 

Tin  tannerie  ou  nuuiufacture  de  enir 
de  Elie  Turiroon  était  établie  «^n  1815, 
par  ^fr.  Tharles  Lemieux  :  elle  passait 
ensuite  sous  la  direction  de  "Mr.  Elie 
Turjreon.  et  depuis  1.")  ans  elle  est  la  pro- 
priété de  ]Mr.  Z.  O.  Turjreon,  qui  con- 
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chartfH'il  in  lîMKi,  with  a  capital  of  !|('>0,. 
(XX),  practically  owned  antl  controlcd  hy 
Mr.  J.  K.  Martincaii,  who  i  staMislicd  the 
busincsH  as  early  as  lH»i7. 

The  busincHU  pr» mises  occupy  a  4  story 
hnildin^  1H(>  x  40  feet  an<l  two  ware- 
houses devoted  to  shelf  and  heavy  hard- 
wan»,  oarryin)?  perlia|>s  the  lar^rest  var- 
iety in  the  city,  as  well  as  cenient.  lime, 
drainpipes,  root'injr  sup|)lies,  and  build- 
er s  material  of  all  kinds,  which  is  sold 
at  retail  «ind  wholesale  tlirou>fhoiit  the 
Province  of  Qiiehec,  an<l  Hnmswick. 

The  lMisin('V-  employs  2.')  |)eople.  pays 
in  wa«TcM  about  l.».0()()  yea»"ly,  nnd  doe^ 
a  jrj-nss  business  of  more  than  $12()/)00 
annually. 

The  larfjest  jrrocery  store  Quebec 
boasts  is  that  of  Kl/ear  Turcotte  found- 
ed in  IHOl  and  located  at  tho  corner  of 
Des  Fos.ses,  (Jrant  and  Octave  Streets, 
havinp  21  ('  feet  frontage  and  oeeupyin»? 
32.000  square  feet  of  floor  space. 

It  earries  both  a  larpe  and  complete 
ORROrtment  of  proceries,  provisions, 
wines  and  li(pu)rs  which  it  imports 
largely  and  sells  both  at  wholesale  and 
retail.  Some  idea  of  its  size  may  be  had 
by  mentioning  that  ;î2  people  are  em- 
ployed and  that  weekly  deliveries  are 
made  to  Indian  I^orette.  rharlesbourg. 
Sillery,  St.  Romuald  and  other  suburbs, 
besides  the  daily  deliveries  within  the 
city. 

Another  leadinp  proccry  store  is  that 
of  A.  Grenier  fotinded  in  1882.  bv  the 
present  owner.  Tt  occupies  premises  40x 
40  feet  and  a  warehouse  40.\:U)  feet  de- 
voted to  the  sale  of  groceries,  provisions, 
wines  and  licjuors  of  which  he  carries  a 
very  choice  and  select  as  well  as  a  very 
large  stock.  Ten  people  are  employed. 
Goods  are  delivered  to  patrons  botli 
throughout  the  city  and  suburbs.  The 
high  quality  of  goods  carried  and  un- 
failing courtesy  has  drawn  to  it  a  large 
patronage  and  has  placed  it  among  the 
foremost  of  the  city's  retail  establish- 
ment. 

J.  A.  Langlais  &  Fils  was  establi.shed 
as  early  as  1865  by  J.  A.  Langlais  who 
only  a  short  time  before  his  death  conv- 
erted it  "Into  a  limited  corporation  of 
$75,000  of  which  ^îr.  A.  Tliiviorge,  who 
for  19  years  was  connected  with  the 
business  is  general  manager. 

The  company  is  the  piahlisher  of  82 
series  of  French  school  and  Latin  and 


tirnie  les  opérations  h«>us  l'ancien   nom 
de  Klie  Turgeon. 

La  bâtisse  où  elle  fait  ses  opt'rations 
est  relativement  neuve.  Klle  a  175  pitMJs 
par  5<J  et  est  pourvue  de  tout  ce  (pi'il 
peut  y  avoir  di-  jilus  moderne  en  ma- 
chineries pour  la  l'abrication  du  gro«euir 
im|»erm»''able  fait  au  tannin  d'écorce  de 
priiche.  et  que  l'or»  em|)loie  surtout  pour 
les  grandes  bottes  et  mocassins.  F-a  mai- 
.son  Klie  Turgeon  achète  aussi  des  p.  aux 
de  moutons  et  pré[)are  la  laine  brute 
pour  les  fabricants  de  tissus. 

lia  tannerie  Klie  Turgeon  em|)loie  12 
honnm's,  elle  n'en  a  .jamais  eu  davantage 
à  .son  ser^•ice  depuis  plus  de  35  ans;  les 
gages  <le  ces  hommes  s'élèvent  à  une 
sonune  de  $175.00  par  senuiine.  Le  ren- 
dement de  la  tannerie  <le  la  maison  Elie 
Turgeon  repré.sente  une  valeur  de  .$175,- 
000  à  $200.000  par  année. 

La  maison  si  avantageu.sement  con- 
nue de  Kichanl  &  (Me  était  fondée  en 
1882.  Klle  occupe  <lenx  bâtissess.la  f)rin- 
cipale  a  60  x  .{0  pieds  et  la  seconde  6!) 
par  ."50  pieds.  Les  deux  ont  trois  étages 
chacune.  La  maison  Richard  &  Cie  fa- 
bri(|ue  du  carton-cuir,  du  carton-fibre, 
des  renforts  en  cuir  et  toute  espèce  de 
matériaux  qui  entrent  dans  la  fabrication 
de  la  chaussure:  du  ciment  en  caoutchouc 
des  Imites  pour  l'empaquetage,  etc.  Elle 
a  un  atelier  pour  la  réparation  de  .ses 
jtropres  machines  et  une  scierie  à  Petit 
Pré,  Ange  Gardien,  P.Q. 

A  part  les  nuinjifactuH's  que  noi'«  ve- 
nons de  citer,  Québec  a  un  granù  .n- 
bre  d'autres  industries,  en  parti<Mi!icr  la 
Dominion  ('omet  Co..  l'une  des  fabriques 
les  mieux  considérable  et  les  mieux  orga- 
nisées du  Dtmiinion.  et  qui  emploie  à 
elle  seule  à  l'année  900  personnes. 

Tes  diverses  industries  (pii  emploient 
en  tout  des  milliers  d'ouvriers  font  de 
Québec  l'un  des  principaux  centres  in- 
dustriels du  Canada. 

LE  COMMERCE  EN  GROS 

JiH  maison  Drouin,  Frères  &  Ra'  y, 
Ltée..  a  été  fondée  par  M.  Olivier  I).  ^uin 
père  de  Messieurs  Nap.  Edmond,  «  t 
Alexis  Drouin  ;  ilr.  Olivier  Drouin  [  js- 
sédait  et  tenait  un  magasin  d'épiceries 
en  détail  sur  la  nw  Smith,  en  1873. 

Après  la  mort  de  Mr.  Olivier  Drouin, 
ses  trois  fils  ^Fessit  urs  Napoléon.  Edmond 
et  Alexis  Drouin,  continuèrent  les  af- 
faires de  la  maison. 
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French  books  and  lîyinntils,  wliicli  he- 
sides  hooks  in  English  and  other  hin^- 
uapes  they  sell  hoth  at  retail  and  at 
whoh'sah»  throiifïhout  the  Dominion  do- 
ing a  large  importing  and  johhing  Imsi- 
ness. 

Besides  four  traveling  men.  27  jteople 
are  employed,  whose  wages  amount  year- 
ly to  $18,000.  Tlie  eompany  also  "does 
a  large  mail  order  hiisine.ss  having  over 
10.000   names  on   their  )uailing  list. 

Among  the  younger  retail  and  whole- 
sale grocery  tirms  in  Quehee.  is  that  of 
Cantin  et  Fn  re.  Knrg.  of  whii-h  Kudge:' 
Cantin  is  pn)|)rietor.  located  at  tlie  cor- 
ner of  St.  .iosepli  and  Dorchester  Stre<'1s. 
with  a  warehouse  at  1S1  (^ucen  St.  Th>^ 
business  was  established  2'j  yeai"s  ago. 

The  firm  does  a  general  retail  grocery 
business,  delivering  throughout  the  city 
and  suburbs,  and  sells  at  wholesah'. 
olioeolatos.  candies,  tobacco  and  cigars, 
employing  8  people.  The  gross  business 
last  year  amounted  to  more  tliao  +40.  MX) 
and  this  year  will  be  nuich  larger. 

One  of  the  city's  leading  wholesale 
and  retail  drug  houses  is  that  of  \V.  I5ru- 
net  (!i:  ('ie..  eoutroled  liy  W.  fJ.  li.  ami  (î. 
II.  P.runet.  located  at'  Nos.  l:«)-141  St. 
.T()S(  |)h  Street.  The  firm  emjiloys  .")()  peo- 
ple, has  •")  travellers  and  Itesides  doing  a 
large  retail  business,  does  an  extensive 
wholesale  trade  throughout  (Quebec,  On- 
tario and  the  Mariliine  Provinces. 

The  lar^e  funeral  business  of  Hubert 
:\roisan  was  established  in  1S02.  It  has 
10  hearses,  carriages.  aml)ulance.employs 
20  men  and  is  one  of  the  best  e!|ui|)ped 
in  the  city. 

^Fr.  ^bussin  is  president  of  six  different 
chartere»!  Companies,  including  thfr 
Standard  Cement  Co.,  Le  Ideal  Construc- 
tion Co..  Standard  Paper  Hox  Co.,  and 
a  direct(U'  in  a"  nundter  of  other  eorimra- 
tions. 

The  prominent  optical  store  of  J.  E. 
Oagnon  was  established  in  1S87  by  the 
present  owner.  The  store  is  devoted  to 
the  sale  of  optical  goods  of  all  kinds, 
both  wholesale  and  ntail.  and  is 
tlie  only  strictly  optical  goods  store  in 
(Quebec. 

Mr.  Oagnon  is  a  graduate  from  the 
French  Optical  Institute  of  Canada,  and 
an  optician  of  ability,  who  has  met  with 
large  success  in  his  chosen  profession. 

The  store  of  C.  J.  Cid  carries  a  very 


Sous  leur  soigneuse  et  habile  direction, 
les  affaires  de  l'ancienne  épicerie  de  leur 
père  prospérèrent  au  point  qu'il  fallut 
.songer  à  se  i)rocurer  des  (|uartiers  beau-  , 
cou|)  plus  grands.  En  18!).").  ils  déménar 
irt  aient  à  la  Basse- Ville  et  achetaient 
pour  cela  la  bâtis.se  (pi'ils  occupent  actu- 
ellement; ils  entreprenaient  alors  en 
même  temps  «jue  le  i*onunerce  de  détail 
le  conunerce  en  gros  d'épiceries. 

En  1!»10,  Mr.  E.  E.  B.  Kattray  était 
admis  dans  la  société  et  on  formait  alors 
une  compagnie  à  fonds  social.  La  mai.son 
Drouin.  F'rèn  s  et  Kattray  fait  non-seule- 
nu-nt  nn  commerce  considérable  d'épice- 
ries en  gros,  mais  fait  en  même  temps  un 
commerce  d'importations  et  d'exporta- 
tions de  la  plus  haute  importance.  Elle 
exi)orte  en  particulier,  le  poisson,  le  ho- 
mard et  h  s  huiles  (le  poisson. 

Le  président  de  la  Compagnie,  Mr. 
Xa|>.  Drouin  a  de  irrands  intérêts  com- 
:iierciaux  dans  la  Cité  de  Québec.  Il  en 
est  le  |)r<'mier  magistrat  depuis  trois  ans, 
et  depuis  ([u'il  (^"cupe  le  fauteuil  de  la 
.Mairie  on  a  fort  apprécié  et  admiré  son 
ii.d)ileté  |»our  les  affaires. 

La  "Dominion  Fish  and  Fruit  Co" 
est  .sans  contredit,  la  maison  la  plus 
considérable  de  Qiu''l)ec  pour  le  commerce 
M  Québec  en  1902  par  ]\ressieurs.  I.  ^fon- 
treuil.  Josei)h  Simard  et  J.  X.  Beaumont 

Le  grand  entrepôt  (prelle  occupe  dans 
h'  voisinage  de  l 'ancien  marché  Cham- 
plain  est  consacré  au  connnorce  de  fruits, 
poissons,  oeufs  et  légumes  (ju'elle  vend 
en  gros. 

La  Dotuinion  Fish  &  Fruit  Co..  a  aussi 
le  contrôle  d'un  grand  entrepôt  frigo- 
rifique  Ti  cinq  étages  et  de  00x91  pieds,  au 
coin  de  la  rue  St-Paul  et  de  la  ruelle  Bell. 
("est  sans  contredit  le  plus  grand  entre- 
pôt du  genre  à  Québec.  Elle  est  aussi 
pi'opriétaire  d'u  nouvel  édifice  de  10 
étages  sur  la  rue  St-Pierre.  connu  sous  le 
nom  de  "Dominion  Building",  le  plus 
haut  édifice  de  Québec  et  dont  on  i)eut 
voir  la  vignette  dans  une  autre  page. 

La  progressive  maison  de  conunerce  en 
gros  de  ]\L  Joseph  Côté  a  été  établie  en 
18S7.  Elle  occupe  une  bâti.sse  principale 
de  59  X  00  jtieds,  avec  deux  ailes  d'une 
étendue  n'spective  de  3fi  x  24  et  de  24  x 
24  pieds.  C'est  l'un  des  établissements 
les  mieux  situés  de  Québec  :  il  y  a  une 
voie  ferrée  à  prn  tnité  immédiate  ;  elle 
a  aussi  accès  sur  lieux  rues,  deux  artères 
importantes  du  commerce  à  Québec. 
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Photo  by  Harry   Richard». 
Insurance  &   Real   Estate  Agents 
Private  office 
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complete  line  of  r;incy  dry  «roods,  hoots 
shoes  jewelry  elotliinj;  and  frentleiiien's 
furnishiiifrs  of  all  kinds,  doin^r  l»otli  a 
wholesale  and  retail  hiisint  ss.  The  tinii 
handles  the  well  known  "Master  ('raff 
(lothirifr  in  the  sal'  of  which  Mr.  ('id  is 
huildinjr  np  a  lar<;e  patronajre. 

The  iindertakintr  business  of  Charles 
("loiitier  was  estaidislied  in  1S7(>  Ity  Mr. 
Charhs  Cloiitier,  K>"an«ifHtlier  of  the 
present  proprietor.  .Mr.  Charles  Cloiitier. 
It  oeeupies  modern  |)remises  at  the  cor- 
ner of  S^.  Clair»'  and  d'Ai«ruillon  Street.s, 
lias  fine  lit  arses,  earriajrts  and  ambulan- 
ces. 

Another  well-known  undertakinfr  es- 
tahlishnient  is  that  of  Germain  Lepine. 
oceupyinjr  extensive  premi.ses  at  2S1-2H:{ 
St.  Valier  Street.  The  firm  has  nine 
hearses,  ambulance,  earriafres,  and  full 
funeral  e(|uipments.  employin«r  nine 
horses  and  twelve  men  in  the  business. 

The  shoe  store  of  L.  F.  Falardeau  is 
one  of  the  best  e(|uipped  in  the  city  as 
a  prlance  at  the  picture  on  another  pape 
shows.  It  is  stocked  with  a  complete 
line  of  hoots,  shoes  ami  footwear  of  all 
kinds  for  men.  women  and  children  and 
does  a  constantly  firowinjr  business. 

The  Automobile  business  of  J.  Ed- 
mond Poulin  was  established  in  1011, 
with  headquarters  at  Xo.  319  St.  Joseph 
street.  lie  is  the  ajrcnt  for  the  well 
known  Kissel.  Pullman  and  Cadillac 
cars,  wliidi  are  recftjrnized  amonjr  the 
best  autoiiio])iles  •aianufactureil.  Con- 
nected with  the  bii.-iiness  is  also  a  lar»r' 
repair  sln>|).  where  .ill  autoniol)ile  work 
is  done  promptly  and  at  very  mo;lerate 
prices. 

The  tailoring;  and  outfittinjr  establish- 
ment of  Raymond,  Binet  &  Co.,  was  es- 
tablished in  March,  1010.  and  in  ^Fay  of 
this  year  was  moved  tc  the  larjji'  build- 
ing a  picture  of  which  appears  on  an- 
other pap:e. 

They  carry  a  very  select  stock  of 
men's  furnisliintrs  of  all  kinprs  importing 
from  the  leadinfr  fashion  centres  of 
Etirojx'  and  elsewhere. 

Since»  moving  to  tlu'ir  new  block  of 
they  have  larorely  increased  their  busi- 
ness, as  it  is  one  of  the  most  up-to-date 
and  attractive  stores  on  ^St.  John  street, 
which  tourists  ccmiinjr  to  Quebec  should 
visit. 

The  tailoring  store  of  E.  A.  Anctil  & 
Co.,  was  estaltlished  11  years  ago  by  the 


Sis  opérations  consistent  dans  l'im- 
portation et  la  vente  en  gros  du  tabac 
en  feuilles,  de  cigares,  pipes,  articles 
pour  fumeurs,  de  bonbons  et  de  biscuits 
de  toutes  .sortes. 

.M.  Joseph  Côté  a  un  personnel  de  24 
employés  dans  son  magasin,  et  il  a  à  son 
service  à  part  cela,  sept  voyageurs  de 
commerce  pour  la  vente  de  ses  marchan- 
di.ses  i>ar  toute  la  Province  de  Québec. 

-M.  Coté,  depuis  14  ;ins,  a  ouvert  suc- 
cessivement trois  magasins  de  détail,  de 
tal»a<'  (t  di'  pipes:  un  au  no.  170  me  St- 
Jos(  pli.  un  deuxième  au  no.  18  rue  St- 
Jean  et  un  troisième  au  no.  212  rue  St- 
Jean;  ci's  trois  magasins  sont  reconnus 
commi'  étant  les  meilleurs  magasins  de 
detail  |>oiir  le  tabac  à  (Québec. 

Les  affaires  de  la  mais(m  ont  augmenté 
depuis  sa  fondation  de  25  à  30  p.c.  par 
année. 

La  maison  Louis  Beaubii-n  est  sans 
conteste  au  premier  rang  des  maisons 
de  commerce  de  gros  de  (Québec.  Mr. 
Beaiibien,  après  avoir  été  pendant  un 
quart  de  siècle  l'un  des  jirincipaux  mar- 
chands de  chaussures  en  détail,  à  (Qué- 
bec établissait,  en  1!)00.  l'importante  mai- 
son de  gros  (|ui  porte  actuellement  son 
nom.  Son  magasin  de  chaussures  occupe 
une  bâtisse  de  30  x  130  piids  et  à  4 
étagt  s  et  contient  un  énorme  assorte- 
ment  de  chaussures  pour  hommes, 
femmes  »  t  c  nfants  ainsi  (pie  de  cliai|iies, 
de  bas  ot  de  mitaines,  représentant  une 
valeur  de  4:40.000  à  -tlOO.OOO  (|iie  ion 
vend  en  grand  partie  dans  la  Province 
de  (Québec. 

La  iiianpie  de  chaussures  ''L.B."  est 
excessivement  populaire  et  .jouit  d'une 
réput:iti(Ui  réellement  ext'ejitionnelle 
sons  le  rapport  de  l'élégance  et  de  la 
qualité.  La  maisoîi  Louis  Beaubien  em- 
ploie 13  voyageurs  de  commeTce  et  son 
chiffre  d'affaires  est  de  jilus  d'un  (piart 
de  million  de  dollars  par  année. 

La  maison  Huit  &  H  nfrew  était 
fondé',  en  1S37,  oar  M.  W.  S.  Hender- 
son. Elle  a  porté  suceessi\(>ment  depuis 
.iiisiprcn  1M!)S  le  nom  de  John  Hender- 
son &  Co.;  Henderson,  Henfrew  &  Co.; 
Renfrew  &  .Marsh  Co.  et  (J.  K.  Renfrew 
(S-  Co.  En  1S!t.S  elle  était  organisée  en 
compagnie  à  fonds  social  sous  le  nom  de 
Ilolt.  Renfrew  &  Co..  avec  un  capital  de 
.^l.OOO.OCO.  I.s  opérations  di-  la  mai.son 
se  font  depuis  ce  temps-là  sous  la  direc- 
tion de  c!  tte  coîiipagnie  ipii  a  pour  pré- 
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Photo  liy  11.   II.   Wilson. 
American  and   European  Plans 
Facing   Auditorium   Theatre 


MONTCALM   HOTEL 

A.   J.    Pelland.    Prop. 

161    St.   John 


Système  Américain  et  Européen 
Vis-à-vis   l'Auditorium 


senior  nioinJxr  of  th.-  tiriii.  mikI  is  locat- 
■ed  at  '):{  Huadc  Street,  where  it  oeeupies 
premises  which  sinei'  tli»  ir  reparation, 
take  a  first  phiee  aiiioiii;  the  taihtriiij; 
estahlishiiieiits  ot"  tlie  city. 

J,  A.  Chicoine  is  one  of  the  city's 
leadin»;  tailors.  His  establishment  at 
No  ."W  Fabri«iue  street  in  modern  and 
up-to-date,  and  emph)y.s  15  people,  pro- 
ducinor  made  to  measure  garments  of  the 
highest  quality  and  the  latest  styhs. 

The  dry  goods  of  Marceau  &  (.'o  was 
estiihlished  "if)  years  ago.  and  occupies 
an  important  place  among  î!ic  city's 
large  retail  intt  rests. 

The  1)uil(ling  occupied  hy  the  ])usin  ss 
is  3S  X  SO  feet.  4  stories  high  and  eon- 
tains  12.160  si|uare  feet  of  Hoor  spaee, 
<levoted  to  dry  goods,  dress  goods,  .satins, 
velvets,  silks,  lace.s,  emhroideries,  ear- 
pets,  hoots  and  shoes,  furs,  ladies  costu- 
mes and  ladies  wear  of  all  kinds,  men's 
•clothing  and  furnishings. 

The  business  employs  from  50  to  75 
people,  to  whom  it  pays  in  wages  from 
$400  to  $500  vv.  ekly  or  the  large  sum  of 
nearly  $25,000  yearly,  doing  a  business 


sident  M.  John  H.  Holt,  pour  Vice-Pré- 
sident M.  A.  E.  Renfrew  pour  Trésorier 
y\.  R.  R.  Lindsay  et  pour  Secretaire  M. 
J.  P.  Tweedell. 

La  Compagnie  Holt,  Renfrew  &  Co., 
fait  le  commerce  dt*  pelleteries  brutes  et 
fabrique  en  même  temps  toute  espèce  de 
vêtements  en  fourrures.  Elle  a  la  ré- 
putation de  ne  fabriquer  que  des  four- 
rures de  la  plus  haute  qualité.  Elle  vend 
en  détail  et  en  gros. 

Elle  a  quatre  fabriques  en  opération 
tout  le  temps.  Ces  fabriques  sont  situées 
à  <^uélue,  Montréal.  Toronto  et  Winni- 
peg, i^lle  occupe  à  Québec  65,000  pieds 
carrés  de  plancher,  emploie  200  per- 
sonnes et  leur  paye  en  moyenne  $3,500 
de  gages  par  semaine  ou  près  de  $175,- 
000  par  année. 

Elle  achète  en  grande  partie  directe- 
ment des  trappeurs  et  des  chasseurs, 
les  pelleteries  brutes  ou 'elle  utilise.  Ces 
pelleteries  lui  viennent  en  grande  partie 
de  la  Côte  du  Labrador,  mais  elle  en 
importe  aussi  beaucoup  de  la  Russie  et 
autres  pays  renonunés  pour  les  four- 
rures. 
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of  from  +2:)().(!(t;)  to  .t:{0(MI(l(»  fuimially. 

Tlu'  l.ilirjiiiit'  <lii  Cltrjrt'  is  a  Icadinjr 
(^U(  hi'c  hookstoi-f.  It  devotes  itself  [tri- 
iiiary  t<»  i'cli<rioiis  anil  school  hooks. 
rt'li>;i()iis  articles  and  stiitiiary,  altiioii^h 
it  handles  other  hooks  and  peiiodii*al 
oh.jccts  as  well.  Till'  store  is  larfre  anil  is 
one  of  the  nic.  st  in  the  city  as  tlu  pho- 
tofrraph  on  another  pajre  shows. 

The  Hiookside  Dairy  situated  at  the 
St.  Louis  Uoad  and  owm d  l)y  .1.  A.  >). 
and  T.  K.  ('orri»ran,  Brothers,  was  start- 
ed in  litnS.  sellinir  at  tirst  2<»  };allons  ot 
niilk  i»er  day.  Sirice  then  the  (»iit|)iit 
has  increased  to  ôTO  «râlions  of  milk.  !•() 
pdlons  of  cri  ;im  and  ."»()  crjdlons  of  hutter 
milk  daily.  The  industry  controls  .">!).■) 
acres  of  farm  land.  It  has  22  liorsrs  and 
10  delivery  wa<ron«  and  emjiloys  21  men. 
Hesidi  s  tile  milk  from  iti;  cows,  tiny  huy 
milk  from  farmers  lar<rtly  from  Hellaire 
and  St.  Augustin. 

It  is  till  only  scientifically  and  .sani- 
tarily conducted  dairy  in  (^uehee,  and  it 
is  heeause  of  this  v-oupled  with  the  hi^h 
quality  )f  its  product  that  has  been  the 
cause  of  its  lapid  jrrowt^i.- 


Elle  maintient  de  plus  une  ferme  de- 
renanls  argentés  aux  environs  de  (^ni'- 
hee.  Klle  y  fait  l'élevage  de  <''t  intéres- 
sant, précieux  et  rare  animal  dont  la 
peau  vaut  parfois  .ju.s(iu*à  .^4.00(1.  A 
part  eela,  la  maison  Ilolt  Renfn'W  &  Co. 
a  toute  une  collection  d'animaux  s;ui 
vages  canadiens  et  d'oiseaux  rar^s  au 
parc  des  Chutes  MontJiiorency  :  eetti; 
collection  forme  un  véritable  musée  «pii 
est  deveini  l'iin  des  principaux  attraits 
du  Parc. 

La  compairnie  fabri(|ue  des  fourrures 
partout  où  elle  a  des  magasins.  Klle  em- 
ploie dans  SCS  diverses  usines  jjIus  de 
.")()(>  personnes,  ("est  sans  contredit  la 
plus  grande  maison  de  fourrures  (|u'il 
y  ait  dans  la  Puissan<'e  du  Canada. 

La  mai.son  •!.  M.  Lalil>erté  établie  de- 
puis ISHT.  c'tst-à-dire  depuis  ipiaraiite- 
cimi  ans,  (  st  sans  ennteste  au  itr-mier 
rang  dis  grands  établissi  ni  nt>  de  four- 

rui'cs  de  (^nébec.      I\lle  ocru|)e  eiimm*   le 

montre  la  vignette  (pie  nous  en  puliliims 
d  ns  une  autre  pag,'  un  édifice  considéra- 
ble couvrant  plus  de  l."),()(!()  pieds  car- 
rés de  plancher  et  e<)ns;;cré  tout  •  ntier  à 
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Thr  I^ihImc  Cnrtji^f  ;iii<l  TriiUHftT  Co. 
Ltd.,  tlif  It-aiiiii^'  TnitiHt'i-r  and  Carta^i' 
r<)iiipMiiy  ill  <^iii'li.  (•  was  or^aiii/)>«i  in 
1!M»2.  Its  (.riinis  an-  IIoii.  H.  Tiirntr, 
Prt'sidfiif.  .hilts  Iloric,  Jr..  Vicc-Pn'si- 
(lent.  \{.  Kiittx.  .Manau'i  r  and  Scenfary- 
Tn-asiiriT.  aiui  its  l»oard  tit"  dini-tors 
oomprisi's  .1.  T.  Uoss.  Ks«|..  II<»n.  A.  Tiir- 
gt'on.  Missrs  N.  I^'llraii,  II.  I),  iiarry 
and  ('.  .1.  Itaillaiyrnii. 

The  ('oiii|iaiiy  (tpcnitf.s  livery  vi'lii('l(*8, 
including  motor  «-ars.  Tally  IIo  Conclus 
toiiriny:  Itrakts,  victorias,  calcclics,  and 
hnsscs  and  is  tlic  rcco^ni/cd  livery 
apcnt  for  the  Chateau  ^Vontenac  of 
Qiicliec.  It  also  dots  l»a>r};ajrc  transfer 
work  in  connection  with  the  leaditi}; 
railroads  and  steani  ship  lines,  as  well 
as  heavy  tnickintr,  frciirht  cartape  and 
carload  distriluition  on  an  exteusiv* 
scale. 

The  firlorinjr  estahlislinient  of  Ilainel 
&  Vallerand  was  opened  in  l!M()  by  the 
present  iiieiiihers  of  the  firm  at  No^ 
264%  St.  Joseph  Street,  where,  in  addi- 
tion to  their  tailorinfî  business,  they 
carry  on  an  up-to-date  p-ntlemcn's  fur- 
nishinc;  store.  They  ein|)lov  sixteen 
people  and  are  doing  a  constantly  in- 
creasincr  business. 

Other  well-known  retail  stores  are 
those  of  S.  J.  liurke.  the  tailor,  whose 
high-class  work  has  drawn  to  himself  a 
large  clientele.  The  jewelery  stores  of 
P.  Brunet.  J.  Levasseur,  E.  Jaeot,  and 
A.  K.  Routier  are  all  stocked  with  high- 
class  jewelery,  silver  and  glas-sware. 
The  millinery  stores  of  Mrs.  M.  H. 
Kelly  and  Miss  Clarke,  enjoy  a 
lai^e  patronage.  Tlie  book  store  of  J. 
P.  Gosselin  carries  a  large  stock  of 
books,  cards  and  stationery.  J.  P. 
Morin  has  a  niodernly  equipped  drug 
store,  and  the  furniture  store  of  J. 
Perry  is  one  of  the  largest  in  the  city. 
The  "Fp-to-date  Shop"  conducted  by 
Mr.  ^loisan  is  one  of  the  best  groceries 
in  the  city  of  Quebec.  In  fact  the  retail 
establi.shinents  of  Quebec  are  very  up- 
to-date  and  compare  favorably  with 
those  of  any  city  of  its  size  in  the  Domi- 
nion. 

INSURANCE 

All  the  leading  fire,  marine,  accidtmt 
and  life  insurance  companies  are  repre- 
sented by  active  and  energetic  agents. 
Besides  the  foreign  companies,  the  city 


la  fabriiMtiiiii  •[>'  Iniirriirts.  tie  e!iap-aux. 
easi|Uettes.  uniformes  militairis  et  tl'of- 
tieiel -♦  tie  elieiiiins  tie  fi-r.  etc.  ha  mai- 
son lialil>ertt''>  importe  dir> ftcment  dt> 
touti  H  les  parti  s  du  monde,  les  peaux 
bnitis  i|u'elle  iitilisi-  tians  la  falirieation 
lie  ses  foiirriirt  s.  Klle  fait  un  etunmerce 
consith'rahle  tie  gitts  et  de  ilt''tail.  et  ein- 
|)loie  en  tout  200  pi-rstinties.  tant  tiuvrier». 
(|Ue  e<»iiiliii«.  à  part  !(•  vttVi'g  iir-'  cl  •  eoiil- 
Illerce. 

lé»  mai.son  •!.  H.  Renaud  et  Cie.,  actu- 

elleliiellf  n foliniie  etdiime  l'un  tics  plus 
iiii|»ortaiits  t''tal»lis.st  iiients  tic  la  Province 
de  Québec  |»our  la  vente  en  gros  des 
grains,  farines.  [)rovisions  de  bouche  et 
t'-nieer  ies.  l'tait  fondt'-e  en  l!^4ti  par  fell 
J.  H.  Renaud. 

Fits  bâtisses  tiu'elle  oecupe  pour  se» 
opérations  etmiprennent  <piel{|ue  chose 
comme  .'{!),;')()()  pie<ls  carrés  de  plancher 
tt  vont  du  No.   lis  au  No.  !.')<»  rue  St- 

l'aill     elle    s'tteclipe  île   la    Vente  etl    gros 

de  farines,  grains,  provisions  de  bouche, 
huiles,  sucres.  tal»ac.  cigares  et  épiceries 
de  toute  espèce. 

Son  champ  d  'operations  couvre  toute 
la  régit)n  de  Québec  et  s'étentl  même 
jus()u'à  .Montréal;  elle  fait  aussi  des 
affaires  considérables  dans  les  Province» 
^raritiines. 

A  part  huit  vt)yageurs  de  commerce, 
dont  deux  i)our  la  Cité  de  Québec  et  six 
en  dehors,  elle  a  à  son  service  130  em- 
ployés dont  les  gages  sont  en  somme 
d'environ  !}i2,(K)0.n()  par  semaine.  La 
maison  J.  B.  Renaud  fait  des  affaires^ 
pour  une  valeur  de  $,'^.000,000  par  an- 
née. 

^le.ssieurs  Gaspard  Ticmoine  et  Victor 
Chateauvert  sont  les  deux  propriétaires 
de  la  maison  J.  B.  R<»naud  &  Cie. 

Le  maison  Gagnon  et  Garant  Limitée, 
est  une  des  maisons  les  plus  considé- 
rables et  les  plus  progressives  de  Québec. 
Elle  était  fondée  en  1897  par  M.  J.  A. 
Gagnon,  le  gérant  actuel  de  la  maison. 
En  1909  elle  était  réorganisée  en  com- 
pagnie à  fonds  social  avec  une  charte 
fédérale  sous  le  nom  de  Gagnon  &  Ga- 
rant, Limitée,  avec  un  capital  social  de 
.^JsirtO.OCM).  La  maison  Gagnon  et  Garant 
Limitée  a  pour  président  ^1.  V.  Garant, 
pour  vice-président  M.  J.  A.  Gagnon  et 
pour  secrétaire-trésorier,  M.  S.  C.  Gag- 
non. 

La  Compagnie  Gagnon  Garant  Limitée 
fait  le  commerce  en  gros  d'épiceries  en 
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DOMINION    BUILDING 
Property   of   the    Dominion    Fish    à    Fruit   Limited 
A   Quebec   sky-scraper        I'n  (jrattf-cirl   à  Oiicbtc 

is  li('a(l(|iiart'  ••s  for  a  iuimiIxt  of  Can- 
adian  ('oiii[)a  s,  who  <io  a  lar>;(  local 
business. 

Anionfî  til»'  firms  who  oriMipy  a  fore- 
most |»la<'('  ill  the  insurance  field  is  that 
of  Leelerc  &  l)e(iuise.  with  offices  loeat- 
<>(l  in  the  l.cclerc  Block  on  St.  Joseph 
Street.  The  firm  represents  the  (Quebec 
Fire  Insurance  Co..  The  (îeneral  Fire 
Insurance  Co.  of  Perth,  Scotland. 
L'Cnion  de  Paris,  of  Paris.  France.  The 
Confederation  Life  Insurance  Co.  of 
Toronto.  La  Prévoyance  of  Montreal, 
La  Prévoyants  du  Canada,  of  Quebec 
and  other  companies.  The  Leclero 
Block,  in  which  the  business  is  located, 
is  118x3fi  feet,  four-stories  high  and  ha.s 
fifty  offices.  The  business  lias  an  office 
staff    of    thirteen     people     and    seven 


général  ainni  «pie  <},.  proviNioiw  de  bouche, 
«le  biHciiifM.  de  bonbons  et  de  cij^arM;  elle 
faltri(|iie  de  |)luN  le  sirop  (Jaffiion,  sirop 
de  hiiuti-  ipialité  <pit'  l'on  vend  par  toute 

bl  Province  di-  (Québec. 

La  compii^Miie  emploie  ipiatre  vo- 
yaireurs  de  eommeree,  à  part  une  tren- 
taine d'employés  dau-s  ses  bureaux  et 
cntre|»r»ts.  Klle  pa.ve  en  moyenne  .+:{.>0. 
de  fttiins  par  semaine  et  ses  affaires  aug- 
mentent tout  1».  temps.  L'ann»''e  dernière 
.son  chifîre  d'affaires  a  été  di-  .+27n.(MM»,  ,.t 
«•ette  aiuiéf  ses  opérations  vont  certaine- 
mi  nt  être  d'une  valeur  de  près  d.'  .+400- 
000. 

La  maison  de  (j.  A.  (  'arett.-  &  (  Me.,  (pii 

(  st  e..clusiV('MH'nt  consacrée  j'i  |;i  vente  en 

trro.s  d'.'n>.'ins  à  tra/oline,  d'eni:ins  ih 
marine  et  autres,  ainsi  <|ue  de  niarchan- 
dis  s  pour  moidins  à  scit .  <|('  dynamos  et 
df  toute  espèce  de  machines  a;.' ri  col  es  et 
aec'ssoins.  était  fondée  .-n  1!>0S  par  yi. 
<!.    A.    ("arette.    Klle  (»ccupe  actuellement 

uiiç  liâtisse  de  .')  éta<:t's.  de  .{1  pieds  par 
i:{"),  à  part  |>lusieurs(  ntrepôt.s.  La  corn- 
pa^rnie  a  aetui  llenient  à  son  service  ;{00 
afrijits.  à  par-t  !»  voyaireiirs  de  commerce; 
on  a  par  là  une  idée  de  letendiie  des 
opérations  de  la    maison.  On    peut    cer- 

'''''!"' "t  affirmer  sans  hésitation  <pic  la 

mai.son  Carette  vend  actuellement  plus 
de  machines  à  jrazoline  (pi 'aucune  autre 
maison  en  Canada.  Klle  vend  .ses  ma- 
(  liine.s  par  tout  le  Dominion,  et  .son  chif- 
fre d'afï'aires  (pii  aufjmente  constamment 
est  aituellcmeiit  de  i)lus  d'un  demi  mil- 
lion de  dollars  par  année. 

.1.  L.  Lachance,  Limitée,  a  obtenu  sa 
chart.'  en  lîK).").  Son  capital  social  est  de 
.t20.000.  Le  président  de  la  Conipajrnie 
est  yi.  .r.  L.  Lachance  et  son  gérant  ÎL 
<îeorjre  T.  Lachance.  Ln  maison  .T.  L.  La- 
eliance  fait  le  commerce  de  ciment,  bri- 
(|ues.  tuyaux,  plâtre,  chaux  et  de  toute 
espèce  de  matériaux  de  con.struction. 
C'est  la  compagnie  la  mieux  outillée  du 
f  enre.  à  Québec.  Klle  a  20  hommes  à  son 
service  et  fait  des  affair»^  annuellement 
pour  plus  de  .^200,000. 

Messieurs  J.  L.  et  Geo.  Lachance  sont 
aussi  les  organisateurs  de  la  Compagnie 
Sable  l'nion  Limitée,  organi.t.ée  avec 
lin  capital  social  de  .^20.000.  M.  J.  L. 
Lachance  est  aussi  le  Président  de  cette 
compagnie  et  M.  Geo.  T.  Lachance  en  est 
le  Secrétaire-Trésorier.  La  compagnie 
Saltle  Tnion  Limitée  po.s.sède  un  quai  sur 
la  rivière    St-Charles.      Elle  extrait    le 
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agents,  doing  a  l)usini'ss  of  more  than 
$:{()0,()(M)  Annually. 

^rr.  LecliTc  is  also  a  dealer  and  hold- 
er of  real  estate  and  is  interested  in  a 
nmiiber  of  stoek  eoinpanies.  He  is  Pr«'- 
si«h'nt  of  La  Cie.  Hotel  St.  Hoeh,  Vice- 
President  iirasserie  (^haiiiplain  liiinitée. 
Director  in  Coinpngnie  La  Cie  d'Auto 
fiara^'e  Limitée.  Pare  Jnoques-t 'artier 
Limitée.  Cie  Tiellevue  Park  Tjiiiiitée. 
Jon(|uiere.  (^ue.,  IJster  Park,  and  the 
Lister  Wood  Box  and  Enamelling  Co. 
La  Cie  Lepage  Limitée,  agent  for  the 
Rev.  Sisters  St.  Francis  d'Assisi.and  the 
proprietor  of  Pare  Morel,  besides  other 
properties. 

One  of  the  leading  Insurance 
Establishments  in  the  City  of  Quebec,  is 
that  of  Mr.  J.  fi.  Morrissette.  foundi'd  in 
18H(),  l)y  the  present  owner.  The  block 
in  whi<'h  the  business  is  conducted  is  '■) 
stories  hijrii.  and  fi.lx.'iO  feet,  the  ground 
floor  of  which  is  utilized  to  carry  on  his 
pxtensive  Insurance  operations.  He  is 
Vice-President  of  the  Hritisii  Colonial 
Insurance  Co..  of  Canada,  and  a  director 
in  the  Provident  Accident  and  Guaran- 
tee Co.  Tie  represents  all  the  leading  In- 
surance Com|)anies  among  which  are  in- 
eluded,  the  (iuardian  Assurance  Co..  of 
London,  Eng..  Tiiverpool  and  London, 
and  (^ilobe  Insurance  Company.  Union 
Assuranec.  Society  of  London.  England. 
Lloyds  Plate  (Jjass  Insurance  Company, 
of  New  York.  North  American  Life  As- 
surance Company.  Canadian  Ry.  Acci- 
dent Co..  .Manheim  Ins.  Co..  of  Germany. 
( Marine V  The  Canadian  C.isualty  and 
Boiler  Insurance  Co..  tlie  Canadian  Ac- 
cident Assurance  Co..  and  a  number  of 
others. 

Mr.  Morris-sette  is  represented  in  the 
District  of  Quebec  by  some  20  reliable 
agents  located  throughout  the  different 
counties,  making  his  agencies  one  of  the 
most  important  in  the  Dominion. 

HOTELS. 

Quebec  enjoys  hotels  iMjual  to  any  on 
the  American  continent.  The  Chateau 
Frontenac  .  its  mod(>rn  e(pii|)ment,  and 
beauty  of  location  on  the  spot  wlx're 
formerly  stood  the  St.  Louis  castle  uvcr- 
loking  the  lower  town  and  the  river  ir 
one  of  the  most  widely  advertised  hoteLs 
in  the  world. 

The  Victoria  located  on  Palace  Street 
is  another  prominent  hotel.    It  has  re- 


.sablc  du  lit  de  la  riviere  au  moyeu  di; 
dragues;  elle  emploie.  1")  hoiiuues  dans 
.ses  opérations.  Le  saliie  <Ie  la  rivière  St- 
Charhs  est  de  <pialité  su|)érieure  et  elle 
le  vend  en  grande  partie  à  Québec  et  aux 
environs. 

Messieurs  Lachance  sont  en  voie  d'or- 
ganiser une  compagnie  p  Mir  la  fabrica- 
tion de  la  brique.  Cette  compagnie  sera 
l)rochainrment  en  opération. 

La  Compagnie  .lulien  (  Ltée  )  obtenait 
sa  charte  au  mois  de  mars.  lîHO.  Son 
capital  est  de  .1îl.»(),0(M).  Elle  a  pour 
Présidi'Ut  M.  F.  Canac-Marquis.  et  pour 
gérant  M.  Eugène  Julien,  qui  fondait 
l'établissement  en   IHi),"). 

Ses  magasins  ont  une  superticie  de  48,- 
958  pieds  carrés  de  su|)erticie.  Ils  sont 
.«itués  dans  le  voi.sinage  ''e  la  voie  ferrée 
du  C.P.R.  et  ont  l'avantage  d'une  voie 
d'évitement  pour  le  chargement  et  le 
déchargement  des  marchandises.  La 
Miaison  Eugène  Julien  et  compagnie 
Limitée  a  h  part  cela  des  succursales  en 
&ix  ditïérents  endroits  dans  la  Province 
de  Québec. 

Elle  vend  des  engrais  chimiques,  des 
machines  à  coudre,  des  voitures  de  toutes 
sortes,  dt  s  i)oêl'  s.  des  engins  à  (!a/oline. 
du  fil  métalli(|ue  pour  clôtures,  des  phos- 
phates, des  gramojiliones,  des  -'icta- 
l)hones,  des  fourr'i".  s  et  Tuaints  autres 
produit.s,  pir  l'intermédiaire  de  nom- 
breux agents  qui  !a  représentent  df  j 
toute  la  Provinc>>  de  Québec. 

Elle  a  une  quarantaine  d'employés,  y 
compri.s  1"^  voyageurs  de  coiiunerce  et 
12  autr's  employés  pour  le  service  géné- 
ral. Elle  a  dans  ses  bureaux  un  personnel 
de  iri  commis  't  comptables  (pii  font 
u.sage  pour  la  correspondance  de  10  dic- 
taphones. 

Depuis  ses  conunencements.  en  1895, 
cette  importante  maison  de  commerce 
n'a  cessé  de  se  développer.  L'année 
dernière  elle  faisait  des  affaires  pour 
.$225,000,  et  cette  année  ses  opérations 
vont  être  d'une  valeur  de  près  de  .t400,- 
000.  Elle  progresse  done  d'une  manière 
prodigieuse  et  ne  tardera  pas  à  devenir 
Cun  des  plus  grands  établissements  du 
>.'^nre  dans  la  Province  de  Québec. 

La  maison  J.  H.  Bégin  qui  faii  le  com- 
merce de  chaussures  en  gros  et  en  détail 
était  établie  en  1890  par  M.  J.  H.  Bégin, 
et  après  sa  mort  elle  passait  sous  la  direc- 
tion et  le  contrôle  de  M.  Octave  Feuil- 
tault  qui  en  est  actuellement  seul  pro- 
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BLANCHARD'S  HOTEL 
Jos.   Cloutier.  Prop.  3  Notre   Dame  Sq. 

Ofiitly  ]ti  I  11  thoi-oiiirlil.v  icinoilt'lctl  and 
fiil;iri:i  (I  .nil  is  iMiiiippi  il  witli  <  very  con- 
vcnii'iici'  wliirli  iiijiki  <  liviii»:  at  it  l)otl)  <> 
plcasui-c  and  a  comfort. 

It  lias  !•(>  lic'lroonis  fiirni-slicd  with  the 
most  iiioiliin  I>:  (Is  ami  opi  n  to  thf  air 
and  lijilit.  Its  fusim-  is  iin('«|ual('d  and 
tlif  service  is  |)i'oiiipt  and  efficient.  Its 
lias  attractively  fiirnislicd  parlors  and 
louii<.'in>r  and  larjre  otficts.  writini;  and 
coiiifortalile  rooms.  In  fact  in  sci'vicc 
meals  and  comfort  it  is  the  Mpial  of  any 
liotcl  in  the  city  and  under  the  altle  man- 
aircinent  of  its  proprietor.  Mr.  Harry 
Fontaine  it  is  dra\vin<:  to  itself  an  ever 
incrcasin<r  niimher  of  patrons. 

One  of  the  leadinfT  i-ity's  liosth  ries, 
when  Imilt  will  l»e  the  Hotel  St.  Koch 
faciiîir  St.  .Foseph  and  .Iac(|iies  ('artier 
struts  and  exteiidin};  to  St.  Fran(;ois 
Street.  Imilt  l.y  La  Cie  Hot.'l  St.  Rodi, 
a  ."i<4.')U.(l(M)  corporation  of  which  Then. 
Led  re  is  I're-ideiit  and  A.  .Masson. 
Geneial  -Mana^'er.  with  I.otiis  L«''tour- 
neaii,  -M.l'I'..  Hid.ert  Moisan.  ('.  La- 
pointe  and  ('.    Falardeati.   Directors. 

It  will  hav(  fine  O'Vici-s.  h-'drooms  with 
;»hone  coiinrciioiis.  lar^'e  reception 
rooms,  jtarlors  howliny  alhy  samidc  and 
lilliaid  ro(»ms.  catei'intr  espi'cially  to 
commi  rcial  tia\ellers  and  hiisimss  men. 

Another  well-knowii  h(»tel  is  the  Kinp 
Kdward  located  on  City  Hall  S:|iiare.  It 
is  a  live  story  huildinjr  with  SO  rooms 
î-nd  attractively  and  comfortahly  fur- 
nished. It  has  an  exceptionalb  tine  cus- 
ine  st  r\ed  promptly  ami  cfTici'  iitly.  It 
Isa  prominent  tourist  hotel  and  its  mod- 
crate  prices,  attractive  location,  and  ef- 
ficient service  is  making  it  widely  known. 

The  Neptune  Tnn  is  one  of  the  city's 


priétaire  et  qui  en  a  aug:nienté  les  ope- 
rations d'une  manière  considérable. 

Le  nouveau  magasin  on  pros  de  la  mai- 
son J.  H.  Bégin,  Enrg.,  a  70x55  pieds  et  a 
quatre  étages  avec  un  sous-sol,  donnant 
en  tout  18J50  pieds  carrés  de  plancher. 
Le  commerce  de  cette  importante  mai- 
son consiste  en  chaussures  de  toute 
espèce  pour  hommes,  femmes  et  enfants. 

FjWo  emploie  cinq  voyageurs  de  com- 
merce, par  toute  la  Province,  à  part  16 
autres  employés. 

Son  magasin  de  détail  est  sur  la  rue 
St-Josepli.  S(m  chiffre  d'affaires  dans  le 
commerce  de  détail  est  de  plus  de  $40,- 
000  par  année.  Ses  opérations  dans  le 
commerce  de  chaussures  en  gros  sont  an- 
nuellement d'une  valeur  d'un  quart  de 
million  de  dollars. 

La  fondation  de  la  maison  A.  J.  Tur- 
cotte &  Fils  remonti'  à  i)lus  de  ^{0  ans. 
Elle  était  alors  étahlio  par  ^L  A.  J.  Tur- 
cotte. 

Il  y  a  d(  ux  ans  M.  A.  J.  Turcotte  s'ad- 
joignait s(»n  tils,  M.  Adj.  Turcotte  et  la 
maison  A.  J.  Turcotte  et  Fils  transpor- 
tait ahu's  ses  (piartiers  dans  le  Bloc  Re- 
naud. Son  magasin  (pli  a  30  pieds  par 
120  est  bondé  de  toute  espèce  de  vins  t 
liqueurs,  tant  du  pays  (pie  de  l'étranger 
(lirelle  vend  en  gros  |>ar  toute  la  Cité  et 
(ians  toute  la  partie  Est  de  la  Province 
de  Québec. 

La  grande  maison  de  commerce  de  M. 
(Jeo.  Tanguay  a  été  établie  par  le  père 
du  projiriétain'  actuel  (pii  en  pre- 
nait la  direction  en  1HS»J.  Elle  occupait 
à  l'époque  de  sa  fondation  les  quartiers 
(pi  "elle  occupe  encore  ailjoiird  liui.  S(iS 
liureaux  sont  sitiu's  au  No.  4H  rue  St- 
Paul  et  ses  entrep(')ts  et  magasins  aux 
Nos.  :W.  :{4.  .T)  et  .{(i  rue  St-André. 

L'établissement  couvre  dans  son  en- 
semble 40.0(l(»  pieds  carrés  de  plancher 
et  on  y  fait  un  conunerce  de  la  plus  hau- 
te importance,  de  provisi(ms  de^  bouchiî, 
de  grains,  de  farines,  poissons,  beurre 
et  d'engrais  chimi(iues. 

•M.  Tangua.v  prend  une  part  active  et 
distingiit'.'  aux  affaires  |)ul)li(pies.  Il  a 
fait  partie  du  Conseil  de  Ville  pendant 
un  grand  nombre  d'annéis  et  rempli 
pendant  «pi 'il  était  éehevin  les  fonctions 
responsables  de  Pr<''sident  du  Comité  des 
Finances.  En  l'J06  il  était  appelé  i)ar 
ses  collègues  du  Conseil  à  occuper  le  fau- 
teuil de  premier  magistrat  de  la  Cité 
de  Québec.     11  a  représenté  le  comté  du 
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historic  structures.    Its  fou  )n  walls 

are  .'{0  ftn't  depth,  and  tlu-  ohl  vaults  are 
well  worth  a  visit.     It  has  exei'i»tionall.\ 
fine    rooms,   offers  an   exeellent    eusine, 
and  is  lar^'ely  |)atn)ni/ed  hy  touiists. 

Another  leadinj;  hotel  is  the  .Montcalm, 
situated  at  the  corner  of  St.  John  Street 
&  Montcalm  Place,  opposite  the  Audito- 
rium theatre  in  the  very  heart  of  the 
upper  town  r.-ail  district,  opened  since 
.Alay  l!ll!>2.  and  owned  hy  A.  J.  I'.'lland. 

The  huihlinjr  n<'ently  ri'inodeled  is  3 
stories  '>2  x  101  feet  and  has  40  rooms. 
It  lias  tine  offi<M's  and  eleirnntly  furnish- 
ed sleeping:  rooms.  The  cuisine  is  ex- 
eellent. and  the  service  efticient.  Con- 
nected with  the  hotel  is  a  «piick  lunch 
room.  It  has  a  fine  har  and  one  of  the 
largrent  hilliard  parlors  in  the  city. 

The  St.  l.ouis  Hotel.  Clarendon.  Moun- 
tain Hill  and  Blanchard,  are  other  lead- 
in<r  city  hostel  rirs.  Tlie  Kldoratlo  enjoys 
a  deserved  patrona^re  and  is  one  of  tlu"» 
hest  hotels  in  St.  Rochs.  Hesidc  s  thes' 
there  are  many  smaller  liosteli'ies  and 
l)oardinfr  houses  where  the  visitor  may 
have  jorod  aceouuuodations  at  very  mod- 
erate prices. 

THEATRES. 

The  city  of  (^uehee  also  has  a  fine 
theatre  in  the  Au<litoriutii.  modern  in  all 
its  appoijitnn  nts  with  a  seatinj;  capacity 
for  IHOO  people.  The  theatre  was  huilt 
in  100.3  at  a  cost  of  .^1 80.000  and  is  one 
of  the  finest  theatres  in  the  Province  of 
Quebec. 

In  addition  the  city  also  a  ntimher  of 
movincr  picture  hou.ses.  i  .noufr  which  the 
Olympia.  Princess  and  Crystal  theatre  do 
a  thriving  business  and  are  the  most 
j»roiuinent. 

NKWSPAPKRS 

The  city  luis  five  daily  news  papers, 
as  well  as  several  weeklies.  The 
"Chronicle"  printed  in  En<;]ish  is  the 
only  morninf»  publication,  while  the 
"  Telefrraph  ",  "  Soleil  ",  "  L'Evéne- 
ment "  and  "  Action  Sociale  ".  the  lat- 
ter three  printed  in  French  are  after- 
noon dailies. 

REAL  ESTATE. 

Durinpr  the  last  few  years  there  has 
been  a  notable  rise  in  real  estate  values. 
With  the  growth  of  the  city  in  popula- 
tion now  real  estate  a<lditions  have  been 
subdivided  from  time  to  time,  some  of 


!jac  St-Jean  à  l'Assemblée  Législative 
dej>uis  1!)00  jusdu'à  1908.  Il  a  été  pre- 
sident de  la  (  iianibre  de  Commerce  de 
Québec  durant  deux  termes  consécutifs 
et  il  est  actuellement  un  des  directeurs 
de  la  Compagnie  de  l'Auditorium,  de 
même  ((ue  l'un  des  directeurs  du  chemin 
de  fer  Qiu''bee  et  Lac  St-Jean. 

La  maison  de  gros  cpii  porte  le  nom 
de  William  Carrier  &  ?''ils.  Enregistré, 
était  établie  en  1870  par  feu  William 
Carrier. 

Le  1er  octobre  1912,  ^L  P.  E.  Ennle 
liélangcr.  X.  P.,  (jui  avait  administré  les 
affaires  de  la  nuiison  conjointement  avec 
feu  M.  Léon  Carrier  depuis  la  mort  de 
M.  W.  Carrier  en  VM)'.],  en  devenait  seul 
propriétaire. 

La  maison  Wm.  Carrier  &  Fils  Enre- 
gistrée, occupe  une  propriété  considera- 
ble au  coin  des  rues  St-Paul  et  Dalhou- 
sie.  La  l)âtisse  seule  couvre  2.700  pieds 
carrés  de  plancher.  Elle  fait  le  conuner- 
ee  de  farines,  grains,  moulées,  etc.,  (jn 'el- 
le vend  aux  boulangers  ainsi  qu'aux 
marchands  de  grains,  farines  et  céréales 
eu  détail,  dans  la  (^ité  et  la  Province  de 
(Québec. 

La  fabrique  de  cuirs  de  Nazaire  For- 
tier  &  Cie.  était  établie  en  187:i  par  ce- 
lui dont  elle  porte  le  nom. 

M.  Nazaire  Fortier  a  à  son  service  42 
ouvriei-s.  auxquels  il  paye  plus  de  .'f;25,- 
000  de  .salaires  par  année.  Ces  ouvriers 
l>roduisent  en  moyenne  3,000  côtés  de 
cuir  par  semaine  que  l'on  vend  à  Québec 
et  ailleurs.  La  production  représente  en 
moyenne  une  valeur  de  $40,000  par  an- 
née. 

M.  Fortier  est  un  des  directeurs  de  la 
liamiue  Nationale  et  il  est  actionnaire 
dans  un  grand  nombre  d'autres  compa- 
gnies. 

La  fabri(|ue  de  Lamontagne  &  Racine 
était  établie  en  1906,  au  coin  des  rues  de 
la  Couronne  et  Prince-Edouard  et  en 
1911  elle  était  transportée  dans  les  cpiar- 
tiers  (|u'elle  occupe  actuellenu'nt  au  No. 
11.")  rue  Arago. 

Elle  occupe  une  bâtisse  à  trois  étages, 
de  2.")  pieds  \mr  40  et  est  parfaitement 
outillée  pour  la  production  de  toute  es- 
pèce d 'article's  qui  entrent  dans  la  fa- 
brication (Its  chaussures  comme  les  con- 
tre-forts, les  fausses  semelles,  les  talons, 
les  sous-caps, — sa  spécialité, — et  elle 
vend  ces  accessoires    ou    fournitures    à 
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View  of   Diamond   Park 


NOR-MOUNT   REALTY  CO. 
Real   Estate. — AKcnts  d'Immeubles  94  St-Joseph         Vue  du   "Diamond   Park" 
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\vln<'li  lirivc  1)<  en  a<l(lf(l  .-is  new  wnnls  ta 
the  «'ity.  Such  wanls  as  St.  Sauveur  aiul 
Liiuoilou  a  tVw  years  a^o  were  for  the 
preat<'r  part  pasture  tiehls;  to-day  tlious- 
aiul  of  families  live  within  their  pre- 
scints. 

Tliere  seems  no  douht  tluit  Quebec  is  on 
the  eve  of  a  f;reat  real  estate  revival  and 
that  tliose  wlio  own  land  in  and  al)out 
the  city  will  he  ahle  to  s  11  it  at  advane- 
t(l  priei  s  in  the  very  near  future. 

Ainoiifr  the  first  to  see  the  future  de- 
VelojUlielit  of  (^Uehec  City  Were  the  i)rn- 

nioters  and  or}:ani/.ers  of  the  Quehee 
Land  Company,  who  purehasetl  a  larjje 
tract  of  land  in  what  is  now  Tjimoilou 
Ward.  siih(lividin<r  it  into  huildin<r  lots. 
Till  lots  sold  readily  with  the  residt  that 
the  company  n<tt  only  aided  «rreatly  the 
l)uildin<r  \\\>  of  that  section  of  the  city, 
hut  aho  «rave  a  decided  imjx'tus  to  the 
development  of  the  real  estate  husiness. 

The  following  is  the  Hoard  of  Direc- 
tors:— Ilonoi'ahle  .\.  Turtreon,  M.C.L., 
Presid(  nt  :  Lawrence  A.  Wilson,  Presi- 
dent of  Lawrence  A.  Wilson  Co..  of 
^Tontréal,  Viee-I'resident  :  A.  L.  Hamii- 
ton.  Manajrer  of  the  Canadian  Bank  of 
ronuneree.  Que.  ;  ITonorahle  T.  lîer- 
thiaunie.  ]\[.C.L..  '"La  Presse-'.  Mon- 
treal: Sir  (i<'or«res  (Jarneau,  of  Quehee; 
ITonorahle  P.  A.  Cluxpiette.  ^leniher  of 
the  Senate.  l)irect«)rs,  and  J.  Mc(îowan, 
^Fanafrer. 

Anions  the  recent  subdivisions  is  Dia- 
mond Park  located  aloufï  in  what  is 
known  as  Little  Kiver,  heyond  St.  Sau- 
veur north  west  of  tlu'  cif.v  about  12 
minutes  walk  from  the  Street  car  tracks. 

Diamond  P;irk  has  a  Boulevard  10» 
fe<'t  wi<le  runnini:  throuirh  the  centre  of 
Die  property  while  the  other  streets  arc 
60  feet  in  width.  It  has  water 
mains,  electric  lijrlit  wirin«r  and  tele- 
phone connections.  The  Canadian  \orth- 
ern  railroad  crosses  the  pro|)erty  which 
has  heen  suhdividi d  into  2100  lots  all 
ideall.v  located.  The  ]n'operty  is  hound- 
ed on  one  side  l>y  «roveriniient  property 
which  will  in  time  he  the  home  of  tlu' 
Arsenal  Cartridjre.  faetoiy  and  Ross 
Rifle  factory.  If  is  an  open  secret  that 
tho  jroverntnent  intends  to  huild  up  on 
this  spot  a  second  Woolwich  where  all 
the  transcontinental  lines  may  meet, 
thus  makinj;  it  the  ship])injr  eenfer  for 
Quehee. 

The  \(»nnount  Park  Realtv  Co..  T.iim- 


tous  les  fabricants  de  chaussures  du  Do- 
minion, a  maison  Lamonfa^ne  &  Racine 
emploie  25  ouvriers  au.\(|uels  elle  paye 
en  moyenne  :|;20().()0  de  salaire  par  se- 
maine. Klle  fait  des  affaires  pour  plus 
de  !i!40.000  par  année. 

LE  COMMERCE  DE  DETAIL 

Il  suffit  de  .jeter  un  coup  d'oeil  sur 
les  .journaux  pour  constater  que  Qué- 
bec a  un  fjrand  nombre  d'établissements, 
très  importants  pour  le  commerce  de  dé- 
tail; ces  établissi'menfs  peuvent  certaine- 
ment subir  avec  avantaf;e  la  comparaison 
avec  les  maisons  de  même  gt'nre  dans 
n'importe  quelle  cité  de  même  étendue. 
Un  certain  nombre  de  ces  établissements 
.jouissent  même  d'une  réputation  pour 
ainsi  dire  nationale,  non-seulement,  à 
cause  de  la  supériorité  ou  de  rexcellence 
de  leurs  assortiment,  mais  par  suite  du 
caractère  moderne  de  leur  mode  d'af- 
faires ou  de  leur  système  d'opérations. 

Le  principal  de  ces  établissements  est 
sans  conteste  celui  de  la  Compagrnie 
Paquet.  Limitée.  C'est  non-seulement  le 
plus  considérable  des  maprasins  à  rayons 
de  Québec,  mais  c'est  certainement  l'un 
des  plus  proffres.sifs  du  Canada. 

Cette  prrande  maison  de  commerce 
était  fondée  en  1850.  dans  St-Sauveur, 
par  Z.  Paquet  et  dans  des  proportions 
très  modestes.  Après  la  grande  confla- 
gration de  1866,  le  fondateur  de  la  mai- 
son Paq\u4  transportait  ses  pénates  dans 
St-Roch  sur  la  rue  St- Joseph.  En  1876 
M.  Z.  Paquet  faisait  l'acquisition  de  l'as- 
sortiment et  du  majrasin  de  feu  M.  ('ar- 
rier  au  no.  165  rue  St-loseph.  tf  la  mai- 
son s'est  développée  ensuite  d'une  maniè- 
re presque  phénoménale.  En  1879.  la 
l)âfisse  à  quatre  étages  où  se  trouve  ac- 
tuellement l'entrée  principale  de  l'é- 
tablissement était  construite,  et  en  1890 
h'  fondateur  de  la  maison  faisait  cons- 
truire rinuiiejise  bâtisse  à  si.\  étages  qui 
l'avoisine.  L'année  suivante  on  a.joutait 
à  l'éfalissement  une  annexe  à  trois 
étages,  de  sorte  que  le  magasin  de  la  mai- 
son Paquet  a  actuellenjent  sur  la  rue  St- 
.Toseph  une  facade  de  181  pieds  et  une 
étendue  de  plancher  de  125.000  pieds 
carrés. 
Le  magasin  a  'JS    rayons    comprenant. 

L'établissement  de  la  Compagnie 
Pacpiet  Limitée  contient  six  grands 
ateliers  bien  aérés  où  on   fabrique    des 
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ited,  the  owner  of  this  property  is  a 
$400,000  corporation  with  a  paid-up 
capital  of  $200,000.  Its  Board  of  Direc- 
tors comprise  such  men  as  Hon.  A.  Tur- 
peon.  Speaker  of  the  Lepishitive  (Council, 
A.  L.  Hamilton.  Banker.  Hon.  C.  E.  Dii- 
bord,  Hon.  K.  Koh»  ifre,  Hon.  E.  Devar- 
ennes,  M.P.,  and  Dr.  M.  J.  Mooney, 
names  which  are  a  surety  that  every  pro- 
mise tnade  to  purchasers  will  he  faitli- 
fully  carried  ont. 

On  Octol)er  H.  1012.  the  North  Shore 
Realty  C'(»iii|)any,  Limited,  was  charter- 
ed, with  a  paid-up  capital  of  $125,000, 
and  an  authorized  capital  of  $190,000 
The  board  of  directors  include  Louis 
Bolduc,  Homère  Fanteul,  J.  J.  Lavoi, 
N.P.  :  J.  A.  Bertron,  Jean  Roncourt,  St. 
Victor.  R.(î.:  Dr.  X.  A.  Sirois,  St.  Anne, 
R.  F.  Scale,  and  Dr.  St.  Lacoursiere,  of 
which  Louis  Bolduc  is  President,  and  J. 
J.  Lavoi,  Secretary  and  J.  A.  Bertrand, 
^lanager. 

The  Tompany  is  the  owner  of  two 
properties,  one  located  near  the  Exposi- 
tion fJ rounds,  coutaininpr  200  lots.  The 
Quebec  Railway  crosses  it,  so  that  it  is 
easily  accessible  by  street  cars. 

The  other  property  is  situated  along 
Little  River  next  to  Diamond  Park,  and 
contains  1-S04  lots.  A  boulevard  crosses 
the  property  and  tlie  streets  are  fiO  feet 
wide.  The  "lots  2.')  and  30  by  00  feet  are 
hiph  and  dry.  and  make  exceptionally 
fine  building  sites.  All  the  improvements 
to  be  made  by  the  government,  and  the 
industri<s  to  i>e  located  near  as  mention- 
ed in  a  preceding  paragraj)h  on  Diamond 
Park,  will  redotind  to  the  advantage  of 
those  who  purchase  lots  in  tiiis  subdivis- 
ion. Th(>  price  of  lots  range  from  .$300 
upward  j)ayal)le  10  per  cent,  down  and 
the  balance  in  small  monthly  instal- 
nu'nts.  Those  buying  liere  not  only  have 
an  opportunity  to  buy  a  home,  but  also 
an  exceptional  chance  to  make  money,  as 
the  property  in  this  section  of  the  city  is 
sure  to  grow  in  value. 

Another  real  estate  company  is  that 
of  the  Pare  Richelieu,  Limitée,  with  a 
capital  stock  of  $100.000  and  a  paid-up 
capital  of  $1^5,500.  the  officers  being  J. 
X.  Beaumont,  President  .Xap.  Drouin. 
Vice-President,  and  Edouard  S.  fîagné. 
Reey.-TreasunT  and  Manager,  the  two 
former  with  Ernest  Roy,  Eugene  Lamon- 
tagne  and  Alexis  Drouin  comprising  the 
l)oar<l  of  directors. 


Chapeaux,  des  Costumes  et  d(  s  Jupes  de 
Robes  pour  dames. 

La  maison  Paquet  a  un  acheteur  euro- 
péen qui  se  tient  constamment  au  cou- 
rant des  dernières  nouveautés  |)our  en 
faire  rac(|uisition.  Elle  a  si  son  service  à 
l'année  un  personnel  d'environ  500  em- 
ployés. 

l'n  aufi'c  magasin  qui  est  au  premier 

rang  du  e(»trime! de  détail  à  Québec,  est 

la  maison  L'Heureux  &  (Jauvin.  établie 
depuis  1003. 

L'établissement  occupe  dans  le  centre 
conuiiercial  par  excellence  de  Québec,  10,- 
000  pieds  carrés  de  plancher,  cou-sacrés 
aux  nouveautés,  fourruns.  mercerie, 
manteaux,  confections,  costumes  pour 
darnes,  habillements  et  toute  espèce 
d'articles  pour  hommes. 

La  rayon  des  fourrures  est  sous  la  di- 
r-^^'Ction  inunédiate  de  M.  F]phrem  Tj'Heu- 
reux,  (pii  avec  son  expérience»  de  -35  ans, 
est  considéré  comme  un  expert  en  la  ma- 
tière. 

•Mr.  Jules  (îauvin  <|ui  est  avant  tout 
un  lioniiiie  d'atVairts  dans  toute  l'accep- 
tion du  ternie,  dirige  les  autres  rayons. 

MM.  L'Heureux  &  (îauvin  sont  les 
.seuls  réprésentants  à  Québec  de  la  célè- 
bre maniue  d'habits  "Senn-Ready" 
avantageusement  i-onnus  pour  leurs 
styles  distingués.  Us  en  gardent  un  as- 
sortiment complet. 

40  e)iii)loyés  aux(|Uels  o!i  pa.ve  $400 
par  .semaine  ou  environ  .$20.0tM»  par  an- 
née en  salares.  y  gai;nent  largement  leur 
existence. 

Le  grand  établissement  de  |)einture  de 
papiers-peints  et  de  décorations  de  la 
Compagnie  Ciauthier  &  Frère  était 
fondé  en  lSfî><  par  ^fessieurs  Joseph  et 
Ovide  (lauthier. 

En  1005.  la  maison  était  réorganisée 
comme  compagnie  à  fonds  social  avec  un 
capital  de  .$50,()00  et  ses  fondateurs  et 
anciens  propriétaires.  Messieurs  Joseph 
et  Ovide  fJauthier  en  devenaient  le 
premiej'.  Président,  et  le  deuxième  Vice- 
Président. 

La  compagnie  Gauthier  &  Frère 
oc<'une  pour  ses  vast»  s  et  importantes 
opérations  une  bâtisse  de  fiO  par  125 
pieds.  Elle  s'occupe  de  travaux  de  pein- 
ture, de  décorations,  de  dorure,  de  fab- 
rication de  cadres,  ainsi  que  de  ver- 
rerie artistique  en  couleurs,  de  biseau- 
tage et  de  toute  espèce  d'ouvrages  en 
verres  <le  couleurs  à  .joints  en  i)loiiib  ou 
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Parc  îîicliclicu.  tin-  property  controlcd 
!)>'  tlio  company  is  locatid  near  tlie  town 
of  ('lmrlesl)onrir  ahont  1  mile  north  of 
the  eity  limits,  on  a  liijrii  ridfre  o\erh)ok- 
iliir  (^iiehff.  1'he  hind  ejiihraeinjr  1  •'»()(> 
iots  is  n;itiirally  drained  hy  two  ravines 
and  rivulets  passinjr  through  it.  Charles- 
l)our<r  Church  and  sch(M)l  is  less  than  a 
mile  distant.  Near  tie-  south  east  houndry 
is  the  i)atronafre  a  srliool  for  poor  chil- 
dn-n.  Tilt  property  located  ri<rlit  in  the 
swiM'p  of  the  city's  real  estate  develop- 
ment is  not  only  a  very  attractive  site  for 
homes,  hut  is  also  a  proHtahle  invest- 
ment. liOts  sell  for  îf!:{()()  to  +4(HM)(t  and 
may  l>i'  juirchased  hy  payin«r  .tlO.OO  cash 
and  the  halanci-  in  ;f;l.(K>  and  t'i.OO  week- 
ly payments.  The  eom|)any  has  d»  «-ided 
to  run  an  Auto  Hus  service  next  sprinjr 
from  the  city  to  Charlcshourfr.  autos 
runnini;  evei-y  half  hour  from  ."> 
a.m.  to  12  p.m.  so  that  persons  livin^r 
there  may  not  only  have  the  advantafïe 
of  owniii»r  a  home  at  a  low  price,  l)\it  he 
ahle  to  he  in  touch  with  the  cit.v  every 
hour  of  the  day. 

The  (^uehee  HridfTc  and  Railway  Ter- 
minals Healty  Company  with  offices 
on  the  ^'lound  Moor  of  the  (^uehec  Rail- 
way Huildinjr  has  only  he.*n  recently 
or«rani/.ed.  It  owns  150  acres  of  land 
near  the  (Quebec  Hridjre  at  Cap  Fioufre, 
which  has  heen  suhdivided  into  l.SOO 
lots  with  streets  .">()  feet  wide,  and  a  lane 
at  the  hack  of  each  lot.  The  Transconti- 
nental Railway  Co.,  is  erectin«r  shops 
near  the  jtroperty.  The  Canadian  .North- 
ern Railway  Co.  is  ahout  to  huild  eleva- 
tors not  far  away.  The  tracks  of  both 
the  Canadian  Northern  and  the  Trans- 
continental Railways  cross  the  i)roperty 
at  two  points,  and  the  (^uehee  Kh ctric 
Railway,  which  is  in  operation  to  Sil- 
Icrv.  vvill  cro>ss  it  followinfr  its  extension 
to'Cap  Rouîre.  The  St.  Foy.>  and  St. 
Lviuis  loads  which  pass  it  will  he  con- 
nected hy  a   wide  av(  niie. 

The  Coinpany  has  decided  to  present 
t(»  the  munici|)ality  free  sites  for  post 
oftiee,  schools  and  factories.  With  the 
envtion  of  the  shops  hundreds  of  peo- 
pli'  will  h:-  mployed.  These  nii!  reipiire 
homes.  In  oi<ler  to  jrive  workmen  every 
opportunity  to  n\  a  property  of  their 
own.  tiie  C  mipany  sells  lots  for  2  per 
cent  down,  and  the  balam-e  for  1  per 
cent  monthly.  This  will  cnahle  anyone 
not  onlv  to  «ret  a  home  on  verv  reasona- 


en  cuivre.     La  fabrication  des  miroirs 
est  aussi  une  de  ses  spécialités. 

La  compagnie  (îauthier  &  Frère  a  en 
moyenne  une  centaine  d'employés  à  son 
service  et  les  (rafrcs  de  ces  h()mm**s  re- 
pré.sentent  aniuiellement  une  valeur  de 
l>lus  de  .tôO.OfX).  Elle  fait  des  aflFaires 
pour  jtlus  de  .^150,000. 

L'importaute  maison  de  nouveautés 
Fafjruy,  Lépinay  &  Frerc,  était  établie  en 
1H04  par  ses  |)ropriétaires  actuels.  Klle 
occu|)e  \ine  élcjrante  bâti.s.se  à  ;{  étapres 
et  de  8.')  .\  <»2  |)ieds  sur  la  rue  St-.Iean  et 
fait  un  commerce  de  nouveautm  de 
haute  clas.se,  de  tapis.  <le  vêt«'ments  et  de 
meubles  de  toute  esi)èce.  l^a  maison  a  un 
as.sortiment  considérab|(>  conipo.sé  des 
nouveautés  canadi(>nnes  les  plus  recher- 
chées tant  |)onr  honnnes  que  pour 
feiiunes.  et  elle  se  pourvoit  aussi  de  nou- 
veautés en  immenses  (piantités  sur  les 
marchés  américain  et  européen. 

Son  personnel  .se  comiK)se  de  40  com- 
mis dont  les  salaires  s'élèvent  ainuielle- 
nient  à  une  ,sonim<'  d'au  moins  .^20.000  et 
son  chiffre  d'affaires  est  d'environ  un 
quart  de  million  j>ar  année. 

La  mai.son  C.  X.  Falardcau  &  Oie, 
était  fondée  à  Sillery  en  1!>02.  L'an- 
née suivante  elle  ouvrait  un  bu- 
reau dans  St-Roch,  sur  les  bords 
de  la  rivière  St-Charles;  elle  se  cons- 
truisait à  cet  en(iii'oit  un  quai  d'une 
étendue  de  20.000  pieds  carrées  et  (die 
était  la  prenn'ère  à  se  .servir  de  la  ri- 
vière St-Charles  comme  voie  de  trans- 
port pour  recevoir  et  expédier  le  char- 
bon. Son  quai  peut  contenir  4,000  tonnes 
de  charbon  à  la  fois.  lia  maison  C  N. 
Falardeau  &  Cie.  vend  plus  de  12.000 
tonnes  de  charbon  par  année,  y  compris 
le  charbon  pour  srrilles,  l'anthracite 
dans  ses  divei"ses  «rros-seurs:  "Kpfr,  Stove 
et  Chestnut,"  ainsi  que  le  eharlmn  amé- 
ricain de  Pittsburjr  ])0ur  forjres  et  ma- 
chin» s  à  vapeur;  le  charbon  de  forjïe  de 
Webster.  Elle  vend  ce  charbon  en  dé- 
tail par  toute  la  ville. 

Mr.  C.  N.  Falardeau  e.st  \\n  prrand  pro- 
priétaire de  biens-fonds;  il  est  intéressé 
dans  un  ?rand  nombre  de  compa^rnies, 
en  particulier  dans  la  Compapnie  de 
riTôtel  St-Roch  et  dans  la  Compagnie 
Ste-Foye  Limitée.  11  fait  jiartie  du  bu- 
reau de  direction  de  ces  deux  compa- 
gnies. La  Compagnie  Ste-Foye  po.ssède 
plus  de  400  arpents  de  terre  dans  la 
paroisse    Ste-Foye    sur    le    chemin    St- 
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bic  tt'nns.  Iiiit  l»y  reason  of  tin-  prn'jit 
inipntvt'iiifiits  iit-ar  il  will  iinTi-iisi-  in 
value,  iiwikiii^r  the  purcluisc  of  lots  on 
this  propiTty  a  very  |n*oHtiiliIr  invcst- 
iin-iit. 

AiiofliiT  n-jil  t'stntf  or«ranizati()n.  is 
till-  (^iiirn  City  IJijiIfy  Cn..  Iiavinjr  a 
<-a|»ital  of  •'f!24!>.il()().  and  wliosr  IkmiihI  of 
dill  I'tors,  Itcsidcs  the  l'rt'sidi-nt.  .1.  A. 
Mai'-oiix:  tilt'  Vin'-I'rt'sidcni.  .F.  H. 
PitiritT:  Sccn-tary.  A.  St.  liaun-nt; 
Ti-t'asiirn-.  A.  I>nl»t',  and  Maiiatrcr.  L. 
A.  IMantf.  includes  T.  Tin-}; 'on.  and  ,f. 
A.  'Pn  iiililay.  all  well  known  Itwsincss 
and  professional  men  of  (^iiehre. 

Tlio  Company  is  the  owner  of  Kast- 
nionnt  Park.  eoni|trisin«j:  24!»  lots,  locat- 
ed in  .Montcalnix  ille  within  the  city  lim- 
its near  Patth-tield  Park.  St.  (Vrille 
strict.  <-rosses  the  |)ropcrty.  Mellevile 
Convent  is  on  it.  The  street  railway  is 
only  a  short  distance  away.  The  price  of 
lot.s  averajre  from  $(;()().(>("»  to  ^^:1.2(»^.  and 
otter  an  exceptional  investment. 

The  Com|)atiy  also  owjis  Terminal 
Park.  c(»m|)risin<:  l.'{(>(»  lots  near  Cap 
lîoiiye.  The  Canadian  Northern  Wharf 
and  (J rain  Klevator  will  he  hiiilt  on  the 
property.  The  projterty  is  1  1-2  miles 
from  the  famous  (^uehee  Urid^e.  now  in 
<'ourse  of  e(uistruetion.  The  yards  of  the 
Transcontinental  Railway  are  hetween 
it  and  the  hridjrc.  The  yards  now  have 
Ki  douhle  tracks.  When  the  Transi-ont- 
ineiital  shops  are  fully  huilt  they  will 
emi)loy  from  :i.(HiO  to  Ô.OOO  men.  A 
foun<lry  with  yards  coverintr  4<>  acres 
will  lie  huilt  in  April.  1!)1:{.  When  c;)iii- 
plete<l  it  will  employ  .')()(>  mt  n.  The 
foundry  has  already  .secured  a  larjre  con- 
tract to  furnish  car  wheels  f(M*  the  Trans- 
eontineiital  Railway. 

These  facts  «rive  the  prospector  buyer 
some  idea  of  the  possibilities  of  lots  in 
Ti-rminal  Park.  The  Company  is  so  cer- 
tain of  tiieir  advance  in  price,  that  they 
insert  a  clause  in  all  their  sales  contracts, 
gruaranteeinir  to  buy  back  after  five  years 
any  lots  sold,  paying  for  them  what  has 
been  paid  in.  plus  an  interest  of  not  less 
than  n  per  cent,  per  aniuuii.  This  «ruar- 
antee  speaks  for  itself,  and  any  one  buy- 
in«r  is  certain  of  a  profitable  investment. 

PROVINCE  OF  QPEBEC. 

Tlie  Provinoe  of  Quebec,  of  wliicb  Que- 
bec is  the  Ca|>ital  City  has  a  superficial 
aroa  of  3.4r)0.28  .square  miles,  and  is  as 


TiOUis   et    elle    Se    propose    de    subdiviser 

prochainement  cette  inmiense  propri»'*té 
(  n  cmplaceim  nts. 

La  Compajrriie  Martineau  Fitée..  dont 
le  Chevalier  •!.  Elie  .Martineau  est  pré- 
sident et  .Mr.  FF.  O.  .Martineau.  Viee- 
I*n''sident.  |)eut  être  rantrée  à  .iuste  titre 
au  nombre  des  plus  anciennes  et  des 
plus  tlorissantes  imiisons  de  (^u«''bec. 
F'jIIc  a  été  constituée  |)ar  lettres-paten- 
tes, en  1!>()«;.  avec  un  capital  de  .+.")(),(M)0. 
mais  le  Chevalier  .F.  FOlie  .Martineau  en 
est  prati(|uement  si  ni  |>ropriétaire.  ou 
on  a  le  contrôle  prescpie  exclusif,  ("est 
le  Chevalier  .1.  Klie  .Martineau  (|ui  fon- 
dait cette  tlori.ssante  maison  d'  com- 
merce en  1H(!7. 

La  Compairnie  .Martineau  occupe  une 
bâtis.se  de  IHO  x  40  pieds  et  à  <|uatre 
éta«rt  s.  ainsi  (pie  deux  eiitr.-pôts  pour  son 
commerce  de  fîros.se  ferronnerie  et  de  fer- 
nuinerie  <F«'  tablettes.  Elle  a  peut  être 
l'assortiment  le  jiliis  étendu  et  le  plus 
vaste  de  ferronnerie  (pie  l'on  puiss  ■  trou- 
ver à  (Québec.     p]|Ie  fait    aus.si    le    com- 

Miei- Il'  ciment,  de  <'haux.  de  tuyaux 

d'véymit.  de  matériaux  pour  couvertiir.s 
ainsi  (pie  de  matériaux  de  construction 
de  toute  sortes  (pi 'elle  vend  connne  les 
articles  de  ferronnerie  en  détail  et  en 
frros  dans  toute  la  Province  de  (Québec  et 
au  Nouveau-Hrunswick. 

lia  plus  grande  épicerie  de  Québec, 
épicerie  dont  la  cité  peut  se  montrer 
fi('''re  à  juste  titre,  est  à  coup  sûr  celle  de 
.M.  F^l/éar  Turcotte,  fond(''e  en  IHiU,  et 
*-ituée  au  eiun  des  rues  Des  Fossés,  fîrant 
et  Octave.  Cette  épicerie  a  210  pieds  de 
front  et  occupe  .'52,(>(l(>  pieds  carrés  de 
plancher. 

On  peut  se  former  une  idt'e  de  l'é- 
tendue de  cette  épic(  rie  par  le  fait  que 
ses  opérations  nécessitent  l'emploi  con- 
stant de  .'i2  commis  et  ipi'à  part  les  nom- 
breux clients  (pTelle  a  à  servir  à  (^uébtc 
tous  les  jours,  elle  fait  des  livraisons  d'é- 
|)iceries.  toutes  les  semaines,  à  la  Jeune 
Lontte.  à  Charlesbour<r.  Sillery  et  St- 
Romuald.  ainsi  (pie  dans  plusieurs  autres 
localités  aux  environs  de  (^uébe". 

I/épicerie  de  M.  A.  Greni(!r  est  sans 
conteste  aux  prcmit  rs  ranjjs  des  grandes 
épiceries  de  Québec.  I^^lle  a  été  fondée 
par  son  pro|»riétaire  actuel  en  1882.  Elle 
occupe  une  bâtisse  de  40  x  40  pieds  sur 
la  rue  St-.Fean  ainsi  (pi 'un  entrepc^t  de 
40  X  8()  i)ieds.  'M.  A.  Grenier  est  connu 
pour  ne   vendre   que   des   épiceries,   des 
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LE  PARC  RICHELIEU  Ltée- Office.— Bureau   :   118  Du  Pont 

View   of    Quebec    from    Park    Richelieu. — Vue    de    Québec    du    Parc    Richelieu. — House   situated    on    Park- 
Richelieu. — Maison    située   sur   le    Parc    Richelieu. — Office. — Bureau. — Charlesbourg   Church.— 

Eglise  de  Charlesbourg 
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larpi'  as  France  ami  (îcriiiany  coinl>in«'(l. 
and  thr»  ('  tiiiifs  as  larjrr  as  (Jrcat  Britain 
and  Ireland.  It  covci-s  soiiu- 222.():U,4(M) 
Rorcs,  of  which  some  22().(K)0.(M)0  and 
moro  ncrca,  or  a  little  over  <)'o  million 
acres  of  land  have  lieen  surveyed  and 
suhdivided  into  farm  lots,  wliieh  are  for 
the  most  part  aeeessihle  hy  jjfood  roads, 
and  are  oalliner  for  additional  settlers. 

The  Iiake  St.  John  &  Safjiienay.  and 
St.  Maurice  récrions  .as  well  as  the  East- 
ern Townships  district,  and  Matapedia 
region  are  directly  trihutary  to  Quelwc 
City.  These  districts  have  rich  soils,  and 
are  speeinll.v  suital)ic  for  faniiint;.  They 
ahound  in  fine  water  powers,  and  have 
masrnificent  forests. 

It  is  estimated  that  the  Province  of 
Quchec  has  7;')  per  cent  of  all  the  Water 
Powi-rs  of  Canada,  and  that  her  forests 
eml)race  over  ;{27.<M»()  sipiare  miles,  or 
ahout  2()!).0()0.00().  acres.  .Mu<-li  of  the 
forest  has  scarcely  h»  en  touched.  Of  the 
1  1-4  millioîi  tons  of  |)ulp  wood  Canada 
produces,  one  million  is  furnished  hy  th<' 
Province  of  (Quchec.  At  prseent  ahout 
1,000.0(X)  crds  are  used  per  year,  while 
the  Province  is  capahle  of  furnishing 
6,000,000  cords  per  year,  or  enough  to 
supply  three-fourths  of  the  world's  de- 
mand for  paper. 

When  it  is  stated  that  the  forest  of  the 
Province  of  Quehec  emhraces  .327.000 
square  miles,  and  that  only  70.1,38  have 
been  under  license  in  1011.  the  reader 
pets  some  idea  of  the  vast  lumherinjr  pos- 
5.il)ilitirs  the  Province  has  to  oflfer.  But 
that  the  bu.siness  is  constantly  growinjr 
may  he  seen  hy  statinpr  that  wliile  the 
government  received  in  1868  for  ground 
rent  $22,401.  in  1011.  the  amount  receiv- 
ed was  .$221 .2ir).  and  that  while  the  sum 
received  from  all  sources  for  crown  lands 
amonnted  in  1868  to  $105.115.00.  the 
amount  had  increased  to  $1,126,907,  in 
1911. 

The  nnneral  resources  of  the  Province 
have  scarcely  been  touched.  It  however 
produces  more  asbestos  than  any  country 
in  the  world,  amounting  to  100.000  tons, 
as  against  Russia's  12.000  tons,  and  the 
United  States  with  900  tons.  Tt  has  large 
Mica  mines.  Tt  lias  large  deposits  of 
iron,  silver,  gold,  and  graphite,  as  well 
as  marbh>,  limestone  and  cement. 

To  a  large  territory  to  the  north  and 
.south.  Quebec  is  the  natural  point  of  out- 
let.    Tn  proportion  as  this  territory  be- 


provisions  de  bouche,  des  vins  et  des 
li«pieurs  <le  premier  choix,  et  il  en  a  un 
as.sortiiiient  e(»nsidériible  et  extr»*'mement 
varié.  .M.  (îrenier  h  10  employe's  à  son  ser- 
vice et  fait  la  livraison  di's  épiceries  au 
domicile  des  clients  |)ar  toute  la  ville.  La 
maison  (îrenier  ,iouit.  comme  nous  ve- 
nons de  II-  dire  d'une  clientèle  nombreuse 
et  surtout  choisie  à  cause  de  l'excellence 
constante  et  incontestable  des  articles 
(|U'elle  vend. 

La  grande  librairie  de  .1.  A.  Laiigiais 
et  fils,  (jui  fait  le  commerce  de  livres  et 
de  papeterie  en  gros  et  en  détail,  était 
établie  en  1865  par  .T.  A.  Lrc'^lais.  Son 
fondateur  la  transfoniutit  (piebpie  temps 
avant  .sa  mort  en  une  corporation  limi- 
tée RM  capital  de  $75,000  avvc  M.  Thi- 
vierge  comme  son  gérant  général.  M. 
A.  Thivierge  faisait  dé.ià  partie  du  per- 
sonnel de  rétablis-sement  <lepuis  19  ans. 

La  compagnie  .T.  A.  T^anglais  et  Fils 
public  82  .séries  de  livres  scolaires  en 
français  et  en  latin,  ainsi  que  de  livres 
(II-  misse,  à  part  maints  autres  ouvrages 
en  anglais  et  autns  langues.  Elle  vend 
ces  livres  en  détail  et  en  gros  par  toute 
la  Puissance  et  fait  à  part  cela  un  com- 
merce considérable  en  articles  de  librai- 
rie de  toute  espèce  achetés  à  l'étranger. 

A  part  quatre  voyageurs  de  conniieree, 
elle  a  27  employés  dont  les  gages  s'élè- 
vent annuellement  à  la  somme  de  $18,- 
000.  La  compagnie  fait  aussi  des  affaires 
con.sidérables  par  la  malle. 

La  maison  "Cantin  et  Frère  Enrg." 
dont  Mr.  Ludger  Cantin  est  seul  pro- 
priétaire peut  être  à  bon  droit  mise  au 
nombre  des  nouvelles  épicerie«  les  plus 
progressives  de  Québec.  Elle  est  située 
au  coin  des  rues  St-Toseph  et  Dorches- 
ter, et  elle  a  un  entrepôt  au  No.  181  rue 
de  la  Reine.  Elle  n'est  établie  que  de- 
puis 21  j  ans. 

La  maison  W.  Brunct  &  Cie.,  est  l'une 
des  principales  nharinacies  en  détail  et 
en  gros  de  la  Cité  de  Québec.  Elle  est 
sous  le  contrôle  et  la  direction  de  Mes- 
sieurs, W.  .T.  B.  Brunet  et  fï.  TT.  Brunet. 
et  ses  quartiers  sont  au  Nos.  1.39-141  rue 
St-.Toseph.  La  maison  W.  Brunet  et  Cie. 
emploie  5  voyageurs  de  commerce  et  fait 
des  affaires  considérables  dans  le  com- 
merce de  phannacic  en  gros  et  en  détail, 
par  tonte  la  Province  de  Quélxe,  dans  la 
Province  d'Ontj'rio  (  t  dans  les  Provinces 
^fa  ri  times. 

L'importante  maison  de  pompes  funè- 
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coMU's  ««'ftlt'il.  (^im'Imc  will  \ivi>\\  in  iiii- 
|)ortnn('t'.  Tln'  irrowtli  «»t"  «•.iitns  like 
Montreal  >iii<l  Toronto,  n'siilfiMJ  in  a 
jrrcnt  measure  t'ron»  tln'  tt-mit-nry  of  stt- 
tlcrs  si'rkin>;  flii  rivfr  vnllcys.  from 
when-  triins|»ortatittn  was  fHHy.  VVitli  tlit- 
opcnirnf  of  tilt'  vast  I^aki'  St.  .lohn  rrjrion. 
the  St.  .Maiirii'f  njfions.  nn<l  tin-  <rro\,tli 
of  tilt'  Ivistt-rn  Townsliiji.s  ilistrirt.  (^iic- 
b«*«'  is  a^ain  coniinu  into  its  own.  and  tin* 
next  2."»  years  will  sic  it  for^i'  forwani 
to  oiii-  of  till*  ni<»st  iiiiportant  industrial 
sliippin^  and  «■oninun-ial  i-*'.itr*'H  in  tli<' 
Dominion  of  Canada. 

hn-s  dc  .^I.  llulx-rt  Moisan.  t'tait  <'tahlii" 
"n  1S1>2.  Kilt'  a  10  chariots,  un  irrand 
nonilirt'  df  v(»itiii-.'s  <!»'  dcuil.  une  aml»u- 
lanrc.  (  t  20  t'inployés.  Elle  est  en  tin  mol 
l'une  des  mieux  montées  de  (^uélx  e  pour 
l 'organisation  des  funérailles  et  séjiul- 
tnres. 

M.  Hubert  .Moisan  est  urésident  de  six 
compagnies  eoinmerejales.  comprenant  la 
Standard  Cement  Co..  l'Idéal  Constru-' 
tion  (  o..  la  Standard  Paper  liox  Co..  et 
il  fait  partie  du  bureau  de  direction  de 
plusieurs  autres. 

l/imp<u'tant  établissement  d'opticien 
de  M.  .1.  K.  (lajrnon,  f(»ndé  en  1SH7, 
par  son  propriétaire  actuel.  C'est  le  seul 
établisseiiient  du  trenre  à  (Québec.  .M.  .T. 
E.  <Ja«rnon  vend  eïi  j.'ros  et  en  détail 
tonte  expèee  «l'aiticles  (pii  concerne  l'op- 
tique. C'est  un  irradué  de  l'Institut  Op- 
tique Fran(:ais  du  Canada.  C'est  lui  op 
ti<'ien  très  hal)ile,  et  son  établissement 
est  très  florissant. 

En  faisant  la  vente  de  poêles  par  toute 
la  Province  de  Québec,  Mr.  C.  II.  Ticpage 
constatait  (pie  les  poêles  qu'il  vendait 
avaient  un  foyer  b(>aucou|)  trop  petit 
Il  s'»'st  alors  demandé  s'il  n'y  aurait  pas 
moyen  de  falricpi*  r  un  poêle  avec  un 
foyer  beaucoup  |)lus  «rrand.  tout  en  réu- 
nis.sant  tous  les  autres  avantajres  que  les 
autres  poêles  peuvent  otî'rir  et  tout  en 
étant  malfrré  l'étendue  du  foyer,  tout 
aussi  écononiiipicR  pour  le  combustible. 
Il  allait  de  soi  (pi 'un  poêle  de  cette  na- 
ture deviendrait  très  populaire  et  se  ven- 
drait très  facilement.  F. a  réalisation  de 
cette  lieiireiise  idée  de  Mr.  Ltqiajre  a 
donné  lieu  à  l'orpranisation  de  la  com- 
pairnie  C.  II.  IiCj)afje.  [..imitée.  Le  cajvl- 
t.il  .social  de  cette  florissante  coiupafrnie 
est  de  .t4r).()(»0.  .'t  .Mr.  C.  II.  Lepatre  est 


le  Président  du  Itiireau  de  direction  et 
le  gérant  général. 

I.a  fonderie  occupe  des  bâtiments  et 
des  cours  d'une  étendue  de  2r>.000  pied» 
carrés.  La  Cie.  C.  II.  Le|)a^e  emploie  de 
>»(i  à  !*0  pei>nnnes  aiix(|uelles  elle  paye 
annuelIciiH  nt  près  de  .«{«iH.IMMI  de  pi^'cs. 

Elle  vend  .SI'S  protluits  aux  m:>icli:inds 
de  jrros,  mais  <  Ile  fait  aussi  le  «•oiiuiierr'e 
de  détail,  et  a  |ioiir  cla  TmO  au'iils  <I,iiih 
toute  la  Provini'c  de  Québec.  Eilc  fait 
aiimielleiiient  des  alTairin  pour  plus  di^ 
*2on.()00. 

Le  iiiaKHsin  de  nouveautés  de  .M.  C. 
.1.  Cid  a  eonstaiimient  un  assortiment 
eonsidéral»Ie  et  complet  d'articles  de 
iantaisie.  de  cliaiLssiires,  de  bijoiitcriep, 
d<'  confections  de  toute  espètîc  et  d'ar- 
ticles de  mercerie  pour  lionimcs.  M.  C. 
•I.  ''id  fait  le  coniniercc  de  gros  et  de 
détail.  La  maison  C.  J.  Cid  a  la  vente 
exclusive  des  fameuses  confections  con- 
nues sous  le  nom  de  "Master  Craft."  et 
I'  nombre  de  .ses  clients  |)our  ces  irré- 
prochables confections  augmente  d'une 
îeanière  considérable. 

L'établissement  de  pompes  funèbre» 
de  Mr.  Charles  Cloutier  était  fondé  en 
1S70  par  le  grand-père  du  propriétaire 
actuel.  Il  occupe  un  local  modi'rne  ad- 
mirablement bien  monté,  au  coin  des 
rues  Ste-Claire  et  d'Aiguillon.  .M.  Clou- 
tier a  des  chariots  de  grand  luxe  «les 
voitures  somptueuses  et  d'excellentes 
ambulances. 

Lu  autre  établissement  di'  pomjn's 
funèbres  l>ien  connu  à  Québec  est  celui 
de  .Mr.  Cicrmain  Lépine  ;  le  local  (,u'il 
oceiipe  j)orte  les  Xos.  281  et  2S:{  nie  St- 
Valier.  et  est  très  étendu.  La  m.iison 
Lépine  a  H  chariots  et  un  grand  nombre; 
de  voitures  de  luxe.  Eile  est  parfaite- 
ment montée  t't  outillée:  elle  a  un 
as.sortinient  considérable  de  tous  les  ar- 
ticles de  rigueur  ]>our  sépulture  et  luné- 
railhs.  et  emploit  constamment  une  dou- 
zaine d'hommes  et  0  chevaux. 

Le  magasin  de  Mr.  L.  F.  Falardeau 
est  Certainement  l'un  des  mieux  montés 
de  Québec:  on  peut  en  .juger  d'ailleurs 
par  la  vignette  (pie  nous  en  publions 
dans  une  autre  page.  11  est  pourvu  d'un 
a.ssortinient  considérable  et  conqdet  de 
bottines,  souliers,  cliaiis.su res  de  toute 
espèce  pour  hommes,  feiiunes  et  enfants. 

^r.  Edmond  Poulin  établis-sait  e*^  191Î 
«on   comitierc'    d'automobilt  s    el     Ixait 
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alors  SCS  quartiers  au  Xo.  319  rue  St- 
Joseph.  Il  est  h'  représentant  des  célè- 
bres fabriques  d'automobiles  "Kissel, 
Pullman  et  Candillae"  qui  sont  recon- 
nues même  comme  du  nombre  des  meil- 
leures faltri(iues  du  penrc. 

M.  Poulin  a  un  atelier  bien  outillé 
pour  la  réparation  des  automobiles  et  on 
y  exécute  l'ouvrage  promptement.  d'une 
manière  parfaire  et  à  des  prix  très 
modérés. 

T'ne  maison  qui  mérite  certainement 
une  mention  toute  spéciale  parmi  b's 
maisons  qui  font  le  commerce  de  détail 
de  Québec,  c'est  celle  de  Raymond,  Bru- 
net  et  Cie.  marchands  tailleurs,  établie 
au  mois  de  mars  1010. 

La  maison  Raymond,  Hrunet  &  fie., 
a  un  assortiment  considérable  et 
très  choisi  de  mercerie  pour  lionu»»es, 
composé  d'articles  de  toutes  sorte  d'une 
éléprance  irréprochable  et  provenant  des 
princijiaux  centres  de  la  mode  en  Europe 
et  aux  Etats-Unis. 

Depuis  <pie  la  maison  Raymond,  Rru- 
net  et  Cie.,  a  transporté  ses  quartiers 
dans  la  nouvelle  bâtis.se  qu'elle  occupe 
actiielIiMiient  et  dont  elle  est  pn)priétaire. 
ses  atî'aires  ont  augmenté  d'une  manière 
considérable,  parce  (pie  son  établissement 
est  l'un  des  plus  attrayants  et  l'un  des 
plus  modernes  du  genre  sur  la  rue  St- 
Jean. 

L'important  établissement  de  tailleur 
de  M.  A.  Anctil  était  fondé  il  y  a 
dix  an.s.  11  est  situé  au  No.  '»:{  me 
Hiiîide,  et  cet  établis.st  Mient  peut  être  .'i 
lion  droit  rangé  au  nombre  des  plus  im 
portants  du  genrf  à  Quél)ec.  depuis  sur- 
tout (|n'on  a  amélioré  d'une  manière  si 
considérable  la  bâtiss'  qu'il  occupe. 

M.  J.  A.  Cliicoisie  est  encore  un  des 
principaux  tailleurs  de  Québec.  Son 
élablisst  nient  est  au  Xo.  38  rue  de  la 
Falirique  il  t-st  moderne  ou  à  l'ordre  du 
jour.  ^L  (  hicoine  a  L")  employés  et  fait 
sur  mesure  des  lial)its  de  la  plus  haute 
qualité  et  (bins  les  derniers  g(  nres. 

La  maùson  Marceau  &  fie  était  établie 
il  y  a  3<i  ans. 

L'élégante  bâtisse  (|u 'occupe  sur  la 
rue  S»t-Joseph,  le  uuigasin  de  nouveautés 
de  ^Marceau  &  Cie  a  38  pieds  par  80,  a 
4  étages  et  couvre  12,160  jjieds  carrés  de 
plancher,  et  on  y  vend  des  nouveautés 
de  la  plus  haute  fpialité  dans  toutes  les 
lignes,   é1off(s  à    robes,    satins,    velours. 


soies,  dentelles,  broderies,  tapis,  cliaus- 
s'.irts,   lourrures.  eostuiius  et   véteimnts 
de   toute   (  spèce   pour  dames,   vêtements 
et  articles  de  mi  récrie  pour  lioniun  s,  etc. 

La  maison  Marceau  &  (  le  einploie  de 
.")(>  à  7.")  pi  rsonnes,  aux(iuelles  elle  paye 
de  .■|;4llO  à  .+.")()()  (le  salaires  par  semaine 
ou  près  de  .t25,0(M)  par  année.  Elle  fait 
des  affaires  pour  une  valeur  de  .+2ôO,(M)0 
à  !f300.(M)  par  année. 

La  Librairie  du  Clergé  est  le  nom  d'u- 
ne des  principales  librairies  de  Québec. 
Elle  est  spécialement  consacrée  comme 
I 'in(li(j:te  son  nom,  à  la  vente  de  toute 
espèce  d'ouvrages  religieux  et  scolaires, 
d'articles  pour  le  culte  ainsi  que  de  sta- 
tues d'un  caractère  religieux.  Cependant 
elle  n'en  a  pas  moins  à  la  disposition  de 
sa  noiiihreuse  clientèle  un  a.ssortiment 
considérable  d'articles  ordinaires  de  li- 
brairie, de  pa[)eterie  ainsi  (pie  d'ouvra- 
ges et  de  i)ublieations  profanes.  La  Li- 
brairie du  Clergé  (occupe  un  nouvel,  élé- 
gant et  très  spacieux  éditice,  c'est  sans 
contredit  l'un  des  plus  beaux  é(îifices 
(pie  l'on  ait  érigé  pour  le  commerce  de 
librairie  à  Québec,  comme  on  peut  en  ju- 
ger d'ailleurs  |)ar  la  vignette  (pie  nous 
publions  dans  une  autre  page. 

La  Ifiiterie  lîrookside  est  située  sur  le 
chemin  St-Louis  et  appartient  à  Mr.  J. 
A.  J.  Corrigan.  Elle  a  été  établie  en 
]!>08.  Elle  ne  vendait  (pie  20  gallons  do 
lait  par  jour  au  commencement  de  .ses 
opérations.  Elle  en  vend  maintenant  570 
gallons  par  jour,  à  part  !•()  gallons  de 
crème  et  ."iO  gallons  de  lait-beurre. 

La  nr(M>kside  Dairy  a  sous  son  contnMe 
des  fermes  d'une  étendue  de  595  acres. 
Elit»  emploie  22  chevaux  et  10  voitures 
pour  la  livraison  du  lait:  elle  a  21  hom- 
mes à  .son  serviet>.  A  part  le  lait  de  96 
vaches  (pii  lui  appartiennent,  elle  est 
forcée  pour  approvisionner  ses  consom- 
mateur de  se  pourvoir  de  lait  chez  un 
grand  nombre  de  (  iiltivateurs,  la  plupart 
(le  lielair  et  de  St-Augustin. 

Tout  le  lait  est  clarifié  et  pasteurisé 
dans  les  conditions  sanitaires  les  plus 
strictes.  Il  est  livré  aux  consommateurs 
en  bout(»iller,  cachetées. 

C'est  la  seule  laiterie  à  Québec  qui  soit 
sous  une  direction  scientifique  et  sani- 
taire . 

Le  "Qu(4)(»c  Cartage  and  Transfer  Co. 
Ltd"  était  organisée    en    1907    et    elle 
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fixait  ses  (liiartit  rs  n\\  coin  des  rues  St- 
lîncli  et  (It'S  F<)ss»'s. 

Kllc  H  jtour  l*i'(''si<li'nt  riutn.  K.  Tur- 
ner :  pour  Vi('e-Pn''si(icnt,  M.  .Iiiiis  llo- 
lie.  .Jnr.  ;  pour  directeurs  l'IioTi.  A.  Ti;r- 
jrcon  et  messieurs  J.  T.  Koss,  \.  lielleau, 
II.  I).  Harry  et  V.  J.  Bailla rjreon. 

Son  <;«'rant  et  secrétaire-trésorier  est 
I\I.  H.  Km.x. 

lia  ( 'oiiipafînie  a  des  voitures  <lc  loua- 
j:e  de  toute  espèce,  y  compris  des  auto- 
moltiles,  des  Tally-IIo,  des  voitures  pour 
touristes,  des  victorias,  cah^'clus  et  omni- 
bus, et  c'est  l'aprent  reconnu  du  Clu'iteau 
Frontenac  pour  voitures  de  louajre. 

Elle  a  des  voitures  spéciales  pour  li' 
transport  des  barrages  aux  stations  de 
^•liemins  de  fer,  dans  les  limites  de  la 
Cité  et  vice  versa. 

Elle  est  aussi  parfaitemenf  outdlée 
pour  fairi"  le  transport  et  la  distriltution 
<lu  fret  et  des  marchandises. 

Jj'étaltlissenient  de  IIjMUel  et  Vaile- 
rand,  marchands-tailleurs,  No.  2(i4"*4 
rue  St-Josepli,  ne  compte  qu'une  couple 
<rannées  d'existence,  et  cependant  c'est 
<]é.ià  sans  contredit  l'un  des  plus  t1ori&- 
«ants  du  genre  à  Québec.  La  mai- 
son TIamel  &  Vallerand  a  un  assortiment 
A'arié  et  complet  de  mercerie.  Elle  a  IG 
«employés  à  son  service  et  fjdt  de  })ril- 
lantes  affaires  qui  promettent  de  se  dé- 
A'clopper  d'une  manière  considérable. 

Au  nombre  des  florissantes  maisons  de 
<'ommerce  en  détail  de  Québec  on  peut 
<>ncore  mentionner  celles  de  S.  J.  liurke, 
tailleur,  qui  joiiit  d'une  clientèlt»  con- 
sidérable, grâce  à  I'e.vcellente  reputation 
<îe  l'ouvrage  qu'elle  fait:  les  maga.sins 
d'orfèverie  et  de  bijouterie  de  P.  Bru- 
net,  J.  Levasseur,  E.  Jacot  «t  A.  E.  Rou- 
tier, les  unes  et  les  autres  pourvues  d'as- 
sortiments considérables  et  rémar- 
fpiables  ;  les  magasins  de  juodes  de  Mme. 
'M.  H.  Kelly,  et  de  Melle  Clarke  qui 
^jouissent  d'une  haute  popularité  parmi 
les  Québécoises  élégantes  et  raffinées;  le 
magasin  de  librairie  de  ]Mr.  J.  P.  Go8.se- 
lin:  la  pbarmacie  de  Mr.  J.  P.  ilorin, 
■magasin  de  produits  pharmaceutiques 
moderne  et  admirablement  monté;  le 
nuigasin  de  meubles  de  Mr.  J.  Perry, 
l'un  des  /.lus  considérables  de  Québec. 
En  un  mot,  sous  le  rapport  des  mai.sons 
•de  commerce  en  détail,  Québ(>c  peut  cer- 
tainement subir  avec  .avantage  la  com- 
paraison avec  n'importe  quelle  ville  de 
•sa  taille  dans  le  Dominion. 
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Les  princi|)ales  compagnies  d'assu- 
rance contre  le  feu,  sur  la  marine,  con- 
tre les  accidents  et  sur  la  vie.  ont  d'ac- 
tifs et  énergiques  représentants  dans  la 
Cité  île  (^uéb.'c.  A  |):irt  maintes  com- 
pagniis  étrangères,  la  Cité  de  Québec  est 
h  quartii-r-général  d'un  certain  nombre 
de  c(»iiq»agîiies  canadiennes  qui  ft>nt 
trexceil'-ntes  oi)érations  chez  elle. 

Au  nondjri'  des  nuiisons  qui  .se  sont 
fait  une  position  proéminente  dans  le 
champ  des  assurances  est  c(»lle  de  ^ .i- 
clere  et  Déguise,  dont  les  bureaux  sont 
situés  dans  le  hloc  Leelere.  rue  St -Jo- 
seph. Leclere  &  Déguise  représentent  la 
"Quehee  Fire  Insurance  Co.".  la  Gene- 
lal  Fire  Insurance  Co..  de  Perth, 
Ecosse,  '•ITnion  de  Paris."  de  Paris, 
France;  la  '"Confederation  Life  Insur- 
ance Co.  de  Toronto.  La  "Prévoyance" 
de  -Montréal,  les  Prévoyants  du  Canada 
de  (^uél)ec  et  autres  compagnies. 

Le  bloc  Leclere  où  se  trouvent  leurs 
bureaux  a  118  j)ieds  par  .'îfi,  est  à  quatre 
étages  et  contient  50  bureaux. 

Leclere  &  Déguise  ont  un  personnel  de 
13  commis  dans  leurs  burcatix,  ainsi  que 
sept  sous-agents  et  ils  font  des  affaires 
pour  plus  (le  $300,000  par  année. 

Mr.  Leclere,  l'un  des  associés  est  aussi 
agent  d'immeubles  et  il  a  des  intérêts 
dans  un  grand  nombre  de  compagnies  à 
fonds  social.  11  est  Président  de  la  Cie. 
de  l'Hôtel  St-Roch,  Vie.-Président  de  la 
Bras.serie  Champlain  Limitée.  Il  fait 
en  même  temps  partie  du  Bureau  de  di- 
rection de  la  Compagnie  d'Auto-Garage 
Limitée,  de  la  Compagnie  Parc  Jacques- 
Cartier  Limitée,  de  la  Ci«'.  Pare  Belle- 
vue  Limitée,  à  Jonquière,  P.Q.,  de  la 
(\impagnie  du  Pare  Lister  et  de  la  Com- 
pagnie dite  Lister  Wood  Box  Enamelling 
Co.  de  Lister,  de  la  Compagnie  de 
rilôtel  Impérial  Limitée,  de  la  Lepage 
Limitée,  et  il  est  agent  d'affaires  des 
Rèvdes.  Soeurs  St-Franeois  d'Assise.  Il 
est  enfin  pro[)riétaire  du  Parc  Morel  et 
de  maintes  autres  propriétées  inuuobil- 
ières  très  importantes. 

L'un  des  bureaux  d'assurance  les 
plus  importants  de  la  Cité  de  Québec 
est  celui  de  ^L  J.  B.  ^Ioris.sette.  fondé  en 
1880  j)ar  celui  qui  en  r.  encore  la  pro- 
priété et  la  direction.  La  bloc  dans  le- 
quel est  situé  l'établissement  de  M.  J.  B. 
Morissette  a  trois  étages  et  une  étendue 
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de  65  pieds  par  30.  M.  J.  B.  Morissette 
oceupe  tout,  le  rez-de-ehaussée  pour  ses 
frrandes  oprnifions  d'assuranee.  Il  est 
le  Viec-Pi-ésitltnt  ;1f  la  "British  Colonial 
Insuranee  Co.  du  Canada"  et  un  des 
direeteurs  de  la  "Provident  Accident 
Guarantee  Co.  Il  représente  toutes  les 
l)rincipales  e()iupa«.'ni('sd*assui'ance,entr' 
autres,  la  Guardian  Assurance  Co.,  de 
Londres.  AnL'Ieterre,  la  Liverpool.  Lon- 
don &  Globe,  l'Assurance  Union,  la  So- 
ciety of  Loiidiin,  Anfrleterre.  la  Lloyds 
Plate  Glass  Insurance  Co..  de  New  York, 
la  North  American  Life  Assurance  Co.. 
la  Canadian  Railway  Accident  Co.,  la 
]\Tenheini  Ins.  Co..  d'Alleinajrne,  la  Com- 
pagnie d'assurance  maritime,  la  Ca- 
nadian Casualty:  Boiler  Insurance  Co., 
la  Canadian  Accident  Assurance  Co.,  et 
un  prand  nom])re  d'autres. 

^r.  J.  B.  ]\rorrissette  a  pour  le  repré- 
senter dans  le  district  de  Québec  20 
agents  de  confiance,  localisés  dans  les 
divers  comtés  d(^  la  ré^rion  de  Québec,  et 
qui  font  de  son  Bureau  d'afjence  l'un 
des  plus  importants  et  des  plus  floris- 
sants du  Dominion. 

HOTELS. 

La  Cité  de  Québec  a  des  hôtels  qui 
n'ont  de  supérieurs  nulle  part  sur  le 
continent  américain. 

Le  Château  Frontenac  est  certaine- 
ment l'un  des  hôtels  les  plus  avanta- 
preusement  connus  dans  le  monde  (iilier 
par  son  étendue,  son  jrenre  absolument 
moderne,  la  beauté  de  son  .site,  celui  de 
l'ancien  Chateau  St-Louis.  sous  la  do- 
mination française,  dominant  la  Basse- 
Ville  et  le  fleuve  St-Tiaurent  tt  com- 
mandant le  plus  pittoresque  des  panora- 
mas. 

Le  Victoria  situé  sur  la  rue  du  Palais 
est  encore  un  hôtel  de  la  plus  haute  im- 
portance. T.e  Victoria  a  été  récemment 
aprrandi,  complètement  remodelé  et  pour- 
vn  de  tout  ce  qui  est  de  nature  à  rendre 
le  séjour  d'un  hôtel  agréable  et  à  pro- 
curer du  confort.  Tl  a  00  chambres  .^ 
coucher,  elles  sont  surtout  admirable- 
ment éelairées  et  aérées.  Sa  cuisine  est  ir 
réproehable  et  le  servie  est  firompt  et  pf 
flcace.  11  y  a  d'attrayants  salons  lux- 
ueusement m.  ublés.  des  bureaux  spa- 
cieux ainsi  que  des  sall-'s  s|>éeinlrs  pour 
la  correspondance  bi(>n  montées.  En  un 
mot  le  Vietoria  n'a  de  supérieur  nulle 
part  à  Québec  sous  le  rapport  de  la  table 


et  du  confort  et  son  habile  et  distinfçué 
gérant  et  propriét^iire,  Mr.  Harry  Fon- 
taine voit  la  clientèle  de  la  i:iaison  aug- 
menter tous  les  jours. 

On  se  propose  de  construire  au  coin 
des  rues  St-.foseph  et  Jaetpies-Cartier, 
j\js(iu7i  la  rue  St-Franeois,  une  autre 
t;rande  hôtellerie  <pii  portera  1"  nom 
même  de  la  localité,  celui  de  St-Kncli.  La 
compatrnie  de  l'Hôtel  St-Koeh  est  une 
corporation  au  capital  social  de  *40().IMH> 
(|ui  a  pour  président  M.  Théo.  Leelvrt", 
pour  fîérant-^énéral  .M.  A.  Ma.sson  et 
dont  les  membres  du  bureau  de  direction 
sont  Messieurs  Louis  Letourneau,  M. P. P. 
C.  Lapointe  et  M.  C.  Falardeaii. 

L'Ilotel  St-Roeh  aura  de  magnifiques 
bureaux,  de  splendides  cluunbres  à  cou- 
cher pourvues  du  téléphone  et  de  toutes 
les  améliorations  modt'rnes,  de  grandes 
salles  de  réception,  des  salons,  une 
grande  allée  de  (piilles,  une  buvette 
somptueuse.  Ce  sera  .surtout  et  avant 
tout  riiôt'l  par  excellence  des  voyageurs 
de  commerce  et  des  hommes  d'alTaires. 

Cn  autre  hôtel  bien  connu  à  Québec 
».st  le  King  Edward,  situé  dans  le  voi- 
sinage iunuédiat  de  la  Place  de  l'Hôtel 
de  Ville.  La  bâtisse  du  King  Ed- 
ward a  cinq  étages  et  contient  80 
chambres  à  coucher,  très  attrayantes  et 
bien  meublées.  Sa  cuisine  est  exception- 
nellement bonne  et  le  service  est  parfait. 
C'est  un  hôtel  très  achalandé  parles 
totiristes  et  ses  prix  très  modérés,  son  site 
attrayant,  l 'efficacité  du  service  l'ont 
rendu  très  populaire. 

Le  Neptune  Inn  occupe  l 'une  des  bâ- 
tis.ses  historiques  de  la  (Mté  de  Québec. 
Les  nuirs  de  ses  fondations  ont  une  pro- 
fondeur de  30  pieds  et  les  anciennes 
voûtes  à  l'épreuve  des  boidets  de  canon 
qu'il  renferme,  valent  certainement  la 
pein  d'être  visitées  par  les  touristes.  Le 
"Neptune  Tnn"  a  des  cluunbres  très  con- 
fortables et  jouit  du  patronage  d'un 
grand  nombre  de  touristes. 

T'n  autre  hôtel  eouunercial  d'une  hau- 
te importance  à  Québec,  est  l 'hôtel  ^font- 
ealin,  situé  au  coin  de  la  nie  St-Jean  et 
de  la  place  Montcalm,  près  de  l'.Vudi- 
torium.  et  au  coeur  même  du  distrut  du 
tonuTierce  de  dét^d,  à  la  haute-ville.  Cet 
hôtel  est  ouvert  au  mois  de  mai  1012 
sous  la  direction  de  son  propriétaire  M. 
A.  J.  P.  Hand. 

L'hôtel  Montcalm  a  de  magnifiques 
hui'caux  et  l'une  des  plus  grandes  salles 
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(le  billard  qu'il  y  ail  à  QuélKc.  Il  »st 
pourvu  de  plus  d'un  i-omptoir  pour 
lunch  ainsi  (pic  d'un»-  sph-ndide  buvotte 
bien  aménagée. 

Citons  encore  au  nonil)re  des  princi- 
paux hôtels  de  Québec,  le  St-Louis,  le 
Clarendon,  le  Mountain  Hill  et  le  Blan- 
chard. 

L'Eldorado  jouit  d'un  patronage  con- 
sidérable et  mérité  C'est  l'un  des  princi- 
paux hôtels  de  St-Roch. 

A  |)art  ces  divers  hôtvls,  il  y  en  a  un 
grand  nombre  d'autres  de  moindre  im- 
portance ;  il  y  a  aussi  un  grand  nombre 
de  maisons  de  pension  où  le  visiteur  peut 
séjourner  d'une  manière  confortable  et 
à  très  bas  prix. 

THEATRES. 

La  Cité  de  Québec  est  pourvue  d'un 
théâtre  superbe,  qui  porte  le  nom 
d'Auditorium.  Ce  théâtre  est  absolu- 
ment moderne  sous  tous  les  rapports  et 
peut  cont4?nir  1800  personnes.  Il  a  été 
construit  en  1003  et  a  coûté  !(il 80,000.  On 
peut  dire  que  l'Auditorium  est  l'un  des 
théâtres  les  plus  somptueux  de  la  Pro- 
vince de  Québec. 

A  part  l'Auditorium,  Québec  a  plu- 
sieurs magnifiques  salles  de  vues  aniïiiées 
entr'autros  l'Olympia  et  le  Théâtre 
Princesse. 

JOURNAUX 

Il  y  a  cinq  journaux  quotidiens  à 
Québec  de  même  que  plusieurs  journaux 
hebdomadaires.  Le  "  Chronicle  ",  jour- 
nal de  langue  anglaise  est  le  seul  jour- 
nal publié  le  matin  ;  le  "  Telegraph  ", 
le  "  Soleil  ".  1"' Evénement  "  et  1"' Ac- 
tion Sociale  ",  sont  publiés  le  soir  ;  les 
trois  derniers  sont  publiés  en  français. 

LA  PROPRIETE  FONCIERE. 

Depuis  quelques  années,  la  valeur  de 
la  propriété  foncière  dans  la  Cité  de 
Québec  a  augmenté  d'une  nmnière  no- 
table. Avec  le  progrès  de  la  Cité  sous  le 
rapport  de  la  population,  de  grandes 
propriétés  foncières  ont  été  subdivisées 
de  temps  à  autre,  il  en  est  même  qui  sont 
devenues  de  nouveaux  quartiers  de  la 
Cité  d(-  Québec. 

St-Sauveur  et  Limoilou  n'étaient  en 
grande  partie,  il  y  a  quelques  années,  que 
des  champs  de  pâturages  et  aujourd'hui 
des  milliers  de  familles  y  résident.  Des 
compagnies    â^   biens-fonds    comme  \la 


Québec  Land  Co.,  Ltée.,  la  Montcalm 
Land  Co.,  Ltée.  la  Jacijues-Cartier  Land 
Co.;  La  Maufils  Co.,  et  la  Nor-Mount 
Park  Realty  Co.,  Ltée.,  ont  subdivisé 
d'inmienses  terrains,  de  grandes  éten- 
dues de  terres  en  lots  à  bâtir,  elles,  ont 
vendu  ces  emplacements  et  elles  aug- 
mentent eonstamnient  de  beens- fonds 
leurs  possessions,  parce  (pie  la  ('ité  de 
Québec  assi.ste  à  un  grand  réveil  de  la 
propriété  foncière  et  que  ceux  (pii  ont 
l'avantage  de  posséder  des  terres  dans 
ou  aux  environs  de  la  Cité  auront  avant 
longtemps  l'avantage  l'e  les  vendre,  à 
des  prix  très  élevés. 

Les  promoteurs  et  organisateurs  de  la 
Quebec  Land  Co.,  ont  été  les  premiers  à 
prévoir  le  développement  futur  et  in- 
contestable de  la  vieile  cité  de  Cham- 
plain.  Ils  firent  l'acquisition  d'une 
grande  étendue  de  terre  dans  ce  que  l'on 
appelle  aujourd'hui  le  quartier  Limoilou 
et  la  su})divisèrent  en  emplacements. 
Les  lots  se  vendirent  avec  une  rapidité 
et  un  succ(^s  extraordinaire.  Ln  com- 
pagnie avait  ainsi  aidé  puissamment 
non-seulement  au  développement  de 
cette  partie  de  la  Cité  de  Québec,  mais 
elle  avait  en  même  temps  comme  donné 
l'essor  au  développement  des  affaires  sur 
biens- f(mds. 

Le  bureau  de  direction  de  la  Quebec 
Land  Co.,  se  compose  de  l'hoa.  A.  Tur- 
gcon,  M.C.L.,  Président;  Lawrence  A. 
Wilson.  Président  de  Lawrence  A.  Wil- 
son Co.,  Montréal.  Vice-Président,  et  de 
Messieurs  A.  L.  Hamilton,  gérant  de  la 
Canadian  liank  of  Commerce,  l'hon.  T. 
lierthiaunie,  ;M.C.L.,  et  éditeur  de  La 
Pnsse,  Montn''al,  Sir  George  Garneau, 
do  Québec,  et  l'hon.  P.  A.  Choquett<\ 
Sénateur,  directeurs  et  J.  McGowan  est 
le  gérant  de  la  Compagnie. 

\n  nombre  des  nouvelles  subdivisions 
de  propriétf's  foncières  dans  la  Cité  de 
Québec,  Diamond  Park  mérite  une  men- 
tion spéciale. 

Diamond  Park  est  situé  le  long  de  la 
Pt  ti+  '  Rivière,  un  peu  plus  loin  que  les 
limites  de  St-Sauveur,  au  nord-ouest  de 
la  Cité  de  Qu(>bec.  à  environ  12  minutes 
de  marche  de  la  voie  ferrée  du  Tra'mway. 

Diamond  Park  est  traversé  par  un 
grand  Boulevard  de  100  pieds  de  large 
et  les  autres  nns  ont  fiO  pieds  de  large. 
Il  est  pourvu  de  conduits  d'eau  de  42 
pouces  de  diamètre,  ainsi  que  de  lumière 
électrique   et   de   communications    télé- 
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pliouiques.  Le  chemin  de  fer  Canadian 
Aortliem  traverse  la  propriété  que  l'on 
a  subdivisée  en  2190  lotâ,  tous  idéale- 
ment situés.  Doaniond  Park  est  borné 
d'un  côté  par  une  propriété  du  gouver- 
nement fédéral  qui  servira  avant  long- 
temps de  site  pour  l'arsenal,  la  Car- 
toucherie et  la  iabri(pie  de  fusils  Ross. 
Ce  n'est  un  secret  pour  personne  que  le 
gouvernement  se  propose  d'établir  sur 
cette  vaste  propriété  un  second  Wool- 
wick,  où  toutes  les  lignes  transcontinen- 
tales se  reeontre l'ont,  faisant  ainsi  de  ee 
futur  quartier  le  centre  par  exeellenee  du 
(onunerce  de  transport  à  Québec. 

La  Nor-Mount  Realty  Co.,  Limitée,  qui 
est  propriétaire  du  Diamond  Park  est 
une  compagnie  juridiquement  eonstituée 
au  capital-social  de  $4(K),(K)0  dont  $200,- 
000  payées.  Son  bureau  de  direetion 
comprend  des  citoyens  de  la  plus  luuite 
importance;  ce  sont  l'hon.  A.  Turgeon, 
Président  du  Conseil  Législatif,  A.  L. 
Hamilton,  Banquier,  l'hon.  C.  E.  Du- 
bord,  l'hon.  E.  Roberge,  l'hon.  E.  Devar- 
ennes,  M. P..  (  t  le  Dr.  .M.  J.  .Mooney,  au 
tant  de  noms  qui  sont  une  garantie  ab- 
solument sûre  que  les  promesses  faites 
aux  acheteurs  seront  fidèlement  exé- 
cutées. 

Le  8  octobre,  1912,  la  North  Shore 
Realty  Co.,  Ltd.,  était  juridifjuement 
constituée  par  Lettres  Patentes  avec  un 
capital  pavé  de  .^1 25,000  et  un  capital 
autorisé  dé  .$199,000. 

liC  Bureau  de  direction  comprend 
Messieurs  Louis  Bolduc,  Homère  Fan- 
teul,  J.  J.  Lavoie,  X.P.,  J.  A.  Bertrand, 
Jean  Roncourt,  St-Victor,  R.G.,  Dr.  N. 
A.  Sirois,  de  Ste-Anne,  R.  F.  Seale,  le 
Dr.  II.  Lacoursière. 

Le  Président  de  la  Compagnie  est  Mr. 
Louis  Bolduc,  le  séen'taire,  ^Ir.  J.  J. 
Lavoie  et  le  gérant,  Mr.  J.  A.  Bertrand. 

La  North  Sliore  Pealty  Co.,  est  pro- 
priétaire de  deux  grandes  propriétés 
foneières.  L'une  est  située  dans  le  voi- 
sinage des  terrains  de  l'Exposition  et 
contient  299  lots.  Elle  est  traversée 
par  la  voie  ferrée  du  "Quebec  Railway" 
et  est  ainsi  aisément  accessible.  L'autre 
est  située  le  long  de  la  Petite  Rivière,  à 
l'Ouest  du  Dominion  Park  et  contient 
1-394  lots.  Cette  propriété  est  traversée 
par  un  Boulevard  et  les  rues  ont  60  pieds 
de  largeur.  Les  lots  sont  de  25  et  30 
pieds  par  90  pieds  de  profondeur.  Ils 
sont  élevés  et  très  secs  et  sont  par  consé- 


quent d'excellents  sites  pour  des  rési- 
«ienees  privées.  Nous  avons  déjà  fait 
mention,  dans  un  article  précédent  sur 
le  Diamond  Park,  des  améliorations  que 
le  Gouvernement  se  propose  de  faire 
dans  le  voisinage  ainsi  que  des  industries 
qui  doivent  s'établir  dans  cette  direction. 
Ces  améliorations  eonune  ces  industries 
profiteront  sans  doute  tout  autant  aux 
propriétaires  de  lots  dans  eette  subdivi- 
sion ((u'à  eeux  (jui  achèteront  des  em- 
plaeciiients  dans  le  Daminion  Park.  Ces 
lots  content  .$300.00  et  plus.  Les  ache- 
teui-s  payent  $10.00  comptant  et  la 
balance  en  petits  versements  mensuels, 
l'ne  autre  eonjpagnie  de  biens-fonds 
est  celle  du  Pare  Richelieu  Ltée.,  au  cap- 
ital-actions de  $199,(K)0  dont  $165,500 
payées.  Les  officiers  de  eette  importante 
compagnie  sont  Messieurs  J.  N.  Beau- 
mont,  Président,  Nap.  Drouin,  Vice-Pré- 
sident, Ernest  Roy,  Secrétaire-Trésorier 
et  (Jagnon.  gérant. 

La  propriété  sous  le  contrôle  de  cette 
comj)Hgnie,  le  Pare  Richelieu,  est  située 
près  du  village  de  Charlesbourg  à  en- 
viron un  mille  au  nord  des  limites  de  la 
Cité,  sur  une  haute  élévation  en  vue  de 
Québec. 

Elle  contient  1500  lots,  naturellement 
égoutés  par  deux  ravins  ou  ruisseaux  qui 
les  travers(nt.  L'Eglise  de  Charh^sbour^ 
et  l'école  paroissiale  de  l'endroit  sont  à 
une  distance  de  moins  d'un  mille  du 
Parc  Richelieu,  et  près  de  la  limite  sud- 
est  il  y  a  le  Patronage,  une  école  pour 
les  enfants  pauvres.  Cette  propriété  qui 
se  trouve  en  plein  centre  du  développe- 
ment de  la  propriété  foncière  de  la  Cité 
de  Québec  n'<'st  pas  seulement  attrayante 
comme  site  pour  résidences  privées,  mais 
elle  est  aussi  un  placement  très  profi- 
table. Les  lots  se  vendent  entre  $300  et 
$400  chaque,  et  on  en  fait  l'achat  en  pay- 
ant $10.00  comptant  et  la  balance  par 
versements  hebdomadaires  d'une  piastre 
et  $2.W.  La  compagnie  a  décidé  d'établir 
un  service  d'autobus,  le  printemps  pro- 
chain, entre  Québec  et  Charlesbourg.  Il 
y  aura  des  autos  toutes  les  demi-heures, 
depuis  5  heures  a.m.  jusqu'à  minuit,  de 
sorte  que  les  personnes  qui  y  résideront 
auront  non-seulement  l'avantage  d'être 
les  heureux  propriétaire  d'une  résidence 
à  très  bas  prix,  mais  d'avoir  des  com- 
munications rapides,  faciles  et  confor- 
tables avec  la  cité  de  Québec,  à  toute 
heure  du  jour. 
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On  renia rqiie  an  nombre  iU*8  nouvt^'llfs 
<'()iii|)H>îni»'s  d'opérateurs  sur  hiens- fonds 
nouvfllt'nu'nt  organis«M's  In  "C^uoImc 
BrJdK»'  &  Railway  Terminals  Realty  Co." 
Ses  bureaux  sont  sur  le  premier  planeher 
de  l'éditiee  du  "(^uel)ee  Railway." 

La  eompagnie  possède  IW  aères  de 
terre  pi-ès  du  Pont  de  Qu«'*hec,  au  «'ai) 
Rouge.  Elle  a  subdivisi»  eette  iiMUicnse 
I)ropriété  en  1800  emplaeements  avec 
ties  rues  de  .")(»  pieds  de  larjjeur,  et  des 
ruelles  en  arrière  de  ehaipie  lot. 

Pour  eomprendre  l'inunense  avantage 
(pj'il  y  a  de  |)laeer  ses  économies  dans 
eette  grande  et  iiii|>ortante  subdivision 
de  terrain,  il  suffit  de  savoir  que  cette 
propriété  n'est  située  (pi 'à  une  très 
courte  distance  du  célèbre  l'ont  de  (Qué- 
bec; (pie  le  Tran.scontinental  a  déjà  cons- 
truit de  grandes  cours  dans  le  voisinage, 
et  (pie  le  Canadian  Northern  doit  ériger 
prochainement  des  (piais  et  des  élé- 
vateurs |)our  le  grain  dans  les  environs. 
De  plus  l(s  ebemins  de  fer  Canadian  Nor- 
thern et  Transcontinental  traversent 
cette  pro[)riété  en  deux  endroits  diffé- 
rents, de  même  (pie  les  chemins  de  St"- 
Koye  et  St-Louis  (pie  vont  joindre  de 
lîirg)  s  avenues.  Le  tramway  éle('tri(pie  se 
rend  d»''jà  jus  |'à  Sillery.  Il  sera  prolongé 
avant  longtemps  jus(prau  Cap  Houge 
et  pour  cela  il  devra  nécessairement 
traverser  la  propriété  dans  toute  sa  lar- 
geur. 

La  compagnie  a  décidé  de  d(mner  à  la 
municipalité  le  terrain  n(''ces.saire  pour 
un  bureau  de  postes,  des  é'difiees  .s(H)lair(^s 
et  des  industries  Toutes  ces  améliora- 
tions vont  sans  doute  attirer  dans  cette 
direction  des  milliers  d'ouvriers  qui  d(^- 
vront  n''ees.sairement  se  loger  près  de 
leur  ;';i .  '-j'ge. 

(\i-v  ijouvelle  et  croissante  popula- 
tion lionneni  n(''cessairem('nt  lieu  à 
l'établissement  de  magasins  et  d'indus- 
triels de  toutes  sortes.  On  eon(;oit  (pie  la 
localité  où  doit  aboutir  le  grand  Pont 
(pli  doit  traverser  le  St-Laurent  devra 
nécessairement  .se  développer  et  devenir 
avant  longtemps  l'un  des  bourgs  les  plus 
florissants  à  proximité  de  Québec. 

Pour  permettre  aux  ouvriers  de  se 
fixer  dans  cette  localité  sur  des  propri*'»- 
tés  qui  leur  appartienn<^nt,  la  compagnie 
vend  ses  emplacements  sur  paiement  de 
2  p.c,  au  comptant  la  balance  payable  à 
rai.son  de  1  p.o.  par  mois;  ce  .sont  des  con- 
ditions très  favorables. 


Une  autre  importante  organisation  de 
biens-fonds  est  la  "Queen  (Jity  Realty 
Co."  constituée  avec  un  capital  de 
.t24!>,(M)0,  Cette  compagnie  a  pour  Pré- 
sident ^ir.  J.  A.  Mare(mx,  pour  Vice- 
Pirsident,  Mr.  J.  H.  Poirier,  pour  Secre- 
taire. Mr.  A.  St-Laurent,  pour  tréson  r, 
Mr.  A.  Dubé,  et  po\ir  gérant,  Mr  L.  A. 
Plante;  et  son  bureau  de  direction  com- 
prend de  plus  Messieurs  P.  Turgecn  it 
.1.  A.  Tn  inblay,  deux  hommes  d'affaires 
et  professionnels  bien  conuus. 

La  eomi>agnie  est  propriétaire  •'.(;  East 
Mount  Park,  comprenant  24!)  lots  situés 
dans  Moutcalmville,  près  Ju  parc  Na- 
tional des  Champs  de  Bataille.  Ses 
lots  valent  en  moyenne  de  -iî'JOO.OO  ù 
.$1,200;  c'ist  un  placement  exceptionnel. 

La  compagnie  est  .nussi  ,»ropriétaiie 
dii  Terminal  P.ii  !<  (pli  con'pren  l  LîOO 
lot.s,  prt's  de  Cap  Rouge.  Les  (plais  d(! 
la  ((;mpagnie  Canjuliaii  X(n-t!»ern  ainsi 
'pi.'  ses  élévieni-s  pour  le  i,'nin  vont 
eîT'  construits  dans  les  limites  de  ci;1tc 
(M'opriété.  Le  T'-rminal  Park  (St  situé  ;ï 
1  1-2  mille  du  fameux  Pont  de  Qiiéi)ec 
a-1uellement  vH  voie  de  '  onstruct'on. 
L"s  cours  et  les  grandes  usipos  du  clie- 
min  de  fer  Transcontinental  sont 
construites  entre  cette  propriété 
et  le  Pont.  Les  cours  ont  actuellement 
If!  V()i(s  ferré's.  Lorsepie  les  usines  se- 
ont  com|)lètement  construites,  elles  em- 
ploieront de  :?,000  à  r),000  hommes.  On 
doit  (MHistruire  au  mois  d'avril,  de  l'an- 
née prochaine  une  fonderie  avec  des 
cours  courant  40  acres.  Lors(pi'elle  sera 
|)araehev(''e  et  en  opération,  elle  em- 
ploiera r>00  hommes.  Cette  grande  fon- 
derie a  d('jà  une  commande  e(msidérable 
de  riKs  de  wagons  à  exécuter  pour  le 
chemin  de  fer  Transcontinental. 

La  compagnie  est  tellement  s'ure  d'une 
hau.sse  prochaine  de  la  valeur  de  ses  lots 
qu'elles  a,  dans  tous  s(^s  contrats  de 
vente,  une  clause  en  vertu  de  laquelle 
elle  s'engage  à  racheter  ces  lots  dans  les 
eiiK)  années  de  la  V(nte,  en  remboursant 
à  1  "acheteur  le  prix  de  vente,  plus  les 
intér(*ts    au  taux  de    fi  p.c.  par   année. 

LA  PROVINCE  DE  QUEBEC. 

La  Province  de  Québec  dont  la  vieille 
cité  de  Québec  est  la  capitale,  a  nne-su- 
perficie  de  .'^40.92^  militas  carrés;  elle  est 
par  cons('(pient  d'une  étendue  aussi  con 
=:idérable  (pie  la  France  et  l 'Allemagne 
réunis  .et  elle  est  trois  fois  aussi  considé- 
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rable  qu<*  la  Grande  UrctHfrn»' t-t  I'lr- 
landc.  Kll('r()nti»'nt222.(>;U,4(K)a('ns  <li' 
terre  tlont  plu»  d."  22a.0()(),(MH)  dc  t-rn' 
propres  à  la  ctdtur»';  |)Iuh  de  ii  1-2  mil- 
lions <1 'acres  ont  été  arpentés  et  subdi- 
visés en  lots  de  fernie,  a<*eessil)l(s  |)oiir 
la  plupart  par  d'exeellents  elieiiiins  et 
qui  attench'Ut  le  colon. 

Les  régions  du  Lac  St-Jean  et  Saguc- 
nay,  du  ISt-Mauricoain-^î  (pie  de  la  Ma- 
tapédia  •  t  des  (  'antoiis  de  I  si  sont  trili'i- 
taires  de  la  Cité  de  (^ué'  •.  Le  sol  de 
ces  diverses  réfjions  est  en  général  très 
riche  et  spéeialeinent  |)ropre  à  la  culture. 
Eli»  s  abondent  en  beau.x  pouvoirs  d'eau 
et  ont  de  iiia^Tiifi(pies  forêts. 

On  estime  (pie  la  Province  de  Québec 
a  7.")  pour  cent  de  tous  les  pouvoirs  d'eau 
du  Canada,  et  (pie  ses  forêts  eml)ras.S(  rit 
une  étendue  de  327.()(M)  milles  carrés,  ou 
•  nviron  2(l!t,()(KMl()0  daeres.  <'es  for.Ms 
sont  encore  vierjres  en  prande  partie.  Le 
Canada  produit  en  somme  un  million  et 
demi  de  tonnes  de  bois  de  pulpe;  la  Pro- 
vince de  Québec  en  produit  pour  sa  part 
un  million  de  tonnes.  On  emploie  actuel- 
lement pour  cela  par  année  un  million  d  ' 
cordes  d'éi)inettes,  et  la  Province  de 
Québec  peut  en  fournir  un  moins  fî.OOO.- 
000  de  cordes  par  année,  c'(st-ri-diri' 
suffisamment  pour  poun'oir  au  moins 
aux  trois-(piart.s  de  la  demande  du  p.i 
pier  dans  le  monde  entier. 

Comme  nous  venons  de  le  dire,  les 
forêts  de  la  Province  de  Québec  couvrent 
une  éntendure  de  .127.000  acres  carn's  et 
il  n'y  en  a  encore  (pie  70.1  ;{S  milb  s  canvs 
sous  licence  pour  la  coune  du  bois;  1,"  lec- 
teur a  par  là  une  idée  des  iuunens'  s  pos- 
sibilités ou'o^Tre  la  Province  de  Otiéb'>c 
pour  rindiistrie  et  le  commerce  d'  bois. 
11  est  évid(^nt  que  les  affain^s  augrmentent 
constamment  et   rapidement  dans  cett^ 


dinction.  Tjc  gouvernement  de  la  Pro- 
vince de  Québec  ne  touchait  que  $22,401 
pour  rentes  de  terrain  en  18G8;  en  1911, 
,.||..  recevait  de  ce  chef  $221,210.  Les 
rev(  nus  de  toutes  sources  provenant  des 
terns  de  la  couronne,  s'élevaient  à  la 
somme  de  ^U).'),!  15.00  en  180Î);  ces 
mêmts  revenus  représentaient  en  1011 
um.  valeur  de  .$1,126.007. 

Les  nssources  minérales  de  la  Pro- 
vince de  Québec  sont  à  peine  entamées. 
La  Province  de  Québec  produit  néan- 
moins actuelbment  plus  d'amiante  qu'- 
aucun pays  au  monde.  Sa  production 
d'aiiiiintejst  en  moyenne  de  100,0(X) 
tonnes  contre  une  production  de  12,000 
tonnts  en  Rus.«ie  et  de  900  tonnes  aux 
Ktats-l'nis.  Klle  a  de  prandes  mines  de 
mien.  Kill'  a  de  plus  d'énormes  gise- 
ments de  fer,  d'argent,  d'or,  de  graphite, 
ainsi  une  de  marbe,  de  pierre  à  chaux 
et  de  ciment. 

lia  cité  de  Québec  est  le  centre  de  dis- 
tribution et  le  débouché  naturel  d'un 
imii'cnse  territoire  au  nord  et  au  sud.  Il 
va  de  soi  (pie  Québec  grandira  au  fur  et 
à  mesure  «pie  ce  territoire  se  dévelop- 
pera. Le  progès  de  centres  de  pnpub'.tiou 
comme  ceux  de  Montréal  et  Toronto,  (^st 
1(.  résultat,  dans  une  grande  mesure,  de 
la  tendance  (pi'ont  eue  les  créions  à  s'é- 
tablir de  préférence  sur  les  bords  des 
rivières  et  dans  les  vallées,  d'où  le  trans- 
I)ort  était  facile.  Avec  l'ouverture  de 
la  vaste  région  du  Lac  St-.lean  à  la 
colonisation  ainsi  qne  dc  celles  du  St- 
.Mauriee  et  le  développement  du  district 
des  Cantons  de  l'T:st.  la  Cité  de 
Québec  est  entrée  de  nouvean  dans  la 
voie  du  progn-'s,  et  elle  (Wiendra  d'ici 
à  vingt-cinq  ans  l'un  des  centn^s  les  plus 
imi)ortants  du  Dominion  sous  le  rapport 
industriel,  maritime  et  commercial. 


